Google 


This  is  a  digital  copy  of  a  book  thaï  was  prcscrvod  for  générations  on  library  shelves  before  it  was  carefully  scanned  by  Google  as  part  of  a  project 

to  make  the  world's  bocks  discoverablc  online. 

It  has  survived  long  enough  for  the  copyright  to  expire  and  the  book  to  enter  the  public  domain.  A  public  domain  book  is  one  that  was  never  subject 

to  copyright  or  whose  légal  copyright  term  has  expired.  Whether  a  book  is  in  the  public  domain  may  vary  country  to  country.  Public  domain  books 

are  our  gateways  to  the  past,  representing  a  wealth  of  history,  culture  and  knowledge  that's  often  difficult  to  discover. 

Marks,  notations  and  other  maiginalia  présent  in  the  original  volume  will  appear  in  this  file  -  a  reminder  of  this  book's  long  journcy  from  the 

publisher  to  a  library  and  finally  to  you. 

Usage  guidelines 

Google  is  proud  to  partner  with  libraries  to  digitize  public  domain  materials  and  make  them  widely  accessible.  Public  domain  books  belong  to  the 
public  and  we  are  merely  their  custodians.  Nevertheless,  this  work  is  expensive,  so  in  order  to  keep  providing  this  resource,  we  hâve  taken  steps  to 
prcvcnt  abuse  by  commercial  parties,  including  placing  technical  restrictions  on  automatcd  qucrying. 
We  also  ask  that  you: 

+  Make  non-commercial  use  of  the  files  We  designed  Google  Book  Search  for  use  by  individuals,  and  we  request  that  you  use  thèse  files  for 
Personal,  non-commercial  purposes. 

+  Refrain  fivm  automated  querying  Do  nol  send  aulomated  queries  of  any  sort  to  Google's  System:  If  you  are  conducting  research  on  machine 
translation,  optical  character  récognition  or  other  areas  where  access  to  a  laige  amount  of  text  is  helpful,  please  contact  us.  We  encourage  the 
use  of  public  domain  materials  for  thèse  purposes  and  may  be  able  to  help. 

+  Maintain  attributionTht  GoogX'S  "watermark" you  see  on  each  file  is essential  for  informingpcoplcabout  this  project  andhelping  them  find 
additional  materials  through  Google  Book  Search.  Please  do  not  remove  it. 

+  Keep  il  légal  Whatever  your  use,  remember  that  you  are  lesponsible  for  ensuring  that  what  you  are  doing  is  légal.  Do  not  assume  that  just 
because  we  believe  a  book  is  in  the  public  domain  for  users  in  the  United  States,  that  the  work  is  also  in  the  public  domain  for  users  in  other 
countries.  Whether  a  book  is  still  in  copyright  varies  from  country  to  country,  and  we  can'l  offer  guidance  on  whether  any  spécifie  use  of 
any  spécifie  book  is  allowed.  Please  do  not  assume  that  a  book's  appearance  in  Google  Book  Search  mcans  it  can  bc  used  in  any  manner 
anywhere  in  the  world.  Copyright  infringement  liabili^  can  be  quite  seveie. 

About  Google  Book  Search 

Google's  mission  is  to  organize  the  world's  information  and  to  make  it  universally  accessible  and  useful.   Google  Book  Search  helps  rcaders 
discover  the  world's  books  while  hclping  authors  and  publishers  reach  new  audiences.  You  can  search  through  the  full  icxi  of  ihis  book  on  the  web 

at|http  :  //books  .  google  .  com/| 


Google 


A  propos  de  ce  livre 

Ceci  est  une  copie  numérique  d'un  ouvrage  conservé  depuis  des  générations  dans  les  rayonnages  d'une  bibliothèque  avant  d'être  numérisé  avec 

précaution  par  Google  dans  le  cadre  d'un  projet  visant  à  permettre  aux  internautes  de  découvrir  l'ensemble  du  patrimoine  littéraire  mondial  en 

ligne. 

Ce  livre  étant  relativement  ancien,  il  n'est  plus  protégé  par  la  loi  sur  les  droits  d'auteur  et  appartient  à  présent  au  domaine  public.  L'expression 

"appartenir  au  domaine  public"  signifie  que  le  livre  en  question  n'a  jamais  été  soumis  aux  droits  d'auteur  ou  que  ses  droits  légaux  sont  arrivés  à 

expiration.  Les  conditions  requises  pour  qu'un  livre  tombe  dans  le  domaine  public  peuvent  varier  d'un  pays  à  l'autre.  Les  livres  libres  de  droit  sont 

autant  de  liens  avec  le  passé.  Ils  sont  les  témoins  de  la  richesse  de  notre  histoire,  de  notre  patrimoine  culturel  et  de  la  connaissance  humaine  et  sont 

trop  souvent  difficilement  accessibles  au  public. 

Les  notes  de  bas  de  page  et  autres  annotations  en  maige  du  texte  présentes  dans  le  volume  original  sont  reprises  dans  ce  fichier,  comme  un  souvenir 

du  long  chemin  parcouru  par  l'ouvrage  depuis  la  maison  d'édition  en  passant  par  la  bibliothèque  pour  finalement  se  retrouver  entre  vos  mains. 

Consignes  d'utilisation 

Google  est  fier  de  travailler  en  partenariat  avec  des  bibliothèques  à  la  numérisation  des  ouvrages  apparienani  au  domaine  public  cl  de  les  rendre 
ainsi  accessibles  à  tous.  Ces  livres  sont  en  effet  la  propriété  de  tous  et  de  toutes  et  nous  sommes  tout  simplement  les  gardiens  de  ce  patrimoine. 
Il  s'agit  toutefois  d'un  projet  coûteux.  Par  conséquent  et  en  vue  de  poursuivre  la  diffusion  de  ces  ressources  inépuisables,  nous  avons  pris  les 
dispositions  nécessaires  afin  de  prévenir  les  éventuels  abus  auxquels  pourraient  se  livrer  des  sites  marchands  tiers,  notamment  en  instaurant  des 
contraintes  techniques  relatives  aux  requêtes  automatisées. 
Nous  vous  demandons  également  de: 

+  Ne  pas  utiliser  les  fichiers  à  des  fins  commerciales  Nous  avons  conçu  le  programme  Google  Recherche  de  Livres  à  l'usage  des  particuliers. 
Nous  vous  demandons  donc  d'utiliser  uniquement  ces  fichiers  à  des  fins  personnelles.  Ils  ne  sauraient  en  effet  être  employés  dans  un 
quelconque  but  commercial. 

+  Ne  pas  procéder  à  des  requêtes  automatisées  N'envoyez  aucune  requête  automatisée  quelle  qu'elle  soit  au  système  Google.  Si  vous  effectuez 
des  recherches  concernant  les  logiciels  de  traduction,  la  reconnaissance  optique  de  caractères  ou  tout  autre  domaine  nécessitant  de  disposer 
d'importantes  quantités  de  texte,  n'hésitez  pas  à  nous  contacter  Nous  encourageons  pour  la  réalisation  de  ce  type  de  travaux  l'utilisation  des 
ouvrages  et  documents  appartenant  au  domaine  public  et  serions  heureux  de  vous  être  utile. 

+  Ne  pas  supprimer  l'attribution  Le  filigrane  Google  contenu  dans  chaque  fichier  est  indispensable  pour  informer  les  internautes  de  notre  projet 
et  leur  permettre  d'accéder  à  davantage  de  documents  par  l'intermédiaire  du  Programme  Google  Recherche  de  Livres.  Ne  le  supprimez  en 
aucun  cas. 

+  Rester  dans  la  légalité  Quelle  que  soit  l'utilisation  que  vous  comptez  faire  des  fichiers,  n'oubliez  pas  qu'il  est  de  votre  responsabilité  de 
veiller  à  respecter  la  loi.  Si  un  ouvrage  appartient  au  domaine  public  américain,  n'en  déduisez  pas  pour  autant  qu'il  en  va  de  même  dans 
les  autres  pays.  La  durée  légale  des  droits  d'auteur  d'un  livre  varie  d'un  pays  à  l'autre.  Nous  ne  sommes  donc  pas  en  mesure  de  répertorier 
les  ouvrages  dont  l'utilisation  est  autorisée  et  ceux  dont  elle  ne  l'est  pas.  Ne  croyez  pas  que  le  simple  fait  d'afficher  un  livre  sur  Google 
Recherche  de  Livres  signifie  que  celui-ci  peut  être  utilisé  de  quelque  façon  que  ce  soit  dans  le  monde  entier.  La  condamnation  à  laquelle  vous 
vous  exposeriez  en  cas  de  violation  des  droits  d'auteur  peut  être  sévère. 

A  propos  du  service  Google  Recherche  de  Livres 

En  favorisant  la  recherche  et  l'accès  à  un  nombre  croissant  de  livres  disponibles  dans  de  nombreuses  langues,  dont  le  français,  Google  souhaite 
contribuer  à  promouvoir  la  diversité  culturelle  grâce  à  Google  Recherche  de  Livres.  En  effet,  le  Programme  Google  Recherche  de  Livres  permet 
aux  internautes  de  découvrir  le  patrimoine  littéraire  mondial,  tout  en  aidant  les  auteurs  et  les  éditeurs  à  élargir  leur  public.  Vous  pouvez  effectuer 
des  recherches  en  ligne  dans  le  texte  intégral  de  cet  ouvrage  à  l'adressefhttp:  //books  .google.  com| 


:f 


i.    ,;»      •      '■        ■ 


■ii*: 


FLORE.  DE  PARIS 


(PHANÉROGAMES  ET  CRYPTOGAMES) 


k 


4 


.m 


h 

m 

V 


4i 


A   LA   LIBRAIRIE   OCTAVE  DOIN 


OUVRAGES  DE  M.  J.-L.  DE  LAlfESSAN 


ij4    *^- 


5^- 


t      e 


?Ni. 


Manael  d'Histoire  naturelle  médicale  (Botanique  et  Zoologie). 

3  vol.  in-18  Jésus,  formant  2,300  pages  et  contenant  1^700  figures  dans 
le   texte  (ouvrage  complet) ,,  26  fr.     • 

Flore  de  Paris  {Phanérogamet  et  Cryptogames)^  1  jqH  vo!-.  in-18  car- 
tonné diamant  de  900  pages,  avec  700  figures  dans  le  t^te...     9  fr.    ■ 

Traite  de  Zoologie.  Protozoaires,  1  beau  volume  grand  in-8«  do 
350  pages  avec  table  alphabétique  et  300  figures  dans  le  texte. .,  10  fr.    » 

Le  traité  de  Zoologie  parait  par  volumes  ou  parties  de  300  à  400  pages, 
ornés  do  très  nombreuses  figures,  contenant  chacun  l'histoire  complète 
d'un  ou  plusieurs  groupes  d'animaux  et  terminés  par  une  table  analy- 
tique. 

l'a  partie.  Les  Protozoaires  (para). 

2»       —      Les  Œata  et  les  Spermatozoïdes  des  Métazoaires.  Les  Cœlen- 
térés. 
3i*,  4*  et  5«  parties  :  Los  Vers  et  les  Mollusques. 
Oe  7e  parties  :  Les  Arthropodes. 
8e,  9e  et  10*  parties  :  Les  Proto-Vortébrés  et  les  Vertébrés. 

XfO  Transformisme,  i  vol.  in-lS  de  595  pages A  fr.     » 

Histoire  des  drogues  d'origine  végétale,  par  MM.  Fluckigcr,  pro- 
fesseur à  llJniverBilé  de  Strasbourg,  et  Hanbuhy,  membre  de  la  Société 
linnéenne  de  Londres.  Traduit  de  Tanglais,  augmenté  de  très  nombreuses 
notes  par  J.-L.  de  Lanessan,  2  vol.  in-8*  d'environ  700  pages  chacun, 
avec  350  figures  dans  le  texte,  dessinées  pour  cette  traduction..  25  fr.     » 

Manuel  de  Zootomie,  guide  pratique, pour  la  dissection  des  animaux 
vertébrés  et  invorlàbrés,  à  l'usage  des  Étudiants  en  médecine,  des  Écoles 
vétérinaires  et  des  élèves  qui  préparent  la  licence  es  sciences  naturelles; 
par  August  Mojsisovics  Elden  von  Mojsvar,  privât  Docent  de  zoologie 
Qt  d'anatomie  comparée  à  l'Université  de  Gratz,  traduit  de  l'allemand  et 
annoté  par  J.-L.  de  Lanessan,  1  vol.  in-8«  de  400  pages  avec  128  figures 
dans  le  texte ■ 9  fr.    • 

Flore  générale  des  champignons,  organisation,  propriétés  et  carac- 
tères des  familles,  des  genres  et  des  espèces,  par  Wunsche,  professeur 
an  Collège  de  Zwickau  ;  traduit  de  l'allemand  et  annoté  par  J.-L.  de  La- 
nessan .  1  vol.  in-8  cartonné  de  550  pages 8  fr.     t 

La  botanique  {Tome.  IX  de  la  Bibliothèque  des  sciences  contemporaines) , 
1  vol  in- 18  de  550  pages  avec  132  figures  (^JReinwald  Editeur).        5  fr.    t 

Du  protoplasma  végétal,  in-8  de  150  pages  (Ihèse^ 'agrégation)    4  fr.    » 

La  lutte  pour  l'existence  et  l'association  pour  la  lutte.  {Tome  II 
de  la  Bibliothèque  biologique),  1  vol.  in-18 1  fr.  50 

Œuvres  complètes  de  Buffon.  Nouvelle  édition,  avec  des  notes,  une 
Notice  biograpiiique  et  une  Introduction  de  plus  de  400  pages  par  J.-L. 
DE  Lanessan,  ii  vol.  grand  iu-8«,  avec  160  planches  gravées  et  coloriées. 

Sous  presse  pour  paraître  dans  le  courant  de  1884 

Les  Œufs  et  les  Spermatozoïdes  des  Métazoaires.  Les  Cœlen- 
térés (2«  partie  du  Traité  de  Zoologie),  1  vol.  in-8»  de  100  pages  a>oo 
300  figures 
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FLORE  DE  PARIS 

(PHANÉHOGAMES  ET  CRYPTOGAMES) 

CONTENANT 

LA  DESCRIPTION  BE  TOUTES  LES  ESPÈCES  CTILES  OD  NUISIBLES, 

AVEC  LINDICATION  DE  LEURS  PROPRIÉTÉS 

MÉDICALES,  LNDUSTRIELLES  ET  ÉCONOMIQUES 

Et  des  tableaax  dichotomiques  très  détaillés 
permettant  d'arriver  facileoMBil  k  la  détermination  des  familles, 

des  tribus,  des  genres  et  des  espèces  * 

de  toutes  les  Phanérogames  et  Cryptogames  de  la  région  parisienne 

Augmentée 

d'un  tableau  donnant  les  synonymes  latins,  les  noms 
VULGAIRES,  l'Époque  de  floraison,  l'habitat  et  les  loc.\utks 

DE   toutes   les    espèces, 

d'l'n  vocabulaire  des  tbrues  techniques, 
ET  d'un  mémento  des  princspales  herborisations. 


ATee  '902  Ag^iireM  dans  le  texte, 


par 


J.  L.  DE  LANESSAN 

Professeur  agrégé  d'histoire  naturelle  à  la  Faculté 
de  médecine  de  Paris. 


PARIS 

8,  PLACE  DE  L*ODÉON,  8 
1884 


Tous  droits  réservés. 
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PRÉFACE 


ACX   ÉTUDLAIfTS  DE   LA  FACULTÉ   DE  MÉDECITÎE  DE  PaRIS 

Je  dédie  cette  Flore^  commencée,  il  y  a  près  de  dix 
ans;  pendant  les  herborisations  où  j'avais  le  plaisir  de 
récolter  avec  eux  les  plantes  de  nos  environs,  sous  la 
condalte  de  notre  savant  et  excellent  maître,^M.  H.  Bail- 
Ion,  achevée  pendant  les  quelques  loisirs  que  me  laissce 
une  vie  plus  agitée,  mais  non  moins  déveif^  à  la 
science. 

Cette  Flore  de  Paris  se  distingue  de  tous  les  ouvrages 
analogues  qui  «ont  aujourd'hui  à  la  disposition  des 
herborisateurs,  par  l'adjonction  des  Cryptogames  infé- 
rieures (Algues,  Champignons  et  Lichens),  par  l'addi- 
tion de  figures  destinées  à  faciliter  aux  débutants  la 
reconnaissance  des  formes  principales,  enfin  par  l'in- 
dication des  propriétés  utiles  ou  nuisibles  des  diverses 
espèces  qui  poussent  naturellement  ou  qui  sont  cul- 
tivées dans  les  environs  de  Paris. 

Toutes  les  espèces  nuisibles  et  toutes  celles  qui  four- 
nissent des  produits  utiles  à  la  médecine,  à  l'industrie, 
à  l'économie  domestique,  sont  décrites  en  détail.  Les 
caractères  principaux  de  toutes  les  autres  sont  indi- 
qués dans  des  tableaux  dichotomiques  très  détaillés,  à 
l'aide  desquels  il  est  facile  d'arriver  a  la  détermina- 
tion successive  des  embranchements,  des  ordres,  des 
familles,  des  tribus,  des  genres  et  des  espèces. 


»y». 
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VI  PREFACE 

Pour  dresser  ces  tableaux  dichotomiques,  j'ai  tou- 
jours fait  usage  des  caractères  les  plus  saillants  et  les 
plus  aisément  constatables.J'ai  eu  soin  également,  afin 
de  faciliter  le  diagnostic,  de  multiplier  autant  que  pos- 
sible le  nombre  des  caractères  employés. 

A  la  fin  du  volume  se  trouve  un  tableau  de  toutes 
les  espèces  disposées  par  ordre  alphabétique  dans 
chaque  famille.  En  regard  du  nom  de  chaque  espèce 
j'ai  placé  Tindication  de  ses  synonymes  latins  et  d& 
ses  noms  français  et  vulgaires,  celle  de  l'époque  de 
sa  floraison  et  de  sa  fructification,  celle  de  son  habitat 
et  des  localités  dans  lesquelles  on  la  trouve. 

La  table  alphabétique  qui  figure  en  tète  du  volume 
renvoie  à  la  page  du  texte  et  à  celle  du  tableau. 

Je  sCmhaite  que  ce  petit  livre  inspire  à  quelques- 
uns  de  ceux  qui  en  feront  usage  Tamour  de  la  bota- 
nique, et  rende  des  services  à  ceux  qui  ont  déjà  le 
goût  de  cette  science. 


Paris,  le  6  avril  1884. 


J.-L.  DE  Lanessan. 


TABLE  ALPHABÉTIQUE 

DES 

NOMS,  FAMILLES,  TRIBUS  ET  GENRES 


ibtes 4i9,  788 

AbiéiiMéet 449,  788 

Acer 176,  698 

Acéracées 175 

Aeeras 397,  758 

Acfaiiiea 130,  681 

Achaanthes  .  „ 853 

Achûanlhidiam 853 

Acunitum 151 

Act«t 156,  693 

Adoxa. 89,  676 

.C^opodiam 305,  734 

.flâColQS 178,699 

.«Ihusa 302,  735 

Agariânés 562,868 

Ajçrimooia 2i2,  717 

Agrimomiées 242 

Agrostis 429,  777 

Aira 44i,  777 

Airopsis 440,  777 

Aju^a 52,  661 

Aiugéei.. 52 

Alchemitta 244,  717 

Algues 528,  828 

Alisma 372,  753 

AUsmacéês 371,  753 

Alismees 372 

AHssom 212,  706 

AUiam 377,  75i 

Aloos 368,  752 

Alopecuroa 426,  777 

Alsine 105,  701 

ALfinéet 195 

Altbaîa 171,  697 

Alystées 210 

Amanila 582,868 

Amaranlacées 333,  7i5 

Amarantns 331.745 

AmarylUdées 385,  758 


Ambrotiacées 1 42.  693 

Amelanchier 2:i8,  717 

Animi 306,  135 

Ampélidacées 177,  693 

Amphiloma 64i,  893 

Amphipleura 853 

Amphora 853 

Amygdalus 254 

Ana'c^imptià 400,  759 

Anagallées 79 

Anagailis 79,  673 

Anchusées 28 

Anchasa 30,  659 

Andraea 508,  881 

Andropogon 429,  778 

Androsœauim 229,715 

Anémoae 161,  693 

Anethum 314,  735 

Ancura 519,  818 

Angelica  ....'. 311,  735 

Anomodon •  506,  809- 

Antennaria 122,  684 

Anthémis 132,  681 

Anthoceros 521,  821 

Anthocérotacées 521.  824 

Anthoxanthum 423,  778 

Anthriscus 309,  735 

Anthyllis 263,  722 

Antirrhinéet 27 

Antirrhinum 27,  655 

AutUrichia 506,  810 

Apera 430,  778 

Apiaai 305,  735 

Apocynacées 62,  668 

Aliuilegra 1 46,  694 

A  quilcgiées 145 

Arabis. 201,  905 

Arcliidlum 503,  817 

Arenaria 196,  702 


TABLE    U.I>HABtT[ODE 


il 331,  746 

iwrtei 337,146 

Ti,623 

ItO,  G82 

1 , 584,869 

106,  682 

109,  167 

ïrum 440,  778 

126,  682 

M 125 

651,893 

DOS 843 

, «0,  767 

, 337,  747 

leétl 63,  669 

lg 618,  891 

IM 616 

w 38i 

384.  733 

3S,  659 

85,  675 

464,  790 

1- 461,  790 

141,  682 

l 272,  722 

18 2Ï2,  714 

48t,  704 

332,  744 

8,  654 

lûiii !!!!!!!!  479, 79s 

a 609,  889 

._ "438,  778 

627,  893 

l 424,  779 

49,  662 

tdtt 185 

R 843 

200,  707 

483,  795 

a m,  682 

479,  798 

iCèUi 461 

peméit 5S9,  843 

Mrmani 560,  843 

787,  682 

M 167 

168,  697 


BeluU 367,  753 

Bflulinéet 367 

Bitlcns 123,  682 

BÎEcutella 215,  707 

Blaeiï... 519 

Blecbnum 161,  791 

Blilom 331,  74* 

Bolbitins.... 589,  869 

BoletuE 598,  884 

Bomgiiiacéei 28,  659 

Borrago 29,  639 

Bolrycbium 466,701 

Boïisla.... 613,  889 

Brachypodium 445,779 

BrsMLca -..  207,  707 

Draiikéti 206 

Braya  205,  707 

Briîa    435,  779 

Broiuus 434,779 

Brunella 5t,  662 

Bryacia 473,  142 

Brjonia 99,  679 

fin-uni 476,  798 

Bulbochxle SSl    838 

Bulearia... 618,  801 

BulRarda 289,  631 

UuQias 216,707 

Buplearum 304,  733 

Butomiei 373 

BulODlus 373,  733 

Bnibaumia 462,  79» 

Buxiatmiitt 492,748 

Buius 354,  748 

Bytiacés 623,  892 

Calamagrostis 430,780 

CitlaaiiDlba 44,662 

Calenilula 135,683 

Calepiaa 216,  708 

Calicium 626,  893 

Callitriclie 355,749 

CalWrifWe» 355,  749 

Calluoa 69,  670 

Calocera 609,  8B9 

Caltha 160.  694 

Calïpogeia 515,  819 

CalïslhïKia 66,669 

Camelina 2H.  lOS 

Campanula 9^,  677 

Campaïaiiacéu 91,  677 

CampawiUei 91 
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Campylodiscas 854 

Campylopa5 488,  799 

CannAinées 347 

CanDabis 348,748 

Cantbareltns 567,  869 

CaprifpUacées 86,676 

Capsfwa 213,708 

CapsicBm 10,  654 

Cardamiae 201 ,  708 

Cardaneellos 1 19,  683 

Cardans 118,683 

Carex 415,768 

Caricéet 415 

CarliDa 120,  683 

CarpiDos 363,  752 

Carum 306,736 

Caryophyllacées 190,  701 

Castanéacées 361,  752 

CasUnea 363,752 

CaUbrosa 433,780 

CAUcalis 307,736 

Caalinia 407,766 

CélOitraciet 177,  698 

Ceotaorea 124,683 

Centaurées 124 

Centranthas 103,  679 

CeotropbTllam 125,  683 

ClmtaiiCQlQS 80,674 

Cephalantbera 394,  759 

Cerastinni 197,702 

Cerasns 250 

Ceratodon 486,800 

C^raiophyllées 356,  750 

Geratopbylliim 356,  750 

Cetetacb 459,  791 

Cétntriét 632 

Celraria 632,  894 

Cbmropbyllum 309,  736 

CbKtophon 554,840 

Chstophoracées 553,  840 

Champignons 561,  868 

Chantransia 559,843 

Chara 526,  825 

Ckœracées 523.  825 

Ckeirtmaues 199 

Cbeiranthns 199,  708 

CheHdoiiiiim 219,713 

Cheaopodium 330,745 

Ghiloscypbas 515,  819 

Chlamydococcns 534,  829 

Cblamydomonas 534,  829 


Chlora 72,  671 

Chlorococcées ,  ^ 532 

Chlorococcum 532,  828 

Chondrilla 112,  684 

Chrysanlhemum 135,  684 

Chrysosplenium 320,  741 

Cicendia 71,67) 

Cichorium 1  OH,  684 

CicuU 307,  73» 

Cinara 121,  681 

Ginclidotées 495 

Cinclidotus...., 496,800 

Cineraria 138,  684 

Circaa 293,  733 

Circéacées 292,  733 

Cirsium 120,684 

CUtacées 226,  7oo 

Cladium 414,  773 

Cladodés 627 

Cladonia 628,  894 

Cladophora 547,  837 

Claudopus 586,  869 

Clavaria 607,  888 

Clavanacés 607,  888 

Cleistocarpes 507 

Clématidées 166 

Clematis 166,  894 

Climacium 504,809 

Clinopodium 44,  662 

Clitocybe 579,869 

Clilopilus 587,  870 

Ctosteriam 844 

Cnidium 302,736 

Cocconéis 804 

Cocconcma 854 

Coccophycées 530 

Cochléaria 211,  708 

Colchicacées 374,  754 

Colchicum 374,  751 

Coleochaete 555,  841 

Collema 624,  893 

Collémacés 623,  893 

CoUvbia 577,  870 

Colùtea 272,  722 

Coraaram 241,  717 

Composées 105,  681 

Conferva 547,  838 

Confervacées 547,  837 

Conifinres 448,  788 

Coniocybe 626,895 

Conium 3i0,  736 

a. 
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Dtedalea 602,  H 

DanilKiaia 4i0,  1 

DaphDè 335.  1 

Daluri 12,  ( 

Daturia ■  li 

Ddocus 315,  1 

Del|>himum, 150,  G 

Dentaria 201,  1 

Denilcula ( 

Dennacj'be SQS,  l 

Dtmi'liacées f 

Dianlhus 191,  1 

Desmidium f 

Diaiomacéei E 

DUloma ( 

Dicotaltdmei-  Diatypi- 

tala 153 

Dicranéti iSB 

Dicraaum t86,  E 

Didymoiloiitéei t89 

DidvmodOD 490,  t 

Digilaléei 2:1 

Digilali! 23,  f 

Digiltaria 424,  1 

Diotcoriet 38»,  1 

Dipbysciuni 492.  S 

Diululaxis 209,  ") 

Dipiacétt 103,  { 

Dipsacu$ 104,  C 

Docidlum. S 

Doronicum 13S,  6 

Draba 212,  8 

Draparaaldia 554,  i 

Draaera 230,  t 

Drostraci» 229,  1 

EcbiDosperaiiim 33,  ( 

Elhiaol 33,  fl 

Elaline 190 

EUHiaiti 190 

ElodM 391,  'i 

EncalvpU..... 491    8 

EncafgpUet 491,  8 

Radocarpoa 635,  2 

Ëphebe 623,  S 

E^bemerum 508,  S 

ÉpUonioiUt 62S 

Epilobium 291,  7 

ËpipactiB 395,1 

ËpUbeni).... f 

Equûitacia 466,  1 
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Ktiui^etnm 466,  794 

EragrosUs 433,  781 

Erka 68,  670 

Ericacéei 68,  670 

trigeron 141,  686 

Eriophonim 414,  773 

Erodium 189,  701 

Eraca 206,709 

Eracaslram 206,  709 

ErvDgiom 299,736 

Krvsimom 205,  709 

Ervthrapa 70,  671 

Euastrum 847 

Eupatorittm 123,  686 

Enpborbia 350,  7i8 

Euphorbiacées 350,  7i8 

Eopbrasia 22,  655 

Eoxolus 334,  746 

Everoîa 630,  893 

E\onvmu5 177,698 

Exidià 610,  889 

Fal>a 274,  723 

fagus 366,  752 

Falcaria 307,  737 

Feiratella 521,  823 

Festaca 436,  780 

Ficus 34o,  748 

Filago 129,  686 

Fissidens 489,  802 

Fistulîna 600,  885 

Flammok... 596,  872 

Fœaicaiam 301,737 

Fontinalees 507 

FoftteaUs 507,  809 

FossombroDÎa 517,819 

Foagères 457,  790 

Fragaria 234,  718 

Fragmiées 233 

Frajfilaria 857 

FraxioQS • 62,668 

Fnillania 517,  819 

Famana 227,  715 

Fomaria..* ••..  220,713 

FiiDaria 675,  803 

Fmariées 675 

Galanthns 385,  757 

Galéga 272,  723 

Galeobdelon 46,  063 

Galeopsis 47,  663 


Galera 595,  873 

Galiam 84,  672 

Gamochaeta 128,  686 

Gastéromycèies 611 

Gaudinia 445.  783 

Geaster 612.  889 

Genista 262,  723 

Genliana 71,  671 

Geniianiacéei 69,  671 

Genlinn^es 70 

Geoglos^aiD 618,  890 

Géraniacées 187   701 

Géranium...... 189,  701 

Geum 237,  718 

Glechoma 55,  663 

Globularia 76,  673 

Glotmlariées 76,  673 

Glyceria 433,  783 

Gnaphalium 128,687 

Gomphidius 594,872 

Goinphooema.. 85S 

Gonium 538,  829 

Goodyera 394,  759 

Graminées 420,777 

Grammica 67,  669 

Graciola 25,  655 

Grandinia 604,  886 

Graphidéet 650 

Graphis 650,  893 

Griinmia 493,  803 

Grimmices 493 

Grossulariées 320,  741 

Gymnadeuia 401,  759 

Gvmnoslomui» 490    804 

Gypsophila 193,  703 

Gyrophares t .  640 

Haloragées 293,  734 

Habeloma 596,  873 

Hedera 295,  734 

Hédéracées 295,  734 

Hedwigia 494 

mdysarées 279 

Heleocharis.. 413,774 

Heliantliemum 227,  715 

Hélianlhus 131,  687 

Heliotropium 36,660 

Helleborus 147,  694 

Helminthia 114,  687 

Helodes 228,  716 

Helosciadum 308,  737 
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8t8 

701 

510, 

819 

616, 

2H9 

737 

*0O 

760 

285 

731 

710 

112 

687 

839 

H6 

687 

!(....  18i 

699 

T....  340 

72* 

3*0 

HO 

783 

703 

503 

S09 

4*4 

553 

S39 

67* 

7*8 

710 

886 

3flÛ 

7S8 

737 

532 

533 

513 

813 

362 

14 

65* 

227 

716 

228 

716 

873 

808 

«6 

810 

687 

663 

2)2 

21* 

un 

68 

«70 

670 

286 

731 

700 

473 

S93 

87t 

Innla 136,  688 

Iridiei 386,  757 

Iris 387,  737 

halidiel 215 

Isalis 215,710 

ImrJia 291,  133  - 

Jasbne S5,  678 

Joncacées 402,  763 

JoHcaginiet 481,763 

JuglaaiéM 351 

Jpglans 357,  7Se 

JuLicus 403,  763 

JungermaDDia 512,82(1 

Junçtrnuumiaciet 511,  819 

Jungtimaitniiei 512,  819 

Junipecus 451,788 

Kniinlia IW,  680 

Knler» 439,  7Si 

LtHén 31,66    ^ 

LacteriDS EG»,  81* 

Lactuca *. 109,  688 

Laniium 48,  663 

Laoïpuna Ili6,  689 

Lappa 117,  «89 

Uni *5I.  189 

Laserpilinm 315,  137 

Ulhyrus 278,  72* 

LavaDdula 55,  66i 

Lat>anilul(ei 55 

Ucaoora 64Ï,  895 

Ucanorét 640 

Lecidea...... 6*6,  896 

LeersU 42*,  784 

Ugumintata 259,  122 

Lej«uma 516,  821 

Lemanea 560.8*3 

Lemna 408,  167 

Lamaeéts.. *07,  161 

UntibularUi 80,  675 

Lenlinus 366,  873 

UnïiteB 565,875 

LeoolodoQ H5,  689 

lAonuras 50,  664 

Leoiîa 616,  891 

Lepidinm 213,  110 

Lepidoîia SIS,  Ml 

UpioU... 684,875 

Upti^ium 025,893 


r 

I       Leptooia ôS6 

I        Leskea 50i 

I        Leocobrynm .*  489 

I       Leoeodoâ •  ^06 

I        LibaooUs 304 

I        LichéMCét 623 

Llcbeos.. 621 

Li9«iijIores i03 

Llgustnin 60 

Làiméti. 375 

Lili&s 373 

Uaiacîam 313 

Umnanthem  um.  ..<...    73 

Limodoram 395 

Umoseilt... Id 

Unaria ^ 

Lùutcées 181 

Linosyris 122 

Linnm 1 S2 

Lipûridét$ 395 

Uparis 396 

LitbosperiDiiiD 32 

LiH^rtJfe 59 

iofeelia »3 

loUliées 93 
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129 
444 
90 
90 
514 
321 
265 


Lofffia 

Lonaoi 

icaicera 

Lmeérées 

Lophœolea 

LoranthacUs 

Lolas 

Lainla 403, 

L^hms 194 

Lyeiikin 10 

Lycoperdacés 61 1 

LycoperdOD .  .* 64  3 

Lyeopodiacéeg 454 

Lfcopodiom 454 

Lycopsis 33 

Lyeopos 39 

Ljsimaebia "78 

lAfihranées 282 

Lythnim 282 

Vtdotbeca 516 

liatantheiBiUD 383 

Malva 170 

Hohacée» 169 

Harasmias S66 

Uarcbantia 520 


876 
864 
180 
816 
738 
898 
892 

668 
734 
754 
876 
672 
760 
655 
635 
699 
6^9 
699 

760 
660 
667 
678 

689 

784 
676 

821 
742 
724 
765 
704 
654 
889 
890 
789 
789 
660 
664 
674 
730 
730 

&2t 
655 
697 
697 
876 
823 


Marchaiitiacies. ...... 

Harrabiam 

MartUiées 

Mastigobrynm.A 

Mastogioia »•.« 

Matricaria .......(..., 

Mavdées :. 

Medicago 

Meesea 

Meiampyram 

Melica 

Melilolas 

Melissa *^m 

Melittis T 

Melosira 

Menianthées 

Menianlhes 

Mentba 

Menthée* 

Meridion « 

Mercurialis 

Mesocarpus 

Mespilas 

Metzgeria 

Metzgériéet 

Mibora 

Micrasterias 

Micropus 

Miliam 

Milrula 

Mniées 

Mninm 

Molinia 

Monotropa...« 

Monotrapées 

Montia 

Morchelte 

Moréet ^. 

Morus ^ 

Il  aseari.  ••«... ...... 

Mousies 

Mycena 

Myosotis. 

Myosnrus.  .....# 

Myrica 

mrycées 

Mynophyllum 

Myxacium 


520, 

456 
516, 

133, 

44Ô. 

211, 

480, 

22. 

432, 

270, 

43, 

^7, 


XI  ri 

823 
664 


72 
72, 
38, 
38 


353, 

544, 

258, 

518, 

518 

426, 


Naiadéei 
Naias  • . . 


128, 
430, 
617, 
415 
478, 
432, 
180, 
179 
285, 
617, 
345 
345, 
380, 
669, 
576, 
30, 
160, 
369, 
369, 
294, 
592, 

4Ô6, 
407, 


859 
639 

724 
804 
656 
784 
723 
664 
664 
859 

672 
664 

860 
749 
830 
718 
822 

785 
848 
689 
785 
891 

804 
785 
699 
699 
730 
891 

748 
755 
794 
87» 
661 
693 
753 
753 
734 
875 

766 
767 


XIV 
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Narcissus 386,  157 

Nardus 446,  785 

Naslurtium 202,  111 

Naucaria 596,  875 

NavicuU. . . .  » 860 

Neckcra. 505,  817 

Neckérées 504 

Neottia 379,  760 

Néottiées 593 

Nepeia 46,  664 

Nephrodium 462,  792 

Nephromium 634,  246 

ISesiia V  •  *  ■  •  ^^^'  '^^^ 

Nicotiana 11,  654 

Nigella 146,  695 

Nilella 527,  826 

Nitzchia 863 

Noianea 587,  879 

Normandina 652,  246 

Nostoc 557,  841 

Nostocées 556,  841 

Nuphar 169,  697 

Nyctalis 567,  879 

Nymphaea 169,  697 

Nymphœacées 168,  697 

Ocimum. 56,  664 

Odonlites 23,  656 

Œdogoniac^es, 548,  838 

OEdogoniun) 549,  838 

ÛEnaatbe 503,  738 

OEnolhera 291,  733 

Oléacées 60,  668 

Ombellifères 296,  734 

Omhellifères  imparfai- 
tes   297 

Ombellifèrea  parfaites, .  299 

Omphalia 575,  879 

Onagrariées 290,733 

Onobrychis 279,  725 

Ononis 263,  725 

Onopordam 119,  689 

Opegraphia . . .  ^ 650,  898 

Ophioglossées 465 

Ophioglossam 466,793 

Ophrys 396,  761 

OpUsmeaus 425,  783 

Orchidées 391,758 

Orchis 398,  761 

Origanam 40,664 

Orlaya , 316,  738 


Ornithogalum 380,755 

Ornithopus 280,  72Ô 

Orobanchées 73,  672 

Orobanche 73,  672 

Orobus 274,  726 

Ortkoirickées 491 

Orlhotrichum 492,  805 

Osmunda 465,  79a 

Osmundées 464 

Oxaiidées 184,  700 

Oxalis 18i,  700 

Oxycoccos 96,  678 

Palmella 531,  828 

PalfMllacées 530,  828 

Panc-eolus 591,  879 

Pandorina 535,  829 

Pannaria 6H,  246 

Panus 565,  879 

Papayer 217,  714 

Pc^averacées 217,  713 

Papavérées 217 

Papillionacées 259,  722 

Parietaria 3  42,  747 

Paris 383,  756 

Parmelia 635,  246 

Parméliées 635 

Paraassia 230,717 

Paronychiées 285,  730 

Paslinaca 313,  738 

Paxillus  593,  879 

Pédiastrées 532 

Pédiastrum 532,  828" 

Pédicularis 20,  657 

Pellia 518,  822 

Peltigera 633,  899 

Peniam 8i9 

Peplis 283,  730 

Peltigérés 632 

Pertusaria 645,  899 

PeUsitcs 129.  690 

Pelroselimum 307,  738 

Peucedanum 312,738 

Peziza 618,  891 

Pézizacés 618,  894 

Phœnopus 113,  756 

Pbalangium 381,  756 

Phallacés 614,  890 

Phallus 614,  890 

Phascum 507,  818 

Phaseolus 266,  666 


TABLE  ALPIUBËTIQLE 


11.673 

Porlulaetet 

:i93.  R80 
(26.  786 
Ui6.  floa 
3a*,  880 
Ï31.  186 
632 

8,  65t 
tUH.  90O 
«5,  «05 
Si,  678 
115,  789 

lir,,  690 
1.17,  79B 
a06.  739 
80.  675 
.(.■ÎU,  789 
275,  726 
610 

612.  890 
5i*,  822 
5S,  668 
59,668 
401,  763 
358,  750 
358,  750 
G32,  MO 

330,  823 
571,  880 

75.  623 
!i87,  881 
*33,  786 
113,  UflO 
122 

481,  805 
196,  701 

331,  716 
18U,  699 
180,  699 

3ia,  712. 

382.  706 
326,  712 

439 

460,  793 
597,  884 
60U,  883 
480 

4H1.  807 
361,  750 
331,828 
284, -730 

Poieiililli 

Pulerium 

...  (03,765 
...  236,  719 
...  216,  719 

ProtBcacaeiet.... 

...  531,826 

PsilEiola 

.   .  5S0,  881 

Piathjrella 

Pailocjbe 

...  590,881 
..-  391.  882 

Pyréti 

Purif^odi, 

PjrcIrDm 

PyroU 

Pgrotaciei 

Pïr"S 

Quercns 

...  2.;;; 

...  651 

. . .  131,  680 

...  231.  717 
...  230,  7)7 
. . .  2.76,  720 

. . .  365,  752 

Itamalodé, 

RanunculBs 

...  629 

...  153.  695 

...  145,693 

Rbacvmitriam.... 

...  493,  807 

Rhmanlhiet 

....   n 

muocarpia 

Rhjnchospora,,.. 

...  435,790 
...   414,  773 

Riccia 

Rkâacétt 

Bobinia 

...  .122,82* 
...  322,  824 
....  273,  726 
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. .  2*7,  720 

..  233 

..  241 

..  83,  S76 

, .  82,  67o 

. .  239,  721 

..  321,  7i( 

. .  38*,  756 

..  567,  RB2 

. .  173,  697 

..  172,697 

..  SIS,  S23 
..  IM,  703 
. .  373,  753 
. .  35R.  731 
, ,  360,  751 
..  329,715 
. .  56,  665 
..  56 
. .  B7,  677 
. .  87,  677 
..  78.67* 
. .  243,  72t 
..  29S,  739 
,.  339,  717 
, .  192,  705 
..  5tS,  823 
. .  260,  726 
..  *3,  665 
.  100,  163 
.  319,  7*1 
.  318,  1»! 
.  756,  681 
.  308,  739 
..  51*,  823 
..  532 
.  532,  829' 
.  553.  839 
.  363,  883 
.  415,  775 
.  380,  756 
.  412 
.  *13,  775 
.  286,  731 
.  613,  896 
.  461 ,  79* 
.  11*.  691 
,  2*,  657 
.  15,  657 
.     32,666 


Secale 413,  ' 

Sedum 287,  ■ 

Seligeria. 486,  I 

Selinuro 312,  ' 

Stmi-Liùul^orfs 130 

Sempervivnin 289,  ' 

Seneljiera 215,  ' 

Seoecio 138,  I 

Scrratula 113,  i 

Seseli 307," 

Sesleria t27,  " 

SelarU 42*,  ■ 

Sherardia 86,  « 

Silaaa 302,  : 

Silène 193.  " 

SUénéri 193 

Silïtam 118,  ( 

Sinapis 208,  ■; 

SirogODÎum 544,  f 

SisoD 306,  1 

Siii(m6ri''M  ■ 203 

SiBymbrium 204,1 

Sium 308,  l 

Sotaaacéa 4,  6 

SolanuDi 5,  ( 

Solldago 137,  ( 

Solorina 634,  S 

Sonchus.... III,  H 

Sorbus 257,  7 

Specularia 93,  6 

Sphiroearpua 523,8 

Sphxroiosini 197,8 

Sphioclrina 625,  9 

Sparganinni 411,  7 

196.7 

U 196,  7 

'H 509,  S 

etis ,  51*,  8 

Sphagnum 509,  8 

.Spinacii 332,1 

Spiraa 2*1,  i; 

Spiriei .,  241,  7: 

Spiranlhea *.  395,7 

Spiroïjra 538,  8; 

Spiroli«ai|. ^i S' 

Splachnies 495,  Ri 

SpUcbDum *95,  8i 

Sqnamaria 6*2.  a 

SUel(ï8 ?..     50,  » 

SttirtBtmm. Si 

^laaroDSifi 8( 
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éaatiit 36,  661 

nica n,  658 

icariâ 651,  902 

rnum 88,  Bll 

276,  728 

•a 274 

1 63,  668 

KottCBD) 63,  669 

225,  7U 

Kitt 224,714 

Lin 123,  742 

118,  698 

iril S86,  884 

tante» 533,  829 


VolïOi 534,  829 

Wahlenbet^ia 93,  678 

Weisia 491,  809 

Xanlhidium 852 

Xanlhium 142,  693 

Zannichellia 401,767 

Zea 416,  788 

Zjgatmt 537,  836 

Zygntmacéa 636,830 

Zjgodon 480,  808 

Zygopkjieétt 536 


VOCABULAIRE 


DBS 


TERMES  TECHNIQUES  LES  PLUS  USITÉS 


ACALL*:.  Se  dit  d'une  plante  à  ligo 

non  apparenta. 
AccRESccrr.   Organe    (calice,   co- 

roUe,  style,  clc.)  qui  continue  a 

croître  après  la  floraison    et  la 

fécondation. 

AciPHAUt.  Ooi  ^'*  P*»  ^f  *^*®- 
AGaAisï-^roit  sec,  indéhiscent,  ne 

contenant  qu'une  seule   graine. 
ActcvhxiHE.  En  forme  d'aiguille. 
ACIC0.1:.  PtetiLe  pointe  aiguê. 
AorrYanoxE.    Plante    dépourvue 

de  cotylédons. 
ACROCARPE.   Mousse  dont  la  tige 

se  termine  par  le  fruit. 
AcuLfeLE.  AiguUlon  très  petit. 
AcLME.^.  Pointe  allongée  reposant 

SOT  une  base  assez  large. 
ACCMI5É.    Terminé   par  un    aco- 

men. 
ADHtoEî^T.  Organe  soude  ou    qui 
paraît   soudé    arec    un    organe 
voisin. 

Adhé.  Organe  confondu  avec  un 
autre  dans  une  partie  de  sa  lon- 
gueur. Lame  d'un  champignon 
hyménonycèle  qui  adhère  au 
pied  sans  se  prolonger  sur  lui. 

ÀD%-rvrici:.  Organe  qui  nait  où  il 
n'a  pas  l'habitude  de  venir. 

ADVE5TIVE  (racine)  Qui  part  de  la 
tige  ou  des  feuilles. 

Agame.  Plante  sans  organes  se- 
xuels. 

Agguîméré.  Disposé  en  groupe. 
Agqlctwê.    Réuni  en  une  masse 

et  paraissant  collé . 
AiOBErre.  Poils  plumeux,  qui  cou- 
ronnent les  fruits  des  Compoêécs. 


Aigu.    Organe    se     terminant    en 

pointe. 
AïOLiLLOM.  Organe  pointu,  produit 

par  l'épiderme. 
Aile.    Saillie   qui   borde    cerUins 

organe»,  fruits,  tiges,  etc. 
Ailé  Pourvu  d'ailes  membraneuse*. 
Ailes.  Pétales  latéraux  des  Pspil- 

Uonftcées. 
Aisselle.  Angle  situé  au-dessus  du 

point    d'insertion    d'une     feuille 

avec  la  tige,  d'un  rameau  avec 

la  branche,  etc. 
Akène.   Kruit  sec,  indéhiscent,    à 

péricarpe   n'adhérant    pas    à    la 

graine. 
Albume:^  Partie  de  la  graine  qui 
sert  à  nourrir  l'embryon  pendant 
la  germination. 
Alternes.  Se  dit  des   feuilles  ou 
des  rameaux  disposés  de  façon 
à  alterner  les  uns  avec  les  au- 
tres. 
Alvéoles.  Petites  fossettes  qui  se 
trouvent    sur    certaines    parties 
des  plantes. 
Amande.   Ensemble  de  l'embryon 

et  de  l'albumen. 
Amphigasthe.  On  donne  ce  nom  à 
des  appendices  lamelleux  in- 
sérés sur  la  face  ventrale  de  la 
tige  de  certaines  Hépatiques. 
Amplexicaule.  Se  dit  d'une  feuille 
embrassant    une    partie    de    la 

tige. 
ANCiprrÉ.    Organe   à    deux    bords 

tranchants  comme  un  glaive. 
ANDROCÉE.    Ensemble  des  organes 

mâles  dos  Phanérogames . 
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Bus..  Fruit  moa,  charnu,  conte- 
nant ai»  ou  planeurs  gaines. 

Baxles.  EpTcloppe»  écaiUeuses  de 
la  âeor  des  Graminées. 

BAXDSX.ErrES .  Nom  donné  à  des 
lignes  colorées,  ranflées,  du  fruit 
des  Ombellifères,  répondant  aux 
canaux  eèerèteurs. 

Basidk.  CeUule  qui  supporte  les 
spores  des  CSbtmpignons  fiasi- 
diomjeèies. 

BasiFiXE.  Se  dit  de  Tanthère  qui 
est  fixée  au  filet  par  sa  base. 

Bxc.  Se  dit  de  la  pointe  qui  ter- 
mine certûns^  fruits. 

BiAToaiscES.  Sê^dit  des  apothécies 
des  Lichens  qui  ont  un  bord 
propre  d'une  coalcur  dilRrente 
de  celle  de  Vépithéciom  (voyez 
ce  mol)  OTi  bien  qui  sont  con- 
vexes sans  bord  visible,  et  qui 
sont  intérieuremeat  pourvues 
d*uii  hjrpotJiédnm  p&le  ou  in- 
colore. 

BicosKC  Organe  surmonté  de  deux 
eixmes. 

BiscxtI.  Organe  surmonté  de  deux 
dents. 

Bifide.  Organe  découpé  en  deux 
lobes  allongés. 

Biflobe.  Qa\  porte  deux  fleurs. 

BinntQui.  Divisé  en  deux  bran- 
ches. 

BuuQute.  Se  dit  d^une  feuille  qui 
a  deux  pures  de  folioles. 

BiLABii.  Qui  a  deux  lèvres  (calice, 
coroOe). 

BiLOBi.  Organe  divisé  en  deux 
iebes. 

BajocuLAiHK.  Oi^ane  divisé  en  deux 
loges. 

BiPAMm.  Organe  <iai  est  entière- 
ment divisé  en  deux  parties. 

BtPiKSÈK.  Se  dit  d'une  feuille  dont 
les  folioles  sont  deux  fois  pinnées. 

BnrALVE.   Divisé  en  deux  valves. 

BiSAXKccLLX.  Se  dit  des  plantes  qni 
doTcat  deux  aoa;  elles  ne  fructi- 
fient que  la  seconde  année. 

BoiTRGiOK.  Se  dit  du  rameau  en- 
core tràijeane. 


Bouton.  Fleur  non  épanouie. 

Bractée.  Petite  feuille  modifiée,  dif- 
férente de  la  feuille  par  sa  taille 
réduite,  souvent  par  sa  couleur, 
et  qui  accompagne  la  fleur.  Dans 
les  Chara  on  nomme  bruetéeê  (ou 
papille»)  involucrales  j  des  cel- 
lules courtes,  disposées  au-des- 
sous des  verticilles  des  feuilles. 

finAGTÉiroRME.  Qul  a  la  forme 
d'une  bractée. 

Bractéole.  Petite  bractée. 

Bulbe.  Tige  souterraine,  aplatie,  à 
feuilles  réduites. 

Bulbeux.  Organe  renflé  en  bulbe. 

BuLBiLLE.  Bourgeon  renflé,  se  dé- 
veloppant dans  raissello  des  feuil- 
les ou  à  la  place  des  fleurs. 

BuRSicuLC.  Petite  cavité  qui,  dans 
la  fleur  des  Orchidées,  loge  la 
glande  désignée  sous  le  nom  de 
rétinacle . 

Caduc.  Qui  tombe  prématurément. 

Calice.  La  plus  extérieure  des 
enveloppes  florales,  formée  de 
folioles  (sépales)  ordinairement 
vertes . 

Caliciporme.  Se  dit  des  bractées 
qui  par  leur  forme  ou  leur  posi- 
tion ressemblent  à  un  calice. 

Calicinal.  Qui  appartient  au  ca- 
lice. 

Caliculb.  Enveloppe  extérieure  au 
calice  et  lui  ressemblant,  qu'on 
trouve  dans  certaines  fleurs  (Po- 
tentille.  Mauve). 

Caliculée.  Fleur  pourvue  d'un 
calicule. 

Calleux.  Organe  épaissi  et  durci. 

Campanule.  En  forme  de  cloche. 

Canaliculé.  Creusé  longitudinale- 
ment  en  gouttière. 

Cannelé.  Muni  de  petites  côtes 
longitudinales. 

Capillaire.  Qui  a  la  finesse  d'un 
cheveu. 

GAPiLLiTii;.vf.  Nom  donné,  dans  la 
description  des  Champignons  Ly- 
copodiacés,  à  une  masse  dliy- 
phas    entre-oroisés ,    au    milieu 
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desquels  sont   les  spore»  (royez 
PÉHtDiUM  et  Gléba). 

CAPrré.  Terminé  en  une  tête  ar- 
rondie. 

Capitule.  Inflorescence  formée  de 
fleurs  sessiles,  réunies  sur  un  ré- 
ceplacle  commun  (Composées). 

Capsule  Frnit  sec,  déhiscent  par 
des  valves  ou  des  pores.  Dans 
les  Moof^sos,  on  donne  ce  nom, 
ou  mieux  celui  d'unt*»  à  un  sac 
qui  renferme  les  spores;  il  s'ou- 
vre par  un  couvercle  (opercule) 
et  présente  à  son  entré  une 
mince  colonnette  (eolum^Uè)  au- 
tour de  laquelle  sont  disposées 
les  spores. 

Capsllaire.  Fruit  qui  a  les  ca- 
ractères d'une  capsule. 

Carène.  Ligne  saillante.  Se  dit, 
dans  les  Papilionacées,  de  l'en- 
semble des  deux  pétales  infé- 
rieurs. 

CARÉTsé.  Muni  d'une  carène,  ou  en 
forme  de  carène. 

Carokci'le.  Variété  d'nrille  situé 
près  du  point  d'insertion  de  la 
graine . 

Carpelles.  Feuilles  modifiées,  com- 
posant l'ovaire. 

Cartilagineux.  Qui  a  la  consis- 
tance du  cartilage,  c'est-à-dire 
dur  et  élastique. 

Caryopse.  Fruit  sec,  indéhiscent, 
dont  le  pêric-arpe  adhère  aux  en- 
loppes  de  In  graine  (Graminées). 

Caudicule.  Nom  donné  au  pcdi- 
celle  des  masses  poUiniques  des 
Orchidées  et  des  Asclép-ndncées. 

Caulescente.  Se  dit  d'une  plante 
pourvue  d'une  tige. 

Caulinaire.  Qui  nait   sur  la  tige. 

Centrifuge.  Se  dit  d'une  inflo- 
rescence dans  laquelle  la  fleur 
centrale  se  développe  la  pre- 
mière. 

Centripète.    Se    dit    d'une    inflo- 
rescence dont  les  fleurs  externes 
se  développent  les  premières. 
CÉRÊBRiFORME.  So  dit  d'uu  orgaue 
munid'émincuces  sinueuses,  sem- 


blables aux  circonvolutions  du 
cerveau . 

Chagriné.'  Organe  couvert  de  tr<»s 
petites   granulations    rugueusos. 

Chapeau.  Se  dit  de  la  partie  di- 
latée des  Champignons  supélieurd 
qui  porte  les  organes  reproduc- 
teurs. 

Charnu.  Se  dit  d'un  organe  mou 
et  succulent. 

Chaton.  Inflorescence  en  forme 
d'épi  ne  portant  que  des  fleurs 
mâles. 

Chaume.  Se  dit  des  tiges  fistu- 
leuses,  noueuses,  et  qui  portent 
des  feuilles  cngainaeles  (Grami- 
nées). 

Chevelu.  Qni  est  couvert  de  fila- 
ments capillaires,  fins  et  nom- 
breux. 

Cilié.  Qui  est  muni  do  poils  sail- 
lants et  droits. 

Cils.  Poils  saillants,  droits. 

Claviforme.  Organe  renflé  de  la 
base  au  sommet,  en  forme  do 
massue. 

Cloisons.  Se  dit  de  la  ou  des 
membranes  divisant  une  cavité 
en  deux  ou  plusieurs  comparti- 
ments. 

Cohérent.  Se  dit  d'un  organe 
agglutiné  ou  collé,  mais  non 
soudé. 

Cœnobium.  Nom  donné  à  la  fa- 
mille, ou  agrégat  que  forment 
certaines  Algues  uni-cellalaires. 

Coiffe.  Se  dit  du  petit  chapeau 
qui  recourve  l'urne  des  Mousses. 
La  coiffe  des  Mousses  est  forméo 
par  la  partie  supérieure  de  l'ar- 
chégone  ou  organe  femelle,  sou- 
levé par  la  capsule  à  mesure  que 
son  pédicelle  s'allonge.  Dans  les 
Hépatiques,  la  coifle,  c'est-à-dire 
Tarchégone  vieilli,  n'est  pas  sou- 
levée par  la  capsule,  mais  sim- 
plement déchirée  à  son  sommet, 
et  elle  persiste  autour  de  la  base 
du  pédicelle. 
GoLÉORHizE.  Sorte  d'étui  qui  en- 
toure la  radicule  des  Graminées. 
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GoLuwTisArx.  Organes  plaoéâ  Tan 
près  de  l'autre. 

Cou^BCTECRS.  Se  dit  de  poils  ou 
papillea  qai  garnissent  le  pistil 
€t  qui  sont  destinés  k  recueillir 
le  pollen. 

CoujcBJcm:.  Ensemble  d'appen» 
dîecs  membraneux  qui  garnissent 
la  gorge  de  certaines  corolles. 

Collier.  Se  dit  du  débris  du  voile 
qai  adhère  au  pied  de  certains 
Champignons. 

Coi.OHi.  Se  dit  de  tout  oigano 
qui  n'est  pas  vert. 

Goi.CMEi.Lc.  Axe  filiforme  qui  réu- 
nit les  akènes  dans  le  fruit  des 
OmbelUfères  et  qui  occupe  le 
œnlre  de  Tume  on  capsule  des 
Mousses. 

CoMMfôsuac.  Se  dit  du  point  de 
contact    des  deux  akènes   d'un- 
fruit  d'Ombeliiière.  Eu  général, 
point  de  Jonction  de  deux  or- 
ganes. 

CoMVOsi.  Oui  est  formé  de  plu- 
sieurs parties  distinctes. 

Composée.  Se  dit  d'une  feuille  qui 
présente  plusieurs  foliole^  portées 
par  un  même  pétiole,  etc. 

CoirccPTACLK.  Nom  souvent  donné, 
dans  les  Cryptogames,  à  l'organe, 
qui  contient  les  corpuscules  re- 
producteurs. Dans  les  Lichens  on 
nomme   eoneep/ocie    la    portion 
du  \,V&s\\e  qm  répond  à  l'hymé- 
mom,  e'estrk-dire  qui  est  formé 
par  les  extrémités  des  hyphas  sur 
lesquelles  s'insèrent  les  asquee. 

CoKcoLORE.  Qui  est  d'une  seule 
couleur. 

CosmuPUQL-i.  Se  dit  d'un  organe 
plié  dans  le  sens  de  la  longueur. 

CoME.  Fruit  composé,  formé  d'écail- 
Jes  i  l'aisselle  desquelles  se  trou- 
vent les  fruits. 

Co3«jcGA.i80tt.  Mode  de  reproduc- 
tion de  certaines  Algues  carac- 
térisé par  la  fusion  du  contenu 
de  deux  cellules  qui  se  rappro- 
chent l'une  de  Vautre,  se  mettent 
«o  contact  et  bientôt  communi- 


quent par  destruction  de  leurs 
parois  an  niveau  du  point  de 
contact. 
Ck)NiuGu£8.  Se  dit  d'organes  qui 
sont  disposés  par  paires.  Se  dit 
aussi  d'Algues  en  conjugaison. 

CoMNECTiF.  Portion  du  filet  des 
étamines  qui  unit  les  anthères  à 
deux  loges. 

CoKNi VENTS.  Organes  rapprochés 
par  le  sommet. 

GoMnaus.  Organes  qui  se  touchent 
sans  adhérer. 

CoM VOLUTE.  Roulé  en  cornet. 

Copulation.  Nom  donné,  dans  cer- 
taines Algues,  h  la  fusion  de  deux 
cellules. 

Coque.  Paroi  d'un  fruit  qui  tombe 
à  la  maturité  après  s'être  ou- 
verte. 

CORALLiFORMB.  Se  dit  de  certains 
Champignons  ramifiés  comme  le 
corail. 

CoRDiFORME.  En  forme  de  cœur. 

Corné.  Qui  a  la  consistance  de  la 
corne. 

Corolle.  Enveloppe  la  plus  inté- 
rieure de  la  fleur;  elle  est  formée 
de  folioles  (pétales)  ordinairement 
colorées,  presque  jamais  vertes. 

Cortical.  Qui  appartient  à  l'écorce. 

CoRTMBE.  Infloresoence  formée  d'un 
axe  commun  duquel  partent,  à 
des  niveaux  différents,  des  ra- 
meaux qui  se  terminent  tous  à 
peu  près  à  la  même  hauteur. 

CoRYMBiFÈRE.  Plsute  dout  les 
fleurs  sont  en  corymbe. 

CORYMBiFORME.  Qui  S  Taspcct  d'uu 
corymbe. 

CÔTES.  Lignes  saillantes,  longitu- 
dinales, de  certains  organes. 

Cotonneux.  Couvert  de  poils  longs 
et  enchevêtrés  ayant  l'aspect  du 
coton. 

Cotylédons.  La  ou  les  premières 
feuilles  de  l'embryon. 

Couche  oonidiale.  Nom  donné, 
dans  les  Lichens,  h  la  portion  du 
thalle  dans  laquelle  sont  accumu- 
lées les  ffonidies  (voyez  ce  mot). 
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Couronne.  Ensemble  des  appen- 
dices qui  garnissent  la  gorge  de 
certaines  corolles. 
Crampon.    Racines   adventives    à 
l'aide  desquelles  certaines  tiges 
se  fixent  à  des  corps  étrangers 
(Lierre). 
Crénela.  Organe   muni  de   dents 
arrondies  et  implantées  perpendi- 
culairement. 
Crépu.   Organe   fortement  plissé. 
CRusfAcé.    En   forme    de    croûte 

dure,  cassante. 
CucuLLiFORME.   En   formc  de  ca- 
puchon. 
Cunéiforme.  En  forme  de  coin. 
Clpule.  Organe  formé  par  l'union 
des  bractées,  enveloppant  la  base 
de  certains  fruits  (Chêne).  Dans 
certains  Lichens,  on  nomme  cap- 
sule la  portion  dilatée  d'un  pédi- 
cule  qui    porte    les    apothécies 
{Cladonia). 
CuspinÉ.  Terminé  en  pointe  aiguë 

et  dure. 
Cyatiforme.  En  forme  de  gobelet. 
Cyme.  Inflorescence  ramifiée  dont 
les  axes   de   chaque  génération 
sont  terminés  par  une  fleur  qui 
met  fin  à  leur  croissance. 
Cystides.  Nom  donné,  dans  la  des- 
cription des  Champigpions  Basi- 
diomycètes,  aux  basides  f<tériles 
ou  paraphyseSy  en  forme  de  sacs 
arrondis. 

DÉCLINÉ.  Organe  qui  se  courbe 
vei-s  le  bas. 

DÉCOMBANTE.  Tigc  d'abord  droite, 
puis  courbée  vers  le  bas. 

Décomposée.  Feuille  à  pétiole 
deux  fois  divisé  en  pétioles  se- 
condaires. 

DÉcuRRENTE.  FeuilIc  dont  le  limbe 
se  prolonge  sur  le  pétiole  ou 
sur  la  tige.  Lame  d'un  Champi- 
gnon Hyménomycète  prolongée 
sur  le  pied. 

DÉHISCENT.  Fruit  qui  s'ouvre  à  la 
maturité. 

Demi-fleuron.   Se  dit   des  fleurs 


des  Composées  dont  le  limbe  est 
déjeté  d'un  seul  côté. 
Denté.    Qui    est   muni    de    dent9 

aiguës  et  inclinées. 
DÉPRIMÉ.  Organe  comprimé  verti- 
calement 
DiADELPHEs.  Elamines  oonnéos  de 
façon  à  former  deux  faisceaux. 
DicHOTOME.  Ramifié  en  deux  bran- 
ches égales  et  naissant  en  même 
temps. 
Dichotomie.    Ramification   dicho- 

tome. 
DiCLiNES.  Fleurs  unisexuéa. 
Dicotylédones.   Plantes  pourvues 

de  deux  cotylédons. 
DiDYME.    Divisé    en    deux    lobes 

égaux. 
DiDYNAME.    Fleur   à    quatre    éta- 
mines    de    tailles    diflérentes    : 
deux  grandes,  deux  petites. 
Diffus.  Rameaux  disposés  et  éta- 
lés sans  ordre  apparent. 
DiGiTÉ.    Organe    divisé   en    lobes 
rappelant  les  doigts  de  la  main 
par  leur  disposition. 
DiMiDiÉ.  Organe  dont  une  moitié 

seule  s'est  développée. 
DioIques.    Plantes  dont  les  fleurs 
sont  unisexuées,  les  fleurs  mAles 
.  et  les  fleurs  femelles  étant  por- 
tées par  des  individus  distincts. 
Discoïde.  En  forme  de  disque. 
Disque.  Dans   les   Composées,  on 
donne  ce  nom  à  la  partie  cen- 
trale du  réceptacle  et  aux  Heurs 
qu'elle  porte.  On  nomme  encore 
disque  un  organe  glanduleux  qui 
entoure    l'ovaire    de     certaine» 
fleurs.   Dans  la  description    des 
Péxizaoés,    on  nomme  disque  la 
portion  concave  du  réceptacle  qui 
porte  les  asques.  Dans  la  descrip- 
tion   des    Lichens     on    nomme 
parfois    disque    ou    capitule,    la 
portion    dilatée    et    portant    les 
asques  des  apothécies  pourvues 
d'un  pédicule. 
Distiques.    Rameaux    ou    feuilles 
alternes,  insérés  sur  deux  lignes 
longitudinales. 
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IkvAaioci.  Rameaux,  pédoncales 

qnj  s'êearltnl  fortement  en  tous 

sais, 
DOBSAL.  Qaî  est  inséré  sur  le  dos 

d'un  organe. 
DooBLE.  Fleur  dont  les  pétales  ont 

aQfmeotë  par  la  transformation 

des   élamioes  on  des  pistils  en 

pétales. 
DnuPACé.  Qui  a  les  caractères  d'une 

drupe. 
Dbupe.  Fruit  chama,  contenant  nn 
00  plusieurs  noyanx. 

EcaiLLC.  Organe  aplati,  plus  oxi 
moins  épais,  charnu  on  coriace, 
ordinairement  produit  par  trans- 
formation des  feuilles  ou  des 
bractées. 

ECAIL.IXCX.  Formé  d'éraiUes. 

EcussoM.  Appendice  porté  latéra- 
lement par   la  tigelle  des  Gra* 
minées  ;  il   ne  constitue  proba- 
bJènient     qu'une     hypertrophie 
localisée  de  la  tigellc.  Dans  les 
Characées,  on  nomme  Ecussons 
les  huit  cellules  qui  forment  les 
parois    de    l'antbéridie,    chacun 
porte  sur    sa  face  interne  une 
cellule  cylindrique   {^nemubrium) 
terminée  par  nnev  autre  cellule 
arrondie  (féfe).  Chaque  tète  porte 
rix  cellules  également  arrondies 
nommées  t^es  secondaires  ;  enfin 
chaque    Ule    secondaire    porte 
qoatre  longs  filaments  enroulés 
(^fatiels)  dont  les  cellules  produi- 
sent chaeuDe  ua  anthérozoïde. 

EuTtRÊs.  Filaments  tordus,  élas- 
tiques, accompagnant  les  spores 
de  certaines  Cryptogames  (Equi- 
sétaeées.  Hépatiques). 

EifABGixé.  Légèrement  échancré. 

EMBBASSAirrE.  Feuille,  stipule  ou 
bractée  qui  entoure  par  sa  base 
l'axe  qui  la  porte. 

EMaRTo:v.  Plantule  nidimen taire 
contenue  dans  la  graine. 

EMxaaÊx.  Plante  aquatique  dont  la 
majeme  partie  se  développe  hors 
de  Teau. 

FLOBE  DE   PARIS. 


EkdocarpoIdcs.  Se  dit  des  Apo- 
thécies  des  Lichens  qui  sont  en- 
foncées dans  le  thalle. 

Engainant.  Feuille,  stipule,  pé- 
tiole développé  en  une  gaine 
autour  de  l'axe. 

Ensipormc.  En  forme  de  glaive 
tranchant  des  deux  cétés. 

Epars.  Rameaux  ou  feuilles  insérés 
sans  ordre  apparent. 

Eperon.  Appendice  tubulenx  do 
certains  sépales  ou  pétales. 

Eperonné.  Pourvu  d'un  éperon. 

Epi.  Inflorescence  formée  par  un 
axe  sur  lequel  se  développent 
des  fleurs  sessiles,  en  nombre  in- 
défini. 

Epi  composé.  Épi  ramifié. 

Epiqync.  Se  dit  de  la  corolle,  des 
et  aminés,  du  disque,  insérés  au- 
deseos  de  l'ovaire. 

EPIU.ET.  Dans  les  Graminées,  on 
nomme  ainsi  une  portion  de 
l'inflorescence  formée  d'une  ou 
plusieurs  fleurs  enveloppées  dans 
une  ou  deux  bractées  connues 
sous  le  nom  de  glumea. 

Epine.  Organe  pointu  et  dur,  formé 
par  transformation  des  rameaux, 
des  fenilles  ou  des  stipules. 

Epineux.  Pourvu  d'épines. 

Epipuyllb.  Organe  inséré  ou  pa- 
raissant inséré  sur  la  fenille. 

Epithécium.     Nom    donné ,    dans 
les  Lichens,  au  disque    étalé   et 
coloré  des  apothécies  de  la  plu* 
part    des    genres,    ou   bien   an 
pore  terminal    qui  existe  dans 
le  périlhécium  du  genre  Verru- 
,earia. 
Etalé.  Se  dit  d*on  rameau,  d'une 
feuille,  etc.,  qui  s'écarte  de  l'axe 
en  formant  un  angle  droit. 
Etamine.  Foliole  transformée,  con- 
stituant l'organe  m&le  des  Pha- 
nérogames. Une  étamine  complète 
est  formée  d'une  tige  grêle  (fllel), 
d'un  sac  (anthère)  &  un  ou  plus 
souvent     deux     compartiments 
(loges)   qui  contiennent  les  cel- 
lules mâles  (pollen). 
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Etendard.  Nom  donné  nu  pétale 
supérieur,  ordinairement  étalé 
et  redressé,  de  la  corolle  dos  Pa- 
pilionacées. 

ExSERT.  Organe  qui  dépasse  les 
parties  qui  Tentourcut. 

ExTRORse.  Anthère  qui  «ouvre 
par  la  face  qui  regarde  au  de- 
hors de  la  fleur. 

Falciforme.  En  forme  de  faux. 

Farinkix.  Couvert  de  poussière 
blanchâtre. 

FAScrcuLÉ,  En  faiicceaa. 

Fastioiée.  Plante  à  rameaux  dres- 
sés et  rapprochés. 

Faux  pêrianthe.  Nom  donné, 
dans  la  description  des  Hépati- 
ques, &  une  enveloppe  en  forme 
de  sac  charnu  et  pendant,  fixé 
latéralement  à  là  tige  et  enve- 
loppant le  pédicelle  de  la  cap- 
sule ;  on  lui  donne  aussi  parfois 
le  nom  de  Réceptacle  ou  Péri- 
gyne. 

Femelle.  Fleur  pourvue  seulement 
des  organes  femelles.  Plante  ne 
portant  que  des  fleurs  femelles. 

Felille.  Organe  aplati,  produit 
par  l'axe,  très  ordinairement 
vert  et  pourvu  de  stomates. 

Fibreuses.  Racines  formées  de 
branches  peu  ramifiées,  allon- 
gées. 

Filamenteux.  Formé  de  filaments. 

Filet.-  Portion  de  l'étamine  qui 
porte  l'anthère. 

Filiforme.  Mince  et  allongé  comme 
un  fil. 

FiMBRiÉ.  Découpé  en  franges  min- 
ces. 

Fistuleox.  Organe  allongé,  creux. 

Flabeluforme.  En  forme  d'éven- 
tail. 

Fleur.  Ensemble  des  organes  de 
la  reproduction  et  de  leurs  enve- 
loppes. Dans  les  Phanérogames, 
la  fleur  se  compose  ordinaire- 
ment d'une  enveloppe  extérieure 
verte  (calice),  d'une  deuxième 
enveloppe  colorée  (corolle),  d'un 
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vertiiMJle  d'étaminos  (androe^e)  ot^ 
d'un  ou  plusieurs  sacs  (carpelles) ''1 
contenant  les  ovules  et  cellules^ 
femelles.  Dans  les  Mousses  oo^ 
donne  souvent  le  nom  de  fleurs^ 
aux  feuilles  modifiées  qui  enton 
rent  les  organes  reproducLears. 

Fleuron.  Dans  les  Goinposées,  on  | 
nomme  ainsi  les  fleurs  régu-  : 
lièrcs  ou  à  peu  près  régulières.  | 

Floral.  Qui  appartient  à  la  fleur,"^ 
qui  a  rapport  à  la  fleur. 

Florifère.  Qui  porto  les  fleurs. 

Foliacé.  Qui  a  l'aspect  de  la 
feuille. 

Folioles.  Limbes  des  feuilles  com- 
posées. 

Follicule.  Fruit  uniloenlaire, 
aplati,  sec,  déhiscent  par  l'un  de 
ses  bords. 

FoNouEux.     Organe   mou^ 
élastique,  spongieux. 

Fouet.  Voyez  Ecnsson. 

Fronde.  Nom  donné,  dans  les 
Cryptogames,  à  des  organes  apla- 
tis représentant  soit  la  tige,  soit 
des  feuilles  et  portant  les  organeft 
reproducteurs . 

Frokdac£e.s.  Plantes  dont  les  of- 
ganes  végétatifs  sont  en  forme 
de  lames  {Marchantia). 

FRUCTirèRE.  Qui  produit  et  porte 
les  fruits. 

F  R  u  c  T I  FicATiON .  Développement 
du  fruit. 

Fruit.  Organe  femelle  fécondé  et 
accru,  prêt  à  donner  une  planlo 
nouvelle. 


*pais^ 


Ayant    l'aspect   d'uii 


dit  des  Lichens 
est    ramifié    et 


Frutescent . 
arbrisseau . 

Fruticuleux.  Se 
dont  le  thalle 
dressé. 

FcQACE.  Organe  qui  disparait  très 
rapidement. 

FusiFORME.  En  forme  de  fuseau. 

Gaine.  Portion  du  pétiole  qui  en- 
veloppe la  tige  des  Graminées. 

OaeOnnant.  Petites  plantes  qui 
poussent  en  touffes  serrées,  sem- 
blables à  un  gazon. 
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GÉ^ftiKÉs.  Organes  disposés  par 
pairss. 

OCKéliATl05     ALTEHKAXTE.    On     dit 

des  plant«6  qa*elle9  sont  à  géné- 
ration allernante^  qaand  des  in- 
dividos  produisent,  sans  aucun 
a«te  aexoeU  des  cellules  destinées 
à  produire  d'autres  indlTidus 
p«Mirvns  d'organes  sexuels  se 
jDulUplaDt  en  donnant  des  iodî- 
ridus  semblables  aux  premiers, 
e*asUà-dlre  déjjourvos  d'organes 
sexuels. 

GèxÉBATiON  ASEXUÉE.  Ensemble 
des  individus  qui,  dans  les  plan- 
tes à  génération  alternante,  se 
multiplient  sans  organes  se- 
xuels. 

Gix^itaTioa  sexuée.  Ensemble  des 
Vndixidns  qui,  dans  les  plantes  à 
génération  ■Iteraante,  portent  des 
organes  sexoeis. 

Gé:acLLé.  Coarbé  en  forme  de 
g«oou. 

Germikatio?!.  Développement  do 
l'embryon. 

GiBBEvx.  Pourvu  d'une  bosse. 

Glabre.  Sans  poils  ni  duvet. 

Glasdc.  Organe  de  séerétion. 

GLA9nui.Ecx.  Muni  de  glandes. 

Glauque.  Vert  blancbàtre  ;  colo- 
ration due  ordinairement  à  un 
revêtement  eireux. 

QufcaA.  Dana  les  Champignons  Gas- 
tèromyc^jtes,  le  réeeptacle  fruc- 
tifère ettordinairement  en  forme 
dû  mafsé  arrondie  dont  la  péri- 
phérie est  fonnée  par  un  tissu 
oon'ace  (péridium)  et  dont  le  cen- 
tre, formé  d'un  tissu  d'abord 
ehamu  nommé  gléba,  est  creusé 
de  fi>S9ette8  tapissées  par  Thy- 
méninm.  La  gléba  se  résout  son- 
vent  à  Je  maturité  en  une  masse 
de  filaments  ou  hyphas  entre- 
mêlés (fiapillithtm),  et  en  spores 
noirâtres. 

Glomérule.  Inflorescenoe  en  forme 
de  tète,  à  fleurs  très  nombreuses 
et  pressées. 

GlumagI.  Pourvu  de  glumes. 


Gllmes.  Bractées  situées  à  la  base 
des  épillets  des  Graminées. 

Olumslles.  Folioles  situées  à  la 
base  des  fleurs  des  Graminées. 

Glumelllxes.  Petites  folioles  en- 
veloppant les  organes  reproduc- 
teurs  des  Graminées;  elles  re- 
présentent le  périanthe. 

Glltimeux.  Couvert  d'un  liquide 
gluant. 

Gomoie.  Nom  souvent  donné  , 
dans  les  Cryptogames  non  voscu- 
laires,  aux  cellules  reproductrices 
asexuées.  Elles  sont  souvent  de 
deux  sortes,  les  unes  petites  et 
nombreuses  (microgonidies),  les 
autres  moins  nombreuses  et  plus 
volumineuses  (  macrogonidies  )  ; 
les  deux  sortes  se  comportent 
d'ordinaire  différemment.  Dans  les 
Lichens,  on  donne  improprement 
le  nom  de  gonidiet  aux  cellules 
vertes  qui  représentent  l'Algue 
associée  à  un  Champignon  pour 
former  le  Lichen. 

GoROE.  Portion  d'une  corolle  gamo- 
pétale ou  d'un  calice  gamosé- 
pale répondant  au  point  de 
jonction  du  tube  avec  le  limbe. 

Gousse.  Fruit  sec,  formé  de  deux 
carpelles,  uniloculaire,  déhiscent 
en  deux  val7es. 

Gralne.  Ovule  développé.  Elle  est 
formée  par  l'embryon  et  se»  en- 
veloppes et  souvent  par  un  albu- 
men ou  réserve  alimentaire  plus 
ou  moins  abondante. 

Gramikiforme.  Qui  a  le  port  d'une 
Graminée. 

Grakules  gonidiques.  Nom  donné 
à  de  petits  amas  de  gonidics, 
remarquables  dans  certains  Li- 
chens. 

Grappe.  Inflorescence  à  croissance 
terminale,  formée  d'un  axe  prin- 
cipal portant  des  axes  secondai- 
res terminés  chacun  par  une 
fleur  (grappe  simple)  ou  ramiflés 
(grappe  composée). 

Grimpante.  Plante  qui  s'accroche 
'     par  des  vrilles  aux  arbres  et  aux 
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autres  objets  qui  se  trouvent 
à  sa  disposition. 

GuEtJLE.  Se  dit  de  l'ouverture  des 
eoroUes  bilabiées  quand  elle  est 
formée  par  une  saillie  à  laquelle 
on  donne  le  nom  de  palais  {An- 
thirrhimum  ma  jus). 

Qyalectines.  Se  dit  des  apothédes 
des  Lichens  qui  ont  une  forme 
urcéolée  et  une  apparence  cireuse 
on  marmoréenne. 

Gynostemnc.  Nom  donné  à  la 
colonne  qui,  dans  les  Orchidées 
et  les  Asclépiadées,  porte  le  stig- 
mate et  les  anthères. 

Hampk.  Se  dit  d'an  axe  d'inflores- 
cence partant  d'un  bouquet  de 
feuilles  radicales,  nu,  et  ne  por- 
tant des  fleurs  que  dans  sa 
partie  supérieure. 

Hastée.  En  forme  de  fer  de  lance, 
triangulaire,  avec  deux  pointes 
dans  le  bas. 

Herbacée.  Plante  peu  consistante. 

HÉRissé.  Couvert  de  poils  raides 
et  droits. 

HER.MAPHRODrrE.  Flouf  qui  con- 
tient les  organes  des  deux  sexes. 

Hétérogame.  Capitule  de  Com- 
parée contenant  des  fleurs  de 
sexes  différents.     . 

HiLE.  Point  de  la  graine  sur  le- 
quel s'insère  le  placenta. 

HoMOQAME.  Capitule  des  Compo- 
sées qui  ne  contient  que  des  fleurs 
d'un  même  sexe. 

HvMÉNiuM.  Partie  du  réceptacle 
fructirère  des  Champignons  qui 
porte  les  spores. 

IIyphas,  Hyphes.  Cellules  ordinai- 
rement très  allongées  et  unies 
bout  à  bout  qui  forment  les  tissus 
des  Champignons  et  de  beaucoup 
de  Lichens. 

HYPOCRATéniFORME.  En  forme  de 
coupe  à  tube  allongé,  étalé  h 
l'extrémité  seulement. 

Hypogyne.  Inséré  au-dessous  de 
Tovairc. 

Hypothégium.  Nom  donné,  dans  les 


Lichens,  à  la  portion  de  IVtpo- 
thécie  qui  porte  les  asque*. 

Imbriqués.  Organes  qui  se  recoD- 
vrent  comme  les  tuiles  d'un  toit. 

iMPARiprKNÉE.  Feuille  composée , 
dont  le  pétiole  est  muni  d*tuie 
foliole  à  son  extrémité. 

IifCisÉ.  Organe  à  bords  déooapés 
irrégulièrement. 

iNCUBEg.  On  dit  des  feuilles  des 
Jungermanniacées  qu'elles  sont 
incubes  quand  la  feuille  inférieare 
recouvre  en  partie  la  feuille  au- 
périeure. 

Inclus.  Qui  ne  fiiSt  pas  aaîHie  en 
dehors  de  l'organe  envelopi>ant. 
Les  étamines,  le  pistil  sont  in- 
élus  quand  ils  ne  déparent  pas 
le  tube  de  la  corolle. 

Indéfini.  Se  dit  d'organes  (étami- 
nes)  dont  le  nombre  n'est  pas 
rigoureusement  limité,  et  d'orga» 
nés,  comme  Tinflorescenoe,  dont 
l'accroissement  n'est  pas  limité 
par  une  fleur  terminant  chaque 
axe. 

Indéhiscent.  Qui  ne  s'ouvre  pas. 

Indl'plication.  Préfloraison  dans 
laquelle  les  bords  des  pétales  ou 
des  sépales  sont  repliés  en  de- 
dans. 

Inerme.  Sans  épines,  ni  aigaillons. 

Indusie.  Membrane  qui  recouvre 
les  spores  de  certaines  Fougères. 

Infère.  Ovaire  situé  au-dessous 
des  étamines.  Il  résulte  d'un 
développement  des  bords  du  ré* 
ceplable  beaucoup  plus  considé- 
rable que  celui  de  son  sommet. 

Infléchi.  Incliné  en  dedans. 

Inflorescence.  Mode  de  disposi- 
tion des  fleurs. 

Infdndibuliforme.  En  forme  d'en- 
tonnoir. 

Innées.  Se  dit  des  apothécies  des 
Lichens  qui  sont  enfoncées  dans 
le  thalle. 

Innovations.  Nom  donné,  dans 
les  Mousses,  aux  pousses  qui 
naissent  sur  les  vieilles  tiges. 
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bcT^kORSES.  Aatiiëfes  qui  s'oavranl 
sur  la  (ace  raterae,  celle  qui  re- 
garde le  centre  de  la  flear. 

IxvoLiXXLLE.  Couronne  de  bractées 
à  la  base  des  ombellaled  des 
OmbeUifères. 

Ii7VOi.i:cac.  Cooronne  de  bractées 
à  la  base  des  ombelles  des  Om- 
belhfères.  Ensemble  des  bractées 
qai  eotoorent  le  capitale  des 
Composées  et  d'autres  inflores- 
cences. (Voy.  Périantke.) 

In&iGL'UER.  Corolle,  calice,  etc., 
qui  ne  sont  pas  symétriques. 

jLxccponMC.  Qui  ressemble  à  une 
feuille  de  jonc. 

Labelix.  Lobe  inférieur  de  la  co- 
ToU«  des  Orchidées. 

'UABit.  Cabee,  corolle  dont  les  fo- 
lioles sont  di^KMées  de  façon  à 
simuler  deux  lèvres. 

LjiciJtiÉ.  Organe  découpé  en  la- 
nières élroîtai. 

Laiseux.  Organe  eourert  [de  poils 
longs  et  mous. 

Xjiytciohà.  Organe  en  forme  de 
lance,  c'est-à-dire  plat  et  atté- 
nué avec  deux  exlrémilés. 

Laxguitte.  Organe  en  forme  de 
langue  étroite. 

L£cAKORT?{cs.  Les  apotbécies  des 

Liebena  sont  dites   Lécanorines 

ou  tcutelliformet  lorsqu'elles  sont 

pourvues  d'un  rebord  formé  par 

Je  thalle. 

SdcwÉtsEB.  Se  dit  des  apothécies 
des  Lichens  entourées  d'un  re- 
bord foami,  non  par  le  thaile, 
mais  par  le  pourtour  du  eoneep- 
taek. 

LÉPicèxB,  Nom  formé  par  quelques 
botanistes  i  l'ensemble  des  glu- 
mes  des  Graminées. 

LÉPROsi.  Se  dit  du  thalle  de  cer- 
tains Lichens  qui  s'étale  en  pe- 
tites taches  irrégulières. 

LxBBE.  L'ovaire  est  dit  libre  quand 
il  est  indépendant  du  réceptacle. 
Los  étamines  sont  libres  quand 


elles  ne  sont  eonnées  ni  entre 
elles  ni  avec  le  périanth^. 

LtG;(EL!x.  De  la  consistance  du  bois. 

Ligule.  Appendice  lamellenx  si- 
tué à  la  base  du  limbe  des  feuilles 
des  Graminées. 

LiGULÉc.  Feuille  pourvue  d'une  li- 
gule. Les  flears  des  Composées 
sont  dites  liguléee  quand  leur 
limbe  est  déjeté  tout  entier  d'an 
côté. 

Limbe.  Portion  étalée,  membra- 
neuse, des  feuilles  ou  des  pé- 
tales, des  sépales,  etc. 

LiNéAiRE.  Organe  allongé  et  étroit. 

Lobes.  Portions  d'un  organe  sépa- 
rées par  des  dépressions. 

LOCUI.IC3DE.  (Déhiscence).  Se  dit 
des  fruits  secs  à  plusieurs  loges 
qui  s'ouvrent  en  plusieurs  valves 
portant  chacune  une  cloison  dans 
leur  portion  centrale. 

Loge.  Cavités  des  anthères^  des 
fruits,  etc. 

LoMENTACÉ.  Fruit  qui  se  sépare  en 
plusieurs  articles  dans  sa  lon- 
gueur. 

LYRéE.  Feuille  pinniBde  dont  le 
lobe  terminal  est  beaocoup  phis 
grand  que  les  autres. 

Macrooonidies.  Voy.  Gonidies. 

Macropoue.  Se  dit  des  embryons 
&  radicule  très  volumineuse, 
comme  celui  des  Potamées. 

Macrosporamgbs.  Nom  donné 
dans  les  Cryptogames  vasca- 
laires  à  des  sporanges  spéciaux 
contenant  des  spores  volumi- 
neuses [maerospores)  ;  par  oppo- 
sition à  d'autres  sporanges  {mi- 
crosporanges  )  qui  contiennent 
des  spores  plus  petites  (mùrro- 
ipores).  D'ordinaire,  les  macro- 
spores et  les  microspores  pro- 
duisent des  individus  différents. 

Macrospores.    Voy.    Macro^- 

ranges. 
Macrozoospore.  Voy.  Zoospore. 
Mâle.  Fleur  ou  individu   qui  ne 

possède  que  des  organes  mâles. 

b. 
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MAMELOKNé.  Organe  muni  de  sail- 
lies arrondies,  en  forme  de  ma> 
melons . 

Manubrium.  Voy.  Ecusson. 

^ARCESCfLNT.  Se  dit  d'un  organe, 
surtout  de  la  corolle  ou  du  calice 
qui  sèche  sur  place  et  ne  tombe 
que  tardivement. 

Marginal.  Qui  est  silué  sur  le 
bord  d'un  organe. 

Marginé.  Se  dit  d'un  organe  fo- 
liacé dont  les  bords  sont  épaissis. 

MicROGO.MDica.  Voy.  Gonidiea. 

Microsporanges.  Voy.  Macrospo- 
ranges . 

Microspores.  Voy.  Mturospo- 
ranges. 

MicROZoospoRE.  Voy.  Zoospore. 

Mitriforme.  En  forme  de  mitre 
d'évéque. 

MoNiLiKORME.  Eu  formc  do  cha- 
pelet. 

Moa^ocotYLÉDONES.  Plautcs  dont 
l'embryon  n'a  qu'un  seul  coty- 
lédon . 

MoNOiQLES.  Piaules  dans  lesquelles 
le  même  individu  porte  des 
fleurs  mÀlcs  et  des  fleurs  fe- 
mel'es. 

Monopétale.  Corolle  à  pétales  con- 
nés  dans  le  bas. 

MoNOSÊPALE.  Calice  à  sépales  con- 
nés  dans  le  bas. 

MONOSPER.ME.  Fruit  h  une  seule 
graiae. 

MucRON.  Pointe  aiga,  courte,  ter- 
minant un  organe  arrondi. 

MucRONÊ.  Terminé  par  un  mu- 
cron. 

MuRALi-LocuLAiRE.  Sc  dit  des  spo- 
res de  certains  Lichens  qui  sont 
divisées  en  plusieurs  cellules  par 
des  cloisons  disposées  comme 
les  joints  d'un  mur  en  pierres 
de  la.ille  ou  en  briques. 

MuTiQUE.   Feuille,   sépale,   pétale, 
qui  n'est  terminé  ni  par  un  mu- 
croD,  ni  par  une  arête. 
MuRiQuÉ.  Organe  muni  de  pointes 

courtes,  à  base  large. 
Mycéuum.  Portion  végétative  des 


Champignons  supérieurs.  Il  est 
formé  de  filamenls  (hyphas) 
grêles  et  enchevêtrés;  il  vit  dans 
le  milieu  nutritif  et  produit  l'ap- 
pareil fructifère. 

Nectaires.  Glandes  sécrétant  des 
liquides  sucrés,  situées  à  la  base 
des  organes  floraux,  sur  ces  or- 
ganes ou  entre  eux. 

Nectaripére.  Pourvu  de  nectaires. 

Nervures.  Côtes  saillantes  des  feuil- 
les, sépales,  pétales  répondant 
aux  faisceaux. 

Noyau.  Enveloppe  ligneuse,  très 
dure,  de  certaines  graines.  Il 
est  formé  par  la  portion  interne 
des  parois  de  l'ovaire. 

Obcordiforme.  Organe  en  forme 
de  cœur, ayant  la  base  plus  étroite 
que  Texlrémité. 

Odlong.  Organe  allongé,  très  ar- 
rondi aux  extrémités  et  un  peu 
renflé  au  milieu,  comme  une 
ellipse. 

Obovale.  Organe  en  forme  d*œaf, 
fixé  par  Text rémité  la  plus  mince. 

Obtus.  Terminé  en  pointe  mousse, 
arrondie. 

Oligospkrme.  Fruit  &  un  petit 
nombre  de  graines. 

Ombelle.  Inflorescence  formée  par 
un  axe  principal  de  l'extrémité 
duquel  partent  un  nombre  d'axes 
secondaires  plus  ou  moins  con- 
sidérable, terminés  cluicun  par 
une  fleur  ou  par  un  bouquet 
d'axes  tertiaires  portant  chacun 
une  fleur.  Des  bractées  entourent 
d'habitude  le  point  d'insertion 
des  axes  secondaires  et  tertiaires. 

Ombellule.  Nom  donné  à  l'en- 
semble des  axes  tertiaires  d'une 
ombelle  composée. 

Ombilic  .  Dépression  au  centre 
d'une  surface  convexe.  Syno- 
nyme de  bile. 

Ombiliqué.  Qui  ofl're  un  ombilic. 

Onglet,  Portion  rétrécie  ou  plus 
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oa  moins  allongée  par  laquelle 
s'iiijiéreat  o«rtains  pétales. 

OfccnccLÉ.  Mani  d'un  ongiai. 

OoGEMMK.  Nom  donné  dans  les 
Gharaeées  aux  organes  femelles. 

OoGO»K.  Organe  contenant  Toos- 
p^re  C^".  ce  mot). 

Oo«i>a«c9.  Noms  souvent  donnée 
<lans  les  Cryptogames,  anx  cel- 
lules femelles. 

Omcbcvls.  Sorte  de  couvercle  qui 
se  «oulére  pour  permettre  Tou- 
Terture  de  certains  fruits,  de 
roroe  des  Mousses,  etc. 

Oppoei.  Se  dH  de  feuilles,  de  ra- 
nieanx,  etc.,  qui  naissent  à  la 
oxéme  hauteur,  de  chaque  côté  de 
Taxe. 

Opposctifoué.  Se  dit  d*nn  organe, 
fLear,  vrille,  rameau,  qui  naît  en 
fBJBQ  de  la  feuiUe. 

ORBZccL.Ams.  Qrgaae  aplati  et  ar- 
rondi. 

OssEvx,  Qui  a  la  consistance  de 
ioa. 

OvAmz.  Portion  de  l'organe  fe- 
melle qui  contient  les  ovules. 

OvAL£.  Organe  aplati,  à  contour 
ovoïde. 

OvoîDC.  En  forme  d*œuf. 

Ovci-c.  Portion  de  lorgane  fe- 
melle reoformée  dans  l'ovaire  et 
contenant  la  cellule  femelle. 

Pailvxttes.  Appendices  minces, 
écaîUeux,  aOngés,  qui  tapissent 
le  réceptacle  èe  certaines  Gom- 


Palais,    i'ortion  saillante    de   la 

gorge  des  corolles  en  forme  do 

gneole. 
PALCACi.  Ayant  le  caractère   des 

paiUeUes  ou  portant  des  paillet- 

tes, 
PALMATtLOBÉE.    Feutlle    lobée,    à 

lobes  disposés  comme  les  doigts 

de  la  main. 
PàUAATtfABTrrB.    Feuillc   parlite, 

c'est'èrdire     très     profondément 

déeeopée,àiobe9  disposés  comme 

les  doigts  de  la  main. 


Palmatiséquée.  Feutlle  séquée, 
c'est-à-dire  découpée  presque 
jusqu'au  pétiole,  à  lobes  disposés 
comme  les  doigts  de  la  main. 
Palmée  .  Feuille  polygouale-ar- 
roodie,  à  nervures  disposées  en 
éventail  à  partir  du  sommet  du 
pétiole. 
Pamiculk  .  Inaorescence  formée 
par  un  axe  principal  portant  des 
axes  secondaires  très  allongés,  ra- 
mifiés, les  supérieurs  plus  courts 
que  les  inférieurs. 

Paniclxk.  En  forme  de  panknle. 

pAPiLiOiNACÉc.  Corolle  des  Légn- 
miues  Papilionacées  ;  elle  est 
formée  de  cinq  pétales  :  Tuo  su- 
périeur, ordinairement  large  et 
étalé  (étendard),  deux  latéraux 
souvent  étalés  (ailcr«),  deux  infé- 
rieurs rapprochés  h  angle  aigu 
par  leur  bord  inférieur  (carène). 

Parapuyses.  Filaments  stériles  fré- 
quemment mêlés  aux  cellules  re- 
productrices  des  Cryptogames. 

Papilles.  Petits  appoudices  allon- 
gés, arrondis  à  l'extréuiité. 

Papilles  lnvoluchales.  Nom 
donné,  dans  les  Cliaracées,  à  dos 
cellules  situées  au-dessous  des 
verlicilies  des  feuilles. 

Parasite.  Plante  qui  vit  sur  une 
autre  et  à  ses  dépens,  ou  sur 
des  matières  organiques  qu'elle 
absorbe  directement. 

Pariétal.  Placenta  inséré  sur  la 
paroi  de  l'ovaire  qui  reste  unilo- 
culaire. 

Pakipinké.  Feuille  pinnée,  à  fo- 
lioles  disposées  par  paires,  sans 
foliole  terminale  impaire. 

Patellifokmes  (apotliécies).  Voy. 
Lécidéines. 

Pauciflore.  Muni  de  peu  de  fleurs. 

Paucifolié.  Muni  d'un  nombre 
restreint  de  feuilles. 

Pal'cifoliolé.  Muni  d'an  nombre 
restreint  de  folioles. 

pECTi»ÉE.  Feuille  pinuatifide,  à 
lobes  étroits,  semblables  aux 
dents  d'un  peigne. 
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Couvrant  en  deux  valves,  qui  se 
séparent  de  la  cloison  sar  ]os 
bords  de  laquelle  sMosèrani  les 
çniues. 

SruQciroRME.  En  forme  de  âliqae. 

SiLLOTCTCé.  Oi^ane  muni  de  sillons 
dans  le  sens  de  la  longueur. 

SiMi>i.E.  Orf^ne  non  ramifié,  non 
divisé. 

Sisvé.  A  bord  découpé  en  dente- 
larea  arrondies .  séparées  par  des 
•;chanerures  peu  profondes,  éga- 
lement arrondies. 

S{5LS.  Echaoemre  qui  sépare  les 
dents^  les  lobes,  ete. 

Soies.  Appendices  grêles,  raides  et 
allongés. 

SoBE.  Ensemble  des  parties  qui 
forment  l'appareil  asexué  des 
Foajectea. 

SoKÉDics.  Nom  donné,  dans  les 
Lichens,  à  des  corpuscules  for- 
més par  l'association  de  quel- 
ques âlaments  on  hyphas  inco- 
lores et  de  quelques  cellules 
vertes  on  gonidies. 

-  Souche.  Portion  basilaire,  chargée 
de  racines  et  de  feuilles,  de  cer- 
taines tiges. 

Sous-jLRBRissEAU.    Plante  à   base 

ligneuse,  de  petite  taille. 
SouS'Fatni:sce:<TE.  Plante  à  base 

ligneuse,  à  rameaux  herbacés. 
%OTi.\3x.    Couvert    de    poils    fins, 

mous,  bnWftal^ 
Spaoicc.  Tnfloreaeenee  formée  d*on 
axe  qui  porte  k  \a  base  des  fleurs 
màîes  et  des  fears  femelles  sé- 
parées. 
SpATRX.    Grande  bractée    qui  en- 
toure d'ordinaire  les  spadices,  ou 
qui    enveloppe   toute    Tinflores- 
cenee  de  certaines  plantes  (Oi- 
gaoo). 

Spatule.  En  forme  de  spatule, 
c'est-à-dire  formé  d'une  partis 
étroite,  allongée,  terminée  par 
une  lame  plus  large  et  arrondie. 

Spcamaties.  Cellules  reproductrices 
des  Lichens,  en  forme  de  courts 
biltounets  cylindriques. 


SpERMOGONiE.    OrgaM    quî    dans 
les  Lichens  renferme  les  sper- 
maties. 
SpiciPORME.     Inflorescence    ayant 

Taspeel  d'un  épi. 
Spinesccnt.  Organe  transformé  en 

épine. 

Spivuleux.  Muni  de  petites  épines. 

Sporange.    Organe    en'  forme  de 

petit  sac  contenant  les  spores  de 

certaines  Cryptogames. 

Spores.     Cellules     reproductrice.-* 

asexuées  des  Cryptogames. 
Sporioies  .     Nom    donné    à    des 
«pores  qui  se  trouvent  à  la  sur- 
face des  apothéoies  de  certain;* 
Lichens. 
Sporocarpb.  Nom  donné,  dans  les 
Champignons  '(rémellinés,  èi  une 
portion  de  la  face  supérieure  du 
Réceptacle    fructifère    qui     est 
rugueuse  et   qui   porte   l'hymé- 
nium. 
Sporoqome.  Parfois  employé  comme 

synonyme  de  sporange. 
Squamiforme.  En  forme  d'écaillé. 
Stamimifère.    Qui   porte    les  éta- 

mines. 
Staminal.  Qui  appartient  aux  éta- 

mines. 
Staminode.  Etamine  stérile. 
Stériomate.  Petite  saillie  coniqne 
des   basides  (voy.  ce  mot),  qui 
porte  la  spore,  dans  les  champi- 
gnons Basidiomycétei. 
Stigmate.  Extrémité  papillaire  du 
pistil  sur  laquelle  les  grains  de 
poUen  germent. 
Stipe.  Pied,  support. 
STiprri.  Muni  d'un  pied,  d'un  sup- 
port. 
Stipules.  Appendices  foliacés  qui 
accompagnent  la   base   de   cer- 
taines feuilles. 
STiPLXi.  Pourvu  de  stipules. 
Stolox.   Rameau  couché,  produi- 
sant des  racines  et  des  bourgeon«i 
susceptibles   de   vivre    indépen> 
Aants. 
STOLONiFiRE.  Plante  munie  de  sto- 
lons. 
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Strodile.  Synonyme  de  cane. 

Strié.  Muni  de  sillons  très  peu 
profonds. 

Style.  Portion  da  pistil  qui  sur- 
monte l'ovaire  et  qui  porte  le 
stigmate. 

Sun.    Préfixe    signifiant    presque. 

Subéreux.  Ayant  l'aspect  et  la 
consistance  du  liège. 

Submergée.  Plante  vivant  sous 
Teau. 

SuBULÉ.  Organe  mince,  allongé, 
cylindrique,  terminé  en  pointe 
aiguë. 

Succubes.  Dans  les  Jungerman- 
'niacécs  on  dit  que  les  feuilles 
.«ont  succubes  quand  la  feuille 
supérieure  recouvre  en  partie  la 
feuille  immédiatement  inférieure 
dont  le  bord  supérieur  se  trouve 
onché . 

SupÈRE .  Ovaire  situé  au-dessus 
du  point  d'insertion  des  pétales 
et  des  étamines. 

Surdécomposée.  Feuille  k  pétiole 

trois  fois  ramifié. 
Suture.  Ligne   ordinairement  dé- 
primée   répondant  au  point   de 
jonction   des   deux    valves    d'un 
fruit. 
Symbiotiques.  Se  dit  des  végétaux 
formés  par  l'association  de  deux 
sortes  de  plante»  (Lichens). 
SynoIoues.  Se  dit  des  Mousses  dont 
les  anthéridies  et  les  archégonc» 
sont  réunis  dans  une  même  en- 
veloppe de  bractées  ou  fleur. 

Tablier.     Synon^pme    de    labelle, 
dans  la  fleur  des  Orchidées. 

Terminal  .    Organe    qui    en    ter- 
mine directement  un  autre. 

Ternes.  Organes  disposés  par  trois. 

TÊTE.  Portion  terminale,  acrondie 
d'un  organe.  Voy.  Ecu*M<Ât.        « 

TÊTES  SECONDAIRES.  Voy .  Écusson. 

TÉTRADYNAME.  FleuT  à  8i.t  éla- 
mines,  dont  quatre  grandes  ^ 
deux  petites.  ^ 

TÉrnA.MÉRE.  Fleâr,  calice,  corolle, 
a  quatre  parties. 


Thalamium  .   Synonyme,  dans    la 
description  des  Lichens,  de  ffy- 
ménium. 
Thalle.    Ensemble    des    organes 
végétatifs   de   certaines   Crypto- 
games. 
Théque    (ou   asque).    Organe    en 
forme    de     sac    contenant     les 
spores  des  Champignons   Asco- 
myccles  et  des  Lichens. 
Thyrse.    Nom    donné  souvent 
des    grappes    composées,     fuai- 
formes. 
Tige.     Portion    de  la    plante    qui 

porte  les  feuilles  et  les  fleurs. 
ToMENTEUx.    Organe    couvert    do 

poils  courts,  feutrés. 
Traçante.  Tige  qui  rampe  et  pro- 
duit des  racines  adventives. 
Tri.    Préfixe  indiquant  une   divi- 
sion en  trois  parties. 
Triandre.  Fleur  à  trois  étamines. 
Trichog  YNE.  Filaments  qui,dans  les 
Batrachospermées,  surmonte  l'or- 
gane femelle  et  par  l'intermédiaire 
duquel  s'opère  la  fécondation. 
Trigyne.  Fleur  à  trois  carpellet.^^ 
Triquétre.    Organe    à  trois  faces    , 

et  trois  angles, 
Tronoué.  Organe  t^miné brusque- 
ment par  une  sunkce  plane.  '^' 
Tubéreux.    Rhizome    irrégulière- 
ment renflé. 
Tubercule.    Tige  souterraine    ou 
racine  renflée,  arrondie  ou  ovoïde, 
très  riche  en  fécule  ou  en  autres 
substances  de  réserve. 
Tunique.  Enveloppe  membraneuse 
mince, solide,  de  certains  bulbes. 
Turbiné.  En  forme  de  toupie. 

Uniflore.  a  une  seule  fleur.         ^* 

Unilatéral.  Organe  inséré  d'un 
seul  côté  de  l'axe. 

Uniloculaire.  a  une  seule  loge. 

Umsexcé^v  a  un  seul  sexe. 

UfciivAEVE.  A  une  seule  valve. 

Uhcéolé.  En  forme  d'outre,  à  ori- 
fice étroit. 

Urne.  Sac  qui,  dans  les  Mousse.^. 
c<fhtient  les  spores. 
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Ctmcclc.  Sic  qui,  dans  les  Carex, 
eoreloppe  le  fruit.  Sacs  remplis 
d'air  de  cari  aines  plantes  aqua- 
tiques. En  général ,  petit  sac. 

Vaguiule.  Gaine  qui  entoure  la 
base  du  pédicelle  de  l'urne  do 
certaines  Moasses. 

Vallécules.  Sillons  situés  entre 
les  eûtes  du  fruit  des  Ombelli- 
lêres. 

VaLVcs.  Parties  d'un  fruit  qui  se 
surent  à  la  maturité.  Souvent 
chaque  valve  répond  à  un  car- 
pelle. 

Velu.  Couvert  de  poils  longs. 

VtBRUQDKux.  Couvert  de  verrues 
on  saillies  coniques,  assez  volu- 
mineuses. 

VEiiSATn.fâ.  Anthères  fixées  au  filet 
par  on  seul  point  et  basculant 
an  moment  de  Ja  déhiscence. 

Vkuttollc.  Ensemble  de  parties 
disposées  sur  un  même  cercle. 

Vesticilx.es,  Organes  disposés  en 

»   T^Licilies,  c'est-à-dire   en  un  ou 

"^Ibltsietirs  cercles. 

WtsicsLz.  Petite  vcssio. 

Vésicx'LArBJC.  En  forme  de  vessie. 
'^UTiTACC.  Plante  |||ul  fructifie  pen- 


dant plusieurs  années  de  suite. 
Voile.  Membrane  étalée  entre  les 

bords  du  chapeau  et  la  pied  de 

certains  Champignons. 
VoLLBiLK.    Tige    grêle,    allongée, 

s'enroulant  en  spireJe  autour  d'un 

support. 
VoLVA  .    Membrane  qui  enveloppe 

tout  le  réceptacle  fructifère  jeune 

de  certains  Champignons. 
Vrilles.  Organes  grêles  et  enrou- 

lables,  à  l'aide  desquels  certaines 

plantes  se  fixent  à  d'autres  corps. 

ZoospoRANGBS.    Cavités  contenant 
les  zoospores. 

Zoospores.  Cellules  reproductrices 
mobiles,  asexuées,  de  certaines 
Cryptogames.  Bfles  sont  par-, 
fois  de  deux  sortes  dans  une 
même  plante,  les  unes  moins 
nombreuses  et  plus  grosses 
(jnaero20ospores),  les  autres  plus 
nombreuses  et  plus  petites  (mi- 
crozoospores) . 

Zygospores.  Nom  souvent  donné 
aux  cellules  nées  par  la  conju- 
gaison (voy.  ce  mot)  do  deux 
autres  cellules. 


Ù 
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BERDOHISATIONS 

I,  enLr«  la  route  qui  monle  h  Domnnl  et  celle  qu 
l^roix-Blancbe,  on  roit  en  abundani:c  Osinunda 
■  le  fossé  de  la  route  de  Domoul,  on  recuite  le 
\difolia,  qui  y  est  abondant  aiwlessiis  d'une  ma 
avoir;  plus  haut,  avant  d'arriver  k  Domont,  t 
T\%  le  bois  le  Drasera  rotundifolia,  qui  est  exlrènie* 
I  existe  aussi  près  de  la  roule  noDlant  du  res- 
idieau  de  la  Chasse  à  la  CroU-Ulanehe,  Derrière  la 
e,  on  trouvera  en  abondance  Primula  etatior,  Phi/- 
n  (j/olCum.  Dans  toute  la  forèl  de 
1  abondance  MexpUus  germanica, 
ingula ,  cathaHiea  {moins  abondant),  Vaceinium 
ptrula  odorata,  etc.  En  revenant  par  Ecoucn,  on 
es  murs  d'enceinte  du  chAteau  de  BIËmur.  Scolo- 
Mnale.  Dans  le  bois  d'Ecouen  :  Paris  quatlri/àlîa, 
M,  Opbrit  myodo,  Cornui  ma»,  Sambucui  nigra, 
Ornithogalum  pyrenaicum,  Asperuta  odorata.  Iris 
Caliitriche  aqualica,  etc.,  sont  abondants;  Hel' 
Mes  y  est  rare.  Les  mares,  ruisseaux,  fossés,  de 
m  située  entre  Montlignan,te  chMeau  de  la  Cbassc 
ni  riches  en  Algues. 

I.  —  I«le-A(UiB>,  f»r«l  de  Carnclle. 

I  du  train  à  L'Isle-Adam,on  visite  les  parties  bas^s 
Ic-Adam,  on  gagne  lu  haut  de  l'nvenue  qui  conduit 
se  dirige  vers  Presie,  on  entre  dans  la  forât  de 
I  des  cressonnières,  derrière  le  chdteau  de  Presie, 
1  forêt,  on  va  reprendre  le  train  â  Viarmes.  Dans 
isses,  Carex  maxima  et  Mairîi,  Thalictrum  minus 
Mi  les  bois,  prCs  de  l'abbaye  de  L'Isle-AdaDi,  Do- 
datianches,  au-dessus  de  L'Isle-Adsm,  près  de  la 
;  de  Presie,  sur  le  bord  des  carrières  :  Thefium 
Satyrium  hircinum,  Orchis  Simia,  galeala,  divers 
-a  région  située  au-dessus  de  L'isle-Adam,  en  haut 
;  avenue,  est  très  riche  en  Orchidées,  Sur  le  bord 
de  Presie  ;  Euphorbia  gerardiana,  Campanuta  per- 
ponaria  officinalis,  etc.  Dans  la  forêt  de  Carnclle, 
mbre  de  champignons. 

S,  —  Hortefontalnc.  EnHenonvillF. 

d  â  la  station  de  Survillicra,  on  se  rend  i,  Morte- 
traverse  le  parc  si  possible, cl  on  étudie  avec  soin 


HERBOEISATIONS  XLI 

la  flore  des  bords  du  )ac  et  celle  des  marais  voisins.  On  y 
Iroave  :  Drosera  rotundifolia  et  D.  longifolia,.  EpHobium  pa^ 
lustre  et  spicatum.  Impatiens  noli-iangere ,  Juncus  sqimmosus, 
Notas  minor,  Pinguicula  vulgan's^  Ulricularia  minor,  Poiamo- 
geion  fluiianSj  Salix  arenaria,  Pedicularis  palustrit,  Potentilla 
fplendenSf  etc.  On  traverse  le  bois,  puis  le  désert  et  l'on  visite 
les  bords  du  lac  d'Ermenonville,  d'où  on  regagne  la  gare  de  Le 
Plessis-Bellerille  ;  on  trouve  dans  le  voisinage  d'Ermenonville  : 
Teuerium  chanuedris^  Géranium  sanguineum^  Ranunculus  gra- 
minetis,  Vaccinium  MyrtiUus^  SclerarUhus  perennis,  etc. 

V.  —  Bonmy.  Lardy. 

On  descend  à  la  gare  de  Bouray,  on  fait  le  tour  du  château 
du  Mesoil,  près  duquel  on  trouve,  au  sommet  de  la  colline  : 
Boirychium  lunaria,  Thesium  humifusum,  Helianthenium  fuma- 
ria,  Ophrù  anthropophora,  apifera,  arachnites,  Géranium  litci- 
dum,  Ononis  columna,  Trifolium  rubens,  Alsine  segetalis,  Lych- 
nis  viscaria^  Anémone  Pulsalilla,  Globularia  vulgaris,  Satyrium 
hircinum,  Cardunculus  mitissimus  et  un  grand  nombre  d'Or- 
chidées plus  ou  moins  rares.  On  descend  à  Lard  y,  on  visite 
les  bords  de  la  petite  rivière  de  la  Jaine,  puis  le  bois,  par- 
ticulièrement le  voisinage  de  la  tour  de  Pocancy.  On  trouve  : 
Carex  paradoxa,  Ceterach  officinarum,  Hippuris  vulgaris^  Limo- 
dorum  ahortivum^  Myosotis  stricia,  Peucedanum  cervaria,  Vale- 
riauelia  eriocarpa,  Sedum  lucidum,  etc.,  on  revient  par  la  gare 
de  Bouray. 

Vl.  —  Chsrenton.  Bords  do  la  Manie.  Saint-Manr. 

Joinville-  le-Poat« 

On  descend  à  Cbarenton,  on  visite  les  bords  de  la  Marne  et 
da  canal,  la  plaine  de  Saint-Maur,  on  revient  par  les  bords  de 
ia  Marne  à  Joinville-le-Pont;  on  trouve  dans  cette  excursion  : 
Allium  scorodoniuntj  Ammi  majus,  Anchusa  italica,  Antkyllis 
vulnercuria,  Bidens  cernua,  Cochlearia  Draba,  Cucubalus  bacri- 
fer^  Umosella  aquatica,  Lepidium  latifolium,  Rumex  palustris, 
Glyceria  fluitans,  Villarsia  Nymphotdes,,  etc.  Sisymbrium  supi- 
niufi,  Ammi  glaucifolium,  majus ^  etc. 

VU.  —  FonCainebleaii. 

L'une  des  herborisations  les  plus  intéressantes  à  faire  à 
Fontainebleau  est  celle  de  Franchart.  On  peut  partir  de  Bar- 
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lin,  se  diriger  i  travers  la  forEt  vers  Francharl, 
lore  les  mares  et  les  rocliers,  puis  on  revJeDl  par  le 
aoœuïres.  Les  autres  localités  les  plus  importantes 
13  la  forêt  de  Fontainebleau,  sont  :  Ilellecroii,  lu 

et  te  Mail  Henri  IV,  le  bois  de  la  Madeleine,  etc. 
les  plus  importantes  de  ces  cliveries  lo<;alit£B  sont  : 

Sorbia  latifblia,  Sagina  nodoia,  Batrackium  iripar- 
lu  champ  de  manœuvrais  :  Scabiosa  auaveoleia;  & 
lonuncuiuj  nodiflorus,  BuUiarda  Vaillanlii,  Elatint 
itotciadum  inundalum,  Elodei  palitsliia,  Euphortia 
'irum  vertiedlatian,  Montia  fonlaaa,  Tiltaa  muscota, 
3nt,  Aiplenium  ianceolatum,  Sedum  villosum,  etc.. 
rie  et  au  Mail  Henri  IV  :  Tkalictrum  minia,  Seileria 
elanckier  vulgarâ,  Bypocharia  maculala,  Ronun- 
titus,  Sorbus  latifolia,  Heliaathtmum  umbella- 
u  bois  de  la  Madeleioc  :  Euphorbia   dukit,  Carex 


EXPLICATION 

DES  ABRÉVIATIONS  ET  DES  SIGNES 

Flor Floraison. 

Frucl Fructification . 

Habit Habitat. 

0 Plante  annuelle. 

(g) Plante  bisannuelle. 

¥ Plante  vivace. 

ô Arbrisseau  ligneux  ou  arbre. 

K Potasse  (dans  la  description  des  Lichens]. 

G Hypochlorite  de  chaux. 

(K — G — )  indique  que  ni  la  potasse,  ni  Thypochlorite  de  chaux 

ne  iout  changer  la  couleur  du  Lichen. 
^K  ^aune  G  rouge)  indique  que  le  Lichen  devient  jaune  quand 

on  le  traite  par  la  potasse  et  rouge  par  Thypochlorite  de 

chaux. 


^•^^wîj  : 
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ERRATA 

Page  643,  n»  3,  n*  4  et  n«  5,  au  lieu  de  Hypoehlorite  de 
sonde*  Usez  :  Hypochloiile  de  ehanx. 

Page  643,  n"  1,  au  lieu  de  Hypochlorite  de  soude*  lisez  : 
Hypochloritc  de  chaux. 

Page  648,  n*  i2,  au  lieu  de  (K  — C),  lisez  :  (K— C— ). 

Page  648,  n*  14,  au  lieu  de  (K— C),  lisez  :  (K— C— ). 

f  Page  690, 1"  colonne  du  tableau^  au  lieu  de  Ouopordum,  lisez  : 

-^  Petasiles. 

Page  163,  l**  colonne,  aunlessus  du  mol  Spiranthe*  ajoutez  : 
Satyrium  hlrelnnm  {féOroglossum  hircinum  Rich.,  Aceras  hirdna 
Lindl). 

Page  817,  i^  colonne,  an-dessus  du  mot  Arehidlnui*  placez  le 
mot  :  CLEisTOCAnPES. 

Page  818,  i'*  colonne,  au-dessus  du  mot  Andrsea,  placez   le 

mot  :  SCHISTOCARPES. 

Page  818,  i^  colonne,  au-dessus  du  mot  Sphai^um,  placez  le 
mot  :  Sphagnacées. 

Page  819,  iro  colonne,  au-dessus  du  mot  Juncermanniaeées. 
placez  le  mot  :  Hépatiques. 

^  Page  888,  au  lieu  de  Cyphnla*  lisez  :  Typhnla. 
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DITISIOHS  PRINCIPALES  DU  RÉGNE  VÉGÉTAL 


Le  règne  végétal    se    divise  assez  uaturellemeat  en   deux 
grande  Embranchements  ou  Phylums  : 

A.  Plantes  pourvues  de  fleurs  véritables.  Em- 
bryons munis  de  cotylédons Phanérogame!^. 

B.  Plantes  dépourvues  de  fleurs  véritables. 
Embryons  sans  cotylédons Cryptogames» 

Phylum  I.  --  PHANÉROGAMES. 

Toutes  les  Phanérogames  se  multiplient  à  Taide  de  graines 
constituées  par  un  embryon  qui  présente,  d'habitude,  à  Tétat 
rudlmentaire,  les  trois  parties  essentielles  de  la  plante  :  une 
tige,  une  racine  et  des  feuilles ,  et  qui  est  souvent  accompagné 
d'un  tissu  formant  provision  de  matières  alimentaires,  Valbu- 
men.  Dans  la  majeure  partie  des  Phanérogames,  les  organes 
reproducteurs  se  développent  au  milieu  de  feuilles  transformées, 
presque  toujours  colorées  et  très  visibles,  formant  par  leur 
ensemble   une  fleur.  Les  Archispermes  et  quelques  Dicotylé- 
dones apétales  ont  cependant  des  fleurs  très  rudimentaires,  mais 
•encore  sufBsamment  développées  pour  permettre  de  distinguer 
toutes  les  Phanérogames  des  Cryptogames. 
Les  Phanérogames  se  subdivisent  en  deux  grands  rameaux  : 

•«.  Eodoflperme  do  te  déreloppant  qa'après  la  fécondation. 
Ftfailies  véritables.  Ovalea  toajoars  très  maoifesteineat 
enteloppés  d'an  OTaire  (aogiospermes) Métaipermes. 

é.  Eadosperme  se  formant  avant  U  fécondation  comme 
dans  les  Cryptogames  Tascnlaires.  Feailles  remplacées 
par  de  simples  aigailïes.  Ovales  considérés  par  beaa- 
coop  de  botanistes  comme  dépuarTus  d'ovaires  (gymno- 
spermes)      Archispermes. 
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2  MÉTASPKRMES 

Rameau  I.  —  MÉTASPERMES 
ou  ANGIOSPERMES 

Les  Métaspermes  sont  plus  souvent  nommées  Angiospermes* 
parce  que  leurs  ovules  sont  toujours  logés  dans  un  ovaire  formé 
d'une  ou  plusieurs  Veuilles  florales  modifiées,  désignées  sous  le 
nom  de  carpelles.  Il  existe  toujours  des  flears  véritables,  com- 
posées, d'habitude,  d'un  premier  verlicille  extérieur,  le  calice^ 
d'un  deuxième,  la  cotvlle,  habituellement  coloré,  d'un  troisième, 
Vandrocêe,  formé  par  l'ensemble  des  organes  mâles  ou  étamines. 
Ces  dernières  sont  terminées  dans  le  haut  par  une  anthère  à  une 
ou  plus  souvent  deux  loges  qui  contiennent  les  cellules  màlo:: 
(grains  de  pollen].   Le  quatrième  et  dernier  verticille   de   la 
fleur,  gynécée^  est  formé  de  carpelles  en  nombre  variable,  indé- 
pendants ou  connés  et  formant  une  cavité,  Vovaire,  qui  con- 
tient les  ovules.  L'ovaire  est  surmonté  d^un  stigmate  sessile  ou 
porté  par  un  pédicule,  le  style.  C'est  sur  le  stigmate  que  les 
grains  de  pollen  germent  et  produisent  un  tube  pollinique  qui 
va  jusque  dans  l'ovaire  féconder  la  cellule  femelle  contenue 
dans  l'ovule.  Après  la  fécondation,  la  cellule  femelle  se   seg- 
mente pour  produire  l'embryon,  et  autour  de  ce  dernier  il  se 
forme  un  albumen  ou  tissu  qui  le  nourrit  et  qui  tantôt  est  ab- 
sorbé entièrement  pour  son   développement,   tantôt  persiste 
dans  la  graine.  Tous  les  membres  de  la  plante  sont  bien  dis- 
tincts; les  feuilles  sont,  très  habituellement,  des  lames  aplaties, 
et  les  rameaux  foliaires  on  floraux  naissent  presque  toujours 
dans  leur  aisselle. 

L'embranchement  des  Métaspermes  se  divise  en  deux  ra- 
meaux : 

1.  Embryons  poarTUs  de  denx  cotylédons.  FeaillM 
poarvaes  d'une  nervure  principale,  m4diaoe,  longi- 
tU'iinale,  de  laquelle  partent  des  nervures  latérales 
transversales F  ^cotylédones . 

i.  Embryons  pourvus  d'un  seul  cotylédon.  Feuilles 
à  nervures  principales  toutes  longitudinales  et  pa- 
rallèles      Monoeotylédones . 

A.  —  DICOTYLÉDONES. 

Embryon  pourvu  de  deux  cotylédons  ou  feuilles  primaires. 
Trois  ordres  : 

a.  Flenrs  sans  corolle Apétale$. 

b.  Fleurs  pourvues  d'une  corolle  à  divisions  indépendantes.     IhalypétaUs 

c.  Fleurs  pourvues  d'une  corolle  à  divisions  plus  on  moins 

connées Gamopétales, 
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a.  —  DICOTYLÉDONES  GAMOPÉTALES 

Emi^ryon  pourvu  de  deux  cotylédons.   Corolle  à  divisions 
plus  ou  moins  connées. 
Deux  sous-ordres  : 

1 .  Réee^cle  convexe.  Corolle  et  étamînes  ia^érées 

aa-desaons  de    la  h«»e    de  l'ovaire  (hyiin^^yne»). 

Ovaire  titol  à  fait  indépend^oi  du  ré<:e^iacte. ...     G.  hypogynei. 
i.  Réceptacle  plus  ou  moins  coocave,  tantôt  eove- 

ioppaot  l'ovaire  »nns   y  adhérer,  taniôi  se  déve- 
loppant de   manière  &   former  une   partie   oa   la 

totalité  des  parois  ovarienne*.  GoroU*»  et  éiamioea 

insérées  au-desans  de  U  ba-e  (périfryni>>>}  ou  même 

ao-deuas  da  sommet  de  l'ovaire  (épigyite-)  1 G.  péri-  ou  epigynes. 

a.  —  GAMOPÉTALES  HTPOGYNES 

Corolle  gamopétale.  Réceptacle  convexe,  à  base  toujours 
située  plus  bas  que  le  centre.  Calice  souveai  gamosépale.  Éta- 
mînes sQuvent  insérées  sur  le  tube  de  la  corolle  et  presque 
toujours  en  alternance  avec  les  divisions  de  celte  dernière. 


( 


TABLEAV  DICHOTOVIQUB    DBS  FA.MILLES  OAMOPfrFALES   HVPOGTNES 

Ovaire  unllooolaire,  formé  de  deux  oa  plai^ieura 

t .  \    carpelles 2 

Ovaire  bi-  oa  plariloculaire  7 

Ovaire  onilocniaire,  formé  de  deux  ou  plusieurs 
carpelles ,  à  ovales  insérés  sur  le»  parois  de 

l'ovaire  ou  sur  son  fond  non  soulevé 4 

^  1  Ovaire  aailoeolaire ,  formé  de  piUMieur:*  car- 
pelles, à  ovules  insérés  sur  la  portion  centrale 
da  ré<MSptacle  faisa.it  saillie  au  cenirc  de  l'ovaire 
sans  adhérer  à  ses  parois  (plncentation  cen- 
trale libre) 3 

^  Flears  régalières.  Etamtnes  entnéme  nombre 

ries  lobM  de  la  corolle  et  opposées  à  ces 
Dïers, Primulaeées, 

\  Fleurs  irrégaÛères.  Corolle  bilabiée.  Étamines  i.    Lentibulariées, 
Ovaire  aoiloeolaire,  contenant  un  seul  ovule...     5 
.    .  Ovaire   uoilrvlkilaire ,   présentant  deux   ou   plu- 
^^     sieurs  plaoeotas  pariétaux  portant  chacun  plu- 

neors  ovales  (placentation  pariétale) 6 

Ovaire  oniloealaire,  unîof  ulé,  surmonté  d'un  style 

.   .    indivis Globulariées . 

'^  Ovaire  anilocalaire,  nniovnlé,  surmonté   de    5 

styles Plombaginées . 

Fleurs  régalières  ou  à  peu  près  régulières,  à 

Q   I    corolle  jamais  bilabiée Gentianacéet . 

*j  Fleurs  très  irrégulières,  à  cnruile  toujours  bi- 
labiée       Orobanekées. 

m 

t.  Tous  les  intermédiaires  existant  entre  les  gamopétales  à  étamioes 
périgynes  et  les  gamopétales  h  éiamines-  epigynes,  il  est  impossible  de 
séparer  lee  deux  formes. 


GAMOPETALES   HYPOGYNES 

Ovaire  bilooolaire,  formé  do  2  oarpelles  indé- 

pendanU  à  l'état  adulte 8 

•  OTaire  î-,  4-,  5-  looalaire ,  à  carpellei  intime- 
^'1    mont  aoudéa  à  l'éUt  adulte.  Ovales  insérés  aa 
centre  de  l'ovaire  dans  l'angle  interne  des  loges 
(placentation  axile) 9 

Anthères  adhérentes  au  style.  Grains  de  pollen       "  _  .    ,     , 
unis  en  masses Atclépudacees . 

Anthères  indépendantes  da  style.  Grains  de  pol- 
len distincts Apocynacieê. 

Ovaire  à  plos  de  2  carpelles  et  plus  de  %  loges.     10 

Ovaire  &  i  carpelles  .  à  deux  loges ,  dont 
chacune  se  sabdivise  on  non  en  deux  fausses 
loges  par  une  cloison  verticale 11 

Ovaire  à  4  loges lUeinées. 

Ovaire  à  5  loges Erieacée$. 

Ovaire  à  i  carpelles,  à  2  loges  non  subdivisées. 
Fruit  biloculaire 12 

Ovaire  à  2  carpelles  et  à  2  loges  se  subdivi- 
*'/    sant  chacune  en  deux  fausses  loges  par  des 
cloisons  longitudinales.  Fruit  composé  de  qua- 
tre nucules  représentant  chacun  une  de*  fanasses    17 
loges 

Fleurs  régulières  ou  à  peu  près  régulières,  & 

corolle  jamais  bilabiée 13 

Fleurs  toujours  irrégulières,  à  corolle  habituelle- 
ment bilabiée .  4  ôtammes  « Scrofalariacéc\ . 

Deux  étamines  (corolle  parfois  absente) Oiéacées. 

Quatre  ou  cinq  étamines. i  i 

Corolle  à  limbe  indivis,  5  étamines Convoi oulacc^  • 

Corolle  à  limbe  nettement  divisé   en  5  (lare- 

ment  4)  lobes 15 

Plantes   parasites  ,  sans   feuilles ,    munies  de 

suçoirs Cuëeutées  *. 

Plantes  non  parasites,  feuillé«s,  sans  suçoirs..     16 

Calice  et  corolle  à  4  divisions.  4  étamines Plantaginies . 

Galice  et  corolle  à  5  divisions.  5  étamines Solanacéet. 

Fleurs  régulières  on  presque  régpulières .  5  éta- 
mines. Feuilles  alternes Borraginacéti. 

Fleurs   irrégalières ,  plus  ou  moins  bilabiées. 

Feuilles  opposées. 18 

Style  gynobasique labiées . 

Style  terminal Verbénacées. 
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Famille  I.  —  SOLANACEES. 

Garactèree  constants  5.  —  Fleurs   régulières,  herraaphrodi- 

1.  Les  Verboieum  seuls  ont  cinq  étamines. 

2.  Nous  en  faisons  une  simple  tribu  de  la  famille  des  Convolvulacées. 

3.  Je  ne  parle  bien  entendu  que  des  caractères  des  espèces  de  la  famille 
des  Solanacées  qui  existent  dans  les  environs  de  Paris.  La  môme  remarque, 
faite  ici  une  fois  pour  toutes,  s'applique  à  toutes  les  familles  dont  il  est 
question  dans  cet  ouvrage. 


SOLANACÉES^  O 

tes.  Hêceplacle  convexe.  Périanlhe  double,  pentamëre.  Calice 
gamosépale.  Corolle  gamopétale.  Eiamines  connées  par  la  base 
de  Jeurs  fllets  avec  le  tube  de  la  corolle.  Anthères  biloculaires. 
<>Taire  ordinairement  biloculaire,  à  loges  pluriovulées.  Pla- 
centation  azile.  Ovules  anatropes.  Graines  albuminées.  Feuilles 
alternes,  sans  stipules.  Odeur  vireuse. 

Afflnltte  ».  —  Les  Solanacées  sont  très  voisines  des  Scrofu- 
Jariacées  dont  elles  se  distinguei^t  par  leurs  fleurs  régulières 
et  leur  androcée  pentamère.  Elles  sont  également  très  voisines 
des  Apocynacées,  qui  n'en  diffèrent  guère  que  par  leurs  feuilles 
opposées,  et  des  Convolvulacées,  qui  ne  s'en  distinguent  que 
par  leur  ovaire  à  loges  biovulées. 

D^'ux  tribus  : 

Fm't  chanta,  indéhiscent Atropées  . 

Fruit  sec,  dèhiseent Datnréeë . 

Tribu  I.   ^  ATROPÉES. 

Fruit  charnu,  indéhiscent. 

I  I  CaUee  fé^icnlMiz,  enveloppaoi  le  froit Pkytalù. 

'  I  Galice  n'enveloppant  pas  le  frait 2 

4  {  Anthères  déhiseentea  par  des  pores  terminaaz Sotanum. 

"I  Anthères  déhiscentes  par  des  fentes  longitadinales.  3 

^  S  Arbriflsean  épineux Lyeimm. 

'\  Plante  herbacée  on  sous-arbrisseaa  non  épineux....  4 

IBaie  soeenleote  à  la  malarité.  Plante  herbacée 6 
Baie  à  chair  mince,  creuse  à  la  maturité.  Sous-ar- 

briasean  non  épineux Capsicum. 

i  Bûe  noire  à  la  maturité,  de  la  grosseur  d'une  cerise.  Atropa, 
^. .  Baie  ronge  à  la  matnrité,  gross»»  comme  nn  œuf  an 

(.    moins Lyeopersieupi, 


SOLA^UI  T.  —  Calice  gamosépale,  pentamère,  persistant, 
peu  ou  pas  accrescent,  non  vésiculeux.  Corolle  rotacée  ou 
canipanuJée-rotacée.  Anthères  conniventes,  déhiscentes  par  des 
pores  terminaux.  Ovaire  biloculaire,  à  loges  pluriovulées  Baie 
charnue  et  succulente,  de  taille  très  variable,  polysperme.  Fleurs 
blanches  ou  violettes.  Feuilles  alternes,  simples  ou  piunatisé- 
quées. 

,  I  Plante  sarmenteuse S.  Duleamara  L. 

^^  Plant©  herbacée » 

2^ I  Rameaux  souterrains  -inberculenx S.  tubcrosum  L . 

\  Pas  de  rameaux  souterrains  tuberculeux 3. 

3  S  Fruit  noir  à  la  maturité,  de  la  grosseur  d*un  pois. . .  S.  nigrum  L. 

\  Fruit  violet  à  la  maturité,  beaucoup  plus  gros S.  Melongena  L. 

I.  Avec  les  familles  représentées  dans  la  Flore  de  Paris. 
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8.  Diil«atD«r«  L.  (Douce  amëre,  Morelle  f;riiii]>aiil<!).  —  Pluiirs 
violelles,  diaposËes  en  peliles  cymea  ramifiées,  rendues  très  ir- 
régulières par  l'enlrstncment  Jes  rameau!!;  inflorescences  elles- 
mêmes  enIralDées  bJea  au-dessua  de  la  feuille  ilans  l'aiss«Ile 
de  laquelle  elles  naissent.  Cuirce  peu  développé,  Ji'elnq  lobes 
l'ourls,  triangulaires.  Corolle  rotacée,  à  lobes  munis  chacun  ù  la 
base  lie  deux  );landes.  Baies  de  la  grosseur  d'un  poia,  ovoïdes. 


rouges  à  la  malurilË.  Feuilles  le»  unes  simples,  cordées  !i  U 
base,  ovales-aciiminées,  les  autres  trifoliolées.  Tige  longue  d'un 
i  deux  mètres,  sarmenten^ie,  ramiSée,  canuetèt'.  —  Flor.  :  jnin- 
septembre.  —  Habit.  ;  haies,  bords  des  foscès,  bois  bumidee. 
Commune.  ^. 

K.  nlgnin  L.  (Morelle  noire,  Bonbon  noir^.  —Fleurs  peliles. 
bluiiches,  en  cymes  panciDores,  ombelli formes,  courtemenl  pé- 
dODCuIres.  Calice  très  petit,  à  lobes  triangulaires,  (kirolle  rota- 
•:ée,  A  lobes  ovales,  aigus.  Baie  globuleuse,  ordinairement  noire. 
de  In  grosseur  d'un  pois  Feuilles  simples,  ovales,  à  peu  près 
i-'lahres  ou  plus  on  moins  velues,  True  haute  de  )0  à  HO  centim.. 
■Iressée,  ramifiée.  —  Flop.  :  juirt-oclobre.  —  Habit.  :  voisinage 
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«les  habitations,  lieux  cultivés^  décombres,  bords  des  routes. 
CommuDe.  X' 

La  Morelle  noire  est  eoa9>idérée 
«oomie  tox>qae  ;  elle  contient  de  le 
iolaxtne.  On  i»*eo  est  servi  antrefoia 
pour  faire  des  cataplasmes  ealmaots 
qae  Fou  appUqaait  >or  les  olcères,  les 
eaneers,  elc,  et  pour  préparer  des 
déeoetioos  usitées  oontie  les  bémor- 
rhoî^»  ;  sa  décoction  passe  pour 
Csire  «iilater  la  popille,  à  la  manière 
de  la  belladone,  mais  à  xip.  moindre 
degré. 

S.  taberosiiHi  L.  (Pomme 
<le  terre.)  —  Fleurs  blanches 
*>u  violacées,  grandes,  eu  cy- 
mes  corymbiforraes  terminales 
ou  latérales,  longuement  pé- 

donculèes.  Calice  grand,  velu,  pj  3,  _  solanum  Hijrrim.  Rameaa. 
à  divisions  lancéolées,  un  peu 

Jiccrescent  Corolle  rotacée^  à  lobes  très  courts.  Baies  succu- 
lentes, de  la  grossir  d'une  cerise,  violacées  ou  jaunâtres  à  la 
tuaturité.  Feuilles  pinnatiséquées,  à  segments  très  inégaux, 
les  grands  alternant  avec  de  très  petits.  Tiges  aériennes  dressées. 
Rameaux  hauts  de  .30  à  6U  centim.  Rameaux  souterrains  ren- 
flés en  tubercules  très  riches  en  amidon.  —  Flor.  :  juin-septem- 
bre. —  Habit.  :  cultivé  dans  les  jardins  et  les  champs  ;  origi- 
naire de  l'Amérique  du  Nord.  ^p'. 

Le  tabereale  de  la  Pomme  de  terre  est  un  aliment  féculent  de  premier 
ofdte.  Son  amidon  est  en  grains  souvent  arrondis   quand  ils  sont  de  petite 
laills,  \oojoars  elUptiqae»,  arec  le  hiie  à  une  extrémité,  qoand  ils  sont  de 
grande  laiUe.  On  en  prépare  nne  eau-de-vie  à  isqueile  Vtileool  amylique, 
oa  aleool  de  pommes  de  terre,  fui^-l  oH  des  Anglais,  donne  une  odeur  et 
ane  uveur  d«iMgr6ables  et  des  propriétés  toxiqnes.  Les  parties  vertes  de 
\a  plante  et  Im  psrire  externe  des  tubernnles  contiennent  de  la  êolanine.  La 
Céeoie  de  pomcues  de  terre  et    le   tubercule  râpe  font  d'excellents  oata- 
plasnea»,  retenant  loogiemos  leur  homiilité.  Les  parties  vertes  sont  consi- 
dérées comme  légèrement  calmantes  ;  on  a  fait  nsnge  de  leur  décoction  et 
d'eUes-nièmej)  en  cataiilasmes  pour  calmer  certaines  douleurs.  Les  fruits 
pasMot  poar  être  toxiqnes. 

S.  JfeloBi^iia  L.  (Aubergine).  —  Fleurs  blanches,  purpu- 
rines ou  violacées,  grandes,  babituellement  solitaires.  PédoucSle 
floral  et  calice  mnnis  de  quelques  aiguillons  courts*  Fruit 
4*harnu,  de  la  grosseur  d'un  œuf  au  moins,  arrondi  ou  allonge, 
oblong,  atteignant  jusqu'à  20  centimètres  de  long,  violet,  lisse, 
parfois  jaune,  à  chair  blanche  et  à  graines  aplaties,  très 
nombreuses.  Feuilles  simples,  ovales,  sinnées,  cotonneuses. 
Tige  haute  de  30  à  50  centim.,  herbacée,  dressée.  —  Flor.  : 


e  des  pttyg  t^liaiiils;  cullivé 


PHVSAUS  L.  —  Calice  vf^siculeux.  s'accrois^irit  on  mâmc 
temps  que  le  fruit,  qu'il  enveloppe  entièremenL  à  la  tnatui'ité. 
Corolle  campauulëe-ro lacée.  Anlhèrea  dèhigcenles  par  des  fentes 
longiludinsle?,  couniventcs  avant  la  déniicence.  Baie  biloeu- 
lairc,  colorËË  en  rouge  orangé  à  la  malurité. 

P.  Alkckcncl  L.  (Alkékcnge,  Coqiierel).  —  Fleurs  blaticbA- 

tres.  avec  la  gorge  de  In  corolle  verditre,  «olilaires  et  oppositi- 
SaUéet.  Calice  accrescenl  en  une  IrË» 
vos  te  vésicule,  rougeà  la  maturité,  ombi- 
li(|uée  A  la  base.  Baie  globuleuse,  rouge, 
li^fc,  de  la  grosseur  duce  cerise.  Feuil- 
les Bimples.  entières  ou  siuuées.  Souche 
ïivace ,  rhizomateuse  ,  ramifiée  ;  lige 
aérienne  haute  de  %0  à  50  centimètres, 
dressée  ,  anguleuse ,  Qaemenl  pubes- 
cenle.  Plor.  :  Juin-septembre.  —  Habit.  ■■ 
champs  cultivés.  Assez  commun.  'Ë'- 
Fontainebleau,  Compitgne,  etc. 


Fi?,  i.  - 
Alitlans 

■   Fniil              lioiè.e.rhydro,.i.i6.  Elle. 

Ln  baïai  <lB»«cbtes 

dannsdt  uns  puudre  imë 

e  qui  1  éti  tmplajit 

.>D,ie«.»  siliaotada 

iK.  On  ■ 

cxloil  ds  ulla  iKwdni  dd  principe  k 

i[,  U  phyuline.  La 

!!••  ODt  i 

l  Hdllifl.    , 

ATROPA  L.  —  Calice  uccrcsceni,  élaté  autour  du  Truil  uiùr. 
Corolle  campanuléc,  à  cinq  lobes  courts.  Elamines  à  peu  prés 
incluses,  à  anthères  non  conniventes,  déhiscentes  par  des  fentes 
longitudinales,  ù  filets  insérés  sur  le  tube  de  la  corolle.  Baie 
sycculente,  biloculuire.  Feuilles  simples. 

A.  Béllvdana  L.  iBelladone).  —  Fleurs  grandes,  pédlcellées, 
*  un  p«li  peuchèes,  colorées  en  violet  pourpre  foncé,  veiné  de 
hrun,  solitaires  ou  géminées  au  niveau  des  feuilles.  Calice  pro- 
fondément .découpé  en  cinq  lobes  verts,  pubéscunls,  beaucoup 
plus  courts  que  la  corolle,  accrescents  autour  du  fruit.  Corolle 
campanulée,  rëlrécie  A  la  base,  pubescenle,   divisée  en   cinq 
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tobes  courts,  arrondis  et  réfléchis  en  dehors.  Baie  de  )a  gros- 
seur d'une  cerise,  d'abord  verte,  puis  rouge  et  enfin  noire, 
lisse,  très  succulente.  Feuilles  simples  et  entières,  géminées  par 
entraînement,  glabres  ou  finement  pubescentes,  ovales,  acunii- 
nées,  atténuées  à  la  base  en  un  pétiole  court.  Souche  vivace. 
épaisse,  charnue,  ramifiée,  un  peu  traçante.  Tiges  aériennes 
dressées,  charnues,  ramifiées,  à  rameaux  entraînés.  —  Flor.  : 
juin-)LOùt.  —  Habit.  :  lieux  frais,  bois  montueux.  Assez  rare. 
Forêts  de  Marly  et  Chantilly,  forêt  de  Villers-Cotterets,  où  elle 
ost  abondante  ainsi  que  dans  l'Oise. 

Las  f«*uilles  et  les  souches  de  la  BellaHone  sont  employées  en  médecine 
et  servent  à  IVxtraction  de  Vatropinp.  L«*8  feuilles  ^e^venl  à  la  préparation 
de  Vextrait  et  de  la  teinture  de  à*-lladone.  L'atropine  est  employée  sortont 
pour  provoquer  la  dilatation  de  la  pupille.  L'extrait  et  la  teinture  sont  des 
calmants  puissants.  Toutes  les  parties  de  la  plante  sont  puiB<-animent  toxi- 
ques. Les  baies,  à  caUHe  de  leur  ressemblance  avec  des  ceri»e9  et  de  leur 
savear  douceâtre,  ont  oansé  nn  très  grand  nombre  d'empoisonnements,  d'or- 
dinaire murteis. 

CAPSICUH  L.  —  Galice  très  petit.  Corolle  rotacée.  Anthères 
conniventes,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Baie 
charnue,  à  parois  se  séparant  des  placentas  à'  mesure  que  la 
maturité  s'avance  et  finissant  par  former  une  sorte  de  sac 
mince,  charnu,  se  desséchant  ensuite.  Fleurs  petites.  Feuilles 
•^impies. 

C.  annuam  L.  (Piment  annuel.  Corail  des  jardins,  Poivron).  — 
Fleurs  blanches,  petites,  pendantes,  axillaires,  solitaires.  Feuilles 
simples,  entières^  elliptiques  ou  ovales,  acuminées,  longuement 
pétiolées,  glabres,  souvent  entraînées.  Tige  herbacée,  rameuse, 
anguleuse,  haute  de  30  à  60  centim.  —  Flor.  :  juin-août.  — 
Habit.  :  originaire  des  régions  chaudes  du  globe;  cultivé  dang 
les  jardins;  fournit  nos  grosses  variétés  de  i)iments  rouges  et 
verts. 

Les  fruits  du  Ciment  ont  une  saveur  cbaude  et  acre,  beaucoup  plus  pro- 
noncée dans  les  variétés  rouges  et  surtout  dans  les  espèces  propres  aux 
pays  cbauds.  Cette  prupriéle  est  due  à  un  alca<o!de  liquiue,  la  capsicine;  on 
en  a  retire  un  aufe  alcaloïde  crisialliiiable,  la  capsalcine.  On  emploie  les 
fruit»  surtout  comme  condiments;  mais  ils  jouissent  de  propriétés  txcitanlen 
diffu.Hibles  très  én<^rgique.«.  Ou  a  recoram&ndé  la  décociion  de  piment  en 
lavement  c<intrt!  les  tiemurrhuMes.  Li*après  mes  ohservGtioos  peri^onnellec, 
«  sur  certains  pomis  de  la  côte  occidentale  d'Afrique,  notnmment  à  Asainîe', 
les  indigèues  fout  un  tel  UK«ge  de  décoction  de  piment  en  lavements  que 
toutitofaiii  en  recuit  un  au  muins  chaque  jour  et  qu'il  n*est  pas  une  femme 
qui  u'en  prenne  un  avant  le  reijad  du  soir.  Elles  considèrent  les  lavements 
comme  ire^  favorables  pour  entretenir  la  régularité  des  selles.  Les  vieillards 
en  font  usawe  en  qualité  d  a^ibrodisiaque.  il  est  incontestable  que  le  piment, 
employé  à  haute  dose  comme  condiment,  entretient  la  liberté  du  ventre.  » 
(Dk  Lanessam,  Manuel  d^hùt.  nal.  médic.j  II,  p.  894.) 

LYCItlM  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  précédents  par  sa 
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«iructore  ligneuse  el  ses  Épines.  C'eal  un  arforiiieau  très  ramifié, 
«pïneux,  k  rameaux  grêles  et  allongea.  Plears  petiles;  corolle 
violette  ou  rougeltre,  veioèe.  inrundibulirorme,  étroiti;.  Baient 
fuugcAlras,  ubionf(ues,  (le  la  grosseur  d'ua  pois.  Feuilles  entières. 
L.  harbarBB  L.  (Lyciet).  —  Seule  espËce  <ln  genre.  Cii1tivi> 

Tribu  II.  —  DATURËE8. 

Fruit  sec,  déhiscenl. 


.t;S!&" 


Xicolïant. 


MCOTIASAT.  —  Calice  campanule  ou  ureéol^,  persistant. 
Corolle  lubûleuse.  Etaminus  inséries  sur  le  tube  de  la  corolle, 
il  anthères  débiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire 
^iloïutaire,  A  placenta  axile.  Fruit  sec,  à  déhiscence  septicidc, 
les  deux  valves  ^'ouvrant  ensuite  au  sommet  pour  laisser  sortir 
les  graines,  qui  sont  extrêmement  petites. 


.\.  Tahmeam  L.  {Tabac).  —  Flearâ  grandes,  disposés  en  belles 
pauicules  lerminalos  de  cynies.  Calice  lubnleux,  ventru,  per- 
sistant, A  cinq  lobes  aigus.  Corolle  inrundibuliforme,  grande, 


ta 
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renflée  au  niveau  de  la  gorge,  rose,  A  cinq  ioboa  aigus,  larges, 
éUléB.  Feuilles  très  grandes,  simples,  ovales -aigiiea,  otléauées 
à  la  base  maÎG  nou  pétiolëes,  enliËres,  pubescenles  et  vis- 
queuses sur  les  deux  faces.  Tige  haute  de  SO  centim.  â  1  m.  jU, 
pu besce nie- visqueuse.  —  Flor.  :  juilletsepUmbre.  —  Habit.  : 
originaire  de  l'Am6riqne  du  Nord;  cullivé  dans  les  jardins  et 
en  pleins  champs. 
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DATIiBA  L.  —  Calice  Eubuteux,  A  base  peraislante,  tandis 
que  la  partie  supérieure  se  détache  et  (onihe  en  mSiue  temps 
que  la  corolle.  Corolle  inrundibulifonne.  Anthères  déhiscentes 
par  des  fentes  longitudinali'».  Ovaire  A  deux  loges,  divisées 
chacune  en  deui  fausses  loges  par  une  fausse  cloison  longitu- 
dinale résultant  de  l'hyperlrophie  du  placenta.  Capsule  déhis- 
cente en  quatre  valves  qui  abandonnent  les  placentas. 

D.  StranioHlaiu  {Slramoine,  Pomme  épineuse,  Endormie 


SOLANACEES  i:i 

Pomme  du  P^rau).  —  Fleurs  grandes,  biHnclies.an  ryEnei  r«nillées 
terminales.  Calice  allongé,  (abulcux,  à  cinq  lobes  Muminés. 
Corolle  înfundibuliforme,  très  lonf;ue, munie  de  cinq  plislongi- 
ludiaaax,  diviaés  en  cinq  lobes  1res  courts,  acuminès.  Fruit 
couvert  d  épines,  de  ta  grosseur  d'un  petit  ceur,  ovoïde,  aigu 
au  sommet,  aplall  à  iR  base  qui  est  entourée  d'une  collerette 


«paisse,  rabaliue,  représentant  la  partie  inférieure  du  calice. 
Feuilles  simples,  sinueuses,  d'un  vert  sombre,  glabres,  longue- 
ment pétiolées,  entraînées  et  ordinairement  géminées. —  Flor,  : 
juillet-septembre.  —  Habit.  ;  voisinage  des  habitations,  di- 
rombres,  bords  des  routes.  Assez  commun.  Q). 

fhU  mloat  itcliM  Bt  coopiH;  od  en  [ait  d»  eiglnlle*  lrè>  niilet  «mire 
l'utbiM.  Elle*  contJsDDeDt  un  •Iciloide  criiUUÎHbls,  la  dûlunnt.  qui  ail 
pniiuBBMDl  loiiqna;  a  fslbl»  doa*  il  ait  aida Uf  du  iyitima  ntritui.  Le> 
pûwa  jouiaaanl  d*  ptoprlilit  aDalogasi  i  cbIIm  dsa  [enillea,  mais  «Iles 


HYttSCVAlllJS  T.  -  Se  distingue  de  tous  lea  genres  de  la 
famille  par  ses  fleure  léxèrement  irréiçuliftres,  <liE<poBées  en 
.7Diea  scorpioldes  trJ-s  larges,  el  par  ses  capsules  dèhiscenlcs 
à  l'aide  d'un  couvercle  formé  par  la  partie  supérieure  du  fruil 
.jui  se  détache  suivant  une  ligne  horizortnle  (pyxidcj. 


-  H.  TiigCT,  h-leur. 


-Hsox 


H.  Mt*r  L.  (Ju.'<quiame,  Hanebaue,  Herbe  des  chevaux).  ~ 

Fleurs  grandes,  jaunAtres,  veinées  de  brun,  à  gorge  pourprée, 
courtemenlpëdicelléeE, disposées  eurdeuit  rangs,  en  une  loDgne 
grappe  acorpiolde  feuillée  unilatérale.  Calice  tubiileui,  tomen- 
leux,  per?ist&nt  autour  de  la  capsule  que  dépassent  les  dents 
luiicroDées  de  son  limbe.  Corolle  tiibuleuse,  Infundibulifornie,  à 
limbe  divisé  profondément  en  cinq  lobes  inégau<L, obtus.  Feuilles 
inférieures  presque  pinnatilldes ,  plus  haut  sinnéea,  et  cnlîn 
presque  entières,  toiiles  molles,  piibescentes.  Tige  dressée. 
eu8B,  grisâtre,  velue -glanduleuse,  haute  de  30  ù  50  ceiitim. 
lus.  —  Flor.  :  mai-juillet.  —  Habit.  :  voisinage  des  mai- 
1,  décombres,  champs  en  friche,  Assen  commun.  ®  ou    ±). 
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Famille  II.  —  SCROFULARIACÉES. 

Garactèrea  constants.  —  Fleurs  irrégulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  eonvexe.  Périanthe  double,  penlamère.  Calice  gamo- 
sépale. Corolle  gamopétale,  ordinairement  bilabiée.  Androcée 
ordinairement  formé  de  4  étamines  didynames  (les  Verhascum 
seuls  ayant  5  étamines  et  les  Veronica  2).  Ovaire  supère,  bilocu- 
laire,  à  loges  ordinairement  pluriovulées.  Placentation  axile. 
Orules  anatropes.  Graines  albuminées. 

Affinités.  —  Les  Scrofulariacées  peuvent  être  définies  des 
Solanacées  à  fleurs  irréguliëres  et  à  androcée  réduit,  par  avor- 
tement,  à  quatre  étamines  didynames.  Elles  sont  également 
très  voisines  des  Borraginacées  et  des  Labiées,  qui  s'en  dislin- 
;?uent  seulement  par  le  mode  particulier  de  développement  de 
l'ovaire  et  par  l'organisation  du  fruit. 

Quatre  tribus  : 

JFleon  pea  irrégalières.  Cinq  éUmines Verbaseéts. 
FJeara  trà  irrégalières.  Quatre  étamineB  (i  dans  Vero' 

mîea) S 

Capsale  débîseente  par  des  valves. 3 

Capsole  déhisceote  par  des  pores  oa  des  dents Antirrhinées. 


) 


'■I 


.  \  Capsale  bivalve,  septieide Digitalées. 

^  \  Capsttls  bivalve,  loeulieide. lihtnanthées. 

Tribu  I.  —  VERBASCÉES. 

Fleurs  peu  irréguliëres.  Cinq  étamines  à  filets  inégaux. 

\'CRBASCm  T.  —  Calice  gamosépale,  régulier,  5-partit, 
persistant.  Corolle  à  peu  près  rotacée,  à  tube  très  court,  à 
Umbe  divisé  en  cinq  lobes  inégaux  Androcée  formé  de  cinq 
étamines  à  filets  inégaux.  Ovaire  formé  de  deux  carpelles 
biîoculaires,  à  loges  pluriovulées.  Style  simple.  Capsule  bilocu- 
faire,  à  loges  polyspermes,  à  déhiscence  septifrage  en  deux 
valves  qui  se  fendent  au  niveau  de  la  nervure  médiane. 

Î  Anthères  dissemblables,  celles  des  étamines 
inférieares  linéaires  ou    oblongaes,  décar- 
rentea  sur  le  ûlet 2 
Anthères  tontes  réniformes,  presque  égales. .     6 

,  (  Feuilles  pins  ou  moins  décurrentes 3 

^  Feoilles  non  deenrrentes Y,  Blattaria  L. 

Filets  sopèriears  laineux,  les  S  inf.  glabres  on 

3  •    à  pea  près  glabres 5 

^^  Filets  snpérienrs  vêlas,  Im  1  inf.  laineaz  à 

la  base *..   V.  montontim  Sghrad. 

Anthères  longnement  déearrentes  sur  le  filet.    6 
\^\  Anthères  très  brièvement  décurrentes  sur  le 

file* V.  TkaptusL. 
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iFenîIlM  dionnenle*  dam  lonls  la  lougusor 
de  l'snlrenœod V.  thapnftnu  L. 
Fauillu  duarreDUi  Halamaiil  diDi  la  bu 

1  AoiMniiltiaBbU^êbiiÀ'.y.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.'.     ^ 

I   FBuiUn'tomenûJ™  .UT  îafdeSi^aiV.'i 

)    flosaDi V.  patHralnliim  ViiA., 

]  Fanille»  pr«»qna  glabrei  an  dNnB,  à  lonan- 
I  inm  da  U  fa»  itii:  ce  le  dét»bant  pa>  aa 
\    floconi V.  Lt^nUliL. 


V«rbaBCMm  Thapaiu  L.  [BouilLon  blute,  Molène).  — 
Fleurs  relativement  petites,  d'un  jaune  pâle,  portées  par  des 
pédicelles  plus  courts  que  le  calice,  disposées  en  une  longue 
grappe  terminale,  ordinairement  simple.  Etamines  supérieures 
à  niets  laineux,  les  deux  inférieures  glabres  ou  munies  seule- 
ment de  quelques  poils  épars;  anthères  quatre  fois  plus  courtes 
que  le  filet  et  Irts  brièvement  décurreales  sur  le  Hlct.  Feuilles 
épaisses,  couvertes  sur  les  deux  [aces  d'un  tomentum  laineux, 
blanc,  très  grandes,  oblongues  ou  oblongues'lanréolées,  h  bords 
presque  entiers,  les  radicales  atténuées  en  pétiole,  étalées,  les 
caulinaires  dressées,  décurrenles  sur  toute  la  longueur  de 
l'enlrenœud.    Tige   dressée,    ordinairement    simple,    robuste. 


SCROFULARIACÉES  M 

lomenieuse,  rendue  ailée  par  la  portion  décurrente  des 
feuilles.  —  Flor.  :  juillet-août.  —  Habit.  :  Heux  arides,  incultes; 
t>ords  des  routes.  Commun  et  répandu.  J) 

Les  fleurs  et  les  feuilles  da  Boaillon  blano  jouissent  d'ane  Tieille  répata.- 
ticm  dans  la  médecine  des  campaKoe*  ;  on  prescrit  l'infasion  des  fleurs 
contre  le  bronchite  ;  les  feuilles  serTsnt  h  faire  de»  cataplasmes  émollients  ; 
on  n  ^^lement  préconisé  la  décoction  des  ânes  et  des  antres  contre  les 
héœorrboides,  la  dysenterie,  etc. 

On  a  utilisé  soeore  de  la  même  façon  d'autres  espèces  du  genre  Vtrbat- 
evn,  notamment  le  V.  nigrumé 

Tribu  II.  —  RHINANTHÉES. 

Fleurs  ir régulières.  Quatre  étamines  didynames,  2  par  avor- 
tement  dans  Vé'onica.  Corolle  plus  ou  moins  bilabi^,  jamais 
en  forme  de  gueule.  Fruit  capsulaire,  à  déhiscenoe  loculicide, 
bivalve. 

.    I  Deox  étamiees Veronica. 

*'f  Qoatre  élamiues  (*) S 

!  Corolle  campanulée-rotacée.  Plante  aeaule Limoielia. 
GoroUe   tubaleose,  nettement  bUabiée  ou  en  gueule. 

Plante  pouTUe  d'une  tige 3 

3  \  Fenillee  simples 4 

')  Fenillee  pinnetipartites Pedieularù. 

ÎCaliee  très  renflé  et  très  comprimé  tatéraUment ...... .  RhiHantkiu. 
Calice  taboleox  ou  campanule,  non  renflé,  non  comprimé 

latéralement 5 

-  s  Fleurs  jaunes,  roses  on  purpurines 6 

'  j  Fleurs  blancbitres  striées Euphrasia. 

S  Capsule  ne  contenant  pas  plus  de  t  ou  rarement  1  grai- 
nes dans  chaque  loge Afelampyrum  . 
Capsule  è  logée  polyspermes OdcntiteM. 

TERO^CA  T.  —  Calice  4  ou  rarement  5-partit,  à  lobes  iné- 
gaux. Corolle  rolacée,  4-partite,  à  lobes  supérieurs  plus  grands 
que  les  autres.  Etamines  2.  Ovaire  biloculaire,  à  loges  pluri- 
orulées.  Capsule  ordinairement  comprimée  perpendiculaire- 
ment à  la  cloison,  loculicide,  à  deux  valves.  Feuilles  opposées, 
les  supérieurs  seules  parfois  alternes.  Fleurs  bleues,  blanchâ- 
tres ou  rosées. 

ÎFlenrsazillaires,  solitaires,  ou  disposées  en  grappes 

terminales  de  rameaux  feuillée 2 
Fleurs   en    grappes   portées   par  un    pédoncule 

•xillaire  dépourvu  de  feuilles 12 

2  (  Pédiooles  fructifères  dressés  ou  ascendants 3 

')  Pédicules  fructifères  courbes-réfléchis  au  sommet,  10 

1.  On  trouve  parfois  des  fleurs  de  LimoieUa  aquaUea  qui  n'ont,  par  avof 
temeol,  qoe  2  Mamines,  mais  la  plupart  en  ont  4. 
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Plantes  viTM«0,  à  souche  horizontale  oa  à  tige 

3.{    mdicante 4 

Plan  'es  annaelle* 5 

Feoillee  trè»  pubesoentcs.  Style  3-4  fois  plus  long 

,  \      que  la  capsule. V.  Spicata  !.. 

^^  Feuilles  glabres.  Style  de  la  longueur  de  la  cap- 
soie V.  SerpyllifoUa. 

Pédieelle    fructifère  beaucoup  plus  court  que  la 

VI     feuille  azillante 6 

*)  Pédicelle  fruciifère  plus  long  ou  à  peu  près  de 

même  longueur  que  la  feuille 8 

f,  i  LoKCS  de  la  caponle  contenint  au  plus  10  graines.     7 

I  Loges  de  la  capHule  contenant  30  à  40  graines...      V.  peregrma  L. 

Capsulf»  snborbicolaire,  échancrée  au  sommet V.  arvensis  L. 

Capsule  plus    large   que   longue ,   échancrée   au 

som  net V.   Venta  L. 

Feuil  es   caulinaires    palmatiaéquées,  à  3-5  seg- 

^  I     ments V.  triphylloi  L . 

Feuilles  caulinaires  entières  on  simplement  cré- 
nelées      9 

Caiisule    obloDgue  -  soborbiculaire  ,    simplement 

échancrée  au  sommet V,  prœcox  All. 

9.^  Capsule  deux  fois  au^si  large  que  lonirue,  divisée 
jiisqu'wn  milieu  de  la  hauteur  en  deux  lobes  or- 

V     bioulaires V,  aeinifnlia  L. 

.^  I  Cap'olA  sobglobaleuse,  4  lobée V.  hedermfoUa  L. 

' \  Capsule  plus  large  que  longue,  bilobée Il 

..   I  Capsule  à  lobes  comprimés,  divergents V.  Persiea  Poin. 

'I  Capsule  à  lobes  reuflés,  non  divergents V.  agrestU  L. 

I  Galice  à  4  dÎTisions / 13 
Galire  à  5  difiMons,  la  supérieure  beaucoup  plus 
co  rte V.  Teuerium  L. 

•13  i  G"lio^  ^  lobes  plus  courts  que  la  capsule 14 

I  Cl  lice  à  lobes  plrs  longs  que  la  capsule 16 

I  Feuilles  lancéolées-linéaires  aiguës,  ordinairement 

1    glabres V.  stutellata  L. 


j  Feuilles   ovales,  oblong^es  ou  ovales «suborbico 
laires 15 


14. 

!  Feuilles  conriement  pétiolées ,  ovales  ou  ohlou- 

gues V.  officinalis  L. 
Feuilles  longuement  pétiolées,  ovales  ou  ovales- 

•oborbicolairea V.  montana  L. 

i  Tiire  et  feuilles  glabres,  plus  ou  moins  charnues.  17 
16. 1  FhuiIIcs  velues.    Tige  à  2  rangées  opposées  de 

(    poils y.  Chnmm^ri»  L.. 

.-  I  Tiges  cylindriques.  Feuilles  pétiolées V.  Be-  eàbnnga  L. 

'  j  Tiges  subtélragoues.  Feuilles  ses>iles Y.  Anagalliê  L. 

Veronlca  ofllcinalls  L«  (Véronique  m&le,  Thé  d'Europe. 
Herbe  aux  ladres).  —  Fleurs  petites,  colorées  en  bleu  pâle  ou 
•en  bleu  rosé,  disposées  eo  grappes  spiciformes  Idche»,  muiiies 
de  bractées  et  situées  à  l'extrémité  de  pédoncules  axillaires 
dépourvus  de  feuilles  véritables,  alternes  ou  rarement  oppo- 
sés. Galice  gamosépale,  à  lobes  beaucoup  plus  courts  que  In 
<;apsule  mûre,    velu,  lancéolé,  à  peu  près  de  môme    taille. 


Corolle  roUcée,  k  tube  très  court,  h  quatre  lobes  entiers,  le 
-fup^rieur  plus  grand  que  les  autres.  Androcée  formé  de  Oeux 
éUmines  insérées  de  cliaqne  cOlé  du  pélale  supérieur,  débis- 
cenles,  longuement  exaertes.  Capsule  «uborbiculaire,  ichancréi' 
au  ïoimnel,  aplatie,  renflée  i  la  base,  pubescenle,  k  loge' 
t  ehaeune   10  à   12   graines,  h   stjle   persistant,  plu-i 


t"is.  a.  -  i:  o/fithxalà.  Pl'-ur.       FIe-  !*■  —  >'■  "//cinalà.  Tmil. 

long  que  le»  lobes  de  la  capsule.  Feuilles  toutes  semblables, 
nppoaéea.  munement  pétioiées,  ovales,  crénelées  ou  flnement 
•lenlées,  très  pubescentes.  Souche  vivace,  rameuse,  émettant 
des  rameaux  aériens  couchés  et  radicants  k  la  tukse,  redressés 
au  sommet,  velus.  —  Flor.  :  mai-juillet.  —  Habit.  :  lieii\ 
ombragé»,  bois,  bords  des  seoliers.  Très  l'ommun.  T.". 

La  fanillH  de  U  Vémniqne  otnciDola  uni  une  iiveaF  imËrc  et  Xypllque  ; 
tOtt  »Dl  inodorH,  mût  l'un  diilillic  dei  Bomniiiéi  «i.  ligèrament  iro- 
Bitiqnc.  Eil»  eantignnsQi  dd  peu  de  linniu.  Od  Im  caniidËre  camms 
lOBlqôeft  et  excitantes  j  od  eD  fiiujt  uuge  eulreFoia  conlre  les  calarrbQA 
ebTtmiqnci,  U  dy>pepeie,  «ta. 

On  ■  rntpiajt  dani  lei  mlrnrt  eondiliom  les  Veronica  Chamrdrli, 
V,  tfuata,  V.  TtwrvoK,  etc.  Toulei  cai  pliclei  >ODt  aojoDid'tiai   i  peu 

—  Calice  gamosépale,  ï-Ude.  Corolle  caiii- 
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pan  niée- rotacJe,  S-Bdc,  k  loges  preaqne  égales.  Etamines  4. 
raremeot  2  par  arorteiuent.  Capsule  nniloculaire  dans  sa  par- 
Lie  aiipérieure,  loculicidc  en  2  valves.  Fleurs  Irts  petites,  blan- 
ches ou  rasées.  Feuilles  toutes  radicales,  simples  et  ealiëres, 
spatulées.  Plante  se  développant  souk  l'eau,  mais  flourissaat 
(Jnns  les  endroits  desséchés. 


L..  «^nalIcM  L.  (Limoselle).  —  Seule  ejpi^ce.  Petite  planti.- 
(3  à  6  ceuiiut.)  se  développant  sous  l'eau,  mais  ae  fleurissant 
i]ue  dans  les  endroits  desséchés  i, 

PEDICULABIS  T.  —  Calice  renOé-ventru  t  4-5  deoU  iné- 
gales, parfois  bilabié.  Corolle  bilabiée,  à  lèvre  supérieure  for- 
mant uD  casque  couiprimé  latéral  émeut.  EtamJues  4.  Capsule 
comprimée  perpendiculairement  â  la  cloison,  àdéhiscencelocu- 
licide  eo  2  valves,  à  luges  otigospermes.  Fleura  roses  ou  blan- 
ches, en  grappes  terminales.  Feuilles  pinnalipartiles,  ou  quel- 
ques-unes ttipinnatipartiles.  Petites  plante»  à  souche  vivace  et 

I.  A  cbH  dtt  1»  LifuoMllai  noai  dttana  ciL»r  Lo  Sitthorpia  evùpra  L., 
>uti*  ptiila  pliDiB  >ud1*,  trto  emauQs  dani  l'oueil  de  li  Pria»,  au  on 
la  Iroove  parmi  lu  m<iurKi,  diin  lei  licui  humidei,  lu  bord  d«>  miiHaui 
Lei  feuillu  Knl  orbicoliirM,  JongaBDieot  pttialéei;  •»  Seori  Irèa  p«ti(H. 
•veo  une  corolle  c«nip>DDli«-rot>i»iB  t  cinq  lob«,  dont  dam  (ont  jiuDtlrci 
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il  dans  les  bois  et  les  prai- 


la  et  «nue  ]«■  bttOorrlwgiH  du  poïunoo  ni  de  rnUrui 


yif.  Î7.  —  Piàiadurii  palmUii.  Fig.  ÎS.  —  Jlhi'tai>lhu$  /timliii. 

KBn<l.vrHllS  L.  —Calice  renllé,  comprimé  latéralement,  i- 
detitë.  Corolle  bilabiéu,  à  lèvre  supËrieure  Tormunt  un  casque 
compriDjè  latéralement,  A  lèvre  infërieiire  plane.  Etamines  i. 
Capsule  «utiorbiciilaire,  comprimée  perpendiculairement  i.  la 
vloiton,  à  dèhiscence  loculicide  en  i  valves,  à  loges  polyspermas. 
Plenra  jauDes,  en  grappes  terminales  Teuilléos,  A  pédoncules 
opposé#.  Feuilles  opposées,  simples,  dentées. 

Calie*  gUbre.  Corolls  na  dépuHnt  paa  od  dipifiint  k 

peina  la  ulice  ,'. A.  mbmr  Ehhh. 

Calie«  Tcla.  Corolle  dépunot  Ugènmeiil  la  c*lioe S.  m^'«r  Eaiia- 
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ElIPHRASIA  L.  —  Calice  tuliuleux  ou  campanule,  non 
renDè,  4-lide.  Corolle  bilabiée,  à  lèvr«  supérieure  formant  un 
casque  A  deux  lobes  réllëcliis  en  dehors, 
n  lèvre  inrérieura  plane,  Iriflde,  sans 
bosses.  EUmines  t,  A  lobes  anthériquee 
mucronés.  Capsule  ovoïde  ou  oblonguo, 
comprimée  perpendiculairement  A  la 
cloiaon,  A  toRes  polysperm^s,  A  déliis- 
cence  localicide  ea  3  valves.  Fleura 
blaDch&lres,  striées,  tachées  de  jauntr 
!iur  1h  lèvre  inférieure,  disposées  en 
épis  terminaux  feuilles.  Feuilles  oppo- 
sées, éparïes  dans  le  haut,  simple», 
dentées.    PtuDU's  annuelles. 

E.  onelHNlIn  L.  (Euf^raise,  Casse- 
lunettes).  —  Seule  espèce.  Petite  plante 

assée,  ramillée,  piibcscente. 


Kig.  30.    ~   Ml 


■ELAMPYRIJM   T.   —  Calice 

iDbuleui,  non  renflé,  4-Bde.  Corollt- 
bilabiée,  A  lèvre  supérieure  for- 
mant un  casque  comprimé  latéra- 
lement, A  lèvre  inférieure  plane, 
triBde,  munie  de  deux  bosses.  Eta- 
mines  4,  A  lobes  antbériquee  mu- 
croDès  au  moins  dans  les  deux 
é  tamin  es  inférieures.  Capsule 
ovoïde,  acuminèc.  comprimée  pa- 
rallèlement A  la  cloison,  A  loges 
l-2-spermes,  A  déhiscence  loculi- 
cide  en  2  valves.  Fluurs  janoes 
01)  roses,  en  épis  terminaux  feuil- 
les, k  pédicellee  opposés.  Fouilles 
opposées,  le*  inférieures  simples. 
les  supérieures  incisées -pinnali- 
Bdes.  Plantes  annuelles. 


)   PaDillei  flonlei  d'an 


Jf.  ûrvtnie  L. 
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Ffloilles  florales  éiroitecneat  imbriqaéea  s  or  4  raogs. 

a  )     Sépales  glabres  plot  longs  que  la  corolle M.  eristatum  L. 

^^  Feaiiies  florales  6si»acées.  Sépales  velos,  1  fois  plas 

ooarts  qoe  la  corolle M.  pratênêe  L. 


1 


ODOMTTTES  Hall.  —  Calice  tubuleox  ou  campanule,  4- 
fide.  Corolle  à  lèvre  supérieure  bilabiée,  formant  casque,  à 
lèvre  inférieure  plane,  trifide,  sans  bosses.  Etamines  4,  à  lobes 
anlhériqnes  tous  mucronés.  Capsule  trifide.  ovoïde  ou  obloQgne, 
comprimée  perpendiculairement  à  la  cloison,  à  déhiscence  lo- 
culicide  en  2  valves,  à  loges  polyspermes.  Fleurs  jaunes  ou 
purpurines,  en  épis  terminaux  feuilles.  Feuilles  opposées,  les 
supérieures  é perses,  entières  ou  d'entées. 

i  Corolle  d'an  beaa  jaooe O.  lutea  Rchb« 

'  (  Corolle  Foageélre  oa  jaaDe  roagefttre S 

(Corolle  à  lèvres  écartées.  Style  dépassant  légè- 
rement le  caeqae O.  rubra  Pers. 
Corolle  à  lèvres  cooniTentes.  Style  ne  dépassant 
p«8  le  casque O.  Jaubertiana  Bob  . 

Tribu  ni.  >-  DIOITALÉES. 

Fleurs  irrégnlières.  Quatre  etamines  didynames.  Corolle  plus 
ou  moins  biiabiée,  jamais  en  forme  de  gueule,  papsule  à  déhis- 
cence seplicide. 

.  \  Qoatre  étamioes  fertiles S 

'  f  Quatre  étamioes ,  deux  seulement  fertiles Gratiola. 

Corolle  tnbaleose,  i  tube  renflé-subglobuleox,  à  limbe 

nettement  bilabié Serofularia. 

Corolle  à  tube  alloDgé-campanolé,  à  limbe  sobbilabié. .  DigUalis. 

BIG1T\l.IS  T.  —  Calice  tubuleux-campanulé,  5-partit. 
Corolle  tubuleuse-campanulée,  à  limbe  sub-bilabié.  Etamines  4, 
fertiles,  incluses.  Capsule  septicide.  Fleurs  grandes,  purpurine 

ou  jaunes,  en   longues  grappes  terminales.  Feuilles   aiternes, 

simples. 

Fleurs  pnrparinee,  rarement  blanches,  ponotaées  de  pourpre.    />.  purpurea  L. 
Fleon  jaune  pâle D.  lutea  L. 

0.  paipurea  L.  (Digitale,  Gants  de  bergère,  Queue  de 
loup).  —  Fleurs  grandes,  purpurines,  avec  la  gorge  poncluée 
de  taches  pourpre  foncé,  entourées  d'une  auréole  blanche. 
Grappes  terminales  très  allongées,  lAches.  Calice  tubuleux- 
(!ampanulé  à  divisions  ovales.  Corolle  à  tube  campanule,  très 
allongé,  à  limbe  sub-bilabié,  la  lèvre  supérieure  à  deux  lobes 
\teu  distincts,  Tinférieure  à  trois  lobes  courts  et  arrondis.  Eta- 
mines nettement  didynames,  à  lobes  anlhériques  divergents. 


j 


s 


Capsjle  ovoïde-acuminée,  velue,  entourée  <lu  calice  persislanl. 
l)iloculaire,  à  déhiscence  sepUcitlc.  Peuilles  en  rosette  Jt  la  base, 
grandes,  velues,  lancéolée»,  crénelées,  les  caulinaires  d'autant 
pluB  petites  qu'elles  sont   plus   élevées,    puis   transformées  en 


bractées.  Tige  simple,  haute  de  :iD  centim.  A  1  m.  et  plus, 
dressée.  —  Flor.  :  juin-noAI.  —  Habit.  :  bois  monlueoi  et 
sablonneux.  Commune.  '^. 


SDCon  HD  iwODiii.  Ll  digltoU  r*l«nUI  tei  bilUmeoti  da  cœur.  A  twall 
itDM,«llB<lt  pailumiiMDt  loiique. 

SCBOFL'LABIA  T.  —  Calice   campanule-,  U-parlîl.  Corolle 
.'t  lube  court,  rendè-venlru,  siib^lobuleux,  h   limbe   nâllemcnl 

bilabié.  Etamines  1,  arcompn);[ii-e!  [l'une  écaille  représentant 
la  cinquième  étamioe  des  Solanacées.  Capsule  &  deux  lofics 
po1>ipermcs,  à  déhiBceuce  septicidc  en  deux  valves.  Fleurs  on 


8CB0F(IUII1AC£E3 


Fi^.  31.  —  Scra/Hlaria  noiota.  Soinmil6  Drurto, 

,  I  FI«o«  raoefitMionbnin-nHiffàlr» 1 

•1  Fleori  i«oo«->ordilr« j".  ttrtaUt  L. 

,  I   FniUH  <leD(*«  oa  sr«DCléei 9 

'-(  r»iUei  piùotiisèqii*» S.  eanfKaL. 

i  PtUoI»  BOa  t>Mf.  DuMa  iDftrieuHi  d«  [eiiillu  plui 

,  I     lonpic*  V"  lB>  •Dp^FitnrM S.  Mrfwa  L 

'-k  Pti^ol»  ul?i.  CrineloMi  infirliDCti  des  leuill»  ploi 

I    pitilH  qui  lel  inptrieur» S.  aqutliai  L. 

La  ncina  (1 1«  («nillu  d«i  Sa-ofalaria  nadoia  at  aguatka  ont  tté  prtra- 
B*éH  iDlnb»  contra  Is  f crofule.  Elias  parsiuanl  jnuir  d»  propciilii  eici- 
(ula  at  hiDirjorf.  On  In  •  aiusi  aantidiréet  romme  tnlhalniiDliqnai.  A 
a»  dois  BD  peu  «latta  (30  kt.  de  ncioa  dam  SOO  gr.  d'eau  en  décoction] 
la  raenaait  pargallTa  at  Tomillva  at  panl  âtro  anthalnûntlqua.  Lon  do  siègo 
da  La  Uochella,  na  Ql  grand  aiaga  dee  feiiillas  du  Scrofuiaria  a^naiica  daul 
la  tniiMMDt  dai  bleunrai,  M  qui  fil  donnor  à  la  pUuia  la  Dom  i'Herùi  du 


6BATIOI.A  L.  —  Calice  S-partit.  Corolle  tubulcuse,  allon- 
gée, sub-bilabièc.  Etsmines  i,  doDt  deu.^  Btériles.  Capsules 
bilocnlaires,  à  lo^es  polj^permes,  k  dèhiïcence  Bepticïde  en  2 
laWea.  Fleure  b  lanch  e  8- jaunâtre  g ,  un  peu  rosées,  aiillaires, 
Boliiaires,  longuement  pédonculËea.  Feuilles  eimptes,  denlicu- 
lées,  opposées. 


'm 


IAkIOPËTALGS  HTFOÛÏKES 

[Graliole,  Herbe  au  pauvre  homme)-  —  C&- 
Peuilles  seaailes,  Bemi-amplexicniiles,  gls- 
bres,  laDCÉolées,  trinerviées.  Souchu 
vivace,  traçante.  Tiges  haute  de  30  i  SO 
csntimètreB,  glabre,  carrée,  simple  ou 
rameuse.  —  Flor,  ;  juin-septenibre.  Ha- 
bit. ;  prairies  humides,  marécages,  borda 
des  ruisseaux.  Assez  rare.  '^. 

Là  anliott  Ht  pnrgititg  «L  Tomilivs;  i  hanl« 
Aot%  «Jlfl  flftt  toxique.  EIJQ  puse  pour  Ain  Is 
taci^laar  luuédiD»  indig^us  de>  purg.tih  dr». 
ItaaM.  On  l'emploie  k  II  do»  de  B  à  11)  gr., 
Intinét  dam  110  gt.  d'uu.  Sei  ttrolt  tant  in- 


>ua  pbyBiDlogi^us  st  Ibérapeuliqae. 

LINAHIA  JUSS.  —  Calice  campa- 
nulé-lubuleui,  5-parlil.  Coroire  A  tubL 
prolongé  dans  le  l>as 
en  va  long  Éperon 
conique  k  limbe  en 
forme  de  gueule 
dont  Ig  lèvre  supé- 
rieure est  biQde,  à 
lobes  réfléchis  en 
dehors,  dont  la  lè- 
vre intérieure,  trilo- 
bée, est  développée 
en  un  palais  bilubè, 
velu,  saillant  et  fer- 


ts.  Capsule  biloculairc,  ovoïde,  déhiscente 
oriflces.  Fleura  jaune»,  bteuee  ou  purpu- 
pacéea,  ou  en  grappes  terminales,  Feuilles 
(posées  ou  verijeillées,  entières  ou  lobées. 


.    L.  ci/nbalaria  Hill. 
.    ■ 

!..  tpurla  UiLL. 
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FeaiU«sen  grflppe«<eriiiiDaIes  feaillées.  Palais 

.    ,    dft  la  corolle  déprimé £.  mtROr  DesF. 

^^  Fi'ailJes  eo  grappâa  terioiDal«a  non  fenillées. 

PSklais  de  la  corolle  très  saillant 5 

Feaillea  toates  éparses L,  vulgarU  Mœkch  . 

5.{  Feaîlles  sapérienres  éparses,  les  ÎDfér.  verti- 

eiitées 6 

^  I  Tigea  aériennes  ooucbées-diflases  à  la  base..     L,  tupina  Dksf. 
*  I  Tig««  aériennes  dressées 7 

f  Eperon  très  long.  Corollf>  blea-Tiolet,à  palais 
plos  pâle,  rayé  de  blano L,  Pellieeriana.  Mili. 
Eperon  plas  coort  qae  le  tube 8 

!  Corolle  blane-lilas,  veinée  de  violet,  à  palais 
janne L.  striata  DC . 
Corolle  très  petite, lilaa  veiné  de  bleu,  à  palais 
blanebàtre L.  anensis  Dksf. 

Tribu  IV.  —  ANTIRRHINËES. 

Fleurs  irrégulières.  Quatre  étamines  didynames.  Corolle  ••n 
forme  de  gueule.  Capsule  à  déhiscence  septicide. 

Corolle  k  tube  non  prolongé  iofériearement  en  éperon.  Antirrhinum  Jiis^. 
Corolle  À  tobe  prolongé  inférieurement  en  éperon Ltnaria  Juss. 

AiliTlRRHi:%'UH  JUSS.  —  Calice  campanule -tubuleux, 
>partit.  Corolle  tubuleuse,  à  tube  non  «'•peronné,  simplement 
bossu  à  la  base,  à  limbe  bi- 
labié,  en  forme  de  gueule, 
la  lèvre  supérieure  bifide,  à 
lobes   réfléchis    en    dehors.  ^^^ 

rinférieure  trilobée,   renflée       ^Ji^i^^.1#^        'X(; 
en   un    palais    bilobé,   velu,    /^  J^^ 
f^aillanl  et  fermant  la  gorge  ^""r       lf\ 
de  \a  coroUe.  Etamines  4,  à 
lobes  anthériques  divergents.  ^i*:r 

Capsule  biioculaire,   ovoïde,  ^^Sti 

munie  an  sommet  de  trois 
tabercuJes  au  niveau  des- 
quels  elle  s'ouvre    par   des 

pores  ;     ceux-ci    simples    au    Fig.  38.  —  Antirrhinum     Fig.  39.  ~  yl . 

nÎTeau   des  tubercules  infé-  *»«>««.  Fleur.  majux.  Fmit. 

rieurs,  doubles    au    niveau 

dn  tubercule  supérieur.  Fleurs  pourpres,  rarement  blanches, 
en  grappes  terminales.  Feuilles  opposées  (ou  alternes  dans  le 
haut),  simples. 

Lobea  cnlicinanz  linéaires,  plos  longs  que  la  coroUe.  Plante 
anooelle A.  Orontium  L. 

Lobes  calieinanx  larges  et  beaucoup  plos  oourts  que  la 
corolle.  Plante  vivace A,  majus  L. 
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Famille  111.  -^  BORRAGINACÉES. 

Caractères  oonstanta.  —  Fleurs  régulières  (un  peu  îrrégu- 
lières  dans  les  Echium  seuls) ,  hermaphrodites.  Réceptacle 
convexe.  Périanthe  double,  pentamère.  Calice  gamosépale. 
Corolle  gamopétale.  Etamines  5,  alternes  avec  les  pétales, 
connées  au  tube  de  la  corolle,  à  anthères  biloculaires,  déhis- 
centes par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  à  deux 
loges  biovulées,  ordinairement  divisées  chacune,  par  une  fausse 
cloison  verticale,  en  deux  fausses  loges  uniovulées.  Style  sou- 
vent gynobasique.  Ovules  anatropes.  Fruit  formé  ordinairement 
de  quatre  achaines,  généralement  désignés  sous  le  nom  de 
nucules.  Feuilles  alternes,  sans  stipules,  simples. 

Affinités.  —  Les  Borraginacées  tiennent  d'une  part  aux 
Scrofulariacées,  dont  elles  diffèrent  par  la  régularité  habituelle 
de  leurs  fleurs,  par  leur  ovaire  et  leur  fruit  et  par  le  nombre 
de  leurs  etamines.  Elles  ressemblent  aux  Labiées  par  ce  der- 
nier caractère.  Elles  sont  également  très  voisines  des  Solanacées, 
dont  elles  diffèrent  par  leur  gynécée  et  leur  fruit,  mais  aux- 
quelles elles  ressemblent  par  la  régularité  habituelle  de  leurs 
fleurs  et  le  nombre  de  leurs  etamines. 

Deux  tribus  : 

Nucnles  très  rapprochés  les  ans  des  aotrM  et  adhérents 

&  la  coloone  centrale Cynogtossies, 

Nocoles  indépendants  les  uns  des  autres Anchuéta. 


Tribu  I.  —  ANCHUSÉES. 

Nucules  indépendants  les  uns  des  autres,  n*adhérant  à  Taxe 
qui  les  porte  que  par  leur  extrémité  inférieure. 

.   (  Corolle  régulière 2 

'  )  Corolle  Bub-bilabiée Behium. 

{  Gorge  de  la  corolle  ouverte  et  dépoorroe  d'écaillés 

a  \     coDuiTentee 3 

'i  Gorge  de  la  corolle  fermée  par  des  écailles  con* 

(     niventes ! 4 

3  \  Sligmale  simplement  échaneré , Pubnonaria . 

'  i  Stigmate   bifurqué Lithospermum . 

.   I  Filets  staminaox  munis  d'un  long  appendice  dressé.  Borrago, 

I  Filets  stamibaux  non  appendiculés 5 

j  Corolle  à  tube  coudé Lycopsit, 

^  '  I  Corolle  à  tube  non  coudé 6 

j  Ecailles  de  la  corolle  lancéolées-eubulées Symphytum, 

^'  I  Ecailles  de  la  corolle  obtuses. 7 


B0U»Gin4CËBS 


Fig.  «,  —  Boirago  nfjleimilii.  Sommili  ÛSUfie. 

•OWRAGO  T.  —  i^lke  rëgnlier,  peDlamère ,  5-partil, 
Corolle  rotacée,  l>-partite,  à  lobes  étalés,  à  gorge  muuie  de 
cinq  éculies  courte»,  creuBes,  insérées  es  face  des  lobes.  Eta- 
ipiiies  5,  à  filets  très  courte  et  muais  d'un  long  appendice 
dorsal,  dressé;  i.  anthères  allongées,  lancéolées,  conniveutes 
en  an  cAne  que  traverse  le  st^le.  Nucules  4,  distîacls,  tubercu- 
lEni,  muais  &  la  boue  d'un  rebord  très  Buillanl.  Fleurs  en 
cjraes  uniparea  cory m bi formes,  lâches,  tarminales.  Feuilles 
«impies.  Plante  couverte  de  poils  loogs  el  rudes. 

B.  «AMoaUs  L.  (Bourrache).  —  Caractères  du  genre.  Fleura 
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grandes,  ordinairement  bleues,  plus  rarement  roses  on  blan- 
ches, à  anthères  noirâtres.  Pédicelies  floraux  infléchis.  Feuilles 
simples,  crénelées,  bossuées,  celles  de  la  base  très  amples,  at- 
ténuées en  un  long  pétiole,  ovales,  les  supérieures  petites, 
rétrécies  au-dessus  du  point  d'insertion,  qui  est  embrassant. 
Tige  dressée,  ramifiée,  haute  de  40  à  60  centimètres.  —  Flor.  : 
juin-octobre.  —  Habit.  :  décombres^  bords  des  chemins.  Ori- 
ginaire d'Orient.  ®. 

Les  fleor«  et  les  sommités  de  la  Bourrache  sont  employées  à  la  prépara- 
tion d'iufasioDs  émoliienies,  diaphnrétiques  et  diurétiques.  Les  parties 
▼ertes  sont  riches  en  mucilage,  hurtout  à  Tétat  jeune  et  quand  elle  croit 
dans  les  terrains  huroidei»;  après  la  floraison,  elles  contiennent  une  asses 
forte  proportion  de  nitrate  de  potasse  qui  rend  la  plante  légèrement  diuré- 
tique. 

MYOSOTIS  L.  —  Corolle  hypocratéri forme,  presque  rotacée, 
à  tube  court,  à  lobes  arrondis,  à  limbe  muni  entre  les  lobes  dé 
plis  saillants,  h  gorge  munie  d'écaillés  obtuses.  Nncules  lisses, 
à  base  lisse,  étroite  et  presque  plane,  sans  rebord  saillant! 
Fleurs  très  petites,  en  cjmes  terminales. 

Calice  à  poils  courts,  tons  apprîmes Af.  pahutris  With. 

1 .  {  Calice  fc  poils  de  la  moitié  inférieure  longs,  éta- 
les, recourbés  en  crochet 2 

P»  dioelles  fructifères  étalés,  plus  longs  que  le 

,    .     calice 3 

*  ^  Pédicelies  firactirères  dressés,  plus  courts  que  le 
calice 4 

3  (  Cahce  fructifère  ouvert. ... M.  higpida  Schl 

*î  Culice   fructifère  fermé M,  intermedia  Likk  . 

Cortilie  bleue,  à  tube  ne  dépassant  pas  les  lobes 

^^  Corolle  d abord  jaune,  puis  rougeétre  et  bleue, 

à  tube  dépassant  beaucoup  les  lobes  du  calice.    M.  versieolor  Rchb. 


Fig.  45.  —  Anchum 
o/fieinalis.  Fleur. 


Kig.  46.  ~  ^.  offici- 
nalis.  Corolle  coupée. 


AIVCHUSA    L.   — 

Se  distingue  par  ga 
corolle  hypocratéri - 
forme,  à  tube  allongé 
et  droit,  à  limbe  di- 
visé en  cinq  lobes 
arrondis  et  à  gorge 
munie  de  cinq  écailles 
obtuses^pluBou  moins 
laciniées  au  bord.  Nu- 
culcs  rugueux,  muais 
d'un  rebord  basilaire 
saillant.  Fouilles  sim- 
ples. Inflorescences 
terminales. 


Flcati  gimaiet,  en  gnppa*  l«niiiD>L<a,  hailliu, 

Utbn À.   iUlka  Berz. 

Flaon  patila.  «s  oorymbai  U|ùito(  uiJIiim. . .     À.  umpmi-iu,  L. 

A.  UaUe»  Rm.  (Buglosse,  Bourrache  bAtarde,  Langue  •!•■ 
b<£nl).  —  Caractère*  du  genre.  Pleurs  assez  grandes,  bleues. 
plus  rarement  roses  ou  blanches,  eu  grappes  terminales  Teuil. 
lées.  Feuilles  Lirissées,  lancéolées,  ondulées,  les  supérieures 
sessile?.  les  inrérieures  altéouée^  en  pétiole.  Tige  baute  de 
:iO  ceulimélres  à  1  mëlre  et  plut,  ramitlie,  hérissée.  Ftor  : 
mai-BOÛl.  —  Habil.:  champs  cultivés,  pierreux.  :J).  Assez  rnre. 
Charenlon,  f^aint-Maur,  ele. 

C<Ua  Hpé»  jnnit  dtm  oitm»  praprfiUt  «I  ■  tti  «nlnfoia  emplnyéa  aix 


SVaraiTllI  T.  —  Se  distingue  par  sa  corolle  à  tube 
allongé,  caïupanulé-urcéolé,  à  cinq  lobes  courts  et  arrondis,  h 
gorge  munie  de  cinq  écuillen  allongées,  subulées,  conniventes 
par  le  sommai.  Nucules  rugueux,  munis  d'un  rfbord  basilaire 
^llanL  Fti-nrs  en  c;nies  terminales,  courbées.  Feuilles  simples. 


Fig.  4S.  -  H 

naît.   Fienc 

longiloditikle, 

t  officinale.  Somioilé  Dgufk. 
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basilaires  ovales- lancéolées,  atténuées  en  uu  pétiole  allongé, 
les  caulinaires  lancéolées,  sessiles,  longuement  décurrentes. 
Tige  hérissée,  charnue,  anguleuse,  haute  de  60  centimètres  à 
1  mètre.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Habit.  :  prairies  humides,  bords 
des  fossés.  Très  répandue. 

La  Grande  Gonsoade  est  employée  comme  émolliente  et  béehique.  Sa 
racine  esl  épaisse,  ehamne,  ricae  en  mucilage.  Les  noorricr'S  l'emploient 
contre  les  gerçures  du  mamelon;  elles  creosent  une  racine  fraîche,  épaisse, 

en  forme  de  dé  et  introduisent  le  roame^ 
Ion  dans  cette  oarité.  La  douleur  est 
rapidement  calmée  et  les  gerçures  ne 
tardent  pas  à  se  cicatriser.  Les  fleurs 
sonl  employées  à  la  préparation  d'in- 
fusions émoUîentes,  béchiques  et  dia- 
phorétiques. 


LITHOSPERHLH  T.  —  Se  dis- 
tingue de  tous  les  genres  précé- 
dents par  sa  corolle  infundibuli- 
forme  &  gorge  ouverte,  pourvue 
d'écaillés  très  petites  ou  indistinc- 
tes et  remplacées  par  des  lignes 
caillantes  de  poils.  Nuculesà  sur- 
face basilaire  plane,  sans  rebord 

saillant.  Fleurs  petites  en  cymes  terminales,  feuillées.  Feuilles 

simples. 

.   (  Nucules  tuberculeux L.  arverue  L, 

'  )  Nucules  lisses,  luisants t 

Corolle  petite,  blanchâtre L.  o/ficinaU  L. 

Corolle  grande,  bleue L.  purpureo-ctsruleum  L. 


Fig.  50.  —  LUhospermum 
officinale.  Corolle  coupée. 


î. 


Les  graines  des  espèces  de  ce  genre,  surtout  celles  du  L.  offitùiaU  con- 
nues sous  le  nom  de  Grémil,  Herbe  aux  perles,  étaient  autrefois  considérées 
comme  jouissant  de  la  propriété  de  faire  résoudre  les  calculs  ;  cette  opinion 
venait  de  leur  dureté,  qui  est  très  grande;  Quelques  auteurs  les  considè- 
rent comme  diurétiques  ;  ils  attribuent  les  mêmes  qualités  aux  parties  her- 
bacées de  ces  plantes. 

PLXHOIVARIA  T.  —  Corolle  &  tube  iufundibuliforme  assez 
allongé,  à  lobes  suborbiculaires,  à  gorge  sans  appendices, 
munie  seulement  de  cinq  bouquets  de  poils.  Nucules  lisses,  à 
base  étroite,  entourée  d'un  rebord  saillant,  Fleurs  en  cymes 
courtes,  terminales.  Feuilles  simples. 

P.  offielnalis  L.  (Pulmonaire,  Herbe  au  lait  de  Notre- 
Dame).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs  assez  grandes,  d'abord 
rouges,  puis  violettes  et  bleues.  Feuilles  à  poils  peu  rudes, 
souvent  tachées  de  blanc,  les  radicales  longues,  ovales,  atté- 
nuées en  pétiole^  les  caulinaires  sessiles  et  ample xicaules.  Tige 


hante  dv  âd  à  tO  ce Dlim Êtres, 
BTril-juia.  —  Hftbît.  :  tniie- 
BOn^,  bois.  Répandue.  1^. 
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ramifiée,  velue.  —  Flor. 


LTCOPSIS  L.  —  Se  di^ 
tingue  de  Iods  les  Kenres 
précédeals  par  le  tube  de 
»a  corolle,  qui  est  inrjndi' 
baliforme,  allongé  et  Torte- 
meat  coudé  sur  le  milieu 
de  M  longueur^  lagorge  est  W""'"-  *  i™' 
muDJe  de  cioq  écailles  poio- 
tnea.  Kucales  rugueux  à  base  pourvue  d'ui 
Fleurs  petites. 


rebord  saillant. 


B  L,  (Petite  Buglosee).  —  Ca- 
ractères du  genre.  Fleurs  bleucB  eu  cymes 
terminales.  Feuilles  tiériasée?,  lancéolées, 
las  inrèrieureB  conalumment  atténuées  en 
pétiole,  les  supérieures  se««lleB,  un  peu  am- 
pleiicaules.TiKehautede 
^  à  50  centimètres,  dres- 
sée, ramifiée,  bérissée.  — 
Flor.  :   mai  -  octobre.  — 
Habit.  ;  biirds  des   cbe- 
mins,  champs.   Répan- 
due. <S}- 


ECHIIiH  L.  —  Se  dis- 
tingue de  tous  les  autres 
ftenres  de  la  famille  par 
sa  corolle  subbilabiée,  A  Fig.  ai. 

gorge  largemeal  ouverte    ^f*!*"  "fficinott 


Fleur, 


K.  vBlcare  L.  (Vipérii 


-  Caractères   du   genre.  Fleu 
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bleues,  ea  larges  grappes  terminales,  feuillées.  Fenilles  héris- 
sées de  poils  très  longs  et  très  durs,  laucéolées,  les  iDférieureB 
atténuées  en  pétiole.  Tige  hérissée  comme  les  feuilles,  haute  de 
30  à  80  centimètres,  robuste,  ne  portant  que  des  rameaux  flori- 
fères. FI  or.  :  juin-septembre.  —  Habit.  :  bords  des  routes, 
champs,  décombre?.  ®.  Très  commune. 

La  Vipérine  jouit  des  m6mM  propriétée  que  U  Boarraohe,  maie  e«t  beaa- 
coup  moins  employée. 

Tribu  II.  —  CYNOOLOSSËES. 

Nucules  rapprochés  au  centre  et  fixés  à  un  prolongement 
central  du  réceptacle  par  une  surface  allongée. 

.   (  Corolle  à  gorge  dépoaryoe  d^écailles lieliotropium. 

l  Corolle  à  gorge  fermée  par  cinq  écaillée  convexes.  2 

Î  Calice  fructifère  très  développé  en  deux  Talves  ap- 
pliquées l'ane  contre  l'antre AtpeniffQ. 
Cftlice  fructifère  normal 3 

SNiicales  triquètres,  unis  à  U  colonne  centrale  par 
toute  la  longueur  de  leur  bord  interne Bekinospermum. 
Nucules  dénnméii,  unis  à  la  colonne  centrale  seule- 
ment par  le  haut  de  leur  bord  interne Cynoglouum, 

CYIVOGLOS^SUM  L.  —  Corolle  hypocratériforme  ou  presque 
rotacée,  à  lobes  obtus,  à  gorge  munie  de  cinq  écailles  obtuses, 
convexes.  Nucules  déprimés,  adhérents  A  la  corolle  centrale 
par  la  partie  supérieure  seulement  de  leur  bord  intérieur,  cou- 
verts de  tubercules  épineux  sur  toute  leur  surface  ;  colonne  cen- 
trale allongée  se  continuant  par  le  style^  qui  est  allongé,  dur  et 
persistant. 

Feuilli*s  pubP8eent<>8  et  grisâtres  sur  les  deux  faces.     C  officinale  L. 
Feuilles  vert«'s,  luisantes  et  presque  glabres  sur  la 
face  supérieure C.  tnontanum  Likk. 

C.  ofllcinale  L.  (Cynoglosse,  Langue  de  chien).  —  Caractères 
du  genre.  Fleur:*  rouges  violacées,  assez  petites,  en  cymes  non 
feuillées,  axillaires  ou  terminales.  Feuilles  molles  et  douces  au 
toucher,  pubescentes,  grisâtres  sur  les  deux  faces,  les  infé- 
rieures oblongues,  lancéolées,  atténuées  en  pétiole,  les  supé- 
rieures étroites  et  presque  amplexicaules.  Tige  à  pubescence 
molle,  dressée,  haute  de  30  à  80  centimètres,  très  feuillée. 
ramifiée  dans  le  haut.  Flor.  :  mai-juillet.  Habit.  :  bords  des 
routes,  lieux  incultes.  Assez  rare.  12). 

Toute  la  plante  exhale,  quand  on  la  froisst^,  une  odeur  forte,  déMgréable, 
musquAf».  On  emploie  les  feuilles  et  les  racine»  fraiehes  à  la  préparation  de 
cataplasmes  èmollients  et  calmantt.  On  attribue  à  la  plante  frdofae  des  pro- 


nrUUa  toiJiisM  Ij^im  qni  difpinin«Dl  pir  la  dawîe 
U  pmdm  et  l'cilnil  eomma  JsgÈreineDl  Mtcoliquei,  a 
b  UMÙtion  da  pïlutti  pmcr'ilu  eoatn  1»  Iqui. 


ECartiOSPERMUH  3w.  —  Se  distingue  du  précédent  p» 

BU  nucules  triquitre»,  adh^rcnli  A  la  colonne  centrale  par 
lODte  l'éteDdue  de  leur  bord  ioteroe  et  munis  d'épines  seu- 
lemeat  sut  lear  face  dorsale.  Pleura  assez  petites,  bleues,  en 
grappes  lermiDales  Teui liées. 


ASPESUGO  T.  —Se  distingue  de  tous  les  genres  de  la  faoïille 
par  sou  ralice  frnclifère  presque  faltacé,  trts  développé,  com- 
primé en  deux  valves  planes,  réltculées,  appliquées  l'uue  contre 
l'antre,  el  par  sa  colonne  centrale  présentant  des  prolonge' 
meMs  membraneux. 


L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  coucliéa, 

iguicusa  et  munie  d'aiguillons  sur  les  angles. 


EA^OPÉtAI 


lLG3  HiroGYrtn 


n 


-  Seul«  csp&ce.  Plante  dreseée,  haute  de 
10  h  GO  centlmËtrea. 
.      Od  «Dltii*  bouooDp  dmi  !•■  jif^di  !'£.  FfruDiaimin  L.,  blaa  conuDa 


Fabillk  rV.  —  VEnBE.\ACEES. 

C^jBoMrBs  aouBtanta.  —  Fleurs  un  peu  irrégulièrea,  herma- 
phrodites. Réceptacle  convexe. 
Calice  gamosépnle,  i-5-mère. 
Corolle  gamopétale,  sub-bila- 
biée,  4-5  mère.  Elominea  i,  par 
avortement  de  la  tnpérieure, 
didyaames,  parfois  les  2  aupé- 
rieiireasanganlhérei.  Anthères 
d(biseea»a  par  des  fentes  lon- 
gitudinales. Ovaire  aupére.  1 
deux  logea  subdivisfe»  cha- 
cune en  deux  fausses  lo^eauai- 
ovuléea.  Style  terminal.  Ovules 
ODBtropea.  Fruit  toraii  de  qua- 
tre Bchainea  (nucules),  qui  se 
(Épareut  ou  restent  UDJs  &  la 
maturité.  Graines-  sans  albu- 
men. FeaillesoppoEéeaJaroais 
tout  &  fait  simples. 

*ninltti.  —  Les  Verbe nacées 

sont  très  voisines  des  Labiées 
par  leur  androcée,  leurs  na- 
cu1c!i,  leurs  feuilles  opposées, 
maia  a'en  distinguent,  pour 
ae  rapprocher  des  Borragina- 
cccs,  par  le  peu  d'irrégularité 
de  leur  corolle  et  par  leur 
stïle  entier  et  non  gynobaai- 

„    „       ,.        „.    „  VEBBENAT.  — Caraclirc» 

;     Fig.  B8  -  r«i.««  .//c«=jf..       j^  ,^  f^^.^^^  j.^,;^^  mbuieui, 

Bommiu  UBBTW.  i-S-denli,  ù  4-5  angles,  au  ni- 

Teao  desquels  U  se  fend  fc  la  nalaritÈ.  Corolle  A  tube  cylin- 
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drique,  arqné,  54de,  sab-bilabié,  à  lobes  inégaux.  Etaniînes 
4,  ÎDcfnses.  Fleurs  en  épis  terminaux  ef&iés. 

y.  olllciaalis  L,  (Verveine,  Herbe  sacrée).  —  Caractères  du 
genre.  Fleurs  très  petites,  bleu-lilas,  en  épis  grêles,  très  làcbes, 
solitaires  à  Taisselle  de  chaque  bractée.  Feuilles  opposées,  oblon- 
gnes,  atténuées  en  pétiola,  profondément  incisées  ou  pinnati- 
fides,  à  lobes  dentés  ou  crénelés.  Souche  vivace,  émettant  un 
nombre  rariable  de  tiges  dressées,  hautes  de  50  à  60  centimè- 
tres et  plus,  ramifiées,  anguleuses,  couvertes  comme  les  feuilles 
de  poils  apprîmes.  —  Flor.  :  juin-octobre.  —  Habit.  :  bord  des 
routes,  lieux  incultes,  voisinage  des  habitations.  Commun .  i^« 

ToDtet  \m  parties  de  la  plante  tont  an  pea  amères.  Elle  a  été  antrefoU 
employée  contre  les  fièvres  intermitieotes  et  comme  antispasmodicjae,  dia- 
phorétiqne,  etc.  Elle  est  toat  au  plus  od  peu  tooiqae. 

Famille  V.  —  LABIÉES. 


—  Fleurs  hermaphrodites,  toujours 
plus  ou  moins  irrégulières.  Réceptacle  convexe.  Calice  gamo- 
sépale, persistant,  5-mère,  à  divisions  plus  ou  moins  distinctes, 
parfois  subdivisées  à  Tétat  adulte.  Corolle  gamopétale,  irré- 
guli&re,  5-mère,  bilabiée  'sauf  dans  la  tribu  des  Menthées),  à 
lèvre  supérieure  composée  de  deux  pétales,  rinTérieure  de 
trois.  Androcée  ordinairement  à  4,  parfois  à  2  étamincs  insérées 
9UT  le  tube  de  la  corolle;  anthères  déhiscentes  par  des  fentes 
longitudinales  Ovaire  supère,  à  deux  loges  subdivisées  chacune 
par  une  fausse  cloison  en  deux  fausses  loges  uniovnlées. 
Style  gynobasique,  bilobé.  Ovules  anatropes.  Fruit  composé  de 
4  nucuVes.  Graines  sans  albumen  ou  à  albumen  mince.  Embryon 
droit  on  rarement  plié.  Feuilles  opposées.  Tiges  quadrangu- 
laires. 

Afffnltén.  —  Les  Labiées  sont  très  voisines  des  Borraginées, 
dont  elles  représentent  la  forme  irrégutière,  à  feuilles  opposéei>. 
EUes  sont  encoie  plus  voisines  des  Verbénacées.  Elles  sont 
aussi  très  étroitement  alliées  aux  Scrofulariacées,  dont  elles  se 
distinguent  par  leur  gynécée. 

Six  tribus  : 

iCoroUe  à  lobée  presque  ésaox,  non  bilabiée Menthées. 
Corolle   nettement  bilabiée,  à  lèvre  supérieure    parfois 
«wrtée % 

iCk>rolle  nettement  bilabiée,  à  lèvre  supérieure  toujours 
avortée Ajugées, 
Corolle  neUemeot  bilabiée  avec  les  deux  lèvres  bien  dé- 
veloppées      3 

rijOiiK  De  PARIS.  3 


1 


38  GAMOPÉTALES   HYPOGYNES 

*  (  Etamin«8  4,  fertiles * 

3-    Gtamioee  î,  forUles Salviéeê. 

.  j  GUmines  4,  déclinées Lavandule,jf. 

Staminés  4,  non  déclinées  ou  droites 5 

iEtamines  4,  plus  ou  moins  droites  et  divergentes Jhymées. 
Etamines  4,  rapprochées  et  parallèles  sous  la  lèvre  supé- 

rieure  de  la  corolle.. Lamiées, 

Tribu  I.  —  MENTHÉES. 

Corolle  iafundibuliforme  ou  campanulée ,  à  limbe  non 
bilabié,  divisé  en  lobes  presque  égaux.  Etamines  4  ou  i, 
droites,  distantes,  divergentes. 

Etamines  4.  Fleurs  rosées Mentha. 

Etamines  î.  Fleurs  blanches Lycopus. 

HE^'THA  L.  —  Calice  campanule  ou  tubuleux,  o-mère,  à 
lobes  aigus,  à  peu  près  égaux.  Corolle  infundibuliforme,  &  tnbe 
plus  long  que  le  calice,  à  4  lobes  apparents,  le  supérieur 
plus  large  que  les  autres,  formé  de  deux  lobes  indistincts. 
Ktamines  4,  à  peu  près  de  môme  longueur,  droites,  distantes 
et  divergentes,  toutes  fertiles;  anthères  biloculaires,  à  loges 
parallèles  et  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Récep- 
tacle lisse.  Fleurs  petites,  en  glomcrules  axillaires  opposés, 
très  nombreux  au  sommet  des  rameaux,  où  ils  forment  par 
leur  ensemble  des  grappes  lâches  ou,  au  contraire,  denscî*  et 
capitées-  allongées. 

Galioe  à  gorge  nue S 

.Galice  à  gorge  fermée    par    un  anneau   de 
poils  convergents -«V.  Pulegium  L. 

Feuille»  très  laineuses M.  roiundifolia  L . 

î'Feuilles  simplement  velues  ou  presque  gla- 
bres       3 

•Feuilles  toutes  nettement  sessiles M.  syloestris  Koch. 

Feuilles  péliolées  ou  nettement  atténuées  en 
pétiole * 

Glomérales  floranz  en  épis  allongés'^ylindrl- 

2ues  ou  capitéfi,  non  surmontés  d'un  bouquet 
e  feuilles 5 

"*']  Olomérules  à  l'aisselle  de  feuilles  écartées  ou 
les  supérieurs  en  épis  surmontés  d'un  bou- 
quet de  feuilles 6 

,  {   Epis  oblongs-cylindriques Af.  piperita  L. 

i  Epis  en  forme  de  tète  globuleuse M.  agnatica  L. 


6. 


Calice  fructifère  tubuleux,  campanule,  à  dents 
étroites M,  tativa  L. 

Calice  fructifère,  tubuleux,  campanule,  urcéolé, 
à  dents  triangulaires,  aussi  larges  que  Ion  gués.     Af.  aroensiiL, 


Mentha  piperita  L.  (Menthe  poivrée).  —  Fleurs  l'oses,  dis- 
posées en  glomérules  à  l'aisselle  de  bractées  lancéolées,  étroite;*, 
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bouqueldefemUes.  Peuil-  "uriuoniea   ou 

les  péliolées.  oblonguea- 
laDcéolteg,  k  d«nU  aiguf  ti, 
glabres.  Tige  haute  de  30 
h  50  ceutimètreB  ,  dres- 
sée. ordiDaïremeiit  rouii 
fiée.  —  Flor.  :  juillet- 
septemhre.—  Habit.:  cuP- 
UvÉ  daaî  te»  jardina. 


Totil»  le>  putiti  de  ]■  plam 
•oui  tria  odoMnl».  u  aai  fa 

nefaïnhtr  etlls  «pics  d«  pn 


MHD»  d«  liaiMha  tit  la  J 
L  préwlenl*  ci  uoiidirée  p 


erélM  par  des  poila  glaodnli 


le  é{:halla  pour  la  prodûc 
dt  Moulu 


^-  _  .^Muu  dt  Sa^it.  '*■  '   ■       ^f"<i'  i"'i'"«ta. 

SJ'^î^f-^""™^"^"'''"'"!'  '■■^■""«  ■"  ^"'liol  et  !■£«  d£,„Urt 

i.^?'*''*''^'*'  ''J  ~  ^*  distingue  nettement  du  genre  DrécO- 
n»iT  T  '"'^^«^«.fonné  de  deux  élaminca  senleLent  w 
ZVée.^;:^'"'"l'''^'""  supérieures.  fleur/wS 
ponclaées  de  rouge,  djapo^ces  en  glomérule»  auez  écartéa. 

Tribu  II.  _  THYMÉES. 

CoroUe    nettement  bilabiée,    à  lèvres  bien  déveloDiiées.  la 


V 


40  GAMOPÉTALES   HTPOGYNES 

Deux  80U8-tribus  : 

EUmioes  toat  à  fait  droitM  et  divergentes ThvmoXdétt. 

EtAmiDes  on  peu  arquées,  conni rentes M»iitotdée»» 

SottS-trlbu  I.  —  THTKOZDÊE8. 

Etamines  4,  fertiles,  distantes,  droites,  divergentes 

)  Cftllee  à  dents  pretqne  égales t 

'  '  I  Calioe  nettement  bilabié Thfftnus, 

j  Anthères  à  oonnectif  trèi  étroit Bysiopus. 

"  I  Anthères  à  connectif  très  large,  presque  triangalaire.  Origamum, 

OUGA^UM  T.  —  Calice  à  10-13  nervures,  à  5  dents  presque 
égales,  les  supérieures  seulement  un  peu  plus  longues.  Corolle 
nettement  bilabiée,  à  lèvre  supérieure  droite,  émarginée,  & 
lèvre  inférieure  trilobée,  étalée,  h  lobes  égaux.  Etamines 
4,  fertiles,  exsertes,  droites,  nettement  divergentes.  Anthères  à 
loges  divariquées,  séparées  par  un  connectif  large^  triangulaire. 
Inflorescences  corymbiformes. 

O.  iiil|care  L.  (Origan).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs 
petites,  rosées,  rarement  blanches,  en  glomérules  à  Taisselle 
de  bractées  souvent  rouge  -  pourpre  ;  glomérules  rapprochés 
en  épis  compacts  au  sommet  de  rameaux  florifères  nombreux 
disposés  de  façon  à  constituer  une  sorte  de  corymbe  terminal. 
Feuilles  pétiolées,  ovales,  sinuées-dentées,  velues,  surtout  en 
dessous.  Tige  haute  de  50  à  70  centimètres,  dressée,  ramifiée. 
Flor.  :  juillet-septembre.  —  Habit.  :  buissons,  pâturages  secs,^ 
bords  des  champs,  lisières  des  bois.  Commun.  ^. 

Toutes  les  partie»  de  la  planie  exhalent  une  odeor  aromatiqae  tris  oro- 
noncée«  an  peu  analogue  à  celle  du  Thym.  Sa  savear  est  chaude  et  amère. 
On  en  fait  des  infasions  utilisées  comme  fudorifiques,  stimulantes  et  toni- 
ques; on  en  a  également  fait  usage  contre  la  bronchite  chronique,  duns 
laquelle  elle  facilite  l'expectoration. 

HYSSOPUS  L.  —  Calice  à  dents  presque  égales,  À  15  ner- 
vures. Corolle  bilabiée,  à  lèvre  supérieure  droite,  plane,  émar- 
ginée, rinférieure  trilobée,  à  lobes  inégaux,  le  moyen  plus 
grand,  échancré  ou  bifide.  Etamines  4,  fertiles,  longuement 
exsertes,  distantes,  divergentes,  les  inférieures  plus  longues; 
anthères  à  loges  divergentes,  à  connectif  très  étroit.  Glomé- 
rules unilatéraux,  rapprochés  en  épis  terminaux. 

H.  ofllciaalis  L.  (Hysope).  — .  Caractères  du  genre.  Fleurs 
bleues,  plus  rarement  rouges  ou  blanches,  en  glomérules 
rejetés  d'un  seul  cMé  et  rapprochés  en  épis  feuilles.  Feuilles 
.^essilcs,  lancéolées,  plus  ou  moins  étroites,  glabres,  vertes  sur 


I 


Fig.  St.  —  7Ajmiu  StTjiyUMm.  Fig.  03.  —  Jtymw  vidçnr, 


'if- 


s 
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les  deux  fuces.  Plante  à  souche  traçaDte,  ligneuse,  à  tiges  rap- 
prochées en  touffes,  pubescentes,  hautes  de  20  à  50  centimè- 
tres. —  Flor.  :  juillet-septembre.  —  Habit.  :  originaire  du 
Midiy  acclimaté  sur  les  coteaux  arides,  murailles  des  vieux 
châteaux,  fentes  des  rochers.  Rare.  Côte  des  Célestins,  près  de 
Mantes.  Ip , 

THYXCTS  L.  —  Se  distingue  par  son  calice  nettement 
bilabié,  à  10-13  nervures,  à  lèvre  supérieure  tri-dentée,  l'infé- 
rieure bifide.  Corolle  bilabiée,  à  lèvre  supérieure  plane,  droite, 
émarginée,  l'infériem'e  trilobée,  à  lobes  à  peu  près  égaux. 
Etamines  4,  petites,  distantes  et  divergentes,  égales  ou  les  infé- 
rieures un  peu  plus  longues.  Anthères  à  loges  parallèles  ou 
divergentes  et  alors  séparées  par  un  connectif  large  et  triangu- 
laire. Gloroérules  floraux  rapprochés  en  épis  allongés. 

T.  Serpyllain  L.  (Serpolet).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs 
petites,  roses  ou  purpurines,  en  glomérules  rapprochés  en  épis 
|)lu3  ou  moins  lâches.  Feuilles  petites,  oblongues,  pubescentes, 
ciliées  à  la  base.  Plante  à  souche  traçante,  émettant  de  très 
nombreux  rameaux  aériens  couchés ,  dressés  au  sommet , 
ramifiés,  pubescents.  —  Flor.  :  juin-octobre.  —  Habit.  :  lieux 
sablonneux,  arides,  bords  des  routes.  Commun.  ^. 

Toute  U  plaate  exhale  une  odear  aromatique,  douce,  très  prononoée,  et 
possède  une  saveur  chaude,  aromatique.  Son  iufusion  est  stimulante  et 
tonique . 

T.  valgiiris  L.  (Thym).  —  Se  distingue  de  la  précédente 
par  ses  rameaux  tous  dressés,  par  l'absence  de  souche  traçante 
et  par  ses  fe'uillcs  à  bords  enroulés  en  dessous.  —  Flor.  :  juin- 
septembre.  —  Habit.  :  cultivé  dans  les  jardina»  en  bordure  : 
originaire  des  ])ords  de  la  Méditerranée.  T^f , 

Il  est  plus  aromatique  encore  que  le  précédent  et  est  employé  plus  ▼olon- 
tiers  en  médecine  et  dans  l'économie  domestique.  On  le  distille  pour  la 
|)réparation  de  VEss^nce  de  t/iym^  employée  sjrlont  dans  la  parfumerie. 

Sous-tribu  n.  —  MEUSSOIDÉES. 

Etamines  i,  fertiles,  distantt's,  un  peu  arquOes-couniveutes 
sous  la  lèvre  supérieure  d«'  la  corolle. 

f   j  Calice  k  dents  presque  égales Satureia . 

'  I  Galice  nettement  bilabié 2 

^  S  Anlhèrea  &  connectif  très  étroit Melissa . 

'  j  Anthères  à  connectif  très  large,  presque  triangulaire.  3 

i  Glomérnles  floraux  munis  d'un  petit  nombre  seule- 

2  I     ment  de  bractées Calamintha. 

'  \  Glomérnles  floraux  manis   d'un   grand   nombre    de 

I    bractées  aétacées  formant  involucre Clinopodium . 


ft.  ^ 


S&TL'BEIA  L.  —  Calice  à  deols  presque  égnle?,  h  10  Qer- 
Tures.  Corolle  bilaliiée,  A  lèvre  supérieure  droite,  piano,  n 
\èTK  inférieare  t'Ulèe,  trilobée,  à  loliea  à  peu  près  égaui,  le 
moyen  êmsrginé.  Etaminei  4,  fertiles,  distantes,  un  peu  con- 
oWeates  aous  la  lèvre  supérieure  de  la  corolle,  les  tatérieures 
plusloDgaes  et  eiscrtes;  aotlitres  ù  loges  écarli'^ep  par  un  coD- 
neclif  large,  triangulaire.  Fleurs  2-3,  sur  des  pùdoucules  mil- 

S.  hartcBsta  L.  (Sariette).  —  Caractères  du  genre.  Fteurs 
petile?,  d'un  blanc  rosé,  réunies  par  2-3  a  l'eitréniiti  de  pé- 
doncules axillaires.  Feuilles  lancéolées-linéaires,  atténuées  à  la 
lia.ii',  pubîmlentes.  Tige  liante  de  30  h  âO  centimètres,  dressée, 
ramiAèe,  pubescenle,  d'un  vert  rougefllre.  —  Flor,  :  juillet-août' 
—  Habil.  :  originaire  du  Miili;  cultivé  dans  le^  jardins.  ^. 

Toata  U  pUola  «ihils  Doe  odeur  irom>liqu«  Irti  prononcés  et  pmiiile 


■ELISSA  T.  —  Calice  bilabié , 
di'nt>.<e,  l'iuriTienre  bifide.  Corolle 
lubuleuse  -  arquée  -  sscendante  , 
bilabiée  ,  à  lè^re  supérieure 
étroite,  ëmarginée,  l'intérieure 
étalée,  trilobée,  h  lobe  moyen 
plus  grand,  émarginé.  Etamines 
t,  distantes,  un  peu  connivenles 
■ious  la  lèvre  supérieure  de  ta 
corolle,  les  Inférieures  plus  lon- 
gues. Fleura  en  glomérules  a\U- 


(-Mélisae , 
Citronnelle).  —  Caractères  du 
aenre.  Fleurs  pelilea,  blanche?, 
en  glomérules  h  l'aisselle  des 
Feuilles  ordinaires.  Feuilles  pè- 
lnilêes,  ovales,  larges,  dentées, 
uu  peu  pubescentes.  Tige  haute 
■[>■  60  à  SO  centimètreii ,  trts 
rjœifiée,  dressée,  pubescente. — 
Flor.:  juin-septembre. —Habit. : 
originaire  du  midi  de  l'Europe,  p  m  ui 
Cnilivé  dans  les  jardins.   ^.  *^'       "         '"  "■"^"'"^'"■ 

Toglei  Ici  pailÎM  de  ta  piaula  lool  douèn  d'an*  odeur  ngrtiblg,  qui 
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s'eihale  flortoat  qaand  on  la  froisse  et  qui  rappelle  celle  da  citron.  Après 
U  floraisoD,  l'odeur  est  beaucoup  moins  agréab  e  et  rappelle  nn  pea  celle 
de  la  pnnaiae.  La  saTcnr  est  chaude,  aromatique,  un  peu  amère.  Le  Mé- 
lisse est  stimulante,  tonique;  on  l'administre  en  infusion;  on  en  fatt  aossi 
une  teiotore,  noe  ean  distillée,  une  eessnee;  elle  eat  la  base  de  VEam  d« 
Atélûte  des  Carmes, 

CALAXI3ÎTHA  T.  —  Calice  bilabié,  à  10-13  nervures,  à 
lèvre  supérieure  tri-dentée,  rinférieure  bifide,  à  gorge  fermée 
par  an  anneau  de  poils.  Corolle  bilabiée,  à  lèvre  supérieure 
droite,  Tinférieure  trilobée,  à  lobes  ordinairement  égaux.  Eta- 
mines  4,  distantes,  plus  ou  moins  conniventes  sous  la  lèvre 
supérieure  de  la  corolle,  les  deux  inférieures  plus  longues;  an- 
thères à  loges  séparées  par  un  connectif  triangulaire.  Fleurs 
roses  ou  roses-bleuâtres,  en  glomérules  opposés,  accompagnés 
seulement  d*un  petit  nombre  de  bractées. 


•} 


Fleurs  en  glomérales  sessiles C.  Aeinos  Gado. 

Fleurs  en  glomérules  pédoncules S 

Galice  ordin.  coloré,  à  dents  inférieures  deux  fuis 

plus  longues  que  les  8up<>rieures,  à  poils  de  la 

a  /    gorge  ne  faisant  pas  saillie  entre  les  dents....     C.offUinaUs  Mœ!(Ch. 

*  I  Galice  ordinairement  vert,  à  dents  presque  égales, 

/    à  poils   de   la  gorge  faisant  saillie  entre  les 

V    dents C,  Nspeia  CLAmv, 

On  faisait  autrefois  usage  du  Gaiement  (C.  offieinalis)  an  même  titre  que 
de  la  Mélisse.  Il  est  aujourd'hui  oublié.  Il  est  stimulant  et  tonique  comme 
les  antres  Labiées  aromatiques. 

CLINOPODIUM  T.  —  Ce  genre  ne  se  distingue  du  précé- 
dent que  par  ses  glomérules,  qui  sont  accompagnés  de  brac- 
tées plus  nombreuses  que  les  fleurs  et  formant  une  sorte  d'in- 
volucre. 

C.  vnlgare  L.  —  Seule  espèce.  Plante  de  30  à  60  centimètres 
de  haut,  à  fleurs  purpurines^  rarement  blanches. 

Tï'ibu  III.  —  LAMIÊES. 

Corolle  nettement  bilabiée,  à  lèvres  bien  développées,  la  su- 
périeure concave,  bilobée,  l'inférieure  trilobée.  Etamines  4, 
.ertiles,  rapprochées,  parallèles  et  cachées  sous  la  lèvre  snpé« 
rieure  de  la  corolle,  parfois  saillantes  au  dehors  après  la  déhis- 
cence  des  anthères. 

Trois  sous- tribus  : 

Etamines  inférieures  pins  longues  que  les  supé- 

.  ..    rienres 2 

'^  Etamines  inférieures  plus  courtes  que  les  supé- 
rieures     Gléeomoïdées. 


r 


bOiliU,  Icnné  k  U  m 


t  A  la  maturiU.  Etamines 


a  lubnleui,  non  bilabié,  à  S  deoU  à 
peu  prËs  égalée,  les  eapirieares 
un  peu  plus  longues.  Corolle 
bitebite,  h  gorge  très  dilaUe,  A 
lèvre  nipérieure  droile ,  plane 
oo  rèSèchie  en  debon,  bifide 
oD  cmarginèe,  l'inférieure  éta* 
lè«,  trilobée,  ï  lobe  moyeu  plus 
grwid,  plan,  émarginé  ou  bî- 
b>bé.  EUmines  4,  tertilea,  iaè- 
^e*,  les  deux  ratérieures  plus 
CAnrUa,  tontea  parallèles  et  rap- 
procbérâ  hoqs  la  lèvre  supérieure 
de  la  corolle,  à  anthères  dispo- 
sées en  crois.  Fleura  en  glomé- 
niles  pancillores. 

G,  Heacr»cft*  L.  (Lierre  ter-  f 

reiUe).  ~  Caractères  du  genre. 
Pleurs  de  ntoyenue  taïUe,  bleues 
on  rMe«,eD  glomérules  i-t-Dores. 
Fenilles  réDiTormes  -  auborbicu- 
laires,  longuement  pétiolées, 
ganfrées,   créneléee.    Tige    con- 

ehée  et  rsdicante  i  la  base,  puis  P'<B-  «i.  -  GUama  hidtneta. 
dreasée,  haute   de  to   à    20-30 

centimètres,  émettant  de  nombreuses  pousses  rampantes  et 
radicODtes.  —  Flor.  :  BTril-maE.  —  Hab.  :  lîcui  humides  et 
ombragés.  Commun.  ^. 


A 


.^ 


>    J 
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:XEPETA  L.  —  Se  distingue  du  genre  précédent  par  la  lèvre 

inférieure  de  sa  corolle  à  lobe  moyeu 
concave  en  avant  et  crénelé  et  par  ses 
anthères  non  disposées  en  croix.  Fleurs 
rosées  ou  blanches,  ponctuées  de  rouge , 
en  glomcrules  rapprochés  de  manière  à 
former  des  épis  terminaux. 

X.  Cataria  L.  —  Seule  espèce.  Plante 
haute  de  60  centimètres  à  1  mètre  et  plus. 

8ou8-tribu  n.  —  STAGHTD0IDÊE8. 

Calice  non  bilabié,  on,  plus  rarement, 
bilabié,  toujours  ouvert  à  la  maturité  du 
fruit.  Etamines  inférieures  plus  longues 
{\\\^  les  supérieures. 


Fig.  (30.  —  Nepcla 
Cataria.  Corolle. 


Fleurs  d'uo  beau  jaone Galeobdolon . 

\.\  Fiears  roies,  rouges,  purpurines,  blanches   ou  d'un 

blanc  jaun&tre... S 

<.  I  Glomérules  réduits  à  une,  deux  ou  trois  fleurs  au  plus.  Afelittis. 

\  Glomérules  pluriflores 3 

i  Etamines  inférieures  se  déjetant  latéralement  en  dehors 

»  )    de  la  corolle  après  la  déhiscence  des  anthères 4 

'  j  Etamines  ne  se  déjeiant  pas  on  dehors  après  la  déhis- 

(    cence  des  anthères 5 

/  Lobes  de  la  lèvre  inrérieu'e  de  la  corolle  s'enroulant 

j  '     bientôt  après  la  floraison f^onurus. 

'  i  Lobcâ  de  la  lèvre  inférieure  do  la  corolle  ne  s'enron- 

'    lant  pas Stachys. 

^  S  Gorge  de  la  corolle  munie  de  plis  latéraux fîaleopsis. 

'  \  Gorge  de  la  corolle  non  munie  de  plis  latéraux 6 

Glomérules  floraux  très  rapprochés  en  épis  terminaux.     Jietonica. 
Glomérules  floraux  non  rapprochés  en  épis  terminaux.    7 
Calice  à  (0-20   dents.    Etamines  iocluses  dans  lo  tube 

de  la  corolle Marrubium, 

Calice  à  5  dents 8 

Lèvre  inférieure  de  la  corolle  à  lobes  très  inégaux,  le 
moyen  très  grand  et  oboordé,  les  latéraux  rudimen- 

taires Lamium. 

Lèvre  inférieure  de  la  corolle  à  lobes  obtus,  peu  iné- 
gaux, le  moyen  cependant  pluj  grand Billota. 


(3. 


8. 


diALEOBDOLOX  Ihids.  —  Calice  à  5  dent?  un  peu  iné- 
gales, les  supérieures  plus  longues.  Corolle  à  lèvre  supérieure 
courbée  en  casque,  l'inférieure  étalée,  trilobée,  à  lobes  iné- 
gaux, les  latéraux  plus  petits.  Fleurs  grandes,  d'un  beau  jaune, 
en  glomérules  3-5-flores. 

ft.  luteiim  Huds.  —  Seule  espèce.' Plante  hauto  de  40  à 
60  centimètres. 


't:L 
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<;,\.I.EOPMS  L.  —  Se  dtstiDgiii;  du  geore  précédent,  doirt  il 
est  très  voisJD,  par  sa  corolle  à  gorge  prcsenlant  de  cbaqne 
côté  un  pli  qui  se  termine  par  une  dent  coniqua,  à  Mire  infé- 
rieure étalée,  Irilotiée,  le  Ii>b3  moyen  plue 
^rand,  les  latéraux  oTales.  Fleurs  rougeii. 
TOfts  oo  blancbes,  à  lèvre  iorépieure  lacht^e 
ik  jaune  ou  de  rouge,  en  glomérules  ordinai- 
rement plurillures. 


itnBée  ■ 


;.  Telrai 


p    plD>K»Dd<. 


lMilaH\ 


MELITTDi  L.  —  Calice  campanule,  très  ample,  irroguliéra- 
uienl  bilabié.  Corolle  très  grande,  â  lèvre  supérieure  droite, 
entière  on  à  peino  émarginée,  à  l^vrc  inférieure  étalée,  triiobée, 
le  lobe  moyen  plus  grand.  AnthèreB  rappriicbi^es  par  paires  en 
cruix,  oon  déjetées  en  dehors  après  la  déliiseeuce.  Fleur» 
tjrandes,  soltlaireu  ou  géminées,  rareuieut  teruécs. 


Il  aDDUu  it  poili £..  ititridiim 


1 
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LAMUIM  L.  —  C«Iice  à  S  dents  presque  égales,  las  supë- 
_. —  —  _!.._  longuea.  Corolle  i.  Ifevre  supérieure  ob- 
ère ou  émorginée,  l'biférienre  trilobée,  A 
moyen  très  grand,  obcordè,  rétréci  h  la 
Liformes  on  presque  nul»,  situés  prë«  de 
n  dèjelies  en  debors  après  la  déhiscence. 
ougei,  purpurines  ou  blanches,  en  glo- 


Lalbaml. 

-  Calice  ordinsiremeDt  k  10-20  dents  re- 
courbées en  crochet  au  sommet.  Co- 
rolle &  lèvre  supérieure  droite,  piano, 
ordinairement  biflde,  l'iDférienre  éta- 
lée, trïlobée,  k  lobe  moyen  beaucoup 
plus  grand,  les  latéraui  parfois  nul?. 
Elamines  incluses  dans  le  tube  de  la 
corolle,  caractère  spécial  à  ce  genre 
dans  le  tribu.  Pleurs  petites,  blanches, 
en  glomérulea  multlDores,  très  com- 
pacts. Feuillus  tomeDieuses.  Odeur 
iorte,  désagréable. 

FcnilUiDviIai- 
.    luborbiMiliini, 


FtoillM  cunéitor- 
mtt.  Calica  t 
15-10  data ....  il.  YatllanlnC.  al  O.S'.  P. 

M.  valffare  L.  (Marrube).  —  Ca- 
ractères du  genre.  Fleurs  btaaches, 
petites,  en  glomérulea  multiHores,  très 
denses  et  muais  de  bractées  subulées 
aussi  longues  que  les  calices.  Feuille» 
ovaJ  es -snborbi  cul  aires,  un  peu  Cor- 
ées, toutes  plus  longues  que  les  glomé- 
teuses-blanchflires  en  dessous.  Tige  haute 
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de  50  à  ftO  cenUmètres,  dressée,  ramifiée,  lomenteiise-blanchâtre 
comme  les  feuilles.  —  Flor.  :  jain-octobre.  —  Habit.  :  bords  des 
routes,  roisiocge  des  habitations,  décombres.  Commun.  Tp* 

Ut  feuilles  exhalent  quand  on  lea  froiMS  une  odenr  forte  et  déaa^réable; 
kor  saveur  eat  amère  et  Acre.  Elles  sont  employées  comme  toniquea,  ttimo- 
lanies  «l  eontre  lea  bronehites  chroniques.  On  en  faisait  antrafois  grand 
neage  eonlre  ta  leœorrliée,  le  eeorbnt,  lea  acrofolee,  ete-,  et  poor  le  pan- 
Bernent  dea  nkêrea  aioniqnee. 

AAIiLOTA  T.  —  Galice  campanulé-infondibuliforme,  à  dents 
déformes  très  Tariables,  à  10  nenrures.  Corolle  à  tube  dépas* 
saot  à  peine  le  calice  ou  incluse,  &  lèvre  supérieure  droite,  peu 
eoDcaTe,  entière  ou  émarginée,  à  lèvre  inférieure  droite,  un 
peu  étalée,  à  lobes  obtus,  le  moyen  plus  grand,  émarginé.  An- 
thères ne  se  déjetant  pas  en  dehors  après  la  déhlscence.  Fleurs 
en  glomémles  multiflores,  brièvement  pédoncules. 

B.  ?Slp«  L.  (Ballote,  Marrube  noir).  —  Fleurs  purpurines. 
Feuilles  ovales-snborbiculaires,  cordées,  pétiolées,  ridées,  pu- 
bescentes,  créndées.  Tige  haute  de  50  &  80  centimètres,  dressée, 
ramifiée;  pubescente.  —  Flor.  :  juin-septembre.  —  Habit.  : 
bords  des  routes,  décombres,  voisinage  des  habitations.  Com- 
mun. Tlf* 

Tontea  lea  partâee  de  la  plante  exhalent  une  odenr  très  désagréable; 
leur  saveor  eat  amère  et  Acre.  On  en  fait  des  infusions  stimnlantes,  tooi- 
qaes,  emménagocnee.  On  Ini  attribuait  antrefois  nne  Talenr  considérable, 
— i— — ^»~î  onblÎM. 


■ETO^ilCA  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  de  la  sous- 
tribu  par  ses  glomérules  floraux  rapprochés  au  sommet  des 
rameaux,  à  Taisselle  de  feuilles  très  réduites,  de  manière'  h 
former  un  épi  cylindrique.  Calice  à  '5  dents  très  aiguës,  presque 
égales.  GoroUe  à  tube  courbé,  à  lèvre  supérieure  d^abord  droite, 
puis  redressée,  l'inférieure  trilobée,  à  lobes  obtus,  le  moyen 
pins  grand.  Staminés  4,  les  inférieures  plus  longues,  non 
déjetées  en  dehors  après  la  déhiscence. 


L.  (Bétoine,  Beltftte).  -^  Caractères  du  genre. 
Fleurs  purpurines^  è  peu  près  sessiles,  petites.  Feuilles  radi- 
cales et  infÀieures  longuement  pétiolées,  oblongues-lancéolées, 
cordées,  les  supérieures  sessiles,  plus  étroites,  toutes  crénelées. 
Souche  vivaee.  Tiges  aériennes  hautes  de  30  à  60  centimètres, 
émergeant  sur  le  c6lé  des  rosettes  de  feuilles,  dressées,  raides, 
nonntmifiées.  —  Flor.  :  juin-septembre.  —  Habit.  :  pâturages, 
clairières  et  chemins  des  bois.  Commun.  Tjï* 

Les  fenilles  de  la  Bétoine  sont  amires  et  légèrement  salées;  les  racines 
ont  ooe  saveur  pins  prononcée,  amère  et  nsoMense.  La  pondre  fait  partie 


50  GAMOPÉTALES   HYPOGYNKS 

des  anciennes  poudres  sternatatoires.  Les  sommités  sont  considérées 
comme  très  ntiles,  en  infasion,  dans  les  catarrhes  chroniques.  Autrefois,  la 
Bétoine  jouissait  d'une  réputation  telle  que  l'on  disait  en  Italie  des  per- 
sonnes douées  de  qualités  rares  :  «  ha  piu  virtu  che  Bettoniea,  > 

LEO^URUS  L.  —  Calice  à  5  dénis  épineuses,  les  inférieure» 
plus  longues.  Corolle  à  tube  courbé,  à  lèvre  supérieure  droite 
ou  un  peu  courbée  en  casque,  l'inférieure  trilobée,  à  lobes  obtus, 
le  moyen  plus  grand,  s'enroulanl  sur  lui-môme  peu  de  temps 
après  répanouissement,  ce  qui  caractérise  nettement  le  genre. 
Anthères  inférieures  se  déjetant  en  dehors  de  la  corolle  après 
la  déhiscence.  Fleurs  en  glomérules  compacts. 

l..  Cardiaea  L.  —  Plante  haute  de  80  centimètres  à  i  mètre 
et  plus,  à  fleurs  roses,  ponctuées  de  pourpre. 

STACBTYS  L.  —  Calice  à  5  dents  épineuses,  les  supérieures 
un  peu  plus  longues.  Corolle  à  tube  présentant  au  dessus  de 
sa  base  un  anneau  de  poils,  à  lèvre  supérieure  concave,  Tinfé- 
fieure  étalée,  trilobée,  à  lobes  obtus,  le  moyen  plus  grand 
entier  ou  émarginé.  Etamines  inférieures  déjetées  en  dehors» 
de  la  corolle  après  la  déhiscence  des  anthères.  Fleurs  en  glo- 
mérules formant  parfois  des  épis  terminaux  lâches. 

iBractéoles  égalant  la  longueur  ou  la  moite  au 
moins  de  la  longueur  des  calices.  Glomérules 

pauciflorM 2 
Bractéoles    très  petites  ou  à  peu   près  nulles. 

Glomérules  i-6-flores 3 

Q  I  Plante  laineuse,  blanchâtre 5.  Germanica  L, 

")  Plante  pubesoente-laineuse,  Jamais  blanchâtre..  S,  Alpina  L. 

2  (  Fleurs  purpurines 4 

'  )  Fleurs  blanch&trea  ou  blanc-jannàtre 7 

.  j  Feuilles  très  brièvement  péUoléee  ou  sessiles. ..  S.  paluslrisL. 

'  \  Feuilles  à  pétiole  allongé 5 

t^  i  Corolle  dépassant  lon^ement  le  calice 6 

'  '  I  Corolle  dépassant  à  peme  le  calice S.  anensis  L. 

STige  glanduleuse  dans  le  haut.  Corolle  pourpre- 

fonoé,  à  gorge  tachée  de  blaoc S.  syhatica  L. 
Tige  non  glanduleuse.   Corolle   rouge -pourpre 

uniforme S.    ambigua   Sm. 

I  Corolle  blanchâtre,  à  lèrre  inférieure  jaune. ...  S.  annua  L. 
Corolle  blanc-jaunâtre,  à  lèvre  inférieure  tachée 

de  brun S.  recta  L. 

S.  sylvatica  L.  (Grande  Epiaire,  Ortie  puante).  —  Carac- 
tères du  genre.  Fleurs  en  glomérules  3-4  flores,  à  calice  velu 
glanduleux,  à  corolle  colorée  en  pourpre  foncé  et  tachée  de 
jaune  à  la  gorge.  Feuilles  molles,  ovales,  acuminées,  assez 
grandes,  dentées,  longuement  pétiolées,  les  inférieures  cordées. 
Souche  vivace,  traçante.  Tige  aérienne,  dressée,  haute  de  60  cen- 


iiuii-tre«  &  l  mètre  et  |i1us,  ordi uni re ment  simple,  velue,  gloo- 
duleuae  dans  le  baul.  —  Plor.  :  juin-a'iût.  —  Habil.  :  chemins 
tli'3  bou,  buissons.  Commun.  £'• 

Tool*  r*  piiole  Bibile  noa  od«Dr  forls,  iihi  diugr^ibls;  ■■  Mianr  ul 
oière  et  uo  peu  tcre.  On  U  coniidirs  uiinme  slimolule,  Ionique,  «œnii- 
bigague  cl  •DtiipuniadiqaB;  on  pretcril  *on  inlaiiwi  conln  la  tooi  cltro- 
niqua.  fin  hnilts  treiopéu  dan*  Iliaila  ionl  «mplayéM,  itat  qulquei  Joca- 
lils,  poQT  puuer  les  bleatDKi. 

Soiu-tiibQ  ni.   —  SCDTEIXAHOIDËBS. 

Calice  oettement  bilabi<\  i  lèvres  rapprochées  sprè'  k  ehiilu 
(le  lo  corolle.  Etamines  i,  fertiles,  les  infi^rieures  plus  longues 
que  les  supérieure?. 

Calire  à  Uth  cntièm,  1*  rapérlcnn  portant  nna  icailla  dor- 

aale  laillaiile Sf uW/lor/a. 

Calie«  à  lèrn  »ipér.«nr«,  3-daotée,  MM  éuUU  doniLii,  l'm. 


BKt.^El.lAT.  —  Calice  bilabi<^,  10-ncrvjè,  A  lèvre  g 
rîcure  3-der(lèe,  l'inférïeure  bifide,  les  deus  rapprochée 
rcrmanl   le  calice  4  la  maturité  du   fruit.  _ 

Corolle  bilabiée,  a  lèvre  supérieure  en  cas- 
que, entière,  l'inférieure  trilobée,  A  lobu 
moyen  arrondi .  concave ,  les  latéraux 
obiongs  et  rcDéchis.  Etamines  rapprochées 
et  parallèles  sous  la  lèvre  supérieure  de 
ta  corolle,  les  inréricures  plus  (trandes; 
Slets  BtaminaDx  appendiculès  an-dcGsous 
ilf  l'anthère.  Fleurs  en  Rlomérules  2-i-ûo- 
rvf,  rapprochés  en  épis  lerminaux  A  l'ais- 
iiolle  de  bractées  très  amples. 
Corolla  petite .  Epi»  pr^een 


}arU  L. 
ide.  Epijoa  pr^eeD' 


. .  B.  grandiflara  J*eo . 


B.  TBlgaris  L.  {Urunelle).  —  Caractè- 
res do  genre.  Fleur»  petites,  bleu-violel 
ou  btanc-jaunâlre,  rarement  roses.  Epis 
présenlanl  k  la  base  une  pnîre  du  feuilles. 
Feuilles  longuement  péliolées,  ovales- 
'iblongues,    ordinairemeat   entières.    Tige  ''''''  ''* 

hante  de  10  A  iO  centim.,  dressée,  mais     ■""""""  ''"'S"™- 
Mnvent  radicante  A  la  base,  ramillée.  —  Flor.  :  juillel-aoùt. 
—  Habit,  :  chemins  des  bois,  prairies.  Commun,  jf. 


•J 
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La  Bmoelle  b*a  pas  d'odeur;  aa  saveur  est  dd  peif  amère  et  désagréable. 
On  la  considère  comme  atimnlante  et  autiapasmodlque.  Ou  Ta  employée 

en  salade  contre  les  hémorrboTdes.  On  en  fait  osage  en 
gargarisme  dans  les  angines  légères. 


SCUTEUASIA  L.  —  Se  distingue  par  son 
calice  à  lèvres  entières,  la  supérieure  munie  aur 
Yig.li.^  Sctuel-  ^®  ^^s  d'une  écaille  saillante.  Corolle  bilabiée, 
laria  galericu-    ^  ^^^^  beaucoup  plus  long  que  le  Calice,  à  lèvre 
lata.  Calice.       supérieure  en  casque,  Tin férieure  étalée,  concaTe, 
trilobée,  avec  le  lobe  moyen  émarginé,  les  laté- 
raux tantôt  libres,  tantôt  soudés  soit  avec  le  lobe  moyen,  soit 
-avec  la  lèvre  supérieure.  Fleurs  solitaires. 

.  i  Fleurs  à  l'aisselle  de  feuilles  semblables  anx  antres,    t 
<    Pleurs  à  Taisselle  de  bractées  distinctes  des  feuilles.     S,  Columnœ  An.. 


• 


Corolle  bleue  on  violacée ,  à  tube  oourbé S.  galeriaUata  L. 

Corolle  rose,  à  tube  droit S.  miner  L. 

Tribu  IV.  —  AJUQÉES. 

Corolle  bilabiée,  à  lèvre  supérieure  avortée.  Etamines  4,  fer- 
tiles, rapprochées,  parallèles,  longuement  exsertes,  les  inférieu- 
res plus  larges  que  les  supérieures. 

Î  Corolle  maroesoente,  à  lèvre  supérieure  presque  nulle Ajuga. 
Corolle  caduque,  à  lèvre  supérieure  divisée  en  %  lobes  re- 
jetés vers  le  bas Teuerùon, 

A^niGA  L.  —  Calice  à  5  divisions  à  peu  près  égales.  Co- 
rolle non  marcescente,  mais  assez  durable,  à  lèvre  supérieure 
presque  nulle,  à  lèvre  inférieure  trilobée,  les  lobes  latéraux  pe- 
tits, triangulaires,  le  médian  très  grand,  muni  de  deux  dents 
latérales.  Etamines  4,  très  longuement  exsertes ,  les  infé- 
rieures plus  courtes.  Fleurs  solitaires  ou  en  glomérules  paucî- 
flores,  formant  ou  ne  formant  pas  des  épis. 

I   J  Fleurs  bleues,  roses  on  blanches S 

'  \  Fleurs  jaunes,  solitaires A.  Chamœpitis  Schreb. 

i  Tiges  velues  sur  deux  faces  opposées  seule- 
ment    A,  rêptant  L. 
Tiges  velues  sur  les  quatre  faces A.  geneoenMié  L. 

A.  reptans  L.  (Bugle).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs  assez 
grandes,  ordinairement  bleues,  striées  de  blanc  sur  la  lèvre 
inférieure  de  la  corolle,  rarement  roses  ou  blanches,  en  glo- 
mérules rapprochés  au  sommet  des  rameaux,  mais  ne  formant 
pas  de  véritables  épis.  Feuilles  presque  glabres  ou  pubescentes, 
oblongues^  les  radicales  en  rosette  et  longuement  pétiolées,  les 
supérieures  sessiles,  les  florales  rougeâtres.  Souche  rampante, 


r". 


TÏi&ce,  émetlant  des  slolona  stérilM  nombreui,  et  dM  Uges 
aèriennH  florifères,  bautes  de  10  i  20  cenlim.  —  Plor>  :  nw- 
juiD.  —  BabiL  :  boit  bnmides,  buissons  ombragés  et  huiui- 
des.  Commnn.  ^. 


Flg.  73.  —  Ajufa  rfpiau. 


>  gmwiwm,  ion  ioluiio 
mtra  1»  ugne*  UgèrM. 


iroDDDcAWi  fit  Im  propriété 
[(il  nouB  ooœiiw  utrlngei 
9  lu  hAnorThigloi ,  U  IvDi 
toore  «mplorto,  (Uni  qoolqiie* 
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TKl'CBICM  L.  —  Calice  &  5  dents  presqne  égales  ou  la  au- 
pérJeare  Irëa  grande.  Corolle  à  IËtfb  supérieure  bifide,  les 
deux  dirisioDs  déjetéea  sur  le  cdté,  contre  la  lèrre  inférieure, 
qui  est  étalée,  trilobée,  à  lobes  latéraux  semblables  k  ceux  de 
la  lèvre  sapérieure,  6  lobe  médian  beaucoup  plus  grand,  con- 
cave. Etamines  t,  rapprochées,  longuement  exsertes  par  la 
fente  de  la  lèvre  supérieure  de  la  corolle,  les  inférieures  plus 
longues. 

f  Calka  1  lob*  niptrânF  Irti  gnod  •! 


(  Cdiuà  Sd 
i  Pnilla  pioi 


'■rtilw. . 


T.  Sear*iim<a  L. 

t 

T.  Bvtrfi  L. 


,  (  r.nn 

*-{  Fanil 


Fanills  denliw  oa  eridalés*.. . 


UAVOfETALES 
FeuillM  HuilH,  rorLamsul  duljg 

HVPCWÏ.NES 
a.  FlHn  uli- 

ffSîue»  erinaiiei,  «iténui^  «u  ni 

«un  péiioLo. 

T.  Cb«BMedrlH  L.  (Petit  ChSne,  Suuge  amére,  Chasse- 
fièvre).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs  purpurines  ou  rosées, 
rarement  blooche»,  réunies  par  %3  à  l'aisselle  des  feuilles  supé- 
rieures qui  sont  souvent  colories.  Calice  pourpré,  pubesccnt. 
Feuilles  à'aa  vert  pâle,  oMongues,  lancéolées,  courtemeut 
péliolées,  crénelées,  lisses,  un  peu  velues  en  dessous.  Suuclic 
vivace,  émettant  des  tiges  hautes  de  13  &  25  centimètres,  nom- 
hrouses,  K''^I^B>  nn  peu  couchées  dans  le  bas,  velues.  — 
Plor.  :  juillet-scplombre.  —  Habit.  :  buissons,  lisièrct  des  bois, 
.  Abondant.  Z,". 


T.  SrorvdoBla  L.  (Sauge  des  bois,  Germandrée  sauTage).  — 
So   distingue  psr  ses  Detrrs  jaunAtres,  solitaires  à  l'aisselle  d.' 


LABJt:t:s  .'i:> 

rouilles  rèdiiilei  ft  l'éUl  de  bractées  conrles,  «iiborbifiilaircf, 
ft  rormaiil  ainsi  de  longs  é[iis  tcnuiDaux  lâctiu^.  Feuilles  d'un 
vert  fi>nor.  ridi>es.  réticulées,  blancUfttres  en  dessous,  pél  iuléc!. 
crénelées,  oMonRues.  cordi^cs.  Soucbe  vivace.  éaieUnnt  uni' 
looKe  de  tipe?  haults  de  30  h  60  centim.,  drK'i^'i^es,  ramifii^e^. 
—  Flor.  :  juilkl-seplcuibre.  —  Habit.  :  bois,  buissons.  C'im- 
mwn.  V. 

JiMiil  A:*  mÈmu  propriété  qite  l'eipèce  précédente  tt  i  élâ  «mpLojif 


Tribu  V.  —  LAVANDULÉES. 

Corolle   nettement  bilnbiée.  Etnitiincs   1,   décliniVs,  cust-j 
iljr<.'  rapprocb<>et<  et  parallùlcs  au-duMous  de  la  Itvru  i-iiiiériouri 
de  la  corolle,  pui:'  furlenient  courbées 
Ters  le  ba?. 

LAVAXSL'IA  T.  —  Calice  tubu- 
li-iix,  à  5  denlê  inéKales.  la  nupi'- 
ripurc  très  prandt-  et  «ouvent  appondi- 
culée,  les  4  întêrienres  1res  courtes. 
Oirolle  neltemenl  bilabiée,  à  lèvre 
supérieure  bilobée,  l'intérieure  trlio- 
l*e,  â  lobes  »ubégaui.  Etamines   *, 

Fleuri  eu  glomérules  paiicillorcs  rap- 
procbés  en  épis  terminaux. 

.  I^vevft  L).  C.  IL.avandc).  —  Carac- 
tÎTcs  dn  |(i>nre.  Fleurs  petites,  bleues, 
en  ptomérules  3-3  Dores,  formant  du 
l'tnps  épi9  grêles,  terminaux,  pressés 
<taa«  le  baul,  lAcbe»  dans  le  bas.  Brac- 
tée* florales  scaricusca,  ovales-suljor- 
liiculairea.  Feuilles  nblon){uc3,  élroi- 
les,  \  bonis  enroulés  en  defï^ous, 
lilaBcbdIres  •  lumen  te  u»<i;s  à  l'état 
jeune.  T\f.a  vivace,  baute  de  30  i^  liO 
reutim.,  ligneuse  dans  le  bas,  rafui- 
née.  —  Flor.  :  juin-eeptembre.  — 
Habil.  :  oriainaire  du  midi  de  l'Eu- 

r'>pe.  Cultivé  dans  les  j.irdins.  "^^  Fig.:s.  -  i^tnni/iifn  i-ok. 

I-  Spkr*  D.  C.  —  Ne  se  distingue  guère  de  la  précédonlc  qu. 
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Ces  deas  eipèe«i  sont  très  arom«tiquef .  Lear  saveur  est  chaade,  am&re, 
aromatiqoe.  Elles  soat  oallivées  dans  les  jardin»,  sartoot  pour  les  usages 
domestiques  et  pour  la  parfumerie.  On  peut  les  administrer  avec  qaelqae 
avantage  oomme  stimalantes  et  toniques.  On  en  a  fait  une  teintare  et  on 
en  distille  aoe  essence  à  odeur  trèd  agréable.  t.*aloool  de  Lavande  est  d'an 
•excellent  usage  pour  la  toilette. 

OCnUM  L.  —  Se  distingae  du  précédent  par  son  calice  à 
-denlsapérieare  très  ample,  foliacée,  orbiculaire;  par  sa  corolle 
*^'  •  à  lèvre  supérieure  4-lobée  et  à  lèvre  inférieure  entière:  par  ses 

t  étamines  supérieures  munies  d^une  dent  au-dessus  de  la  base. 

Fleurs  en  fascicules  verlicillés  formant  des  épis  terminaux. 


O.   Bastlleain  L.    (Basilic,  Oranger  des  savetiers,  Plante 
royale).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs  purpurines  ou  blanches, 
l^:;  petites.  Feuilles  ovales,  lancéolées,  pétiolées,  planes,  lisses,  d'un 

vert  foncé.  Tiges  hautes  de  10  à  SOcentim.,  droites,  ramifiées, 
pubescentes.  —  Flor.  :  juin-septembre.  —  Habit.  :  cultivé 
dans  les  jardins.  0. 


Toutes  les  parties  exhalent  une  odeur  très  prononcée,  aromatique,  sur- 
tout qnand  on  les  froisse.  Leur  saveur  est  amère  et  brûlante.  On  en  relire 
une  huile  essentielle  très  odorante.  On  remploie  en  infusions  stinuilaùtea 
et  toniques. 


Tribu  VI.  —  SALVIÉES. 


Corolle  nettement  bilabiée.  Etamines  2. 

SAL.VIA  T.  —  Calice  bilabiè,  à  lèvre  supérieure  tridentée, 
rinférieure  bifide.  Corolle  nettement  bilabiée,  à  lèvre  supérieure 
■en  casque,  l'inférieure  trilobée,  à  lobe  moyen  plus  grand.  Ela- 
mines  supérieures  nulles  ou  très  rudimentaires,  les  inférieures 
à  fllet  très  court,  portant  un  connectif  très  allongé,  filiforme, 
dont  l'extrémité  supérieure  présente  une  loge  anthérique  fertile 
et  l'inférieure  une  loge  avortée.  Fleurs  bleues,  roses  ou  blan- 
ches. 

style  réfléchi  sur  la  lôvre  supérieure  de  la  corolle. 

1  Y    Glomérules  multiflores,  subglobuleox S.  vertieUlata  L, 

Style  non  réfléchi  sur  la  lèvre  supérieure  de  la  co- 
rolle, plus  court  ou  plus  long  qu'elle î 

Style  dépassant  longuement  la  lèvre  supérieure  de 

2  1    la  corolle 3 

'^  Style  ne  dépassant  pas  la  lèvre  supérieure  de  la 

corolle 5.  Verbenaea  L. 

Bractées  florales  plus  courtes  que  les  calices,  vertes.  4 
Z.l  Bractées  florales  très  amples,  dépassant  les  calices, 

colorées s.  Selwrta  L. 


ïleoH.  FaaElliu  (r4i  unpLMt 


5.., 


S.  aOebiaUs  U  iSaugc).  —  Kteurs  colorées  CD  roaC'lilas. 
raremoni  blanches,  en  glomérnles  3-6-lloreg,  à  l'aisselle  de 
bractées  caduques,  ov&les,  lancËolèes,  foliacées.  Feuilles  laii' 
cèolées,  ruguenses,  fiDemenl  crénelées,  courtement  pétiolées. 
Tige  ligneuse  à  la  hase,  ramifiée.  Feuilles  et  ramenux  jeune» 
tomenteui-blBnctiAlres.  ~  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  ortgi- 
Daire   dâ   la   région   méditerranéenne ,   cultivé   dans    le^  jar- 


t.CI 


I.  On 


SooubIU  lIociKn. 


S.  praleasb  L.  (Sauge  des  préa).  —  Fleurs  grandes,  bleues, 
rarement  roses  ou  blanches,  en  glomérnles  3-4-Dore8  [ormant 
(les  épis  terminaux  lâches,  i  bractées  caduques,  herbacées,  plus 
courtes  que  les  ciilices.  Feuilles  radicales  très  grandes,  rèlicu- 
léei,  gaufrées,  vertes,  longuement  pétiolées,  obtongues.  cordées 
à  ta  base,  les  caulinaires  an  nombre  de  3-i  paires  seulement, 


■  >8  ti.VMOPETALEi    Uïl'OOVXES 

beaucriiip  plus  petites,  conrlcmenl  péliolécs  ou  sessilea.  Tige 
ligneuse  k  la  base,  ramifiée,  liautu 
de  30  à  80  centimèlrcs.  —  Flor.  : 
mai -j  11  il  lut.  —  Ilab.  ;  [iraîriee,  liorde 
des  chemins,  talus  îles  voies  (er- 
rÈM.  AlKindant.  ^. 


on  aaiQdn  dagrt. 

9.  Sclarca  L.    (Sclaréc,  Toule- 
I   bonne,  Orvale).  —Se disijague  nel- 
I  tcment  de  toutes  le»  avlre«  espèces 
du    genre    par    ses    Lra^Wes    très 
amples,  dépassant  let  calices,  mem- 
braneuses,  MaBchAlres  k  la  liuso. 
roses  au  sommet.  Fleurs  il'im  bleu 
lîlas,  eu  gtomérules  l-S-llore».  Feuil- 
les très  amples,  péiioléea,  ovales  on 
oblongues ,  réticulées.  Tige   haute 
de  W  à  80  ccnlim.,  1res  ramiRée. 
—  Flor..-  juillel-aoûl.—  Hal>it.:  voi- 
^.^       Binage  des  vieux  chilleaux.  carrières. 
cotcau.T  calcaires.  Rare.  2.". 

II  >gciablc,  inalogo*  1  «Ils  iJu  bauma  de  toln. 


Fahillk  VI.  —  PLAMTAGIKACÉES. 

CaraotArM  ccmaUnta.  —  Fleurs  régulières ,  orJinuireoieut 
licrmaphrodites.  Ri'>eeptncie  convexe.  Périanlhe  double.  Cali.-e 
à  3  ou  plus  souveut  i  sépales  persistants.  Corolle  gamopétale, 
à  3  ou  plus  souvent  i  divisions,  scariense,  persistante.  Etamines 
ordinairement  i,  alternes  avec  les  pétales  cl  insérées  sur  le 
tube  de  la  corolle,  hypogjnes.  Anthères  biloeulaires,  débîe- 
fentes  par  des  Tentes  longitudinales,  oscillantes.  Ovaire  ■np^^e. 
■1  1-2  loges  parfois  subdivisées  en  fausses  loges  par  une  fausse 
cloison  verticale.  Ovule»  analropca.  Fruit  monosperme,  indé- 
hisi-enl,  crustacé,  l'ntourf  par  le  calice  et  la  conille  persistants, 
'iraines  S  albumen  charnu,  à  épiderme  devenant  mticîlagincus 


A«liiit«B.  —  Ui  l'Iantnginacées   sont  v 


dont    elle^   offrent    Iu9    fleurs    babiluclluuient    Klramf^rcâ    it 

l'oï-aire  hrloculaira,   mais  elles 

s'en  dialinguent  par  leur  fruit, 

qui  ecl   ?ee,    tanilî.i  que   celui 

île»  llicint'i^a  e^t  ctiarnu  et  dru- 

pac*. 

Fleun    tHnupbrodila. 

PliuMi  tormlM». . . . .     Planlago. 

Fleon  mowûiaci.  Plu- 
ie* mqaatiqatt Lillortlla. 

riJkWAGO  L.  —  Fleura 
hermaphrodite».  Planiez  ter- 
re^tirKî.  Calice  i-partil.  Corolle 
tubulense.  f-partite.  Etaminus 
4.  Fruit  capsulaire,  .débiscent 
par  anu  (ente  transversale,  lii- 
localaire,  &  logcd  parfois  sub- 
divisée-a.  pluriurulées.  Grainei 
peltée^.  Fleurs  tri;»  petites,  eu 
•'■pis  tria  deode*,  cvlindriques 
ou  gJolmlenx. 


'1  PUnl««.ul. . 

i  Girolle  à  tnbe  gimbu.  Capinla  11  logai 
Cnrallt  k  (ubB  Tsiii.  C^pinis  V  V  iô^4i 
■undiiMM  chuDns  «a  daai  Fiuuei 
logea P.  CaroHOpfa  L. 

!Cep*ale  l-tpam*.   Fsaillsa  liac^liei 
on  liDiuni'liacéolin.    Epia  ovoïilsa 
«D  obloDgi,  cuutU,  Mmptcts P.  lùiteioUtIa  L. 
CipMie  S-J-iperme  ou  8-ip«raui i 

I  Cipiola  B-ia-iperm».    Epii  ordiniîre- 
,  J     ment  trie  (lIoDRie.  Conille  brunitre.     P.  majar  L. 


t,  loltBi 


enlâs. 


ladia  L. 


UTTORELLA  L.  —  Fleure  monoïques.  Plantes  aquatiques. 
Fleurs  milles  solitaires  au  sommet  de  longs  pédoncules  a.'iit' 
laircs.  Fleurs  femelles  géminées  à  la  base  des  pédoncules  qui 
portent  le»  Oears  mSles.  Fleurs  mAles  :  calicç  t-parlit;  rorolle 
^-portito;  étamines   4.  Fleurs  femelles  ;    calice  à   3-1   si'pales 
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inégaux;  corolEc  urcéolée,  3-'4-dBDtée.  Fruit  luonosperme,  indé- 

biscent  Plante  acaule,  sabmergéc.  Peuîllea  tontes  radicales. 

L.  LaevstrtH  L.  ~  Seule  espèce  du  genre.  Petite  plante  & 

rhizome   Tivace,    ne    Uenrissast 

qu'aprË»  la  disparition  de  l'eau 

dans  laquelle  elle  vil. 

Fauille   VII.  —  OLÉACÉES. 

CaraoUraB  ooBBtants.  —  Fleurs 

régulières ,  hermaphrodites  ou 
unisexuées.  Béceptocle  coovexe. 
Périanthe  doable,  simple  ou  nul. 
Calice  gamosépale,  4-mère  ou  nul. 
Corolle  «amopèlale,  4-m6re  ou 
nulle.  Etamines  2,  bfpogynei. 
Anthères  bil  oculaires,  déhisceatee 
par  des  fentes  longitudinales,  îd- 
trorses.  Ovaire  aupère,  bilocu- 
lalre,  h  loges  bi'OvulécB.  Ovules 
anotropes.  Graines  albuminées. 
Feuilles  opposées.  Arbrisseaux  ou 
arbres  k  rameaux  opposés. 

AWnltAa.  —  Les  Oléacées  sont 
voisines  des  Solanacées,  aux- 
quelles elles  ressemblaal  par  leur 
ovaire  biloculoire,  mais  dont  elles 
se  distinguent  par  leur  androcée 
F^g,  SA.  —  JÀUartlla  tacmtni.  à  deui  clamines  seulement  et  par 
leurs  loges  uniovulées. 


..|! 


I  Pl«n  heraMphreditsi.  FSDilici  «alièrM 1 

"'   -^a  polygûsM.  Fsaillw  impiripiiKiiM FraxiaiÊ. 


il  ooDiUMé  par  dds  oapnla  lynîaM,  biralTS SyHlf  a. 


LIGtlSTBUM  T.  —  Fleura  hermaphrodites.  Calice  urcéolé, 
4-dBnté,  caduc.  Corolle  i-partite.  Baie'globuieuse.  Fleurs  blan- 
ches, en  panicules  terminales.  Feuilles  entières.  Arbrisseaux. 

L.  TBigare  L.  (TroSne,  Pruène,  Bois  noir).  —  Seule  espèce 
du  genre.  Arbrisseau  abondant  dans  les  bois  et  les  haies,  A 
Deure  petites,  blanches  et  à  baies  noires,  de  la  grosseur  d'un 
pois. 

!«•  fleura  àa  TroEu  aout  odonnlea;  Ici  fagtlln  mdI  acarbei  <1  llgira- 
niaat  piquaulH.  Oa  a  «itHlt  d«a  baiïa  qds  malièra  colonste  Doir«  at  nm 
■Dire  bien*  don!  on  h  Hrt   poar  oolarvr  le  lia  M  lalre  de  l'eiurï.  Os  • 


Fig.  flO.  ~  FniiiHM  Onm 


L>' 
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employé  les  feuillet  comme  aetriDgentet»  ea  décoction,  contre  les  angines, 
les  ulcères  atoniques,  etc. 

SYRI^GA  L.  —  Fleurs  hermaphrodites.  Galice  urcéolé,  4- 
Ife  denté,  pcrsistout.  Corolle  4-partite.  Capsule  coriace,  biralve, 

i  loculicide.  Fleurs  lilas  ou  blaocbes,  en  panicules  terminales. 

Feuilles  entières. 

S.  val^arls  L.  (Lilas).  —  Arbrisseau  originaire  d'Orieat,  cul- 
tivé dans  les  jardius. 

On  cuUire  aussi  le  Lilas  de  Perse  (S.  Persiea  L.)  à  panicules  plus  >Àche« 
et  à  rameaux  plus  grêles  ;  le  Lilas  de  Rouen  ou  Lilas  Varin  (.S.  dubia  Psiis.), 
qui  est  p\us  buissonneux  et  porte  des  fleurs  plus  foncées. 

FRAXI.lilJS  T.  —  Fleurs  polygames,  avec  ou  sans  calice  et 
corolle.  Ëtamines  2.  Fruit  ordinairement  uniloculaire,  aplati^ 
entouré  d'une  aile  membraneuse  (eamare).  Feuilles  imparî- 
pinnées.  Fleurs  en  panicules  développées  avant  les  feuilles. 
Arbres  à  rameaux  opposés. 

Fleurs  Terdàtres,  sans  calice  ni  corolle F,   exceltior   L. 

Fleurs  blanches ,  avec  calice  et  corolle F,  Omut  L. 

__.  Le  F.   excelsior   ou  Frêne    commun    est 

À  ^"^^  ~^  i^^^^^^^      abondant  dans  les  bois.  11  est  indigène  des 

environs  de  Paris.    Le  F.  Omus^  Frêne  à 
"^-^ , manne.  Prône  flenri,est  originaire  de  la  région 

Fig.  93.  -  Fraxinus  Omus.     méditerranéenne  ;    on   le    çultife    dans    les 

*^  _    ..  ,       ..  parcs.  Dans  son  pays  d  ongme,  il  fournit  la 

Fruit  ;  coupe  longit.  J^„^   constituée   par  un  ?uc  durci  à  lair. 

La  manne  a  nue  saveur  sucrée  ;  c'aet  un  purgatif  .doux,  qn*on  adminislre 


i,  surtout  aux  enfants. 

Famille  VÏII.  —  APOCYNACÉES. 

^..  Caraotères  oonstants.  —  F'Ieurs  régulières,  hermaphrodites. 

Réceptacle  convexe.  Périanthe  double,  pentamère.  Calice  ga- 
t  moséphale,  5-partit,  persistant.  Corolle  gamopétale,  5 -lobée,  à 

^*  préfloraison  contournée.  Ëtamines  5»  alternes  avec  les  pétales, 

hypogynes,  insérées  sur  la  corolle.  Anthères  biloculaires,  dé- 
hiscentes par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  bicar- 
pellé,  à  carpelles  distincts.  Style  simple,  terminé  par  un  plateau 
<|ue  surmonte  un  bouquet  de  poils.  Fruit  composé  de  deux 
capsules  déhiscentes  par  la  face  ventrale.  Graines  albuminées. 
Feuilles  entières,  opposées  ou  verticillées.  Plantes  ligneuses. 

Aiflnltës.  —  Les  Apocynacées  sont  voisines  des  Solanacées, 
auxquelles  elles  ressemblent  par  leurs  fleurs  régulières  et  penta- 
mères  et  par  leur  ovaire  bicarpellé,  mais  dont  elles  se  distinguent 
T»ar  rindépendance  de  leurs  carpelles  dans  la  portion  ovarienne 
et  par  leurs  feuilles  opposées.  Elles  se  distinguent  des  Asclé- 
piadacée»  par  leur  pollen  granuleux,  tandis  que  celui  des  Asclé- 
piadacées  est  aggloméré  en  masses. 


VIKCA  I-  —  Seal   fenre.  Caractères   de  In  famille.  Floiir 
^l'&udeE.  bleues  on  violeltu;,  raremeDi  blaocbes. 
Cilice  k  Iob«  Bl»bc»i,  bHoeonp  pini  eûnrli  qaa  la  tabs  da 


V.  Hlosr  L.  ;Petite  Pervenche,  Violette  do  serpnnl).  —  Fkiir.» 
grandes,  bleaeâ  ou  vjolcltes,  portées  par  de  lanj-B  pi^dîcelli^a. 
Q>lic«  g\abre,  à  diviî^ioiis  beaucoup  plus  courtes  que  le  lube 
de  la  corolle.  Feuilles  entières,  glabres,  vert  lono^,  luisantes, 
■coriaces,  péliolées,  ovales-lancéolùes.  Petit  arbrisseau  coucbi'. 
^armeateus,  radicaut,  glabre,  ramifié.  —  Flor.  :  mure-mai.  — 
Habit.  :  Iiaies  et  bois  humjilea.  Abondant.  Z-"- 


Qcace  contre    la  phlhisis.   !^a    â^coctio 
IIBi.  Gllo  eit,  ea  réalité,  IcgtriMncal  la 


fiuitlu  font  partie  da  Ibé 


F»iiiLLK  IX.  —  ASCLÉPIADACEES. 

CaiaoUres  oonstanta,  ~  Fleurs  rfgnlièn's,  beruiapUrodîtcti. 
Réceptacle  convexe.  Périantbe  double,  pentninère.  Calice  gamo- 
sépnle,  5-ni^re.  Corolle  gamopétale,  5-iutre.  Etamiaee  îi,  liypn- 
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gTOei,  alternes  avec  les  pétales,  ins6réM  sur  le  tube  de  la 
corolle,  k  filets  unis  en  un  tube  qui  eoloiue  le  style,  à  con- 
::  uectifs  gurmonlÉs  chacun  d'un  appendice  qui  recourre  l'an- 
se' ttière,  les  appendices  TtM'maDt  en  dehors  des  anthères  une 
,,  rouronn«  slaminalr.  Anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des 
\.  fenl£B  latérales  et  unies  en  nn  tube  qui  entoure  le  stigmate. 
L  '  Ce  dernier  est  muni,  entre  chaqae  anthère,  d'une  glande  qni 
1^  '  sécrète  un  liquide  visqueux.  Ce  liquide  coule  dans  ta  cavité  des 
>'  logeH  et  agglutine  les  grains  de  pollen  en  une  seule  masse.  L«b 
1^.''  masses  poUiniques  des  loges  apparteniuil  à  deux  anthères  vol- 

^,  .  Bines  sont  unies  l'une  k  l'autre  par  paires.  11  existe  ainsi  cinq 

^..   .  paires  de  masses  poUiniques  (pollinodes).  Chaque  pollinode  offre  : 

^'  une  petite  glande  (rètinacle),  une  tige  (caudicule)  et  une  masse 

h'"  <le  pollen.   Stigmate  pentagonal,  portant  à  chaque  angle  une 

"'  des  glandes  indiquées  plus  haut.  Ovaire  suptre,  formé  de  deux 

^.  -  carpelles  indépendante.  Fruit  formé  de  deux  capsules  indépen- 

r  .  danies,  déhiscentes  par  leur  face  ventrale.  Graines  nombreuses. 

%[  surmontées  d'une  aigrette  de  poils,  albumûiées.  Feuillas  op- 

ï  jiosées  ou  verticillées,  rarement  alternes,  sans  stipules. 


AMnitta.  —  Les  Asclépiadacées  sont  tris  voisines  des  Apo< 
<ïnacées,  d«nt  elles  se  distinguent  nettement,  ainsi  que  de  toutes 


CONVOLVULACÉES  6o 

lea  Dicotylédones  de  notre  flore,  par  leurs  mas.^es  polliniqiies. 
Ce  caractère  ne  se  retrouve  que  dans  les  Monocolylédones  de 
la  famille  des  Orchidacées. 

VI^CETOUCUH  McENCH.  -  Calice  5-partit.  Corolle  à  5  lobes 
ëialéa.  Couronne  staminale  à  5  lobes  arrondis  ou  légèrement 
appendiculés.  Antbères  surmontées  d'un  appendice  membra- 
neux. Feuilles  opposées  ou  verticillées  par  4,  entières.  Fleurs 
blanchâtres,  petites,  en  corymbes. 

V.  ottciMde  MoBHCH  (Dompte- venin,  Asclépiade  blanche, 
fpécacuanha  des  Allemands).  —  Caractères  du  genre.  Plante  à 
souche  vivace,  traçante,  à  racines  épaisses,  charnues,  très  lon- 
gues, blanches.  Feuilles  très  entières,  pétiolées,  ovales,  légère- 
ment coriaces.  —  Flor.  :  juin-août.  ~  Habit.  :  lieux  incultes, 
bois,  haies.  Abondant.  ^. 

1-e  rbiaorne  et  1m  raeines  fraîches  potsèdent  une  odear  désagréable, 
aDalogue  i  celle  de  la  Valériane;  leur  saTeor  est  d'«bord  doace&li-e,  pais 
Mre  et  amêre.  Le  rfaizome  a  été  employé  comme  Tomitif  soqs  le  nom  de 
Haefme  £Aê€lé/riadê  oo  Racine  de  Domptê-nenvi,  11  contient  an  principe 
amer,  Tomitif,  VAtelépiadine  oa  Cynanchine^  encore  imparfaitement  conna 
et  dont  rétnde  tfaérapeatiqne  et  chimique  ne  manquerait  pas  d'intérêt. 

On  colliTe  aoavent  dans  les  jardins  VAaeUpUu  Cùmuti  DG.  qui  est 
^gioaire  d'Amérique  et  dont  les  tiges  herbaeées  atteignent  1  mètre  et 
pins;  ses  ilears  se  distiognent  par  leur  couronne  staminale  à  appendices 
en  forme  de  cornets  du  fond  desquels  s'élève  une  corne. 

Famille  X.  —  CONVOLVULACÉES. 

Garactèras  constants.  —  Réceptacle  convexe.  Fleurs  réguliè- 
res, hermaphrodites.  Périanthe  double.  Calice  pentamère  ou 
létramère.  Corolle  gamopétale,  pentamère  ou  tétramère.  An- 
drocée  à  4,  5,  7  étamines,  hypogynes,  à  anthères  biloculaires. 
Gynécée  à  ovaire  supère,  ordinairement  biloculaire.  Loges  ova- 
riennes pluriovulées  ou  biovulées,  à  placentas  axiles.  Ovules 
anatropes.  Ovaire  entouré  d'un  disque  annulaire,  hypogyne. 
Fruit  capsuJaire,  ordinairement  biloculaire.  Graines  albuminées. 
Feuilles  alternes. 

Affinités.  —  Les  Convolvulacées  sont  très  voisines,  des  So- . 
lanacées,  dont  elles  ont  les  fleurs  régulières  et  les  feuilles 
alternes;  mais  elles  s'en  distinguent  par  leur  ovaire  à  loges 
biovulées.  Les  Apocynacées  et  les  Asclépiadacées  s'en  distin- 
guent par  leurs  carpelles  indépendants. 

Deux  tribus  : 

Plantes  parasites.  Gapsnle  déhisoenle Cuaeuiéês. 

Plantât  non  parasites.  Capsule  indéhiscente ConwtUulaeéet, 

Tribu  I.  —  CONVOLVULËES. 

Plantes  non  parasites,  volubiles  ou  couchées,  à  fleurs  grandes, 
à  capsules  indéhiscentes. 

4. 


6t>  .i.v)iOPÉT\Lt>  hvpi)i:ïm:s 

BticUu  éloigoiti  ie  Is  fleur CMiietnUi. 

BfsctéaB  recou.Mnl  le  «ali» Calgittgùi. 

COWOLVULIS  I Cnlice  i\  j  arpalea  libres.  Corolle  ga- 

mopfUla,  à  divisioDâ  ÎDclistincloe,  infiindibulitorme.  Capsule 
indèliUceoti'.  Plante? 
vivaces.  volnbiles. 
Peuîllee  Lastécs. 
Fleurs  roses,  accom- 
pagntes  do  2  hractèe* 
lielitea,  étroites,  éloi- 
gnées de  la  fleur. 

C.  «rvcBNiB  L. 
(Clochettedeschamps, 
Petit  liseron).  —  Seulp 
espèce.  Plan  le  cou- 
■  chée  ou  Tolubile,  à 
fleurs  rosées. 

CALT»«TEeiJi  n. 
Dn.  '-  Se  dis  lingue 
par  ses  bractées  Dn- 
raha  grandes  et  ap- 
pliquées contre  le 
calice  qu'elles  recou- 
vrent nu  uomhrc  de 


Tribu  II,  —  GUSOUTÉES. 

l'Iantvd  pnrasili's.  1res  gri'li's.  voliibilei".  Fleurs  petites.  Cap- 
suler débite  un  tes. 

Flean  leaiirea,  en  alomsrntM  globuleux.  CapiDlci  l'outrul 

pir  SB»  r^nlo  circBlairs Cianta. 

Fleun  pédoDinlAci,  «d  cotraibet.  Ctpiulei  ï  dèhinencï  Ltr- 

ininile,  jrrêgDlliK Grùmmira. 

CISCITA  T.  —  Calice  gamosépale.  W-partit.  Corolle  cani- 
panuiÉe  ou  lancéolée,  i-5-lobéc.  munie  d'écaillés  pctalolJes. 
Ovaire  liiloculaire,  A  loges  bioviilécs.  Styles  S.  Capsule  i  dé- 
liiseence  circulaire  (pyiide].  Pleurs  petites,  seseiles  ou  presque' 
sessiles.  eu  glomérulea  gloliiileux,  multiflores,  axilloirea.  Tige 
fllirornie,  sans  reiiilles.  coucb^e  ou  enroulée  sur  les  plantes  et 
se  lixaul  fi  elles  par  des  suçoirs,  colorée  eu  Jaune-rougeAlre  ou 
vcrdAtru. 


ILICIxéES 

Style  plus   lon^  qae  rovaire.  Ecailles 
très  oéveloppeeB,  fermaot  le  tabe  de 


01 


1    Ja  corolle C .  ICpilhumum  Mvhn , 

'  j  StjlB  plot  court  qne  Tovaire.  Ecailles 


minées,  appliqoéea  contre  le  tube  de  la 

eoroUe 2 

Sligmatee  linéaires- 


^  )    oblongs C  majore.  Bauh. 

k  Sifmates  sab-clavi- 

{    formes C.  demi  fiera  Soy.-Willm  . 


GRAMMICA  LovR.  —  Se  distingue  du 
genre  précédent  par  sa  capsule  qui  s'ouvre, 
au  niveau  de  son  sommet,  d'une  façon  très 
irrèguUère)  et  par  ses  fleurs  pédiculées,  dis- 
posées en  cymes  corymbiformes. 


G.  racemosa  EifCELx.  —  Seule  espèce. 
Très  rare.  Dans  les  prairies  artificielles.  Re- 
marquable par  sa  lige  ordinairement  colorée 
en  jaune  oranger.  Fig.  101. 

Cvscuta  EpUhymum 

Famille  XI.  —  ILICLXÉES. 

Caractères  oonatants.  —  Fleurs  régulières,  normalement  her- 
maphrodite. Récep- 
tacle convexe.  Périan- 
tbe  double.  Calice 
gamosépale,  persis- 
tant, normalement  à 
4,  rarement  «i  5-6  divi- 
sions. Corolle  gamo- 
pétale.'liypogyne,  nor- 
malement h  4,  rare- 
ment à  5-6  divisions, 
caduque.  Etamincs  en 
même  nombre  que  les 
pétales,  alternes  avec 
ces  derniers,  insérées 
^ur  la  base  du  tube  de 
la  corolle.  Anthères 
biloculaires,  déhiscen- 
tes par  des  fentes  lon- 
gitudinales, introrses. 
Ovaire  supère,  formé 
de  4  loges  !-2-ovulées, 
Ovules  analropes.  Stigmate  sessile.  Fruit  drupacé,  4  4  noyaux. 
Graines  albuminées.  Feuilles  alternes,  persistantes. 


Fig.  102.  —  Jlex  aquifoîium 


^ 
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Àffinltâs.  —  Elles  sont  voisines  des  Oléacées,  dont  elles  s*i 
distinguent  par  leur  ovaire  à  4  loges-  et  par  lears  étamines  en 
même  nombre  que  les  pétales. 

ILEX  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

I.  aqniroliam  L.  (Houx).  —  Seule  espèce.  Arbrisseau  à 
feuilles  persistantes,  dentées-épineuses  sur  les  bords,  d*un  vert 
foncé,  luisantes,  à  fleurs  blanches,  en  fascicules  azillaires,  à 
•drupes  rouges,  arrondies^  de  la  taille  d'un  gros  pois. 

Famille  XIÏ.  —  ÉRICACÉES. 

Caractères  oonstants.  —  Fleurs  régulières  ou  à  peine  irrégu- 
lières, hermaphrodites.  Réceptacle  convexe.  Périanthe  double. 
Galice  4-5-mère,  persistant.  Corolle  hypogyne,  gamopétale, 
4-5-mère.  Etamines  en  nombre  ordinairement  double  de  celui 
des  pétales,  hypogynes,  insérées  directement  sur  le  réceptacle. 
Anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  pores  terminaux. 
Ovaire  supère,  4-5-loculaire.  Ovules  anatropes.  Fruit  capsulaire, 
•à  4-5  loges,  déhiscent.  Graines  albnminées.  Feuilles  opposées 
ou  vertici liées. 

Affinités.  —  Les  Ericacées  sont  voisines  des  Solanacées,  dont 
•elles  se  distinguent  par  leur  ovaire  plurlioculaire.  Je  devrais 
y  joindre,  à  l'exemple  de  beaucoup  de  botanistes  et  comme 
moi-même  je  Fai  fait  dans  mon  Manuel  d'histoire  naturelle 
médicale f  les  Vacciniées,  qui  ne  sont  que  des  Ericacées  à  ovaire 
infère;  mais,  pour  la  commodité  des  herborisations,  j'ai  pré- 
féré placer  les  Vacciniées  à  côté  des  autres  familles  gamopé- 
tales à  ovaire  infère. 

Fentll«s  vertioilléet  par  3-5,  non  imbriqaées Briea.  * 

Feuilles  imbriquées,  sur  4  rangs Céi/ima. 

ERICA  L.  —  Calice  4-mère,  à  divisions  libres.  Corolle  4- 
mkr€y  tubuleuse-renflée,  beaucoup  plus  longue  que  le  calice. 
Étamines  8.  Ovaire  4-loculaire,  loculicide,  à  loges  plurisper- 
mes.  Feuilles  verlicillées  par  3-5,  non  imbriquées,  persistantes. 
Fleurs  purpurines  ou  roses. 

.   (  Etamines  incloses  dans  le  tabe  de  la  eoroUe i 

')  Etamines  saillantes  en  debors  dn  tube  de  la  oorolle.  S.  vacant  L. 

4  i  Anthères  appendicnlées 3 

'  )  Anthères  non  appendicnlées 4 

Feuilles  temées,  glabres,  laisantes.  Fleurs  en  oymes 
1-3   flores,  axillaires ,  formant  des  panicules  termi- 

Q  I    nales E,  dnerta  \*. 

^^  Feuilles  temées  ou  quaternées,  munies  d'une  rangée 
de  longs  cils .  Fleurs  en  grappes  courtes,  compactes, 

ou  en  ombelles  simples,  an  sommet  des  rsmeaui...  E,  TetraUx  L. 

.  j  Fleurs  purpurines.  Feuilles  ciliées  sur  les  bords E.  cUiaris  L. 

'  )  Fleurs  Tort-jannàtre.  Feuilles  glabres E,  Seoparia  L« 


r 


GE.1TIANACKE3 


Fig.  iOa.  —  ETica  eiwea.  Fig.  lOt.  —  CalluM  mlga/i 

lûr«.  Capaule  4-tociilaire,  Beplirroge,  à  loges  oligospernu»  <. 
moDotpenuM.  Fenillu  itroîieraent  imbriquées  aur  t  rangs. 


Famille  XIII.  —  GENTIANACEES. 


u.  —  Fleure  régulièrea  ou  i  poine  irrègu- 
litit»,  hennaphroditefl.  Béccptacle  convexe.  Périanlbe  double. 
Ctlke  ordioairemeiit  pentamëre,  rarement  à  t-l2  sépales 
libres  ou  connéSjpereislants.  Girolle  gamopétale,  ordinairement 
ï-Bde,  rarement  i-13-Sde.  Etamiuee  S,  rarement  i-I3,  ah«rnei> 
«•ee  les  pétales,  insérées  eor  le  tube  ou  la  gorffe  de  U  corolle. 
Aotbëres  biloculaires ,  introrses.  Ovaire  sapère,  bicarpellé, 
anilociitaïre  ou  imparfaitement  biloculaire,  ft  deux  placentas 
pariétaux,  ptariovulés.  Fruit  capsolaire,  k  déhiacence  septicide. 
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'Graines  ail luminéed.  Feuilles  ordinairement  opposées,  rarement 
alternes  ou  verticilléea. 

Aiflnitès.  —  Les  Gentianacées  se  distinguent  de  toutes  les 
famille?  gamopétales  hypogynes  déjà  décrites  par  leur  placen- 
tation  pariétale.  Elles  se  rapprochent  par  ce  caractère  de» 
Orobanchées»  que  l'irrégularité  très  prononcée  de  leur  fleur 
et  leur  corolle  bilabiée  rapprochent  davantage  des  Srofula- 
riacées. 

Deux  tribus  : 

Feuilles  alternes Afénianikées. 

Feuilles  opposées  . Oentiamées. 

Tribu  I.  —  GENTIANÉES. 

Feuilles  opposées.  Pétales  imbriqués-contournés  dans  la  pré- 
tloraison. 

.   (  Anthères  tordues  en  spirale  après  la  déhisoence Erythrœa. 

I  Anthères  non  tordues  en  spirale  après  la  déhiscence....  i 

l  Calice  et  corolle  Ô-S-inères.  Ktamines  6-8 Chlora. 

i.l  Galice  et  corolle  5-mères,  4-mères  ou  4-10-inères.   Ela- 

(     mines  4  ou  4-5 3 

!  Stigmate  indivis,  capité,  porté   par   un  style  filiforme 

allongé Cieendia. 

Stigmate  sessile,  entier  ou  bifide 4 

(Stigmate  seseile,  indivi».  Périanthe  et  androoce  S^mères.  Swertia, 
Stigmate  sessile,  bifide.  Périanthe  à  4-10  dlTisions.  Éta- 

mines  4-5 GeiUiana. 

ERYTHR/EA.  Ren.  —  Calice,  corolle  et  androcée  pen la- 
mères.  Corolle  marcescente.  Anthères  toujours  tordues  en  spi- 
rale après  la  déhiscence.  Style  filirorme,  terminé  par  un  stig- 
mate entier  ou  bifide.  Feuilles  opposées,  sessiles,  entières. Fleurs 
en  cymes  dicho tomes. 

Fleurs  en  cymes  formant  des  corymbes   com- 
pactes ,  terminaux JS.  Centaurium  Peas. 

Fleurs  en  cymes  dichotomes  h\ahes E.  puUhella  Fa. 

E.  Centaurium  Pebs.  (Petite  Centaurée,  Herbe  aux  mille 
tlorins).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs  rouges,  disposée? 
en  cymes  terminales  formant  des  corymbes  multiflores,  com- 
pactes. Feuilles  opposées,  tout  à  fait  entières,  sessiles,  les  ba- 
silaires  en  rosette,  oblongues  ou  obovales,  atténuées  à  la  base, 
mais  non  pétiolées.  les  caulinaircs  opposées,  assez  distantes^ 
entièrement  sessiles,  oblongues,  aiguës,  toutes  trinerviées,  gla- 
bres, d'un  vert  gai.  Tige  haute  de  20  à  50  centim.  et  plus, 
ramifiée  seulement  dans  le  haut,  à  rameaux  opposés,  tous 
terminés  par  un  corymbe  de  fleurs.  —  Flor.  ;  juin-sept.  — 
llabil.  :  bois,  prairies.  Commun,  y. 


tmiiqiiu  et  ipiritira 


■CHi  eomma  Sibtiîo- 
extniL  i-S,fl/trat<m- 
>D  prép*M  dei  di- 
uo  eilnil.    Li  patjis 


ilciflta  po»Ua 


SnFEHTIA  L.  —  Calice, 
corolle   et  androcée   penla- 

uéres.  Anthères  aou  tordues  u 

en   spirale   iprË9   l'émissiOD  '   -  '' 

du  polleD.  Stigmate  ^satile, 

iadit-is.    Fleurs   bleues,    en  uU 

cymes  formanl  une  panicule  \\^éÊ 

terminale.  Feuilles  entières.  i-i'Si 

S.  perennls  L.  —  Seule 
espèce.  Fleurs  violetles. 
Extrêmement  ttie  ilans  les 
marais  tourbeux. 

CICE:VI»IA  AD.t>s.  —  Se 
distingue    par    »od    calice , 

<a   corolle  et  son   androcéo 

tètramÈres,    son   stjle    Sli- 

Torme,  snrmonté  d'un  aUg- 

mate   indivis,  ses    anthères 

non   tordues  après  la  déliis- 

ceoce.  Fleurs  an  eyroes  ou      Fiy.  lui.  -  i>y-A™„  c\,.',w,!.,«. 
nremenl  solitaires,  termina- 
les. Tige  grêle,  Blitonne,  ne  dépasMot  pas  2  à  8  cenlim.  de  haut. 

Coralla  à  tiib«  cvlindriqi».  iiam  |i4l<  on  rots C.  BUiitla  Gnisca 

CoroUe  JMM,  i  tob.  «nO* " c.  ^./erai.  Dilabb. 

«E.\TI*^-A  T.  -  Calice  et  corolle  i-10-par(ites.  Etamines 
4-5.  AntbËres  non  tordues  en  spirale  après  la  dchiscenoe 
Style  très  court  ou  nul.  Stigmate  trifide.  Feuilles  oppoaùes  ou 
lerticillées. 

,  )  Corolle  à 


Corolltk  goiBeniDDtaaaSééiilkB'iniiUlfiiIei.     0.  ''Crnuni'ca  Wif. 
Conlle  à  i  tobM.   Pliai*    de  mu' 


CmMeTi  toW 


^loDcbitra*  G.  Pntumma 
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CHI.ORA  Rrk.  —  Calice  et  corolle  6-S-mèrcB.  Corolle  mar- 
ceaceule.  Elomineg  6-8.  Anthères  non  lordues  aprë?  la  déhis- 
cence.  Stjte  fUiforoie.  StiRinste  bifide.  Feuilles  cQlièree,  oppo- 
sées, conaées.  Fleurs  d'un  be&ii  jaune,  en  cjmes  terminale». 


;.  100,  —  Gntwhii  Phoiiui 


~-Magiutha  Iri/tliela. 
t,  KHDDiKé  floriflra;  B,  Imlllg; 
intl*  éUlia;  O,  trait. 


Tribu  II.  -  HÉNIANTRÉES. 

Feuilles  allernes.  Corolle  i  préQoraison  valvaire. 


■EMIAIVTHES  T.  —  Galice,  toroHe  et  androcée  S-mères. 
Corolle  inrundibulî forme,  fugace,  à  lobes  munis  sur  leur  Tace 
interne  d'appendices  fllifonnee.  Feuilles  alternes,  trifoliolées. 


OaOBANCBÉBS 

UHVJUITHEMIM  Giiel.  —  Se  diatint^e  nettpmpnt 
précédent  par  ses  feuilles 
suborbiculojres,  cordées.  Ca- 
lice, corolle  et  androcée 
S-jDferes.  Corolle  rolacée,  ft 
gorge  ciliée. 

I..  Nrntphatdes  Bom. 
et  LiM.  —  Seule  espèce. 
nan te  aquatique,  asseï  com- 
mune dans  les  riviâres  et  les 

Fahiub  XIV. 
OROBANCilÉES. 


anthemttjn  rfymphoiaet. 


Fleim  très  irrégnlières,  Iier- 
inapli redites.  Rtceptacle  con- 
vexe. Périanlhe  double.  Ca- 
lice gamosépale,  i-5-mère. 
Corolle  hypogyne,  gamopéinle,  bilabiée,  ft  lèvre  supérieure 
entière  ou  biBde,  rioférieure  trilobée  ou  trifide.  Etamines  t, 
inégales  par  paires,  insérées  sur  le  tube  de  ta  corolle.  ADtbërea 
biloculaires,  déhiscentes  par  des  fentes  looRltudinalcs.  Ovairi; 
SQpère,  accompagné  d'un  disque  unilatéral,  hjpogyne,  formé 
de  deui  carpelles  uniloculaires,  à  deux  placentas  pariétaux 
on  k  quatre  rapprochés  par  paires,  pluri-ovulés.  Fruit  poly- 
aperme,  uoiloculaîre,  ft  dèhiscence  toculicide.  Graines  albu- 
minées. Feuilles  réduites  k  l'état  d'ccnilles.  Plantes  parasites  sur 
les  racines  d'autres  vègétaui,  sans  chlorophylle  apparente, 
toulcs  les  parties  étant  jaunâtres  ou  blanchAtrcs  ou  bmnStrea. 
IfflnlMw,  —  Par  leur  ovaire  S  placentation  pariétale,  les 
Orobanchées  se  rapprochent  des  Gentianacées,  tandis  qu'elles 
tiennent  aux  Scrofulariacéce  pour  leur  corolle  bilabiée  et  leur 
androcée. 
Deux  genres  ; 

FIsDn  pannou  dg  daui  braelf olu  lilinl» Phtl'paa. 

•BOBA!«CHE  L.  —  Calice  formi  de  deux  lobes  latéraux 
presque  libres,  biiides  ou  entiers.  Corolle  bilabiée,  k  lèvre 
«Dpérienre  entière  ou  bilide,  ù  lèvre  inférieure  trilide.  Ovaire 
nniloculairc,  k  4  placentas  rapprochés  par  paires.  Capsule 
déhiscente   en   denx   valves   qui   restent  adhérentes    dans    la 


).  —  Coroliw  à'Onimiliéa.  —  A,  On- 
bmiAt  Galii.  —  B,  O.  trama.  —  C,  l'At- 


,    I  Ti»  tinpla.  Corail*  bien  oo  blia-f  iolgl I 

^■\  Ti<B  rusifi**.  CoioUs  Uus-JMDltrs P.  ramoia  Mlv. 

4  t  Sdgiula  jiQDC.  Coti.lla  1  lobe*  Uit  obtiu. . .  P.  annarla  Walp. 

~'t  Sligmall  bluH.  Coroll*  k  lubu  «igoa P.  eimiia  Mlr. 

Famille  XV.  ~  PLOUBAGINÉES. 

CavwxteM  ooiuUstB.  —  Fleurs  roftulières.  herinaphro<lilC!<. 
HèrepUcle  ronvexe.   Pêrianlhe  double.  C«lii'«,  corolle  et  nn- 
drocie  penUmiTus.  Calice  gamosépale,  3  plisse,  li-denlé,  CorolU 
bypogyoe.  normale  m  eDl  ifamopétalc,  rarement  dialypétale.  Eta- 
mine»  opposées  aux  pùUles,  hypogynes.  Anthères  biloculaires, 
introrsei.   dèhiscenles   par  des   tentes    longitudinales.  Ovaire 
supère,  â-carpellé,  l-1oculaîre,  1-ovulé.  Styles  ~i,  plae  ou  moins 
connès  ou  libres.  Ovule  anairope,  inséré  sur  le  tond  àe  la  loge. 
Fruit  membraneax ,  enveloppé  par  {<■  cnliee,  indéhiscent  ou 
irrègulièremeDl    dËhis- 
cent.    Graines  albniui- 
nêea.  Feuilles  alternes, 
sans  stipules,  ^tiëres, 

Afllnltta.  — L^sPloni- 
baginécd  sont  TOÎsine^ 
des  Primulacées,  don! 
elles  se  distinKiieot  par 
leur  ovaire  uniovulé  : 
elles  se  rapprochent  ile:i 
Globulariées  par  ce  rs- 
ractère.mais  s'en  distin- 
guent en  ce  i|ue,  dans 
les  Globnlariées,  l'ovule 
s'insire  au  sommet  de  la 
loge  et  les  Beurs  sont 
irrégulJËres.  Enfla, elleii 
se  ratlactieat  aux  Ilici- 
Déei  par  la  régularité  do 
lenr  Beur  et  leur  ovaire 
pluricarpellé  ;  mais.dati  » 
les  Iliciuces,  l'ovaire  e-t 
plorî-Ioculaire. 


Caractères  delà  feinille.  Ki^.  m.  —  jirmrrM  ,,iimiaginta. 

A.  ^aHtM(lB«a  WiLLD.  —  Seule  espùce  du  genre,  ["etite 
plante  à  souche  cespiteuse,  commune  sur  les  pelouses  des  ter- 
rains eabloQDeux  et  des  coieaiix  arides,  â  péiloucules  Uoraux  par- 
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tant  de  la  souche,  hauts  de  10  à  60  centim.,  raides,  dressé?. 
Feuilles  persistantes,  coriaces,  linéaires,  formant  gazoo.  Fleur? 
roses,  petites,  rapprochées  en  glomérules  solitaires  multiflores 
et  involucrés  au  sommet  des  pédoncules. 

Famille  XVI.  —  GLOBLXARIÉES. 

Garaotères  oonstantB.  —  Fleurs  irrégulières,  hermaphrodileii. 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  gamosépale,  per- 
sistant. 5-mëre.  Corolle  gamopétale,  5-mére,  bilabiée.  Eta- 
mines  4.  Anthère?  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  des 
.  fentes  longitudinales.  Ovaire  supërc,  l-carpellé,  1-loculaire, 
1-oYulé.  Ovule  anatrope,  inséré  au  sommet  de  la  loge.  Fruit 
sec,  monosperme,  indéhiscent,  enfermé  dans  le  calice.  Graines 
albuminées.  Fleurs  sessiles,  agglomérées  en  capitule  sur  un 
réceptacle  muni  de  paillettes.  Feuilles  marcescentes,  entières. 

Affinités.  —  Par  leur  corolle  bilabiée  et  leur  androcée,  les 
Globulariéea  se  rapprochent  des  Labiées  et  des  Scrofulariacées, 
mais  elles  en  diffèrent  par  leur  ovaire  uniloeulaire.  Ce  carac- 
tère les  rapproche  des  Plombaginées,  dont  elles  diffèrent  par 
leur  carpelle  unique  et  par  le  mode  d'insertion  de  l'oYule. 
Leur  inflorescence  ressemble  k  celle  des  Synanthéracées. 

GLOBULARIA  L.  >-  Caractères  de  la  famille. 

G.  vnlgaris  L.  —  Petite  plante  à  souche  cespiteuse,  habi- 
tant les  pelouses  sèches  elles  coteaux  calcaires,  à  fleurs  bleues, 
rarement  blanches,  disposées  en  un  capitule  involucré,  termi- 
nant un  pédoncule  non  ramifié,  à  feuilles  en  rosette,  longue- 
ment atténuées  en  pétiole. 

Famille  XVIL  —  PRIMULACEES. 

Garaotères  constants.  —  Fleurs  très  habituellement  régulit- 
rcs,  hermaphrodites.  Réceptacle  convexe.  Périanthe  double. 
Calice,  corolle  et  androcée  ordinairement  pentamères,  rare- 
ment 4-7-mères.  Calice  gamosépale.  Corolle  gamopétale,  hypo- 
gyne.  Etamines  opposées  aux  pétales,  insérées  sur  le  tube  de  la 
corolle.  Anthères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  de* 
fentes  longitudinales.  Ovaire  ordinairement  5-carpellé|  rare- 
ment 4-7-carpellé,  1-loculaire,  à  placenta  central  libre,  glo- 
buleux, ordinairement  multi-ovulé.  Fruit  capsulaire,  i-locu- 
laire,  ordinairement  polysperme,  déhiscent.  Graines  albuminées. 
Feuilles  sans  stipules,  habituellement  simples. 

Affinités.  —  Les  Primulacées  sont  très  voisines  des  Plom- 
baginées, dont  elles  se  distinguent  par  leurs  etamines  opposées 


r 


t 
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at\x  pêUles  el  par  leur  ovaire  k  placeDia  central  libre.  Elles  fv 
rapprocbeol  de*  Solanacées  par  la  r£gutaritè  Irts  habituelle  de 
la  fleur  et  la  pentamiTîe  ordinaire  d<i  périanlhe  el  da  l'andro- 
cêe;  elles  en  différent  par  leur  ovaire  pluricarpellé  el  par  leur 
placeuiatian. 
Deux  tiibuB  : 

C«pBt«  UUkcoI*  ptr  d««  tanlH  loDsilodinilH PrioMléa. 

C>p«ila  défaneentg  pu  an  conitnl*  (priida) AHagolUM. 

Tribn  I.  -  PRIHCTLÉES. 

Capsule  débiscente,  par  des  rentes  longitudiaalei>,  en  pluaieiir-' 


'l  Faaillu  piDiitIitiqaéai-p«eiiDA«i.  Pliniai  •qnatiqoai., ,  Uatla»i«. 

iConlla  t  tof  DOD  appaDdioDlte.  Flaon  jtaDW 3 
C«oUa  k  gorga  muDia  da  5  appamUcai  aquamirorniai 

(aluainadei].  fitatt  bUacbn SanmUi. 


Il  hTpocraMri- 


Primula. 


Prlmda  o/fitim- 


Fig.  m.  _  Primsln  o/firiHatit. 
PRUIXA  L.  —  Calice  5-deaté  on  j-fide,  tnliutcu:i.  I 
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à  tube  allongé,  iafiindibuliforme  ou  hypocratériforme,  à  limbe 
S-parlit.  Etamines  opposée»  aux  pétales,  incluses.  Capsule 
déhiscente  dans  le  haut  en  5  valves  entières  ou  bifides.  Fleuiv 
jaunes,  en  cymes  ombelliformes  simples,  au  sommet  de  pédon- 
cules aphyllcs.  Feuilles  toutes  radicales.  Plantes  acaules. 

.  (  GoroUe  à  limbe  mmplê,  presque  plan 2 

'  f  Corolle  à  limbe  élroii,  conottre /'.  offieînalit  Jacq. 

.  j  Corolle  à  tabe  beaucoup  plat  long  aoe  le  celice.  P.  elaiior  Jacq. 

f  Corolle  à  tabe  pM  ploB  long  que  le  calice /'.  grandifiora  Lamk. 

L'infasion  des  fleurs  de  Primevère,  sartoot  de  celles  do  P.  offiemali» 
(Coacoo) ,  a  joai  autrefois  d  aoe  certaine  répntatioa  contre  les  maladies 

inflimmatoires  des  ponmons,  et 
comme  antispasmoaiqne  et  cal- 
mante, etc.  Les  Seors  exhalent 
une  odenr  doaceet  donnent  par 
infosipa  ane  tisane  de  saTeor,de 
^^^  eoalear  et  d*odeur  très  affréa- 

*s,  Qk   ^    r*vj*'*'>y  j)^^  blés,  mais  sans  action  réelle. 


% 


L.TSIVAC1IIA    I..    — 

-  .    .  -_.         ._-^  _  -  Se    .distingue   nettement 

k/.-y^\iiE^\.      ^^  m\  P***  ^^  corolle  rotacée,  à 

tube  extrêmement  court, 

Fip.  lir>.  -  Ly^nuichia  nummuiaria.       P»»*  «^  tige  ramifiée  et  par 
Fragm.  de  rameau  florifère.  ^«^^     fleurs     solitaires     et 

axillaires,  ou  formant  des 
panicules  terminales.  Fleurs  jaunes. 

Tige  dressée,  ramifiée.  Fleurs  en  panicules  termi- 

I   I    nales L.  vulgaris  L. 

'^  Tige  couchée,  radicante  au  moins  à  la  base  ou 

peu  ramifiée.  Fleurs  asillaires,  solitaires S 

Fleurs   grandes.    Feuilles  ovales-orblculaires  ou 

S .  l    suborbiculaires L.  nummutaria  L. 

Fleurs  petites.  Feaillee  ovales-aigoC's L.  nemorum  L. 

SAHOLL'S  T.  —  Se  distingue  par  sa  corolle  à  gorge  munie 
de  5  appendices  squami formes  (starainodes),  par  son  ovaire  un 
peu  infère,  par  ses  fleurs  blanches,  en  grappes  terminales. 

S.  Valerandl  L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  des  roarai- 
cages  et  des  lieux  très  humides,  ù  tige  dressée  et  ramifiée, 
haute  de  10  à  oO  centim. 

HOTTOrVIA  L.  —  Se  distingue  nettement  par  ses  feuilles 
verticillces,  pinnatiséquées-pectinées,  submergées.  Fleurs  en 
verticilles  espacés,  terminaux. 

H.  palustrls  L.  —  Seule  esilèce.  Plante  des  mares  et  des 
fossé:» . 


mUCLACKF.^ 


Tribn  II.  —  ANAGALLÉES. 

Cap<:ulc  s'ouvranl  pur  un  couïiîrcic  (pjxido). 

Feoill»  (lUniM  CenluMulii 

Fanill»»  oppMtM Anagatliu 

AXAGAU.IS  T.  —  Calice  H-parlit.  Corolle  à  tuhe  coarl, 
rolac^c  on  infundibulirormu.  EUmincs  t  filets  iodépendanU  ou 
coDnè^  A  U  ba.-'c.  Capsule  débisi^cQte  par  un  couvercle  (pjxide). 
Feuilles  opposées,  catjtrc9.  Fleurs  axîllaires,  solitaires,  ronges, 
roses  ou  bleues. 


:.    EUBiD«    DDD    O 


Corolla   anliiiitan 


ÙL. 


Lef  fsaille*  de  VAaagnUii 
d*aboTd  doaceàln,  paii  4iBÈre  i 
>|;l9Mai  k  U  («ïon  dai  jioudiii 
«lula  •èriiuts;  eallMi  unit  i 
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€E^'TU:\*CULUS  L.  —  Calice,  corolle  et  androcée  4-parlits. 
Corolle  à  tube  sabglobuleux.  Feuilles  alternes,  entières.  Fleurs 
axillaires,  solitaires,  blanches. 

C.  mlninas  L.  —  Seule  espèce.  Plante  très  petite  (l-5centim.) 
des  lieux  incultes  ou  sablonneux  humides. 


Famille  XVIII.  —  LENTJBULARIËES. 

Caractères  ocnstanta.  —  Fleurs  irréguliëres,  hermaphrodites. 
Rôceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  S-mère,  gamosé- 
pale. Corolle  5-mëre,  gamopétale,  bilabiée,  à  lèvre  supérieure 
entière  ou  bilobée,  à  lèvre  inférieure  trilobée  ou  entière,  munie 
d'un  éperon  et  souvent  d'un  palais.  Staminés  2.  Anthères  uni- 
loculaires,  déhiscentes  par  une  fente  longitudinale.  Ovaire 
supcre,  1-locuIaire,  mulliovulé,  à  placenta  central  libre.  Fruit 
capsulaire,  polyspernie,  orbiculaire.  Graines  sans  albumen. 
Feuilles  alternes,  sans  stipules. 

m  Affinités.  —  Les  Lentibulariées  sont  des  Primulacées  à  fleurs 

irrégulières  et  à  anthères  uniloculaires. 

Deux  genres  : 

Feuillet  entières,  aériennes,  en  rosette Pinguieufa. 

Feuilles  maltiséqaées,  submergées,  manies  de  vésicules Utricularia» 

PirVGCJICUUi  T.  —  Calice  5-fide,  subbilabié.  Corolle  bila- 
biée, à  gorge  ouverte,  munie  d'un  palais  barbu,  è.  lèvre  supé- 
rieure échancrée  ou  bilobée,  Tinférieure  trilobée,  à  lobe  moyen 
plus  grand.  Etamines  2.  Capsule  déhiscente  en  deux  valves 
latérales.  Feuilles  toutes  radicales,  en  rosette,  entières,  épais- 
ses, succulentes.  Fleurs  solitaires  au  sommet  d'un  pédoucule 
dressé,  non  ramifié. 

P.  vQlg^aris  L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  des  tourbière? 
et  marais. 

IITRICLXARIA  L.  —  CaUee  bilabié.  Corolle  en  gueule,  à 
^'orge  fermée  par  un  palais  saillant,  k  tube  muni  d'un  éperon 
court,  à  lèvre  supérieure  courte,  Tinférieure  plus  longue,  en- 
tière. Etamines  2.  Capsule  indéhiscente  ou  déhiscente  irrégu- 
lièrement au-dessus  de  la  base.  Feuilles  submergées,  multisé- 
quées,  munies  de  vésicules  aériennes.  Tige  ramifiée.  Fleurs  en 
grappe,  au  sommet  de  rameaux  aériens  dressés. 


l    iKolaL  EtitrOD  Ut,  eoori, 

^   '  FtuillM  dimorpb»,  nns  ki 

f    T*.ito!*l.  Eperon  preiquc 
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RéccpUkclc  plus  ou  moins  concave.  Oïoire  plu>  ou  mu 
inttrc.  PcriauÛie  et  androcée  ÎDStTi'a  soit  au-ile?«us  de  la  li 
de  l'ovaire,  soit  mdne  au-duij9U«  de  ^oa  sommet.  Corolle  (;aii 
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TABLEAU   DICHOTOMIQUE  DES  FAMILLES 

Ovaire  à  deax  oa  plosienn  loges 2 

Ovaire  à  une  aeale  loge  aniovnlée 7 

Ovaire  à  1  loges Hitbiaeétt. 

Ovaire  à  plas  de  %  logea 3 

Feoilles  oppotéea Caprifoladées» 

Feuilles  alternet 4 

Fleurs  régalièrei 5 

Fleurs  irrégnlières Lobéliées  i. 

Fleurs  hermaphrodites.  Pas  de  vrilles 6 

Fleurs   dlolques    ou  monoïques.  Tige    pourvue  de 

vrilles Cuewrbitaeées. 

Etamines  en  môme  nombre  que  les  pétales Campanulacées. 

Etamines  en  nombre  double  des  pétales Vaeeiniées, 

Fleurs  en  capitules  involucrés 8 

Fleurs  en  cymes  paniculées  l&obes Valérianaeée* . 

Anthères  indépendantes  les  unes  des  autres 9 

Anthères  adhérentes  en  on  tube  qui  entoure  le  style.  Synanthiracées . 

Fleun  hermaphrodites Dipsacéet. 

Fleurs  uniaexuées ,  celles  de  chaque  sexe  dans  un 

involacre  distinct Ambrotiatiei, 


Famille  XIX.  —  RU6IACÉES. 
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Garaotères  constants.  —  Fleurs  régulières,  normalement 
hermaphrodites»  Réceptacle  tout  à  fait  concave.  Périanthe 
double.  Calice,  corolle  et  androcée  4-5-mère8,  épigynes.  Ca- 
lice à  divisions  très  réduites.  Corolle  gamopétale,  caduque,  à 
préfloraison  valvaire.  Etamines  insérées  sur  le  tube  de  la  co- 
rolle, alternes  avec  les  pétales.  Anthères  biloculaires,  introrses, 
déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  tout  à  fait 
infère,  2-carpellé,  2-loculaire,  à  loges  uniovulées.  Fruit  2-locu- 
laire,  à  loges  se  séparant,  d'ordinaire,  à  la  maturité,  sans  s'ou- 
vrir. Graines  à  albumen  corné.  Feuilles  ordinairement  verti- 
ciUées  par  4-10,  ou  bien  opposées  on  temées. 

Affinités.  —  Les  Rubiacées  pourraient  Atre  définies  des 
Oléacées  à  ovaire  infère  et  à  androcée  complet.  Elles  ressem- 
blent encore  beaucoup  aux  Ombellifèree  par  Torganisatlon  de 
leur  fruit,  mais  elles  An  diffèrent  par  leur  corolle  gamopétale, 
tandis  que  celle  des  Ombellifères  est  dialypétale. 

Q«^e  genres  : 

Galice  à  6  sépales  bien  développés.  Fruit  surmonté  des 
sépales  persistants.  Fleurs  lilas Sherardia» 

Calice  à  4-5  repaies  peu  développés,  non  yisîbles  sur  le 
fruit  ou  à  peu  près  nais.  Fleurs  blanches  ou  jaunes..    2 


'1 


i.  Les  Lobéliées  ne  forment  qu'une  tribu  de  la  famille  des  Gam  pana  lacées. 
Je  les  fais  figurer  dans  ce  tableau  pour  la  commodité  du  diagnostic. 


lO-bSDCilDrms. .     Bubia. 

Kl'Vll  T.  —  Calice  à  5  sépales  à  peu  près  nuh.  Corolle  ro- 
tacte-pluie,  normale  m  eut  5-Bde,  raremeai  i-flde.  Fruit  charno^ 
bsrcifon&e,  à  carpelles  ne  se  séparant  pas,  n'offrant  pas  la 
moindre  trace  de  calice.  Feuilles  verticillée»  par  4-6.  Fleurs 
ManC'jaiinAlrc,  en  cjmes  dictiotomes  on  tricholomes.  réunies 
en  aue  pnniciile  feuilléf. 


B.  Tteelaraa*  L.  (Garancv).  —  Plante  A  soucbe  vivace.  li  li^e- 
annaelle^  liaoles  de  30  cenlim.  A  1  m.  et  plus,  ordinairement 
Ir^s  scabrDs,  tomboatc?,  ramifiées,  A  rcnillus  membraneuse::. 
obloagues,  lancéol^^es,  verticillée^'  par  4-6,  offrant  i>ur  la  face 
inférienre  un  rfsean  très  marqué  de  aerviircs  saillantes,  ù 
bord?  denticiiléa^piueux.  ~-  Flor.  :  juin-juillet.  —  lIoL.  :  oritn- 
nnirc  de  l'Europe  méridionale,  cultivé  autrefois  en  grand  dans 
l<-i  (rnviroDS  île  Paris,  acclimaté  el  sanvii^'e  dans  quelques  Idca- 
liio..  ^. 

La  MOBb*  at  lu  nolDH  do  la  OutDca  prodgiKDi  ans  balle  mdièr» 
mam.  V>ainr.Ht   -■ ■■-  ~-   -'—  '-  -■— -    ■"' 


dJURriabli 
Vitale,  1. 


,KS  rÉBICÏKM  KT  ÉPIGYSE3 

^e  à  4  cépi^ee  courts  on  preeqùe  liais, 
mûr.  Corolle  rolucfe-plaue,  l-flde.  Pruit 
par  1-12.  Fleura  eu  cjuies  ili-ou  ti-iclio- 
;s  feuillèen. 


RUBI.VCÉES  '     s:» 

l  Corolle  plas  lar^  que  le  frail  mûr.  Fleare  blan- 
-)    cbei..^ 0.  nliginoêum  L. 

\  Corolle  plas  étroite  qde  le  Croit  mûr.  Fleurt  jaune- 

f    rerdétre,  roogeàiree  en  debon G,  ançlieum  Hl  d9. 

(  Corolle    à    lobes    easpidés.  Tiges   très-longuet. 
.<. {     FeaiUes  Terticillées  par  0-« 0.  MoUngo  L. 

(  Corolle  à  lobes  aigus,  non  easpidés 9 

(   PeoiUes  plaoes,  Terticiilées  par  6-8 G.  syhettris  Poll . 

9. <, Feuilles  à  bords  enroulés  oa-dessous,  yerticillées 

(  *  par  4  6 G,  taxatiU  L. 

OaeJqnes  espèees  de  Galium  ost  joui  «atrefois  d'one  certaine  réputation 
et  font  encore  employées  à  divers  usages  dans  les  eampagnes.  Les  fleurs  du 
Gaiium  ntrum  (Caille-lait  jaune)  passent  pour  avoir  la  propriété  de  faire 
cailler  le  lait  et  sont  utilisées  dans  ce  but  dans  certaines  localités.  On  at- 
tribue cette  propriété  à  la  fermentation  de  leur  miel,  qui  donnerait  de  l'acide 
aeétiq;ae.  Les  fleurs  ezbalent  une  odeur  très  agréable.  Ou  les  adminiitrait  au- 
trefeés  eoraœe  antispasmodiques. 

On  attribue  les  mêmes  propriétés  au  Galium  Afolbtgo  (Caille-lait  blenr.) . 

ASPERULA  L.  —  Se  distingue  des  geures  précédeuts  par 
sa  corolle  infandibuliforme,  à  tube  assez  allongé,  à  limbe  4-&de 
ou  rarement  3-fide.  Fruit  sec  et  n'offrant  aucune  trace  des  sé- 
paFes.  Feiiiïlcs  verticillces  par  4-8. 


Fig.  12S.  —  Asperula  odoraia.  Fig.  i?9.  —  Sherardia  arrensig. 

Sommité  fleurie.  Sommilé  fleurie. 


(  Fleurs  blanobes  on  d'un  blanc  ro^é 2 

I.]  Fleurs  bleues,  en  glomérules  terminaux,  entourés 
(     d'un  iuTolacre A.  aroensis  L . 
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SFeailIes  assez  amples,  vertidllées  par  4-6.  Fruit 
hérissé  de  poils  raides  et  crochat A.  odorcta  L. 
Feuilles  étroites-linéaires.  Fruit  glabre ,  lisse  ou 
finement  tuberculeux 3 

Fruit  glabre,  lisse.  Tige  dressée A.  tinetoria  L. 

3.?  Fruit  glabre,  tuberculeux.  Tige  étalée,  diffuse,  ... 

idante -A-    eynanchica   L. 


ascen( 


Les  fleors  de  VAspenda  ùdoraia  (Muguet  des  bois.  Hépatique  étoilée, 
Reine  des  bois^Apérineite)  exhalent  une  odeur  douoc,  trè«  agréable,  qui  les 
fait  employer,  dans  certains  pays,  pour  aromatiser  le  tin  blanc.  On  a  fait 
usage  de  la  plante  onlière  comme  excitante,  astringente  et  diurétique.  On 
Tadministrait  jadis  contre  l'ictère.  On  a  fait  un  usage  analogue  de  l'A.  eynan- 
chica (Herbe  à  resquinancie),  dont  la  racine  fournit  une  matière  colorante 
rouge,  employée  en  Suède,  au  temps  de  Linné,  pour  teindre  la  laine. 

SHERARDIA  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  autres  genres 
par  son  calice  à  6  sépales  très  développés,  persistants  au-dessu? 
du  fruit.  Corolle  infundibuliforme,  4-fide,  à  tube  allongé.  Fruit 
sec,  surmonté  des  sépales.  Feuilles  verticillées  par  4-6.  Fleurs 
colorées  en  rose  lilas,  en  glomérules  involucrés  par  des  feuilles 
connées  à  la  base. 

S.  ar^ensis  L.  —  Seule  espèce,  très  commune  dans  les 
moissons  et  les  champs  cultivés. 

Famille  XX.  —  CAPRIFOLIACÉES. 

Garaotères  oonstants.  —  Fleurs  régulières  ou  irrégulières, 
habituellement  hermaphrodites.  Réceptacle  très  concave.  Calice, 
corolle  et  androcée  ordinairement  5-mères.  rarement  4-mères. 
Sépales  peu  développés.  Corolle  régulière  ou  irrégulière  et  bi- 
labiée.  Etamines  insérées  sur  le  tube  de  la  corolle,  épigynes. 
alternes  avec  les  pétales.  Anthères  biloculaires,  déhiscentes 
par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  tout  à  fait  infère,  3-5-car- 
pellé,  3-5-loculaire,  à  loges  uniovulées  ou  rarement  pluriovu- 
lées.  Ovules  analropes,  insérés  dans  Tangle  interne  des  loges. 
Stigmates  3-5.  Fruit  bacciforme  ou  drupacé,  à  "S-S  loges  or- 
dinairement monospermes,  rarement  polyspermes,  devenant 
parfois  uniloculaires  par  destruction  des  cloisons.  Graines  albu- 
minées. Feuilles  opposées. 

Affinités.  —  Les  Caprifoliacées  se  rapprochent  des  Rubiacées 
par  leurs  fleurs  habituellement  penlumères  ou  tétramères  el 
par  leurs  loges  souvent  uniovulces;  mais  elles  s'en  distinguent 
par  la  multiplicité  de  leurs  carpelles,  qui  les  rapprochent  des 
Campanulacées. 

Deux  tribus  : 

Fleurs  régulières Sambucées. 

Fleurs  irregulières Lonicéries. 


Tribn  I.  —  SAMBUCÉES. 

Flean  régulEtre».  Loges  ovariennes  uniovulies.  Styles  3-j, 
indépendaDU,  ou  stttgmates  3-5,  aesaites. 

,   \  SligawjM  mbIIh I 

'  I  SlignuU*  portta  par  (-S  itfls*  iadépendiDU ^dozo. 

I  StigutlM  1-1,  MMilw.  FrDJLi  l-S-ipermi.  Ftoill»  pin- 

*   )     n»ti»*qi»I Sa-nblàCI.: 

'i  StigBulH  i,  HHite*.   Fmil  l-iptrmé.   Ffoillu  deniéei 
(    SB  lobétt-duititt Viùmuin, 

HABBUfX'S  L.  —  Calice  i  5  sépale*  rudimentaires.  Corolle 
roldCée-éUlée,  5-nde.  Elamines  3,  â  nieU  iodiiis.  Slittiiiales  3j. 
sessilet.  Bs.i«  à  3-S  loges  monospemieB,  à  cloijoiiB  »e  drlrui- 
s&nl  BouTcnt.  Feuilles  opposées.  Fleurs  en  cymes  corymbifor- 
me»,  paaicnlées. 

STio»  hnbutM,  da  1-1  mitnt  «Dvinii.  StipuUi  bico 
diidapDtet,  iatgtk» 5.  Ebtiai  L. 
Grand  arbriunn  Ugseui  od  patit  arbre.  Slipulei  auUei 

«CjiVM  (omiast  da  gnnda  «orrmbaa  plim.  FraK  noir 
■  lamalgriU S.  «içra  !.. 

1  Ctosi  fonnant  da>  pimsulci  OTniJei  camiuiclet.  Kruil 

I    iearlale  i  la  miioril* S.Tattmaia  L. 


S-  *iwr»  L.  (Sureau).  —  CaracliTCs  du  genre.  Fleurs  blan- 
cliee  ou  blanc-janoâtre,  eD  cTiiiea  fonnant  de  grnuds  corymLeif 


1^ 


/r 


» 
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très  ramifies,  plans  à  la  surface.  Baies  noires  à  la  maliirilé. 
Feuilles  iiiparipiniiées,  à  3-7  segments  pêtiolulès,  ovales,  dentés. 
Stipules  nulles  ou  rudimentaires.  Grand  arbris^au  à  bois  mince, 
à  moelle  épaisse,  à  écorce  subéreuse  sur  les  vieilles  branches.  — 
Flor.  :  juin-juillet.  —  Habit.  :  haies,  buissons.  Cultivé  dau;^ 
les  jardins.  Tlî, 

OxL  Qlilite  let  fleon,  les  fraiti  et  l'éeorce.  Les  fleurs  exhalent  ane  odear 
forte  et  très  agréable.  Elle»  servent  à  la  préparatiou  d*infasioDs  sudoriû- 
qnes  et  diuréîiquet,  d*une  odear  et  d^noe  savear  tiès  agréables.  La  partie 
interne  de  Técorce  possède  une  odear  désagréable,  nauséeuse,  et  une  saveur 
amère,  nauséeuse:  elle  est  purgative  et  vomitive:  à  haute  do»e,  elle  peut 
produire  des  aecideuts  toxiques.  £Ue  est  aujourd  hui  peu  employée,  quoi- 
qu'elle soit  digne  d'attirer  Tattention  des  théripentistes.  On  s'en  servait 
autrefois  contre  une  foule  de  maladies.  Les  baies  sont  purgatives  à  hante 
dose .  Elles  fournissent  uoê  matière  colorante  noire  et  leur  suc  peut  donner 
une  quantité  considérable  d'alcool. 

S.  Ebulas  L.  —  Plantes  à  souche  vivace  émetlanl  chaque 
année  un  bouquet  de  liges  herbacées,  annuelles,  hautes  de 
1  mètre  à  1  m.  50  ou  2  m.  au  plus.  Feuilles  imparipinnées,  à 
'1-11  segments  allongés,  lancéolés,  linement  dentés,  courle- 
menl  pétiolulés.  Stipuler  foliaires  bien  développées,  inégales. 
Fleurs  blanches,  souvent  rougeâtres  en  dehors,  en  cymes  for- 
mant des  corymbcsà  surface  plane.  Fruits  noirs  à  la  maturité. 
Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  bords  des  fossés.  Commun.  ^. 

Cette  espèce  jouit  des  mêmes  propriétés  que  la  précédente  et  a  é'é 
autrefois  employée  aux  mêmes  usages.  L'éeorce  de  la  tige  et  de  la  racine 
est  un  bon  purgatif  drastique,  utile  dans  l'hydropisie,  et  moins  irritant 
que  la  plupart  des  dra»tiques  habituellement  employés.  Les  graines  sont 
également  purgatives.  Les  fleurs  sont  diaphorétîques. 

On  cultive  souvent  dans  les  parcs  le  5.  ractmt^a  L.  ou  Sureau  à  grappes, 
qui  est  originaire  des  régions  montagneuses  du  centre  de  la  France.  Il 
ressemble  au  S.  nigra  par  ses  stipules  rudimentaires  ou  nulles,  mais  b'en 
distingue  par  ses  fleurs  verd&lres,  formant  des  panicu'es  ovuîdes,  compactes, 
et  par  ses  fruits  colorés  en  rouge  écarlate  à  la  maturité. 

VIBL'R^'UM  L.  —  Calice  à  5  sépales  courts.  Corolle  à  peu 
près  rotacée,  5-partite  Stigmates  3,  sessiles.  Baies  mono- 
spermes par  avortement.  Feuilles  simples,  dentées  ou  lobées- 
dentées.  Fleurs  blanches,  en  corymbcs  ramifiés. 

Feuilles  simplement  dentées,  laineuses  en  dessous V.   Lantana  L. 

Feuilles  trilobées,  à  lobes  dentés,  simples,  pubeacentes  en 
dessou* V.  Opulus  L . 

V.  Lantana  L.  (Viorne,  Barbaris,  Mansèvre,  Mancienne).  — 
Caractères  du  genre.  Arbrisseau  à  rameaux  feuilles,  à  feuilles 
simples,  ovales,  dentées,  sans  stipules,  blanches- loment«useî> 
en  dessous.  Fleurs  disposées  en  un  corymbe  plan.  Baies  apla- 
ties, d'abord  rouges,  puis  noires.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Habit.  : 
haies,  buissons,  bois  taillis.  Commun.  ijL''. 


.       I    THÉ 


L'icoret  4*  U  Wonw  Mt  (rriltnlB  al  paal 
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mtiiM  pM  juin  11  Tteicslloc 
LployMi  FODlr*  la  djnentaria 


ra  bMaamp  d*B>  T»  ti 

nani  «t  doot 


nu  gnoi  dAralBpHmaDi  «1 

nxM  bonla,  d'oA  la  nam  donné  t  ce 


ADOXA  L.  —  Calice  à  2-3  liépales  étalés,  accrescente.  Corollo 
rotftrée,  1-5-parliU.  El«mines  i-5,  à  filets  bifidus,  chiqin: 
branclic  portant  une  loge  antbérique.  Slylei  i-6,  indépendant. 
Baie  succulente,  petite,  portée  par  un  long  pédoncule  qui,  peu- . 
dant  la  maturation  du  fruit,  s'incline  vers  le  sol  en  s'enroulanl 
en  spirale  et  enfonce  le  fruit  dans  la  terre.  Feuilles  palmali- 
srqiièes,  k  trois   lobes.   Fleurs  vcrdllret,   réunies  par  3-(    <■! 


■  L,  (Mosclialelle,  .Moschatelline),  —  Caracli'- 
rcs  du  genre.  Petite  plante  k  rhizome  charnu,  btane,  écaillciix, 
à  Teuilles  radicales  peu  nombreuses,  longuement  pètiolëe', 
palniatiséquées,  à  3  Toliolcs  principales  pélioluléc:.!  et  elles- 
m^me*  Iriséqiiécs;  les  caulinaires  opposées,  simplement  trisi^- 
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>bes  dentés.  Tige  aérienne  haute  de  5  à  10  mu- 
,  charnue,  grfile,  supportanl  une  seule  paire  de 
reuiiles,  on  nue  el  terminée  par  3-(-5  Deurs  setiBiles  verdâtres, 
très  pressées  en  tête.  —  Flor.  :  avril-mai.  —  Habit.  :  bois  hit- 
mides.  Commun.  ^, 


tn^AoI,  qna  l'on 
provoque  qnalqDei 


Tribu  II.  —  LONIOËRÉBS. 

Fleurs  irrégulières.  Loges  ovariennes  piuri-ovulées.  Style 


LeMCEBA  L.  —  Ficurs  irrèguiières.  Calice  ft  S  sépales  très 
petils.  Corolle  tiibuieuse,  bitabîée,  à  lèvre  supérieure  i-Jobée, 
rinférieure  enliëre.  Elamines  5.  Ovaire  3-loculaire,  à  loge» 
î-4-sperines,  devenant  parfois  unilocnlaire  par  résorption  des 


cloisons.  St;le  indivis,  A  stigmate  capitc,  entier  ou  iocomplè- 
lenient  3-lobë.  Baie  ancculeate.  S-Ioculaïre.  à  loges  3-4  oviilées- 

ou  uniloculaîre.  Feuilles  oppo^iées,  entières,  sans  stipules. 
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Fleors  axillaires,  géminées.  Arbrisseanx  dressés.  L.  xylosteum  L. 
\.\  Fleurs  en  infloreseencea  terminales,  capitées.  Ar- 

brisseaoz  Tolobiles S 

«  (  Feuilles  florales  indépendantes L.  Perielumerttan  L. 

{  Feuilles  florales  eonnées L.  eaprifolium  L. 


1 


Les  fleurs  du  CbèvreCeuiUe  sauvage  {Lomcera  Perielymentan)  de  nos 
bois  et  celles  du  CbèTrefeuiUe  des  jardins  (L.  eaprifolium)  ont  une  odeur 
très  agréable.  Elles  ont  été  employées  autrefois  comme  antispasmodique» 
et  expectorantes.  Ou  prépare  un  sirop  de  Chèvrefeuille  recommandé  contre 
les  bronebites  Itères. 


Famille  XXI.  —  CAMP ANUL AGEES. 

Garaotères  oonstanto.  —  Fleurs  régulières  ou  irrégulières 
(dans  les  Lobelia),  hermaphrodites.  Périanlhe  double.  Calice, 
corolle  el  étamines  5-inères.  Corolle  gamopétale.  Etamines 
insérées  direetement  sur  le  réceptacle,  «dternes  avec  les  péta- 
les. Anthères  bilociriaires,  inlrorses,  déhiscentes  par  des  fentes 
longitadinales.  Ovaire  plus  ou  moins  infère,  2-3  ou  rarement 
5-carpeIlé,  2-3  ou,  rarement,  5-loculaire,  à  loges  pluriovulées. 
Ovules  anatropes,  insérés  dans  l'angle  interne  des  loges.  Fruit 
capsalaire,  à  2-3,  rarement  5-loges  polyspermes.  Graines  albu- 
minées. Feuilles  alternes,  simples,  sans  stipules. 

^#tiir%<*Aii  —  Les  Campanulacées  sont  voisines  des  Caprifo- 
liacées,  dont  elles  se  distinguent  surtout  par  leur  fruit  et  par 
leur  ovaire,  souvent  incomplètement  infère,  mais  auxquelles 
elles  tiennent  étroitement  par  les  Lobéliées,  qui  ne  sont  que 
des  Campannlacées  à  fleurs  irrégulières. 

Deux  tribus  : 

Fleurs  régulières Campanulées . 

Fleur*  irréguJiéres.  . . .' Lobéliées. 

Tribu  I.  —  CAMPANULÉES. 

Fleurs  régulières. 

I  Corolle  partagée  jusqu'à  la  base  en  divisions  linéaires.     2 
Corolle  a  lobes  plus  ou  moins  larges,  ne  pénétrant  pas 
plus  loin  que  le  milieu  de  la  hauteur  de  la  corolle ...     3 
t  Anthères  sondées  à  la  base.  Fleurs  en  capitules  entourés 

a  \    d'un  invoîucre Jasione, 

)  Anthères  libres.  Fleurs  en  têtes  ou  en  épis,  sans  invo- 

(    lucre Phyteuma. 

^  \  Corolle  rotacée Speeularia. 

'  j  Corolle  campanulée  ou  tubuleuse-campanulée i 


CAXPANIJLA  T.  - 


Wa/iUnbe''gia. 


I  5  aèpales.  Corolle  campsnulAe, 

^._.     1  moinB  profondee.  Filets  slaminaux  1res 

dilolégà  la  base.  Style  simple,  à  3-S  stigmatea  distinrls.  Cap- 
sule î-ï-loculaire,  dèbiscenle  par  des  trous  dorsaux  correapoii- 
ilant  à  chaque  loge.  Fleurs  bleue*,  parfois  «normalement  blan- 
iilies.  Feuilles  simples,  enlii^rea  oo  dentées. 
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Corolle  gUbre.  FeuUles  glabres  oa  presque  gla- 
bres. Feuilles  radicales  orbicaloires-réni forment.     C.  rotundifoiia . 

Corolle  à  lobes  plus  oa  moins  poil  as  oa  bérissén.     5 

Corolle  à  lobes  bérissés-cîliés.  Soacbe  eespitease. 
Tige  angaleuse.  Sépales  dressés  après  la  florai- 
son      r.  Trac/telium  L . 

Corolle  à  lobes  simplement  ciliés.  Souche  ram- 
pante, très  allongée.  Tige  non  .angalease.  Sé- 
pales dressés  après  la  floraison C.   rapimtuloîdes  L. 

Sépales  linéaires,  aigas C.  glomerata  L . 

Sépales  courts,  ovales,  obtus C.  cervicaria  L. 


C.  Rapvaevliis  L.  (Raiponce).  —  Caractères  du  geniv. 
Flears  assez  grandes,  pédonculées,  solitaires  à  Faisselle  de 
feuilles  réduites,  formant  par  leur  ensemble  une  panicule  icr- 
minale  ramifiée,  allongée,  à  rameaux  dressés.  Réceptacle  gla- 
bre. Sépales  linéaires,  subulés.  Réceptacles  fructifères  portt'.> 
par  des  pédoncules  dressés.  Feuilles  membraneuses»  molie.^. 
glabres  ou  pubescentes,  les  radicales  oblongues-obovales,  ou 
plus  ou  moins  lancéolées,  atténuées  en  pétiole,  un  peu  créne- 
lées, les  canlinaires  sessiles,  étroites,  lancéolées,  cnliôres.  Ra- 
cine pJTOtante,  napiforme,  charnue,  blanche.  Tige  haute  de 
50  à  80  centim.,  dressée,  glabre  ou  finement  hérissée,  surtout  à 
la  base. —  Flor.  :  juin-août. —  Habit.  : 
bords  des  chemins  et  des  fossés,  prai- 
ries, lisières  des  bois. Très  commun. (2). 

On  cultive  cette  plante  pour  sa  racine  qn'on 
mange  en  salade.  Sa  saveur  est  un  peo  doaco 
et  agréable.  On  la  considère,  dans  les  cam- 
pagnes, comme  très  bonne  pour  les  nourrices, 
dont  on  dit  qu'elle  augmente  le  lait. 

^VAHLE^ÎBERGIA  Schbad.  —  Se 
distingue  du  précédent  par  ses  filets 
staminaux  à  peine  dilatés  à  la  base: 
par  sa  capsule  qui  s'ouvre  au  sommet 
en  trois  valves  portant  les  cloisons  sur 
leur  milieu,  et  par  ses  fleurs  solitaires, 
longuement  pédicellées. 

IV.  Iieéeraeea  Rchb.  —  Seule  es- 
pèce. Plante  à  rhizome  grêle,  à  tige 
couchéet  à  feuilles  pétiolées,  cordées 
à  la  base,  palmatilobées.  Rare  dans  les 
pâturages  humides. 


Kig.  141. 
îT'halenbergia  hederacea. 


SPECUUUIUL  HnsT.  --  Se  distin- 
gue des  précédents  par  sa  corolle 
rotacée.  Filets  staminaux  dilatés  à  la  base.  Capsule  3-Ioculaire. 


94  GAMOPÉTALES  PÉRir.YSE3  BT  EPIGYNES 

(lihiBcaiile  dans  le  haul  par  Irois  pore»  doreaui.  Pleura  vio- 
lettee,  rarement  roiigeâlres  ou  bknches.en  panicutes  lenniDales, 
feuillée*.  Feuilles  crénelées,  les  inférieures  alUauées  en  pétiole, 
les  caulinaires  scaailee. 
Corolle  >Did  longue  qoe  1«  rfp«lei ■     S.  Spa^m  A.DC. 


Pigleuma  ipùntiun. 


MA  L.  —  Se  distingue  de  toua  les  genres  précèdeole 
par  sa  corolle  divisée  jusi^ue  vers  la  base  ea  cinq  pétales  li- 
néains,  d'abord  connivents  en  tube,  puis  étalts.  Fileta  stami- 
naux  élargis  à  la  base.  Anthères  libres.  Capsule  2-3-lociilairc, 
à  loges  déhiscentes  par  des  trous  dorsaux.  Fleurs  bleues  ou 
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blanches,  lessiles,  en  épia  multiflores,  compacU,  ou  en  nne 
sorte  de  capitule  lerminal,  non  involttcré;  lige  tloriKre  ordt- 
aairement  simple. 

Flean  en  «pi  alloagC,  termioil,  t  braclies  llnMm. .    P.  ifinlaM  L. 
FÎeun  en  on  ckpiLulâ  d^sbord  globalflux,  pais  oTOïdn, 

tarmind P.  orbimlari  L. 

JASIOIVC  L.  —  Ressemble  au  prÉccdeDt  par  sa  corolle  di- 
visée presque  jusqu'à  la  base  en  peintes  linéaires,  d'abord 
coaDivenU  ea  tube,  pais  iialèa;  s'en  distingue  par  ses  filets 
stamioaux  filiformes,  non  dilatés  t  la  base,  et  par  ses  anthè- 
res soudées  il  la  base,  d'abord  connivenles,  puis  dJTergenles 
en  étoile.  Style  fitifonne,  terminé  ptr  2  stigmates.  Capsule 
2-\octiIaire,  déhiscente  par  une  seule  ouverture  terminale.  Pleurs 
bleues  ou  aceidentellemeDl  blanches^  en  umbelies  globuleuse», 
terminales. 


Tribu  IL  —  I.0BËLIÉE8. 

Flears  iirégulières. 

LOBELIA  L.  —  Calice  à  5  sé- 
pales linéaires.  Corolle  gamopétale, 
tubnteuse,  à  tube  Tendu  dans  le 
banl,  à  limbe  plus  ou  moins  bila- 
bié,  S-fide.  Etamines  5,  à  filels  et 
■nthËr«s  adhérents  en  un  tube 
que  Iraverse  le  style. Ovaire  £-3-lo- 
culaire.  Style  simple,  fllitorme, 
terminé  par  2-3  stigmates.  Capsule 
S-3-Iocuiaire,  déhiscente  par  le 
eontmct.  Fleurs  bleues,  formaut  des 
grappes  spicirormes,  terminales. 

L.  nreu  L.  (Lobélie  brûtante). 
-  Caractères  dn  genre.  Plante 
ftsoncbe  vivacc, courte,  de  laquelle 
partent  des  tiges  dressées,  hautes 
de  ao  k  50  ccnlim.  et  plus,  angu- 
leuses, ordinairement  non  rami- 
llées,  terminées  par  une  longue 

grappe  de  fleurs  bleues,  très  cour-       ^*.  »3-  -  LobtUaw. 
temeat  pédiceliées.  Feuilles  glabres,  simples,  crénelées,  les  M- 
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dicales  souvent  eu  rosette,  oblongues,  atténuées  en  pétiole,  les 
caiil inaires  plus  aiguës,  sessiles.  —  Flor.  :  juillet-août.  —  Habit.: 
prairies  tourbeuses,  bois  humides.  Très  rare.  Tjf, 

Toutes  les  parties  de  la  plante  contiennent  un  latex  blanchâtre,  acre, 
caustique,  doué  de  propriétés  purgatives  drastiques  très  prononcées.  On 
n'en  fait  pas  usage,  et  cependant  son  étude  ofirirait  un  in(erèt  sérieux  aux 
ihérapeutistes.  Elle  contient  de  la  lobéline. 


Fahillb  XXIL  —  VAC€iIVIËES. 

Gamotères  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  très  concave.  Périanthe  double,  4-5-mère.  Galice  à 
sépales  persistants  ou  caducs.  Corolle  gamopétale.  Staminés 
en  nombre  double  de  celui  des  pétales,  alternes  avec  ces  der- 
niers. Anthères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  des 
pores  terminaux  allongés  en  tubes.  Ovaire  4-5-carpellè,  4-5-lo- 
culaire,  à  loges  plurlovulées.  Ovules  anatropes,  insérés  dans 
l'angle  interne  des  loges.  Style  simple,  terminé  par  un  stigmate 
capité,  entier.  Fruit  bacciforme^  4-5-loculaire,  à  loges  poly- 
spermes.  Graines  albuminées.  Feuilles  alternes. 

Aftlnltës.  —  Les  Vacciniées  sont  des  Ericacées  à  ovaire  in- 
fère; nous  ne  les* séparons  des  Ericacées  que  pour  la  commo- 
dité des  herborisations.  Dans  un  ouvrage  systématique  à  cadre 
plus  large,  elles  doivent  être  unies  aux  Ericées  dans  une  même 
famille. 

Deux  genres  : 

Corolle  rotacée.  Tige  filiforme,  couchée,  radioante Oxjfcoccot, 

Corolle    campanulée   ou  urcéoléo.  Tige  dressée  ou  ascen- 
dante      Vaccinium. 

OXTCOCCOS  T.  —  Calice  à  4  sépales  membraneux,  courts. 
Corolle  rotacée,  4-partite,  à  lobes  lancéolés,  réfléchis.  Etamines 
8,  conniventes.  Baie  succulente,  4-loculaire-  Feuilles  entières, 
à  lobes  enroulés  en  dessous,  persistantes.  Fleurs  roses,  soli- 
taires. Fruits  rouges.  Sous-arbrisseaux  couchés. 

O.  palustris  Pers.  (Canneberge).  —  Seule  espèce.  Sous-ar- 
brisseau à  tiges  filiformes,  couchées,  radicantes,  des  marais 
tourbeux.  Rare. 

VACCi:%'10i  L .  —  Calice  à  4-5  divisions  courtes.  CoroUe 
campanulée  ou  urcéolée,  4-5-mère,  à  lobes  réfléchis.  Etamines 
8-10.  Baie  succulente,  4-5-loculaire.  Feuilles  simples,  persistan- 
tes ou  caduques. 


Fruit    noir  k  la   mMurili.    F«uit 
m   larmiDitu.  Fmit  Toage  à  li  crni 


Fig.  1*7.  —  V.  MyliHui. 


Fig.  Hi.  —  V.MyHUlM.        Fig.  119.—  Vncçimum  nrh-IJa.,. 
Fleuri  coopo  longil.  Rslneiu  ncuti, 

V.  MTrtUIns  L.  (Airelle,  Myrtille,  AbrSlier,  Abrel  noir).  — 
Caractères  du  genre.  Pelil  arbriaseaii  haut  de  30  k  60  cenljm., 
dressé,  anguleuv,  tréa  ramifié  ;  à  fleurs  verdÛtres  ou  rougefllre?. 
.\  corolle  nrcéolée,  à  anthères  munies  sur  la  face  dorsale  du 
coanectif  de  deux  appendices  fliirormes;  à  fruit»  noirs,  glau- 
rescenls,  acidulé B.  Feuilles  caduques,  orales-aiguâs,  courtcment 
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pétiolées,  dentées.  —  Flor.  :  avril-mai.  —  Fruct.  :  juin-juillet.  — 
Habit.  :  Dois  montueux.  Commun,  i^"^* 

Les  feuilles  de  TAirelle  sodI  astringentes,  msis  on  n'en  a  jamais  fait  un 
usage  sérieux.  Les  fruits  sont  riches  en  matière  colorante  ronge;  on  s*en 
sert  pour  colorer  le  vin  :  ils  donnent  eux-mêmes  un  vin  assez  agréable  et 
de  l'alcool.  On  les  employait  autrefois  contre  la  diarrhée  et  la  dyssenterie  ; 
ils  sont  simplement  rafraîchissants  et  légèrement  astringents. 

V.  Vltls-Idiea  L.  (Faux  Âbrêtier,  Ahret  rouge).  —  Se  distin- 
gue par  ses  fleurs  eu  grappes  penchées,  terminales  des  rameaux^ 
par  sei^  anthères  dépourvues  d'appendices  filiformes,  par  ses 
fruits  rouges  à  la  maturité,  et  par  ses  feuilles  persistantes.  Ar- 
brisseau ascendant  ou  dressé,  haut  de  10  à  30  centim.,  à  rameaux 
cylindriques,  non  anguleux,  ordinairement  dichotomes,  à  feuil- 
les ponctuées  sur  la  face  inférieure  de  glandes  noires,  courle- 
ment  pétiolées,  ovales,  obtuses,  à  bords  enroulés  en  dessous.  — 
Flor.  :  avril-mai.  —  Fruct.  :  juin-juillet.  —  Habit.  :  bois  mon- 
tueux. Très  rare.  ^''. 

Les  feuilles  et  les  fruits  jouissent  des  mêmes  propriétés  que  ceux  de  l'es- 
pèce précédente. 


Ts 


Famille  XXIII.  —  CUGURBITACEES. 


Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières  et  unisexuées. 
Réceptacle  très  concave  dans  les  fleurs  femelles,  cupiliforme 
dans  les  fleurs  mâles.  Périanthe  double,  5-mère.  Calice  à  5  sé- 
pales bien  développée.  Corolle  gamopétale,  périgyne  dans  les 
fleurs  mâles,  épigyne  dans  les  fleurs  femelles,  à  S  divisions 
plus  ou  moins  profondes.  Etamines  5  dans  les  fleurs  très  jeunes, 
alternes  avec  les  pétales,  à  anthères  uniloculaires,  quatre  de- 
venant ensuite  connées  deux  à  deux  pour  former  2  anthères 
biloculaires ,  à  loges  contournées,  tandis  que  la  cinquième 
reste  indépendante.  Il  n'existe  ainsi  dans  la  fleur  adulte  que  3 
etamines  :  2  biloculaires  et  1  uniloculaire.  Ovaire  uniloculaire, 
3-carpellé,  à  3  placentas  pariétaux,  bifldes,  se  rejoignant  au 
centre,  de  manière  à  donner  à  l'ovaire  l'apparence  d'une  divi- 
sion en  3  loges  contenant  chacune  deux  rangées  d'ovules  ana- 
tropes  insérés  dans  les  angles  internes.  Fruit  bacciforme,  à  en- 
veloppe coriace,  en  apparence  triloculaire,  à  loges  polyspermes. 
Graines  sans  albumen.  Feuilles  simples,  accompagnées  de  vrilles 
représentant  des  rameaux  transformés.  Fleurs  assez  grondes, 
solitaires  ou  bien  en  panicules  ou  en  corymbes.  Tiges  cou- 
chées ou  grimpantes  et  s'accrochant  par  leurs  vrilles  aux  vé- 
gétaux voisins. 

Affinités.  —  Les  Cucurbitacées  se  distinguent  de  toutes  les 
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aulreH  familleB  gamopélalN  hypo^nes  por  lenr»  placenlss  pa- 
riétaux. Elles  se  rapprocbeol  par  ce  caractère  des  Geniianacée^. 
dont  elles  «e  distingneot  par  leur  ovaire  infère  et  par  le  rap. 
prochement   de   leurs  plorealas   nu  cenlrc  de   la  cnvili'  ova- 


î.j     norouM  on  poljrgmie» Cueianli. 

BRVOMA  L.  ~  Ftenrs  diolques.  Pleura  mAles  :  réceptacle 
campoiHilé;  sépales  5,  bien  développés,  Lriangulaires ;  corolle 
Qrparlite;  anlbères  i  loges  contouraÉes  en  S;  OToire  représenté 
par  noe  glsode  triloliêe.  —  Plenra  femelles  :  réceptacle  glo- 
buleux ;  sépales  5  ;  corolle  S-Sde  ;  ovaire  k  3  fausses  loges  pluri- 
apermées  ;  stigmates  3.  Baies  globuleuses,  A  parois  minces, 
rouges  à  la  maturité.  Fleurs  en  corymbes  axillalres  pauciDores, 
ou  «oUtaires.  Vrilles  simples. 


■■  *l»le«  Jaco-  (Brjone,  Couleuvrée,  Bave  de  serpents, 
Navet  du  diable).  —  Caractères  du  genre.  Fleurs  diolques, 
Jaune-verdAtre,  petites.  Fruit  d'abord  vert,  puis  rouge,  de  la 
Rrosaeur  d'un  pois.  Vrilles  simples.  Feuilles  patmalilubées,  A 
3-1  lobes  anguleux-sinués,  le  terminal  plus  r  Souche 

vivBce,  tuberculeuse,  émettant  des  rameau  mb    ux. 

Flor.  :  juin- juillet.  —  Habit.  :  baies,  buis  C  mm       Z, . 
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proiiriéLéi,  in>i>  ne  1m  f.il  pu  di.pir.ilre.  On  eo  i  eilr.il  un  principe 
tri<  imer.  la  Orj,onine.  CDCon  miJ  coDau.  En  r*put  Ji.  ruios  II  raiaanl 
Itrownler  u  pulpa  dans  l'eau,  on  <l«tniit  la  lubilanr»  asiive  el  on  «lirait 

CLCUKBITA  L.  —  Se  dialicgue  du  précèdent  par  ses  Oeurs 
moDolques,  son  Tniit  volumineui,  à  écarce  trËa  épaîsxe  et 
dure,  pur  scb  graine*  à  bords  #paia,  par  ses  aDthËres  noD 
miicronéee,  à  loges  plusieurs  fois  repliées.  Feuilles  rude^, 
grandes,  Bïnui^es,  à  5-7  lobe»  peu  proronds.  Fleurs  grandes, 
solitaires,  axilloires. 
Feuiilsi  à  lob»  peu  prafonda.  Prnil  lr«a  valumioeni, 

csniaa  «'afTiùaMnl  baauiwap  H  ^a  malnrili C.  Pepo  San, 

Le  >'.  mœcima  (Potiron)  et  le  C,  Pepo  (QtrouiUe,  Glrau- 
iiioD)  Boni  cultivés  dans  les  jardins  sur  une  grande  cchelle 
pour  leurs  fruits.  Les  principales  Tariétès  sont  : 

Le  Turban,  qui  e^t  aplati,  i  cdles  très  Baillantes;  le  Potiron; 
if  Gh-aumon,-  le  Bonnet  d'électeur  ou  Patiison,  etc. 


(X'CUMIS  L.  -~  Fleurs  monoïques  ou  polygames.  Anthères 
il  counectif  morroné.  Fleurs  grandes,  jaunes,  les  mftles  fasciou- 
lées,  leB  rcmclleB  Bolitaires.  Graines  h  bords  minces.  Feuilles 

ii-7-lob*cs. 


Fevilles  11  lob»  arrondia.  Fruil  A  MT«or  douca C.  Htlo  L. 

Le  C.  iatiiiu  (Concombre,  Cornichon]  et  le  C.  Meh  (Melon] 
■^nt  cultivés  pour  leurs  rniils. 


VALER1A.\ACEES  |0I 


Famille  XXIV.  ^  YALÉRIANACÉES. 

» 

Garaotferes  constants.  —  Fleurs  plus  ou  moins  irrégiilières, 
ordmairement  hermaphrodites,  rarement  unisexuées  par  avor- 
lemeat.  Réceptacle  très  concave.  Périanthe  snnple.  Calice 
absent,  remplacé  par  un'  disque  divisé  en  lanières  enroulées  en 
dedans,  persistant  au-dessus  du  fruit,  sous  le  nom  d'aigrette. 
Corolle  gamopétale,  5- mère,  imparfaitement  bi labiée,  épigyne. 
Etamines  3  (1  dans  les  Centranthiis),  insérées  sur  le  tube  de  la 
corolle,  alternes  avec  les  pétales.  Anthères  biloculaires,  intror- 
ses,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales,  indépendantes. 
Ovaire  infère,  3-carpellé,  3-loculaire,  puis  14oculaire  par  avor- 
tement,  1 -ovulé.  Ovules  anatropes,  insérés  au  sommet  de  la 
loge.  Fruit  sec,  indéhiscent,  monosperme,  surmonté  du  disque 
{aigrette).  Graines  sans  albumen.  Feuilles  opposées.  Fleurs  en 
cymes  corymbiformes  ou  en  cymes  formant  des  glomérules, 
jamais  en  capitules  involucrés. 

Affinités.  —  Les  Valérianacées  se  rapprochent  des  Lobélia- 
cées  par  rirréguiarité  de  leurs  fleurs,  mais  s'en  distinguent  par 
leur  ovaire  uniloculaire  à  la  maturité  et  leur  androccc  rédui 
à  4  etamines,  curactère  qui  les  rapproche  des  Dipsacées,  qai  ont 
comme  elles  les  fleurs  irrégulières  et  quatre  etamines,  mais  qui 
9*en  distinguent  par  leur  ovaire  toujours  uniloculaire.  Enfin 
Tabsence  du  calice,  la  présence  d'un  disque  se  développant  en 
aigrette,  les  rapprochent  des  Synanthéracées  ;  mais,  dans  ces 
dernières,  l'ovule  s'insère  dans  le  fond  de  la  loge,  l'androcée 
est  composé  de  5  etamines,  et  les  anthères  sont  adhérentes  en 
xm  tube  qui  enveloppe  le  style. 

!  Corolle  miiDie  d'un  éperon  allongé.  1  seule  élamine.     Centranthus. 
Corolle  munie  d'une  simple  bosse  ou  presque  régulière. 
Etamines  3 2 

«  (   Disque  à  lobes  roulés  en  dedans  pendant  la  floraison.     Valeriana. 
"'(   Disque  à  lobes  droits  pendant  la  floraison Valerianella, 

VALERIA^'A  L.  —  Disque  à  lobes  enroulés  en  dedans 
pendant  la  floraison.  Corolle  tubuleuse-infundibuliforme^  à  tube 
bossu  dans  le  bas,  à  limbe  presque  bilabié,  5-lobé.  Etamines 
3.  Fruit  1-loculaire,  1 -sperme,  surmonté  par  le  disque  déve- 
loppé en  une  aigrette  formée  de  dix  longues  soies  barbelées 
de  chaque  côté.  Feuilles  pinnatifldes.  Fleurs  en  cymes  réunies 
en  corymbes  terminaux. 

Fleur»  hermaphrodites V.  offieinalis  L, 

Fleurs  dioîques V.  dioïca  L. 
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V.  oradkkUn  L.  (ValériBoe,  Herbe  h  la  meurtrie,  Herbe  aux 

cliatï).  —  Caraeltres  du  genre.  Fleure  petites,  Ijlaoches,  légè- 
rement rosées,  en  cymc^  furmanl  des  corymbes  uilloireB  et 
Icrmianui.  FeuUles  pubeacenlf?,  pianatiséquée^,  i.  HegmenU 
ubIoDgs,  enliera  ou  deatés.  Bouche  vivace,  i  racine»  fasciculéee, 
clittrnHes.  Tige  haute  de  50  centim,  à  1  m.  et  plua,  dreae*e, 
.simple,  fistuleuse,  Billonnée.  —  Flor.  :  juin-aortt.  —  Habit.  :  bois 
bumîdex,  marécaget".  Commun.  Z/- 


Jt!.  loi  il  r>.-..  —    yalenam  o/ficimdit.  S 

mit. 

imoiil  Ijesncoup.  doù  Ja  nom  AHerbt  aux 
irino  et  «mbienl  erlrer  «n  iïrM»e.  ;.«  nàa 

h«t,  qui  .  èl*  Jon 
nnt  it,  leur  «oli.e 
M  r.  V.lériniie  en 

esleomil  ysrmifuge,  A  liiula  do»,  elle  peu 

i>«  ^>oA  nombre 

it  de  poudr 

VALERIAKELI.A  T.  —  Se  distingue  par  son  disque  à  lobc:> 
■IreE^és  peadant  la  noraiwu,  par  «on  ovaire  à  troi^  loges  Tii^i- 
bles,  doni  uue  seule  Fertile,  luonosperme.  Feuilles  simples, 
le?  radicales  en  rosette,  entii-res,  les  caulinaîres  sinuâef-den- 
técs.  Fleurs  blancheii,  petites.  Titçe  ordinairement  tri^s  ramifliV' 
dicholomiqucment. 


DIPSACéES  i03 

Fruit  à  loges  stériles  plus  grandes  que  la  loge 

.    .     fertile 8 

*l  Froit  à  loges  stériles  beancoop  j>lus  peiiles  que 

la  fertile,  filiformes 4 

Cloison  de  la   loge  fertile  du  fratt  très  épaissie 

t.\    et  eponeiense V.  oiitoria  Poll. 

(  Cloiaon  de  la  loge  fertile  da  fruit  mince 3 

!  Fruit  subtétragone,  oblong,  creusé  en  nacelle 
sur  nne  faoe V.  carinata  Loi!* . 
Fruit  sobglobaleax,  trilobé,  non  creusé  en  na- 
celle sur  une  face... V.  aurieulata  DC. 

.  j  Fruit  terminé  par  une  pointe  aiguû 5 

(  Fruit  couronne  par  O-IO  dents V.  eoronata  DC. 

^  t  Fruit  glabre  on  à  peine  pobescent V.  MorUonii  DC. 

{  Fruit  pourvu  de  lignes  de  poils  raides V.  eriocarpa  Desv. 

Le  Valerianella  oiitoria  (MÂche,  Doucette)  est  cultivé  pour  ses  feuilles, 

3m  se  mangent  m  salade  avant  la  formation  des  tiges  florifères.  La  plupart 
es  autres  espèces  ne  sont  peut-être  que  des  variétés  de  ceUe-tÀ. 


Neck.  —  Se  distingue  très  neltement  par 
son  androcée  formé  d'une  seule  élamine  cl  par  sa  corolle  dont 
le  tube  est  muni  dans  le  bas  d'un  éperon  allongé.  Feuilles 
entières.  Fleurs  rouges,  rarement  blanches,  en  cymes  formant 
des  corymbes. 

C.  mber  DC.  —  Seule  espèce.  Originaire  de  l'Europe  méri- 
dionale, est  cultivé  dans  les  jardins  pour  ses  fleurs  qui  forment 
de  magnifiques  corymbes  de  cymes. 

Famille  XXV.  —  DIPSACÉES. 

C28iractèr«8  constants.  —  Fleurs  ir régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  très  concave.  Périanthe  simple.  Calice  absent,  rem- 
placé par  un  disque  persistant  formant  une  aigrette  sur  le 
fruit.  Corolle  gamopétale,  5-mère,  irrégulière,  subbîlabiée.  Eta- 
mines  4,  insérées  sur  le  tube  de  la  corolle,  alternes  avec  les 
pétales.  Anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  fentes  lon- 
gitudinales^ introrses,  indépendantes.  Ovaire  infère,  unilocu- 
laire,  uniovulé.  Ovules  anatropes,  insérés  au  sommet  de  la 
loge,  suspendus.  Fruit  uniloculaire,  sec,  indéhiscent,  couronne 
par  le  disque  en  forme  d'aigrette.  Graines  albuminées.  Feuilles 
opposées,  sans  stipules.  Fleurs  en  capitules  involucrés,  dont 
le  plateau  est  souvent  muni  de  paillettes,  et  entourées  cha- 
cune d'un  involucelle  membraneux,  tubuleux. 

AfflnItAii.  —  Les  Dipsacées  sont  très  voisinos  des  Synanthé- 
racées,  dont  elles  ont  le  mode  d'inflorescence  et  l'ovaire  unilo- 
culaire, uniovulé,  mais  dont  elles  se  distinguent  par  l'insertion 
de  Tovule  et  par  randrocée^  formé  seulement  de  4  étamines 
indépendantes. 
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Trois  genres  : 

ÎPlalcau  du  capilule  hérissé  de  pAÎllettcs  scarieases  ou  c[)i>  * 

neuses 2 
Plateau  du  capitule  dépourvu  de  paillettes Knautia. 

l  Paillettes    du  plateau  terminées  peu*  une  longue  pointe. 

.»  )     Disque  télragone Dipsacns . 

"'j  Paillettes  du  plateau  scarieuses  ou  mefAbraneuses.  Disque 

'    terminé  par  5  arêtes Scabiosa . 

SCABIOSA  L.  —  Disque  terminé  par  5  arêtes.  Corolle  lubu- 
leuse,  inrundibuliforme,  sub-bilabiée,  à  lèvre  supérieure  bilo- 
bée,  à  lèvre  inférieure  trilobée.  Plateau  du  capitule  muni  de 
paillettes  scarieuses  ou  membraneuses.  Involucre  formé  de 
folioles  herbacées.  Feuilles  entières,  pinnatiûdes  ou  pinnatisé- 
<l liées.  Fleurs  ordinairement  bleues  ou  violettes,  rarement 
blanches  ou  jaun Aires. 

j   {  Fleurs  blanc -jaunâtre.  (loroUe  à  -4  divisions .S\  ucranica  L. 

' }  Fleurs  bleues 2 

0  <  Feuilles  radicales  et  eaulinaires  entières S.  succisa  L. 

*  '  (  Feuilles  eaulinaires  pinnatiséquées 3 

Feuilles  des  fascicules  stériles  très  entières,   les 

.f   ■     radicales  détruites  lors  de  la  floraison S.  suaveolens  Desf. 

'  '  ^  Feuilles  des  fascicules  stériles  crénelées  ou  lyrées- 

incisées S.  columbaria  L . 

On  cultive  beaucoup  dans  les  jardins  le  S.  maritima  var.  atropurpurea, 
sous  le  nom  de  Fleur  de  veuve,  pour  la  beauté  de  ses  fleurs,  qui  sont  très 
grandes  et  colorées  en  pourpre  plus  ou  moins  foncé. 

DIP.SACL'S  L.  —  Se  distingue  par  son  plateau  du  capitule 
hérissé  de  paillettes  scarieuses  très  développées  et  lerniinces 
par  une  longue  pointe  raide,  épineuse. 

1  i  Capitules  fructifères  ovoïdes-oblongs 3 

'  I  Capitules  fructifères  globuleux A  pilosus  L. 

t  Involucre  formé  de  folioles  linéaires  plus  Ion- 

o  ;     gués  que  le  capitule D.  $ylcestris  M i  ll. 

\  Involucre    forme   do    folioles    lancéolées,    pins 

\     courtes  que  le  capitule D.  FuUonutn  W'illd. 

Le  D.  FuUonuin  (Cbardoo  h  foulon,  Cardère)  est  cultivé  dans  quelques 
localités  pour  ses  capitules  fructifères,  dont  on  fait  usage  dans  le  cardage 
des  draps.  Sa  racine  était  jadis  considérée  comme  diurétique. 

K\.4tîTI.4  CouLT.  — -  Se  distingue  par  son  plateau  du  ca- 
pitule dépourvu  de  paillettes  et  muni  seulement  de  soies. 

K.  arvensis  Gollt.  (ScaOiosa  arvensis  L.).  —  Seule  espèce, 
très  commune  dans  les  prairies,  sur  la  lisière  des  bois,  dans 
les  buissons,  remarquable  par  ses  capitules  rose-lilas. 
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.  —  Fleurs  régulières  ou  irréguliêree, 
tierinapbroditee  ou  uDiaeiuées.  Réceptacle  tris  coocave.  Pé- 
rianthe  simple.  Calice  absent,  remplacé  par  un 
disque  souvent  persistant  el  Tormant  une  ai- 
Rrette  au-dessus  du  Truit.  Corolle  gamopétale, 
3-4'mère,  tantôt  régulière  et  tubuleuBe,  tantôt 
irrégulière  et  ligulée,  c'est-i-dire  fendue  d'un 
cillé  et  rejelée  de  l'autre.  Elamînes  5,  alternes 
avec  les  pétales,  insérées  sur  le  tube  de  la 
roroUe.  Anthères  introrses,  biloculaires,  déhis- 
i-enles  par  des  fentes  longitudinales,  adhé- 
rentes entre  eUes  en  un  tube  que  traverse  le 
style.  Ovaire  infère,  uniloculaire,  uniovulé. 
Ovule  anatrope,  inséré  sur  le  fond  de  la  loge, 
ascendant.  Fruit  uniloculaire,  mono^perme, 
indéhiscent,  ordinairement  eumionlé  du  dis- 
qire  formant  aigre'te.  Graines  sans  albumen. 
—  Pleurs  disposées  en  capitales  invotucrâs. 

AlUiiltéa.  ~   Les   Synsntbéracées  sont  très 
voisines   des  Dipsacées  et  des  Valérianacées, 
dont  elles  se  distinguent  1res  nettement  par 
leurs  anthères  adhérentes  en  tube,  par  leur        Fig  ise. 
ovule  ascendant  et  par  leur  androcée  ordinal-      Andfooéa  de 
remenl  pentamère.  Elles  sont  Également   très     Sgru^Hin/mcéi. 
voisines   des  Arabrosiacèes,   qui  ne  s'en   distinguent  que  par 
Ifurs  anthères  indépendantes. 

Tr<^is  tribus  : 

Capilulea  ne  portaot  qat  de*  (Isurs  liguté».  hcrmspliro' 
^'l« Liguli/lorei. 

'^îlulu  ne  portuit  qna  dei  UeiiRi  InbuleuMi ruiuliflora. 

OapjiufftH  portant  àan  Banra  Iiihnl6ai«9  «a  cfinlre  et  doa 
aennt  Vigaiéet  k  11  ^riphtria S<mi-(»4ii(i/!"r«. 

Tribo  I.  —  LIOITLIPLORSS. 

Capitules  ne  portant  que  des  (leurs  liRiilées  ethcrmaphro- 
•lites. 

Trois  sous-trlbuE  : 
Frails    nrmonléi    d'iin«    aimlte 
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Fruits  surmontés  d'une  aigrette  de  soies  capillaires  non 
plumeuseSf  lisses  ou  scobres Taraxacëe.s. 

Fruits  tout  à  fait  dépourvus  d'aigrette  ou  ne  présentant 
qu'une  aigrette  très  courte,  formée  do  petites  écailles..     Cichori^cs. 

Sous-trlbu  I.  —  GIGHORXÊE8. 

Fruits  tantôt  absolument  dépounnis  d'aigretlc,  tronqués  ou 
munis  d'un  simple  rebord,  tantôt  pourvus  seulement  d'une 
aigrette  très  courte,  formée  de  petites  écailles. 

Fruits  tronqués,  sans  aigrette  ni  rebord.  Flenrs  jaunes Lampsana, 

Fruits  pourvus  d'un  rebord   en   forme   de  couronne.  Fleurs 

jaunes Amoserii . 

Fruits  pourvus  d'une  aigrette  courte,  formée  de  paillettes  mem- 
braneuses obtuses.  Fleurs  bleues Ciehorium. 

L.\mPHAXIk  L.  —  TnvoIuGre  à  8-iO  folioles  égales,  l-sériées, 
dressées  à  la  maturité,  accompagnées  à  la  base  d'érailles  cour- 
les.  Plateau  nu.  Achaines  sans  aigrette  ni  rebord.  Capitules 
petits,  en  panicule  lâche.  Fleurs  jaunes. 

L.  commwnis  L.  (Lampsane»  Herbe  aux  mamelles).  *—  Ca- 
ractères du  genre.  Plante  de  30  centxm.  à  1  m.,  grêle,  dressée, 
ramifiée,  glabre  ou  pubescente  dans  le  bas.  Feuilles  inférieures 
lyrées,  à  lobe  terminal  très  grand,  denté,  trontiué  ou  cordé  à 
la  base,  les  supérieures  simplement  dentées.  —  Flor.  :  juin- 
août.  —  Habit.  :  lieux  cultivés,  voisinage  des  villages.  Com- 
mun. @. 

ARKOSERIS  GiBRTN.^ —  Se  distingue  du  précédent  par 
son  involucre  à  folioles  conniventes  à  la  maturité,  par  ses 
achaines  subpentagonaux,  anguleux,  sillonnés,  terminés  par  un 
rebord  en  forme  de  couronne.  Fleurs  jaunes.  Capitules  i-3. 
terminaux.  Tige  non  feuillée.  Feuilles  toutes  radioale.<:,  en  ro- 
selle,  oblongues,  dentées,  velues  au  bord. 

A.  minima  Kocn.  —  Seule  espèce.  Petite  pinnic  de  10  à 
:U)  cenlim.,  assez  rare  dans  les  champs  sablonneux. 

« 

CICHORIUX  L.  —  Se  distingue  des  précédents  par  son  in- 
volucre à  folioles  nombreuses,  2-sériées,  les  extérieures  cour- 
tes et  dressées,  les  intérieures  plus  longues  et  étalées  À  la 
maturité,  et  par  ses  aigrettes  formées  de  soies  écailleuses  très 
courtes,  2-sériées.  Fleurs  bleues,  rarement  blanches.  Capitules 
en  fascicules  axillaires. 

C.  Intybas  L.  (Chicorée  sauvage).  —  Gai^aclcres  du  genre. 
Plante  vivace,  haute  de  50  centim.  à  1  m.  et  plus,  forte,  dre.'^- 
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sée,  anguleuse,  à  pubescence  rude,  raminée,  à  rameauï  italÉs. 
Feuilles  inUrieures  roncinécs,  à  lobes  dentés,  les  supérieures 
-sessiles,  lancéolées.  ^  Flor.  :  juillet-aont.*—  Habil.  ;  bords 
fies  chemins,  lieux  secs.  Commun.  7ff, 


Sommiis  llarifèi-e  eL  Inill. 


opériliTeii,  liinlivos  ;  on  les  conïidé' 

On  eiilli»B  catle  espocp  pour  k  nunger  eu  »lid«,  mais  lurloul  pour  lu 
pr<p«r»lioo  de  suti  d'herbe»  amen  al  pour   ms  racine,  qu'on  lail  «éeher, 


(l'Eacnnillei  la  Cliicorè«   friaéE!,  ] 

j         faire  blanchir  en  les  liuil  (Eifei 
I         éliolcc  dans  tci  cavH  [Bartw  de 
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1  pliimeuaea,  \\»scv 


j    pi^Déei  d'iuiriH  coorUI 
Aigrctts  i  lolei  l-(triési, . 


n  Long  bec  opiLLtire.. 


{  AohkiDfla  pourvu  d'an  L( 

i  AcbaiDBB  dépouFTufl  de  beo,  troDqaeo. i 

t  Aobuuu  pruqua  ayliodriqnea^  tUènii^  ûiia  Le  hauL,.,    Crépît. 


m  <ySf  ci. 
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TARAXACUM  Ivaa.  —  Involucrc  t  folioles  nombreuijeh. 
inèRaleg,  pluri-sériée»,  ImbriquéËi,  les  extérieures  souvent  ré- 
Qécliies  ï  la  maturité-  Plateaa  nu.  Achaines  surmoDlés  il'uit 
long  bec  niironne,  munis  de  cAtea  longUudinalet  striées,  mu- 
riiiuées,  épineuses  ou  tuberculeuaes.  Aigrette  h  soies  capillaires. 
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non  plumeuses,  pluri-sériées.  Plantes  acaules,  à  feuilles  ronci- 
nées,  à  capitules  solitaires  au  sommet  d'un  pédoncule  court, 
nu,  fistulenx.  Fleurs  jaunes. 

T.  ofBcinmle  Wigg.  (Pissenlit).  —  Caractères  du  genre. 
Souche  épaisse.  Racine  pivotante,  très  riche  en  laticifères.  Pé- 
doncule floral  haut  de  10-20  centim.  et  plus,  dressé  ou  couché- 
ascendant.  Feuilles  en  rosette  dense,  roncinées,  à  lobes  dentés- 
incisés  irrégulièrement,  triangulaires.  Aigrettes  formant  par 
lenr  ensemble  une  tête  globuleuse.  —  Flor.  :  avril -octobre.  — 
Habit.  :  bords  des  chemins,  lieux  cultivés,  prairies,  etc.  Très 
répandu.  ^. 

a.  T.  DensLeonis.  Plante  très  glabre.  Lobes  foliaires  presque  entiers; 
amples.  Folioles  extérieures  de  Tinvolacre  réfléchies.  Pelouses,  prairies, 
voisinage  des  habilations.  Très  comman. 

^*  T.  IsvliipiitBBi.  Plaute  plus  grande,  glabre  on  pubeseente.  Lobes  foliûres 
profonds,  étroîta,  entiers  ou  incités,  ou  pinnatlfides-incisés.  Folioles  externes 
de  llnvolnere  étalées,  non  réfléchies.  Endroits  secs  et  sablonneux.  Commun. 

y.  T.  palustre.  Plante  plus  petite,  glabre.  Fenilles  presque  linéaires,  en* 
tières,  ou  senlement  sinnées-dentées.  Folioles  de  l'involucre  dressées. 
Pï-airies  humides,  marais.  Aasez  rare. 

La  racine  de  Pissenlit  doit  an  latex  abondant  qu'elle  contient  ses  pro- 
priétés laxalires  légères.  Elle  est  beaucoup  employée  en  Angleterre.  Sa 
saveur  est  «ctrémemeot  amère  et  Acre.  On  en  a  extrait  un  principe  très 
amer,  la  taraxaeine.  On  administre  en  Angleterre  l'extrait  de  la  racine 
contre  tontes  les  maladies  du  foie ,  dans  la  convalescence  des  fièvres  inter- 
mittentes, etc. 

Les  feuilles  sont  mangées  en  salade;  elles  ont  une  saveur  amère  très 
prononcée,  mais  assea  agréable.  EUles  sont  toniques  et  apéritives. 

LACTUCA  L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pUiri-sé- 
rîèes,  inégales,  les  extérieures  très  petites.  Plateau  nu.  Âchai- 
nes  comprimés,  terminés  par  un  long  bec  capillaire.  Aigrette 
Â  soies  1-sériées,  capillaires,  lisses  ou  un  peu  scabres.  Plantes 
caaiescentes,  à  tige  ramifiée,  glabre  ou  pourvue  de  poils  raides. 
Feuilles  inférieures  roncinées,  pinnatipartites  ou  pinnatifides, 
les  caulinaires  souvent  entières  et  sagittées,  habituellement 
pourvues  d'aiguillons  sur  les  bords  de  la  nervure  médiane. 
Fleurs  Jaunes  ou  violacées.  Capitules  formant  un  corymbe  irré- 
gulier ou  une  panicule  terminale. 

M   l  FJears  jaunes 2 

'  •  (  Flears  violacées L.  perennU. 

Fem'Iles  d^onrvues  d'aiguillons  sur    la  nervure  mé- 

î.{    diane , ^.  saliva  L. 

Feuilles  pourvues  d'aiguillons. sur  la  nervure  médiane.  3 

Feoitles  caulinaires  linéaires-acuminées,  très  entières..  S.  Saligna  L. 

3.]  Feuillee  caulinaires  roncinées,  pinnatifides  ou  pinnati- 
partites   L,  Seariola  L, 


1 


L.  satlira  L.  (Laitue  cultivée).  —  Caractères  du  genre.  Plante 
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caulesceole,  à  tige  baale  de  60  centim.  &  I  m.  et  plus,  dressa, 
à  peu  prta  pleine,  ramifiée  dans  lebaut,  très  glabre,  lisse,  sans 
aiguillons.  Feuilles  ordinairement  entières,  parfois  pinnatrpar- 
lites,  plus  souvent  sinuèes  ou  ondulées,  en  roselte  très  fournie. 
Capitules  formant  une  panicule  cor^mbiForme,  compacle.  — 
Plor.  :  Juia-aeplembre.  —  Habit.  ;  culliTëe  'en  abondance  dans 
les  jardins;  peut  être  produit  par  la  culture  du  L.  Seariola.  i). 


CDDp  de  baUoiatw  le  « 


Fig.  161.  -  LacUica  Scariela,  vinia.  liomniiti!  flor 

a.  L.  tomoDi  (Laitue  ramiiine].  ~-  Feuillet  ob] 

fi.  I.  Mpltata  (LaittiB  pommée).  —  Fenilles  su 
li*>,  Imbriqui^i  aviol  11  fio»bon. 

T-  L.  (rrliTi  |L>itus  bises).  —  Psuillea  éWéat  a- 
déneDl  piimatipanilei,  ■iDut«i,  Itéa  oudulcei  el  cr 
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1»  Seariolm  L.  (Scariole).  —  Caractères  du  genre.  Plante 
caulescente,  &  tige  haute  de  80  cent  à  1  m.  et  plus,  fistiileuse, 
très  ramifiée  dans  le  haut,  glabre,  lisse,  ou  munie  d'aiguillons 
dans  le  bas.  Feuilles  pourvues  d'aiguillons  sur  la  face  inférieure 
de  la  nervure  médiane,  à  bords  ciliés-épineux,  rarement  en- 
tières, ordinairement  roncinées  et  plus  ou  moins  profondément 
découpées.  Capitules  formant  une  panicule  terminale  étalée.  — 
Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  lieux  incultes,  bords  des  chemins, 
<lécombres^  vieux  murs.  • 

■ 

«.  Soaiiola.  —  Feuilles  roncinées-pionatipartites  on  pinnatifides. 
p.  vlrosa   {Laetuca  virota  L.).    —   Feuillee  entiérea    ou   simplemflBil 
sinoées. 

Le  L,  virosa  est  cuItlTé,  surtout  dans  la  Prusse  rhénane,  pour  le  lactu- 
carium.  Au  mois  de  mai,  on  coupe  la  tige  à  30  centim.  au-dessous  du 
sommet  et  on  reeueille  le  latex  qui  s'en  écoule;  on  ravive  ensuite  la  plaio, 
chaque  jour,  pour  procéder  h  une  nouvelle  récolte.  Le  lactucarium  jouit 
de  propriétés  narcotiques  analogues  &  celles  de  Topium,  mais  moins  pro- 
noncées. 

SO!VCHUS  L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  inégales, 
plurf-sériéôs.  Plateau  nu.  Achaines  sans  bec,  tronqués,  compri- 
més, pourvus  de  côtes  longitudinales.  Aigrette  formée  de  soies 
très  fines,  pluri-sériées,  connées  par  fascicules  à  la  base.  Fleurs 
jaunes.  Plantes  caulescentes,  à  tige  très  fistuleuse.  Feuilles 
inférieures  roncinées,  plus  ou  moins  profondément  découpées 
ou  indivises,  les  supérieures  ordinairement  entières. 

j  (  Involucre  glabre  ou  à  peine  velu 2 

*  (  Involucre  couvert  de  poils  glanduleux 3 

n  \  Achaines  à  côtes  longitudinales  striées S,  oteraceus  L. 

"'}  Achaines  à  côtes  longitudinales  non  striées,  lisses..  S.  asper  Vill. 

1  Feuilles  oaulinaires  auriculées,  à  oreillettes  lancéo- 

3?      lées,  aiguës S.palmtrisL, 

'  '  J  Feuilles  caulinaires  auriculées,  h  oreillettes  courtes, 

(    arrondies 5.  arvensis  L. 

BABKHAUSIA  Moencr.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses, 
2-  ou  pluri-sériées,  les  intérieures  égales  et  dressées,  les  exté- 
rieures inégales,  plus  courtes.  Plateau  glabre  ou  simplement 
velu.  Achaines  presque  cylindriques,  atténués  en  bec,  marques 
de  stries  longitudinales  rugueuses  ou  denticulées.  Aigrette  à 
soies  pluri-sériées,  fines,  lisses  ou  un  peu  scabres.  Fleurs 
jaunes.  Capitules  formant  une  panicule  ou  un  corymbe.  Feuil- 
les presque  toutes  roncinées,  plus  ou  moins  profondément  dé- 
coupées. 


1. 


Pédoncules  très  allongés,  penchés  avant  Tépa- 

nouissement  des  capitules.  Odeur  faide B:  fœtida  DC. 

Pédoncules  dressés  avant  l'épanouissement  des 

capitules 2 


■T--       «^  ■  ™ 
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/  Involaere  atteignant  presque  le  sommet  des  ai- 

•  )    grettes Ù.  setosa  DC. 

'1  Invnlucre  ne  recouvrant  que  la  moitié  infér. 
'    des  aigrettes B.  taraxaeifolia  DC. 

CREPIS  L.  -^  Involucre  ventru  à  la  base,  à  folioles  nom- 
breuses, 2- ou  pluri-sérices,  les  intérieures  égales,  dressées,  les 
extérieures  inégales,  courtes.  Plateau  glabre  ou  simplement 
velu.  Achaines  sans  bec,  atténués  dans  le  haut,  marqués  de 
«stries  longitudinales  rugueuses  ou  denticulées.  Aigrettes  à  soies 
blanches,  lisses  ou  un  peu  scabrcs,  2-sériées.  Pleurs  jaunes. 
Capitules  formant  une  panicule  ou  un  corymbe  terminal. 
Feuilles  presque  toutes  roncinées,  plus  ou  moins  profondément 
découpées,  les  supérieures  sessiles  ou  amplexicaules. 

I  Involucre  très  glabre C  pulchra  L. 
Involucre  plus  ou  moins  pubescent  ou  velu-glan- 
duleux   2 

2  I  Feuilles  caulinatres  enroulées  en  dessous,  linéaires.  C.  tectorum  L. 

j  Feuilles  caulinairos  planes 3 

/  Involucre  pubescent*blanch&tre,  sans  poils  glandn- 

n  }    leux  noirs C.  virent  Will. 

'\  Involucre  pubescent-blanchÂtre ,  couvert  de  poils 

(    glanduleux  noirs C,  bîennis  L. 

HIERACIIM  T.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  égales^ 
2-  ou  pluri-sériées.  Plateau  glabre  ou  simplement  velu.  Achaines 
cylindroldes,  tronqués,  surmontés  d'un  rebord  annulaire  pcn 
saillant.  Aigrettes  à  soies  i -sériées,  fragiles,  blanc-sale-roussÂ- 
tre,  scabres.  Plantes  acaules  ou  caulescentes.  Fleurs  jaunes. 
Inflorescence  très  variable. 

Tiges  florifôfes  apbylles  on  feoillées  seulement  & 

I  1    la  base.  Souche  produisant  des  stolons S 

Tiges  florifères  fouillées.  Souche  ne  produisant 

pas  de  stolon3 4 

Capitule  solitaire  au  sommet  de  la  tig^e ff.  Pilosella  L. 

t*{  Capitules  en  nombre  variable  sur  la  même  tige 
florifère 3 

»  j  Capitules  2-5,  en  corymbe  terminal ff.  auricula  L. 

*•  j  Capitules  20-60,  en  corymbe  terminal  lâche H.  praaltum  Will  . 

Feuilles  radicales    détruites  an  moment  de  la 

.  1    floraison 5 

*^  Feuilles  radicales  persistantes. au  moment  de  la 

floraison B-  Murorum. 

Folioles  extérieureÎB  de  l'involucre  recourbées  en 

R  I    dehors ff.  umbellatum  L. 

'  ^  Folioles  extérieures  de  l'involuore  apprimées,  non 

reoonrbées  en  dehors 6 

Feuilles  caulinairos  supérieures  cordées-amplexi- 

g  I    caules C.  Sabatidum  L. 

'^  Feuilles  caoUDaires  supérieures  atténuées  à  la 

base C.  l»vigatumVviLLT>> 

CHOIVDRIIXA  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  de  la 
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tribu  par  son  involucre  à  5-7  folioles  1-ou  2-sériées,  accompa- 
gnées d'écailles  à  la  base.  Plateau  nu.  Achaines  terminés  par  un 
bec  filiforme  dont  la  base  est  entourée  de  5  dents  squamiformes. 
Aigrette  &  soies  pluri-sériées.  Plante  caulescente,  rameuse.  Fleura 
jaunes.  Capitules  à  7-12  fleurs  seulement,  en  fascicules  latéraux 
et  terminaux.  Feuilles  radicales  roncinées,  les  supérieures  cn- 
lières,  très  étroites. 

C.  Juicea  L.  —  Seule  espèce.  Plante  de  60  centim.  à  1  m.  20, 
des  iieajc  pierreux.  Commun. 


PHiSTVOPUS  DC. —  Se  distingue  par  son  involucre  à  5  folioles 
seulement,  l-sériées,  à  peu  près  égales,  accompagnées  à  la  baso 
d'écaiUes  courte^.  Plateau  nu.  Achaines  brusquement  atténués? 
en  bec  filiforme*  Aigrette  à  soies  pluri-sériées.  Fleurs  jaunes. 
Capitales  nombreux,  en  panicule  terminale  lAche.  Feuiller* 
lyrées-pinnati partîtes.  Plante  caulescente,  ramiliée. 

F.  aiiirallii  Coss.  et  G.  St-P.  [Prenanthes  mtiraiis  L.).  — 
Seule  espèce.  Plante  commune  sur  les  vieux  murs,  dans  le> 
lieux  ombragés  et  les  bois. 

Sous-tribu  m.  —  TRAGK>POGOMÉE8. 

Fruits  surmontés  d*une  aigrette  de  soies  capillaires  plume u- 
seSj  ceux  de  la  périphérie  du  capitule  étant  seuls,  dans  certains 
genres,  pourvus  d'une  aigrette  d  soies  plumeuses. 

i  Plateau  dn  capitule  dépourvu  de  paillettes 2 

l.t  Plateau  du  capitule  pourvu  de  pailletles  membraneuses, 

\    caduques Hypochxris . 

lavolocre  à  foliole»  1 -sériées  (8<12) Tragopogon, 

Involucre  &  folioles  2  on  pluri-sériées,  imbriquées  ou 

non *. 3 

InVoIaere  à  folioles  f-sériées. ffelminthia. 

Involaere  &  foUoles  pluri-sériées 4 

I -Achaines  munis  à  la  base  d'un  péditule  creux,  aussi 

long  qu'eux-mêmes  '. Podospermum . 

Âcbûnes  dépourvus  de  pédicule  creux  et  allongé 5 
ÂigreUe  de  tous  les  achaines  formée  de  soies  plumeuses 

et  de  barbes  entrecroisées Scorzonera . 

Aigrette  k  barbes  non  entrecroisées 0 

Q  i  Afgrette  caduque,  à  soies  connées  en  anneau  h  la  base .  Picris. 

' I  Aigrette  persistante. 7 

t  Aigrette  des    achaines  extérieurs  à  soies  connées  en 
^  ^    une  couronne  membraneuse  dentée,  celle  des  inté- 

7.^    rieurs  à  soies  plumeuses T/wincia . 

I  Aigrette  de  tous  les  achaines  &  soies  toutes  plumeuses 

V    (parfois  les  soies  extérieures  seulement  denliculées)..  Leotodon. 


3.| 


TBAGOPOGO^  L.  —  Involucre  formé  de  6-12  folioles  égal 


e<. 
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I  eonnécs  à  le  base,  rÈflécbies  à  la  ma- 
turité. Plateau  nu.  Achat  nés  altèr)uè:< 
er  un  long  bec  ftrêle  qui  porte  une 
aigrelle  k  aoiea  toutes  plumeuse»,  ù 
barbes  non  entrecroisées.  Fieurs  jau- 
nes ou  Tiolettcs.  Capitules  solitaires, 
terminaux.  Feuille»  cntiâres,  étroites, 
allongées.  Tige  ordinairsmenl  glabre 
ou  duvetée. 


SCOHZONEKA  L.    —  Involucre  A 

rotiolcs    nombreuses,    égales,  pliiri- 

sériées.    Plateau    nu.     Acbaines    non 

prolongés   en   bec,   surmontés   d'une 

ies,  à  barbes  entrecroisées.  Fleurs  jaU' 

[Capitules  solitaires  et  terminaux.  Tige 

labre  ou  duvetée. 

ml  upUalsterminil. ..     t 

Diison  MpUalca S.  hàpanlea  L  ■ 

iBÏVMil'lài'êniiÈ™'.''.*,     S.  htimilii  L. 
1«  f.  hùpanial,  »ni  le  nam  do  BiltiSs  noir. 
cslla  du  SiMBi  bison. 

—  Involucre  à  Iblioles  nombreuse», 
es  ordinairement  5,  foliacées,  les  inté- 
ie  longue  arête.  Plateau  nu.  Acbaines 
urs]  atténués  en  un  long  bec  capillaire 
I  soies  toutes  plumeuses,  à  barbes  non 
.unes.  Capitules  terminaux,  peu  nom- 
,  Tige  ramifiée,  couverte  de  poils  spi- 


synamth6bac6es  ou  composées  ii5 


6.BRTII.  —  Seule  espèce.  Plante  de  50  cent, 
à  i  m ^  robuste,  ramifiée,  assez  rare  dans  les  endroits  incultes. 


L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  in6- 
4^ales,  pluri-sériées.  Plateau  nu.  Achaines  simplement  atténués 
au  sommet,  surmontés  d'aigrettes  persistantes,  toutes  plumeu- 
ses  et  à  barbes  non  entrecroisées,  ou  les  extérieures  seulement 
denticulées.  Pleurs  jaunes.  Capitules  solitaires.  Feuilles  plus  ou 
moins  découpées.  Plante  acaule  ou  caulescente,  à  tige  glabre 
ou  hérissée  de  poils. 

Tipre  aphvlle,  ne  portant  qu'an  seul  capitale L.  Hispidus  L. 

Tige  fenillée,  ramifiée,  portant  plosiears  capitales X.  auttonnalis  L. 

P1C3I1S  Juss.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  iné- 
gales, pluri-sériées.  Plateau  nu.  Achaines  atténués,  tous  sur- 
montés d'une  aigrette  caduque  à  soies  plumeuses  (parfois  les 
«oies  externes  seules  denticulées)  et  connées  en  anneaux  à  la 
base.  Fleurs  jaunes.  Capitules  peu  nombreux.  Feuilles  entières, 
sinuées  ou  pinnatifides.  Tige  ramifiée,  hispide. 

P.  UemcioMes  L.  —  Seule  espèce.  Plante  de  30  centim.  h 
I  m.  et  plus,  ramifiée,  dressée,  hérissée,  commune  dans  les 
champs,  aux  bords  des  chemins. 

THltI!!VCIA  RoTH.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  iné- 
gales, pluri-sériées.  Plateau  nu.  Achaines  dissemblables,  les 
extérieurs  surmontés  d'une  aigrette  à  soies  unies  en  ufte  mem- 
brane dentée,  très  courte,  les  intérieurs  à  aigrettes  formées  de 
soies  plumeuses.  Fleurs  jaunes.  Capitules  solitaires.  Feuilles 
toutes  radicales,  rarement  entières,  ordinairement  roncinées 
ou  pinnatifides.  Plantes  acaules,  hispides. 

T.  liir<«  RoTH.  —  Seule  espèce.  Plante  acaule,  k  pédoncules 
floraux  hauts  de  5  à  20  ou  même  40  centim.  Commun  dans  les 
champs  pierreux. 

PODOSPERVUn  DC.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  de 
la  sous-tribu  par  son  involucre  à  folioles  nombreuses,  inégales, 
pluri-sériées  et  par  ses  achaines  portés  par  un  long  pédoncule 
creux.  Aigrettes  toutes  à  soies  plumeuses,  à  barbes  entrecroi- 
sées. Fleurs  jaunes.  Feuilles  presque  toutes  radicales,  pinnati- 
partites  à  lobes  linéaires,  ou,  rarement,  linéaires  et  indivises. 
Capitules  plus  ou  moins  nombreux,  terminaux.  Tige  ordinai- 
rement ramifiée. 

P.  laclntatin  DC.  ^  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
10  à  60  centim.,  commune  dans  les  lieux  incultes,  aux  bords 
def^  chemins,  au  pied  des  murs. 
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■IPOCILSRIS  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  de  la 
SQUs-tribo  par  son  plateau  des  capitules  muni  de  paillettes 
membraneuses.  Involucre  à  folioles  nombreuses,  inégales, 
pluri-sériées.  Aigrette  persistante,  &  soies  plumeuses,  à  barbes 
non  entrecroisées,  ou  les  soies  extérieures  seulement  denticu- 
lées.  Fleurs  jaunes.  Capitules  plus  ou  moins  nombreux,  termi- 
naux. Feuilles  la  plupart  radicales,  roncinées,  dentées  ou  pres- 
que entières.  Tige  glabre  ou  velue,  ramifiée. 

t  Aigrette  à  aoies  S-sériées,  les  extérieures  denticulées, 
les  intérieures  plunieuses 2 
Aigrette  à  soies  l-jn&riées,  toutes  plumeuses H.  maculaia  L. 

Folioles  intérieures,  de.  l'involuere  aussi  longues  que 

2  I    les  fleurs J7.  glabra  L. 

'^  Folioles  intérieures  de  l'involuere  plus  courtes  que  les 

fleurs ff.  radiccUa  L. 


Tribu  II.  —  TUBULXFIiORES. 

Capitules  ne  contenant  que  des  fleurs  tubuleuses,  à  corolle 
4-5-mère,  tantôt  toutes  semblables  et  hermaphrodites,  tantôt 
dissemblables,  celles  de  la  circonférence  étant  parfois  plus 
grandes,  à  dents  inégales,  et  stériles  (sous-tribu  des  Centau- 
rées) ou  bien  au  contraire  plus  petites,  les  unes  étant  d'un 
sçxe  et  les  autres  d'un  autre  sexe. 

Deux  grands  jD^roupes  : 

A.  Tiibuli flores  komomorphes.  —  Chaque  capitule  ne  présente 
que  des  fleurs  toutes  hermaphrodites  ou  ayant  toutes  le  même 
sexe. 

B.  Tubuli flores  kétéromorphes.  —  Chaque  capitule  présente 
des  fleurs  de  deux    sortes,   dissemblables   ou   dififéramment 

e.\uées,  mais  jamais  ligulées. 


s 


A.  —  TUBULIFLORES  HOMOMOBPHE8. 

Les  fleurs  sont  toutes  tubuleuses  et  régulières.  Chaque  capi- 
tule ne  présente  que  des  fleurs  toutes  semblables,  toutes 
hermaphrodites,  ou  ayant  toutes  le  même  sexe. 

Qaatre  sous-tribus  : 

1  Fleurs  toutes  tubuleuses,  semblables  et  hermaphrodites.  2 
Fleurs  toutes  tubuleuses,  semblables,  unisexuées,  et  du 

même  sexe  dans  chaque  capitule,  dioîques Antennariées . 

2  I  Feuilles  alternes 3 

•  j  Feuilles  opposées Eupatùnées. 

l  Style  renflé  en  nœud  au-dessous  des  brauches  sligma- 

3  )    tiaues Carduées. 

'  1  Style  non  renflé  en  nœud  au-dessous  des  branokes  stig- 

{    matiques Linosyrées. 


fs^"^- 
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Sotu-trllni  I.  —  CABDDÉ£S. 
Pleurs   de    chaque    capitule   toutes   tubiileuses,  sembt«l>le£, 
faermapbrodites.  Style  runQc  au-ilessoiis  des  liranuhus  stij^ma- 
tiques.  Feuilles  ailernes. 

.-  )     dtne  uala  pièM i 

ï  AiprclLe  caduque,  1omb*itt  d'iino  Bçtile  piùc^,  h  Boiea 


Î  Folioles  BiUrieun.   ..                   .    ^_.   _.._ 
fyiat  neotttbie  en  nocliel Laj^fa, 
Fotïolei  eilèricarti  de  l'inTolDcn  non  tennioées  pu 
nna  éfiaa  ntoaibét  «D  orodiel SerraluU 


indépenduti t 

»  linéiin  •!  aubuJé.     : 
lendice  linéaire  et  tn- 


Aigrells  *  9olei  plonieDHia 

^grelto  A  loiei  Kabrea .......  w . 

Aalbère»  snnnaDtiu  d'im  appenili 


ttâes  d  UD  appendju.  Imrolucre 
loD^ea  que  lea  Aeoi 


LAJPPA  T.  —  tnvolucre  à  rolioles  noml)rci)SC!i,  intgak-s 
pluri-sériées,  les  cutérieurea  linéaires, 
lenninéed  par  une  pointe  dure,  re- 
courbée en  crochet,  les  intérienriis 
droites  ou  à  peine  courbées.  Plateau 
couvert  de  smes  raides  cl  dressées. 
Fleurs  toutes  semblables,  purpurines, 
anonnalenent  blanches.  Capitules 
formanl  une  ~  panicule  irrÉgulière- 
meal  rciullée.  Feuilles  très  grandes, 
entières,  ondulées  ou  simplement  si- 


Spacb  (Bardane , 
GIoDteran,  Herbe  aux  pouilleux).  — 
Caractères  du  genre.  l'Iante  à  sonclie 
vivace  et  â  racine  pivotante,  charnue, 
blanche.  Feuilles  radicales  en  roeetle, 

Irta  grandes,  péliolèes,  ovales,  cor-     ^^  so^MO^r'fC""'"' 
dées  i  la  base,  entières  ou  sinuies,  """"  '    "''"■"'■ 

blaoches-tomenteuses   en    dessons ,    les   supérieures   ovales- 
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lancéolées,  atténuées,  non  pétiolées.  Capitules  nombreux, 
axillaires  ou  terminaux,  formant  par  leur  ensemble  une  grande 
panicule  très  lâche,  irrégulière.  —  Flor.  :  juin-septembre.  — 
Habit.  :  voisinage  des  habitations,  décombres,  bords  des  che- 
mins. Commun,  i^. 

a.  mitwr(L.  minorDC,  Aretium  Lappa  L.).  —  Capitules  petits.  Iqto* 
lucre  glabre,  &  folioles  purpurines. 

p.  major  (L.  major  DC).  —  Capitules  gros.  luTolncre  glabre,  à  folioles 
toutes  vertes. 

y.  tomentosa  {L.  tomentosa  Lamk).  —  Capitules  gros,  pubesce&ts,  — 
araoéeux,  k  folioles  intérieures  ordinairement  purpurines. 

La  racine  de  la  Bardane  est  inodore;  sa  saveur  est  douceâtre,  un  peu 
astringente  et  amère  ;  elle  est  riche  en  inuline.  On  la  considère  comme 
sudorifiqoe  et  diurétique.  Elle  était  autrefois  administrée  contre  le  rhuma- 
tisme, la  goutte,  les  dartres,  etc.  On  se  servait  des  feuilles  pour  panser  les 
vieux  ulcères.  Les  feuilles  appliquées  sur  la  peau  provoquent  une  certaine 
irritation;  on  les  a  recommandées  pour  remplacer  les  emplAlres  de  poix  de 
Bourgogne  dans  la  médecine  rurale. 

8ERRATULA  L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  iné* 
gales,  pluri-sériées,  les  extérieures  aiguës  mais  non  épineuses, 
les  intérieures  membraneuses-scarieuses.  Plateau  couvert  de 
soies  dressées.  Fleurs  égales,  purpurines,  anormalement  blan- 
ches. Capitules  nombreux,  formant  une  sorte  de  corymbe  ter- 
minal. Feuilles  non  épineuses,  plus  ou  moins  longuement 
pétiolées,  dentées,  lyrées,  pinnatifîdes  ou  pinnatipartites .  Sou- 
che vivace.  Tige  ramifiée,  non  ailée. 

S.  Unetorim  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
50  centim.  ai  m.  et  plus.  Commun  dans  les  bois,  les  taillis 
el  les  pâturages. 

CARDUUS  L.  —  Involucre  à  foliololes  nombreuses,  imbrl- 
(|uées,  alténuêes  en  épine.  Plateau  hérissé  de  soies.  Anthères 
«urmontêes  d'un  appendice  linéaire-subulé.  Aigrette  caduque, 
à  soies  pluri-sériées,  longues,  scabres.  Fleurs  purpurines, 
anormalement  blanches,  toutes  semblables.  Cai)itule6  solitaire.^ 
ou  groupés,  terminaux.  Feuilles  plus  ou  moins  découpées, 
épineuses.  Tige  ailée-épineuse,  ordinairement  ramifiée. 

/  Capitules  gros,  sub-soiilaires,  plus  ou  moins  peu- 

A  )    chés,  jamais  dressés C.  nutans  L. 

*i  Capitules  dressés,  agglomécés  au  sDmmet  des  ra- 

'    meaux 5 

2  (  Capitules  petits,  sessi les,  cylindriques,  allongés...  C.  tenuiflorus  Sm, 

'{  Capitules  petits,  pédicules,  sub-globuleux C.  erispns  L. 

S»ILYBL'M  Vau.l.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pluri- 
sériées,  imbriquées,  les  extérieures  terminées  par  un  appen- 
dice découpé  en  lobes  épineux.  Plateau  hérissé  de  soies.  Eta- 
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mines  à  IlleU  pabescenls,  unie  ei 
ce  genre  de  tons  c«ok  de  la 
sou9-tribir.  Fleara  purpurines. 
Capitules  terminaux  de  la  tige 
et  des  nimeauT  ,  solitaires. 
Feuilles  ordinairement  décou- 
pées, épineuses.  Tige  ramifiée. 


tube,  caraotère  qui  distingue 


a.  MarfaanM  GjKwn  (Chnr- 
don-Marie).  —  Caractères  du 
genre.  Racine  pivotante,  al- 
longée, épaisse,  fibreuse.  Tige 
bauie  de  U  ceutim.  à  1  m.  SO, 
robuste,  ordinairement  rami- 
fiée, un  peu  pubegcenle-ara- 
néeuse.  Feuilles  maculées  de 
blanc,  siuuées  ou  pinnstiOdea,  A 
lobes  ciliés-épineui,  les  radi- 
cales atténuées  en  pétiole,  les 
cautinaires  sesailee,  amplexi- 
caules,  h  peine  décurrenles. 
Capitales  très  gros,  suti-globu- 
leux.  —  Plor.  :  juinnioftt.  —  Habit. 


décombres,  bords  des  chemins.  Rare.  ®  ou  ®< 


nage  des  habitations, 


Li  nciaB  itûL  si 


C&KDU>ICELLL'S  DC.  —  Invotucre  à  folioles  nombreuses, 
plurigériées,  imbriquées,  les  extérieures  foliacées,  les  intè- 
rieiires  terminées  par  un  appendice  scarieux,  lacéré.  Plateau 
hérissé  de  soiee.  Filets  alaminaux  pourvus  d'un  anneau  de  soies 
no  milieu  de  leur  hauteur.  Pleurs  bleues.  Un  seul  capitule  au 
sommet  d'un  pédoncule  peu  feuille,  non  ramifié.  Peuillea 
presque  louleg  radicales,  ordinairement  découpées,  non  épi- 
neuses. Plante  sab-acaale. 

C.  lalMllmiliwiiii  DC.  —  Seule  espèce.  Presque  acaule,  & 
pédoncules  ne  dépassant  pas  20  cenllm.  de  haut.  Rare  but 
les  pelouses  sÈches  et  les  coteaux  pierreux. 

OTtOPORDVM  L,  —  iDVolucre  à  folioles  nombreuses,  ^uri- 
sériées.  imbriqilées,  atténuées  en  épines.  Plateau  des  capitules 
dépourvu  de  soies,  ce  qui  distingue  ce  genre  de  tous  ceux  de 
la  sons-lribu.  Aiftrette  caduque,  à  soies  scabres,  pluri- sériées. 
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Pleurs  purpurines.  Capitules  solitaires,  2-3  au  sommet  de  la 
tige  et  des  rameaux.  Feuilles  sinuées-épineuses.  Tige  ramifiée. 

O.  AcaBthiain  L.  (Chardon  aux  ânes,  Pédane).  —  Racines 
épaisses,  ramifiées.  Tige  haute  de  50  centim.  à  2  m.,  robuste, 
raide,  ailée-épineuse,  pubescente-aranéeuse,  blanchâtre.  Feuil- 
les pubescentes-aranéeuses,  tomenteuses  et  blanches  en  des- 
sous, sinuées-pinnatifides ,  à  lobes  épineux,  les  caulinaires 
très  décurrentes,  à  décurrences  foliacées.  Capitules  globuleux, 
volumineux.  —  Flor.  :  juin*septembre.  —  Voisinage  des  ha- 
bitations, bords  des  routes.  Commun,  d). 

La  racine,  les  capitales  jeunes  et  les  tiges  décortit^uées  sont  alimen- 
taires, mais  aujourd'hui  inusitées.  Les  graines  contiennent  une  assez 
grande  quantité  d'huile  grasse,  bonne  k  brûler.  On  employait  autrefois  les 
feuilles  écrasées  contre  le  lupus  de  la  iar-e. 

CARLI^^A  T.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  plurî-sé- 
riées,  imbriquées,  les  extérieures  foliacées,  atténuées  en  épine, 
les  intérieures  scarieuses,  colorées,  étalées,  beaucoup  plus 
longues  que  les  fleurs.  Plateau  hérissé  de  soies.  Fleurs  jaunâ- 
tres. Capitules  terminaux  de  la  tige  et  des  rameaux,  solitaires. 
Feciilles  sinuées,  épineuses.  Tige  ramifiée. 

C  Tvl^aris  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
30  à  80  centim.,  pubescente-aranéeuse,  ramifiée  dans  le  haut. 
Très  commun  sur  les  coteaux  secs,  sablonneux,  au  bord  des 
chemins. 

CIRSIUM  T.  ~  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pluri-sé- 
riées,  atténuées  en  pointe  ordinairement  épineuse.  Plateau 
hérissé  de  soies.  Anthères  surmontées  d'un  appendice  linéaire, 
sobulé.  Fleurs  purpurines  ou  jaunâtres,  anormalement  blan- 
ches. Capitules  solitaires  ou  agglomérés  au  sommet  de  la  tige 
et  des  rameaux.  Feuilles  plus  ou  moins  découpées,  épineuses. 
Tige  ramifiée,  rarement  très  courte  ou  à  peu  près  nulle. 


A  i  Fleurs  purpurines  ou  roses 2 

' }  Fleurs  jaunâtres 8 


3.) 


Face  supérieure  des  feuilles  couverte  de  petites 

2.1    épines 3 

Face  supérieure  des  feuilles  dépourvue  d'épines,  i 

Tige  non  ailée C.  eriophorwn  Scop. 

Tige  ailée,  épineuse C.  laneeolatum  Scop. 

<  {  Tige  ailée,  épineuse C.  palustre  Scop. 

i  Tige  non  ailée 5 

^  \  Souche  à  racines  épaisses j  napiformes C.  bulbotum  DC. 

*  I  Souche  k  racines  non  napiformes. 6 

g  j  Tige  à  peu  près  nulle C.  acaule  âll. 

' }  Tige  bien  développée,  simple  on  ramifiée 7 
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iTige  très  ramifiée  dans  le  haut C.  arvensis  L.vmk. 
Tige  simple  oa  diriaée  seulement  en  2  branches 
grâles C.  anglieum  Lamk. 

Î  Capitules  solitaires  à  Textrémité  de  pédoncules 
allongés C.  rigeju  Wallr. 
Capitules  rapprochée  au  sommet  des  rameaux.    9 
(  Capitules  entourés  de  longues  bractées  déco- 

^  1    lorées C.  oUraeeum  All. 

*  I  Capitules  entourés  de  bractées  étroites,  non  dé- 
(    colorées C.  hybridum  Kocu. 


Vaill.  —  Involucre  à  folioles  très  nombreuses, 
pluri-sériées,  très  larges,  très  épaisses,  les  intérieures  atténuées 
en  épine,  les  extérieures  obtuses  et  mucronées  au  sommet. 
Anthères  surmontées  d'un  appendice  très  obtus.  Réceptacle 
muni  de  soies  raides  et  longues.  Aigrette  caduque,  à  soies  lon- 
gues et  plomeuses.  Fleurs  toutes  semblables,  bleues.  Capitules 
très  gros,  terminaux  de  la  tige  et  des  rameaux.  Feuilles  pinna- 
iipariites.  Tige  ramifiée,  robusle,  cannelée. 

G.  SeoljBivs  L.  (Artichaut).  —  Plante  à  souche  vivace, 
émettant  des  tiges  aériennes  peu  nombreuses  et  peu  ra- 
mifiées, hautes  de  80  centim.  à  1  m.  50;  dressées,  robustes, 
cannelées.  Feuilles  très  grandes,  étroites,  la  plupart  radicales 
et  pinnatipartites,  les  supérieures  moins  découpées,  seule- 
ment sinuées  ou  même  entières.  Involucre  à  folioles  exté- 
rîenres  ovales,  très  charnues  à  la  base,  émarginées  au  sommet 
et  mucronées.  »  Flor.  :  août-septembre.  —  Habit.  :  patrie  in- 
connue. Cultivé  dans  les  jardins.  ^. 

On  cultive  l'Artichaut  pour  ses  capitules,  dont  on  mange  le  plateau,  qui 
est  très  épais  et  charnu,  et  la  base  charnue  des  folioles.  On  cueule  les  capi- 
t^es  ayant  qu'ils  soient  épanouis.  Les  feuilles  et  les  racines  sont  très 
amères  et  ont  été  préconisés  autrefois  contre  la  fièvre  intermittente,  Thydro- 
pifiie;  on  les  considère  comme  diorétiques.  Elles  sont  simplement  amères, 
toniques  et  apéritives.  On  les  faisait  autrefois  macérer  dans  le  vin  blanc 
pour  faire  un  breuvage  diurétique  et  apéritif.  Les  fleurs  sont  employées 
dans  quelques  pays  pour  faire  cailler  le  lait. 

C.  Carduenlas  L.  (Cardon).  —  Se  distingue  de  l'espèce 
précédente  par  ses  feuilles  toutes  pinnatipartites,  à  lobes  épi- 
neux ou  non,  et  par  son  involucre  moins  volumineux,  à  brac- 
tées coriaces  à  la  base,  les  extérieures  ovales,  lancéolées  et 
atténuées  en  épine.  —  Flor.  :  août- septembre.  —  Habit.  :  cul- 
tivé dans  les  jardins.  ^. 

On  cultive  le  Cardon  pour  ses  feuilles,  qu'on  fait  blanchir  en  les  entou- 
rant de  terre  et  qu'on  mange  cuites.  La  racine,  les  feuilles  et  les  fleurs 
jouissent  dos  mêmes  propriétés  et  ont  eu  la  même  répatation  que  celles  de 
l'Artichaut. 
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Boos-tribn  St.  —  LIM08YBËES. 

Fleurs  de  chaque  capitule  tontes  tubuleuses,  semblables  et 
hermaphrodites.  Style  non  renflé  au-dessous  des  branches  stig- 
matiques.  Feuilles  alternes. 

LIMOSYRIS  DG.  —  Involucre  à  folioles  peu  nombreuses', 
pluri-sériées,  imbriquées.  Plateau  un  peu  convexe,  sans  pail- 
lettes, creusé  d*aIvéoles  profondes,  à  bords  dentés.  Fleurs  toutes 
lubuleuses,  semblables,  hermaphrodites.  Achaines  comprimés, 
à  aigrette  formée  de  soies  capillaires  scabres,  2-sériées.  Fleurs 
jaunes.  Capitules  formant,  d'habitude,  un  corymbe  terminal. 
Feuilles  entières,  linéaires,  étroites.  Tige  simple. 

L.  vnl^arls  DC.  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche  vivace 
et  &  tige  simple,  haute  de  20  &  60  centim.,  rare  sur  les  coteaux 
pierreux. 

Boas-tribu  m.  —  ANTENNABIÉE8. 

Fleurs  de  chaque  capitule  toutes  tubuleuses,  semblables, 
unisexuées,  les  mâles  et  les  femelles  portées  par  des  capitules 
différents,  eux-mêmes  portés  par  des  pieds  distincts.  Style  non 
renflé  au-dessous  des  lobes  stigmatiques.  FeuiUes  alternes. 

XSTEXyiAXMA  Wbdd.  —  Plante  dioïque,  ce  qui  distingue 
ce  genre  de  tous  les  autres  de  la  famille  des  Synanthéracées. 
luTolucre  à  folioles  nombreuses,  pluri-sériées,  inobriquées,  sca- 
rieuses,  colorées.  Plateau  sans  paillettes.  Anthères  pourvues 
d'appendices  basilaires.  Fleurs  toutes  tubuleuses,  semblables, 
uni-sexuées,  sur  des  capitules  portés  par  des  pieds  distincts^ 
les  femelles  à  tube  de  la  corolle  grêle.  Fleurs  blanchâtres  ou 
roses.  Capitules  formant  des  corymbes  terminaux.  Feuilles 
entières . 

A.  dlolca  GiRiiTN.  —  Seule  espèce.  Fiante  vivace,  tomen- 
teuse-blanchâtre,  à  tige  haute  de  10  à  30  centim.,  non  rami- 
Hée,  rare  sur  les  pelouses  arides,  dans  les  bruyères. 

8ou8-triba  IV.  —  EUPATOBIÉE8. 

Fleurs  de  chaque  capitule  toutes  tubuleuses,  semblables, 
hermaphrodites.  Style  non  renflé  au-dessous  des  lobes  stig- 
matiques. Feuilles  opposées. 

Fleurs  jaunes Bidetu. 

Fleon  rongeÂtres Eupatorium, 
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ErPAIVKlOi  T,  —  iDvolucre  â  foliolea  nombreuses,  pliiri- 
sériées,  imbriquées.  Plalenu  sans  paiUelles.  Fleurs  tontes  tubu- 
leUEes.  semblables,  S-fides,  hermaphrodites,  rougeâtres.  Style 
beaucoup  plus  loDg  que  lu  corolle.  Anthères  non  pourvui^s 
d'appendices  hafliUires.  Capitulea  panciflores,  cylindriques. al- 
loDgée ,  tonnant  un  corymli^ 
lerininal.  PeulUes  opposées, 
polEnatilobées. 


laoa  L.  —  Carac- 

ères  du  genre.  Planteï  souche 
vivace,  h  lige  simple  ou  rami- 
fiée seulemenl  daias  le  haut, 
hante  de  80  centim.  à  1  m. 
20  et  plus,  pubesceute,  un  peri 
rongefltre.  Feuilles  inKrieure^< 
palmatilobéea,  pétiolëes,  A  3-!i 
serments  pétiolulès,  dentés,  le 
moyen  plus  grand,  les  supé- 
rieures sessiles-  Capitules  S-6- 
Dores.  —  Flor.  :  juillet-septem- 
bre. —  Hab.  :  borda  des  ruis- 
seani,  marécages.  ^. 

Toota  lea  puti»  ds  la  plante  ont 

mime   pqigiiliTH  à  <Jdm  laraaânts. 

BIDEK8L.— InTohiCre  à  fO-    ^'S-  108-— Eupn'or,™  MMnWMum, 

Uoles  nombreuses,  2-3.sériée8,  sommiié  a»rii*rp. 
imbriquées,  les  extérieures  étalées,  plus  longues  que  le 
capitule,  les  inlérieurea  dressées.  Fleurs  toutes  tubuleuses. 
semblables,  hermaphrodites,  jaunes.  Anlbères  dépourvues 
d'appendice  basilaire.  Achaiues  sans  aigrette,  parfois  sur- 
montés de  3-5-aréles.  Capitules  solitaires  au  sommet  de  k 
Uge  el  des  rameaux.  Feuilles  opposées,  tantdl  indivises,  lanliU 
prolondément  Iri-partites,  Tige  ramiflée. 
FeuillH  lr)-Mrliw.oui  tri-»{qu*os B.  Iriparlila  L. 

I*s  reDillw  'de  en  doui  espècei  ont  nne  ninat  «cre  «t  piquais  trè- 
p(Ononc*e  el  «loilent  ut-  fgrteinept  li  nlIralioD.   Le  B.  «mua  >  Hé 


B.  —  TUBDUFLOBES  HËTËROHOBPBES. 
Chaque  capitule  présente  des  fleurs  de  deux  sortes,  i 
blables  ou  différemment  sexuées,  mais  jamais  liguiées. 


u 

GAMOFtTALE! 

PÉHIGÏNES 

ST    ÉPIGVNES 

Deux  ao 

8- tribus  : 

* 

'^izâ\! 

pâriphérifi  pit» 

B™i,d*.  qBB  « 

elles  du  «intn, 

lêun  do'  I 
rtguliè™. 

■griiesquoc' 

ici  du   centre, 

SouB-trUra  I.  —  CEHTAUBÉIEB. 

Chaque  capitule  préseole  des  fleurs  de  deux  bofIes  :  celles  . 
du  centre  tubuleuses,   régulières,  bermaphrodites,  celle»   de 
la  pdripbcriu  tubuleuses,  plus  grandes,  stériles,  à  dents  du 
limbe  inégale?. 


CEI^TAL'REA.  L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  iné- 

RSles,  pluri-sériccs,  deuliculées-ciliées  ou  terminées  par  un 
.ippendicc  sr^rieux,  denticuté-cilié,  on  rarenent  par  une  épine. 
Plateau  couvert  de  poite  dressés.  Fleurs  de  la  périphérie  ordi- 
n^rement  slériles,  plus  grandes  el  déjetées  en  dehors,  rare- 
ment semblables  à  celles  du  centre  et  hermaphrodites.  Pleurs 
purpurines,  bleues,  jaunes,  anormalement  blanches.  Capitules 
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flub-solilaires  ou  formant  deS  corymbes  irréguliers  et  termi- 
naux. Feuilles'  de  formes  yariables.  Tige  ramifiée,  rarement 
aiJée. 


•1 


Fleurs  d*an  jttme  eiiron,  toutes  semblables  et  ber- 
f  y    maphrodites.    Involocjre    à  folioles  terminées  en 

*      épine  robuste .* C.  tolstitiaHs  L. 

Flemv  pnrporines  ou  bleues,  rarement  blanches. . .    3 

Involucre  à  folioles  terminées  par  ans  épine  ro- 

2   I    buste ^ C.  Calàtrapa  L. 

^^  iBToIncre  à  folioles  non  terminées  par  une  épine 

robuste 3 

Fleurs  bleuet  (rarement  rose-violet  ou  blanches). 
^  y    Fleurs  de  la  circonférence  très  grandes,  stériles, 

^    déjetées  en  dehors C,  Cyanus  L. 

Fleurs  purpurines 4 

Involucre  à  folioles  scarieuses  au  bord  et  manies  dans 
le  haut  d'une  bordure  incisée-clUée.  Feuilles  pin- 

natipartites,  à  lobes  pinnatifides T.  Scabiosa  L . 

4.{  Involuore  à  folioles  terminées  brusquement  par  un 
appendice  scarieux,  incisé  ou  pectine,  rarement  en- 
tier. Feuilles  ordinairement  entières,  dentées  ou 
^iuuées C.  Jacea  L. 

On  a  jadis  employé  le  Bhiet  (C  eyanus  L.)  contre  une  foule  de  ma- 
ladies. Se»  belles  fleurs  bleues  sont  simplement  un  peu  astringentes;  à  ce 
titre,  on  s'en  sert  encore  quelquefois  pour  préparer  des  collyres.  On  prétend 
que  macérées  dans  la  bière  elles  la  rendent  apéritive. 

Les  feuilles  et  les  fleurs  du  C.  Cakitrapa  L.  (Chardon  étoile,  Cbausse- 
trape)  ont  une  saveur  très  amère  qui  les  a  fait  employer  autrefois  comme 
aperitives,  tombes  et  même  fébrifuges.  La  racine  et  les  fruits  passent 
pour  être  diarétiques. 


UM  Neck.  —  Involucre  à  folioles  nom- 
breuses, plari- sériées,  imbriquées,  les  extérieures  foliacées,  pin- 
natilobèes,  à  lobes  épineux,  les  intérieures  atténuées  en  une 
pointe  épineuse.  Plateau  muni  de  poils  dressés,  raides.  Fleurs 
toutes  semblables,  ou  bien  celles  de  la  périphérie  plus  grandes 
et  neutres.  Fleurs  jaunes.  Capitules  solitaires  et  terminaux  au 
sommet  de  la  lige  et  des  rameaux.  Feuilles  pinnatiiides  ou 
pinnatipartHes,  à  lobes  épineux.  Tige  ramifiée. 

C.  IsBatoin  DC.  ^  Seule  espèce.  Plante  &  tige  haute  de 
30  à  70  cenlim.,  pubescente  ou  laineuse,  non  ailée,  commune 
dans  les  lieux  pierreux,  ah  bord  des  chemins. 

Soua-tribu  n.  ^  ARTÉBOBIÉES. 

Fleurs  de  la  périphérie  plus  grêles  que  celles  du  centre, 
mais  régulières,  d'un  sexe  différent. 


■I 


Tige  florifère  simple,   açhylle,  écailleuse,  terminée  par 
une  grappe  on  une  panioule  spiciforme  de  capitules. .    Patasites. 
Tîge  uonlere  plus  on  moins  fouillée Si 
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«  (  Plateau  entièrement  dépoami  de  ça^fllettes 3 

(  Plateau  pourvu  de  paillettes  à  la  périphérie 7 


Achaine«  dépourvus  d'aigrette  à  soies  capillaires 4 

Acbaiaes  surmoutés  d'une  aigrette  à  soies  capillaires. .     6 

Micropus, 


,  (  Authères  pourvues  d'appendices  basilaires . 

*  f  Anthères  dépourvues  d  appendice  basilaires 5 

I  Capitules  disposés  en  cor^'oibes  terminaux. .  .• Tanacetum .    > 

r>.]  Capitules  très  petits,  formant  des  épis  dont  ressemble 

constitue  une  grande"  pantoule  terminale Artemisia. 

Capitules  reprochés  en    glomérules  disposés   en  co- 

Îrymbe Gnaphalium. 
Capitules  rapprochés  en  fascicules  disposés  en  panicule 
spicilorme,  effilée,  feuillée GamochiBta, 

Achalnes  extérieurs  renfermés  dans  les  folioles  de  Tin- 

volucre Logfia. 

Achaines  tous  libres Filago. 

ARTEMISIA.  L.  -—  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pluri- 
.sériées,  imbriquées.  Plateau  toujours  dépourvu  de  paillettes^ 
ordinairement  glabre,  rarement  hérissé  de  poils.  Fleurs  toutes 
iubuleuses,  celles  du  centre  hermaphrodites  ou  rarement  sté- 
riles, celles  de  la  périphérie  plus  grêles,  filiformes,  femelles, 
Achaines  dépourvus  d'aigrette  à  soies  capillaires  et  de  rebord 
membraneux,  terminés  par  un  disque  très  étroit.  Fleurs 
jaunes.  Capitules  très  petits,  très  nombreux,  sessiles  ou  très 
courtement  pédoncules,  formant  des  épis  dont  reneemble 
constitue  une  grande  panicule  terminale.  Feuilles  pinnatipar- 
tites  ou  pinnatiséquées.  Tige  ramifiée. 

j   (  Involucre  tomenteux 8 

' I  Involucre  glabre,  luisant A,  campestris  L. 

!  Feuilles  glabres  en  dessus,  tomenteuses-blanches 

en  dessous.  Plateau  glabre A.  vulgarig  L . 

Feuilles  soyeuses  sur  les  deux  faces A.  Abnntkium  L. 

A*  VDlffarls  L.  (Armoise,  Herbe  à  cent  goûts,  Herbe  de  la 
Saint-Jean,  Herbe  de  feu).  —  Caractères  du  genre.  Plante  vi- 
vace,  à  tiges  dressées,  hautes  de  60  centim.  à  1  m.  20,  ramifiées 
dans  le  haut,  à  feuilles  glabres  et  colorées  en  vert  sombre  en 
dessus,  tomenteuses-blanchAtres  en  dessous,  pinnatipartites 
ou  bi-pinnatipartites,  à  segments  étroits,  aigus,  incisés,  les 
caulinaires  auriculées.  Plateau  glabre.  —  Flor.  :  juillet- octobre. 
—  Habit.  :  bords  des  chemins,  lieux  incultes.  Commun.  7^» 

Toutes  les  parties  vertes  de  la  plante  sont  très  amères  et  ont  une  odeur 
aromatique  très  prononcée.  On  emploie  les  sommités  pour  faire  des  infu- 
sions toniques,  stimulantes  et  emmenagogues.  Certaines  femmes  emploient 
pour  provoquer  les  règles,  en  même  temps  que  la  tisane  prise  à  l'intérieur, 
une  décoction  d'Armoise  dont  elles  dirigent  la  vapeur  sur  la  vulve  et  l'ou- 
verture du  vagin,  les  Jambes  étant  tenues  écartées.  Ou  faisait  autrefois 
usage,  dans  le  même  but,  de  supositoires  fabriqués  avec  de  la  myrrhe  et 
de  Pextrait  d'armoise. 

A.  Abslnthlmn  L.  (Absinthe,  Herbe  sainte^  Herbe  aux  vers). 
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—  Se  dislingue  de  l'espèce  précédente  par  ses  feuilles  soyeuse»^ 
sur  les  deui  faces,  blanches-arge niées  en  dessous,  les  cauli- 
naires  non  auricuties,  et  par  son  plateau  du  capitule  hérissi- 
(le  poils  raides.  —  Flor.  :  juillel-septembre.  —  Hsbil.  ;  cultivé 
dans  les  jardins. 
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disposés  en  corymbes  terminaax.  Fleurs  jaunes.  Feuilles  pin- 
natisëqnées.  Tige  ramifiée  dans  le  haut. 

T*  vali^are  L.  (Tanaisie).  —  Caractères  du  genre.  Plante  ù 
touche  vivace,  à  tiges  hautes  de  60  cenlim.  à  1  m.,  dressées, 
ramifiées  seulement  dans  le  haut.  Feuilles  à  peu  près  glabres, 
pinnatiséquées,  &  lobes  pinnatipartits.  —  Flor.  :  juillet-sep- 
tembre. —  Habit.  :  bords  des  routes,  des  rivières.  Commun.  T^, 

La  Tanaisie  jouit  des  mômes  propriélés  qae  rAbsinthe.  Ses  graines  pas- 
sent pour  être  aussi  efficaces  contre  les  Ascarides  que  celles  do  scmen- 
cootra.  Chez  les  enfants,  de  simples  cataplasmes  de  feuilles  de  Tanaisie 
appliqués  sur  le  ventre  suffiraient,  d'après  certains  auteurs,  pour  déter- 
miner l'expulsion  des  Ascarides.  Les  graines  agiraient  également  contre  le 
(œnia 

MICROPCIfS  L.  —  Involucre  tomenteux,  à  folioles  2-sériées. 
Plateau  très  filiforme,  dépourvu  de  paillettes.  Fleurs  toutes 
lubuleuses,  les  extérieures  5-7,  femelles,  filiformes,  les  centrales 
5-7,  m&Ies.  Anthères  pourvues  d^appendices  basilaires.  Achai- 
ncs  dépourvus  d'aigrette  à  soies  capillaires,  sans  rebord  au 
sommet.  Fleurs  blanc-jaunàtre.  Capitules  petits,  formant  des 
glomérules  latéraux  et  terminaux.  Feuilles  entières,  sessiles. 

M.  erectns  L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  tomenteuse- 
blanchâtre,  à  tige  haute  de  10  à.  30  centim.,  rare,  sur  les  coteaux 
arides. 


L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pluri- 
sériées,  imbriquées,  glabres,  scarieuses,  colorées.  Fleurs  cen- 
trales hermaphrodites,  fertiles;  celles  de  la  périphérie  femelles, 
filiformes,  pluri-sériées.  Plateau  dépourvu  de  paillettes.  An- 
thères dépourvues  d'appendices  basilaires.  Achaines  munis 
d'une  aigrette  de  soies  capillaires,  indépendantes.  Fleurs  peu 
apparentes,  jaunes.  Capitules  en  glomérules  formant  par  leur 
ensemble  des  corymbes.  Feuilles  entières.  Plantes  tomcnleu- 
ses-blan  châtres. 


Corymbes  des  capitules  non  feuilles G.  luteo-album  L. 

Corymbes  des  capitules  feuilles G.  uliyinoswn  L. 


GA]IO€H.%TA  Wedd.  —  Involucre  à  folioles  pluri-sériée^^, 
imbriquées,  scarieuses,  glabres,  colorées.  Fleurs  du  centre 
hermaphrodites,  fertiles,  celles  de  la  périphérie  (plusieurs 
rangées)  femelles,  filiformes.  Plateau  sans  paillettes.  Anthères 
dépourvues  d'appendices  basilaires.  Achaines  surmontés  d'une 
aigrette  &  soies  capillaires  connées  en  anneau  à  la  base.  Fleurs 
peu  apparentes,  jaunâtres.  Capitules  en  fascicules  formant 
une  panicule  effilée,  feuillée.  Plante  tomenteuse-blanchâlre 
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G.  Ayliratiea  Wbdd.  —  Seule  espèce.  Plante  à  lige  haute 
de  âO  à  60  centim.,  commune  dans  les  bois  montueux,  parmi 
les  bruyères. 

IjOCîFIA  Cass.  —  Involucre  à  folioles  3-sériées,  opposées, 
conuWentes,  les  iatérieures  transformées  en  paillettes.  Plateau 
nu  au  centre,  muni  de  paillettes  à  la  circonférence,  caractère 
(|ui  le  distingue  de  tous  les  autres  genres  de  la  sous-tribu. 
Fleurs  centrales  hermaphrodites  ou  mâles  par  avortement;  les 
extérieures  femelles,  2-séries,  celles  de  la  rangée  extérieure 
enlremêlées  aux  folioles  de  l'involucre.  Anthères  sans  appen- 
dices basilaires.  Achaines  surmontés  d'une  aigrette  h  soies 
capillaires,  sauf  les  plus  extérieurs.  Fleurs  peu  apparentes, 
cVun  blanc  jaunâtre.  Capitules  très  petits,  réunis  par  3-7  en 
glomérules  latéraux  et  terminaux.  Feuilles  entières,  sessiles. 
Plante  tomenteuse-blanchâlre. 

L..  satUea  Coss.  et  G.  St.  P.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige 
haute  de  10  à  30  centim.,  assez  commune  dans*  les  champs 
moissonnés,  sur  les  coteaux  pierreux. 

flLA6IO  T.  —  Involucre  tomenteux,  à  folioles  conniventes, 
2-3-plurl-sériées,  celles  des  rangées  intérieures  transformées  en 
paillettes.  Plateau  filiforme,  pourvu  de  paillettes  à  la  circou- 
fércnce  ou  au  centre.  Fleurs  toutes  tubuleuses,  les  centrales 
peu  nombreuses,  hermaphrodites,  fertiles  ou  stériles  par  avor- 
tement, les  périphériques  tubuleuses,  grêles,  insérées  à  Tais- 
selle  des  foUoles  de  l'involucre,  mais  non  entremêlées  à  ces 
folioles.  Anthères  sans  appendices  basilaires.  Achaines  tous 
libres,  pourvus  d'une  aigrette  à  soies  capillaires  pluri-sériées, 
les  extérieurs  sans  aigrette  ou  lavec  une  aigrette  à  soies  1-sé- 
riées.  Capitales  très  petits,  en  fascicules  ou  en  glomérules 
compacts,  latéraux  ou  terminaux.  Fleurs  toutes  blanches-jau- 
nâtres. Feuilles  entières,  sessiles.  Plantes  tomenteuses- blan- 
châtres. 

!  Folioles  de  l'inyolacre  toates  mnoies  d'ane 

flear  à  leur  aisselle 8 
Folioles  de  le  rsngée  extérieure  n'offrant  p£S 

de  fleur  à  leor  aisselle 3 

2  (  Capitales  enveloppés  d'un  tomentam  épais. .. .  P\  gemianiea  L. 

*"\  Capitales nonenveloppésd'untomefntum  épais.  F,  spathulata  Prcsl. 

iCapitoiea  à  5  angles  saillants  séparés  par  dos 

sinus  profonds : F.  montana  L. 

Capitules  à  8  c^tes  peu  prononcées F.  arveruis  L. 

PETA8ITES  T.  —  Involucre  à  folioles  i-2-série8,  souvent 
accompagnées  à  la  base  de  petites  écailles.  Réceptacle  pres- 
que plan,  sans  paillettes.  Fleurs   tubuleuses,  ordinairement 
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presque  toutes  femelles  filiformes,  sauf  quelques  mâles  au 
centre,  ou  bien  presque  toutes  mâles.  Âchaines  pourvus  d'une 
aigrette  à  soies  scabres.  Souche  vivace,  rhizomateuse.  Tiges 
simples,  ne  portant  que  des  écailles,  et  plusieurs  capitules 
disposés  en  grappe  ou  en  panicule  spiciforme  terminale. 
Feuilles  toutes  radicales,  très  amples,  réniformes,  ou  sub-orbi- 
culaires,  cordées,  tomenteuses  en-dessous. 

P.  vuli^aris  Desf.  (Pétasite,  Herbe  aux  teigneux-,  Chapelière). 
—  Tige  haute  de  20  à  50  centim.,  épaisse,  pubescente,  coton- 
neuse, rougeAtre,  en  grappe  spiciforme,  ovoïde.  Très  semblable 
au  Tussilago  Far f ara  par  son  mode  de  végétation  et  ses  feuilles, 
celte  espèce  en  diffère  par  ses  capitules  en  grappe,  tandis  que 
ceux  du  r.  Farfara  sont  solitaires.  —  Flor.  :  mars-avril.  — 
Habit.:  lieux  humides,  marécageux, ombragés.  '^.  Rare. 

Le  rhizome  du  PéUsite  était  autrefois  considéré  comme  astringent,  9u- 
<lorifique  et  vermifuge.  Ses  capitules  sont  regardés  comme  pectoraux.  On 
prépare  avec  les  feuilles  des  cataplasmes  contre  les  gonflements  goutteux 
et  on  les  emploie  dans  le  traitement  des  ulcères. 


Tribu  III.  —  SEMI-LiaULIFLORES. 

Capitules  présentant  toujours,  H  la  fois,  des  fleurs  lubuleuses 
au  centre  et  des  fleurs  ligulées  à  la  périphérie. 

Trois  sous- tribus  : 

.  )  Plateau  du  capitule  entièrement  couvert  de  paillettes..  AcAUlées. 

\  Plateau  du  capitule  entièrement  dépourru  de  paillettes.  î 

Î  Achaines  dépourvus  d^aigrette  à  soies  capillaires Afatricariées  . 
Achaines  tous  ou   presque  tous  pourvus  d'aigrette  à 

soies  capillairee Inulées. 

Soua-tiibu  I.  —  ACHILLËE8. 

Plateau  des  capitules  entièrement  couvert  de  paillettes. 
rVnthères  dépourvues  d'appendices  basilaires.  Achaines  dé- 
pourvus d'aigrette  à  soies  capillaires,  parfois  surmontés  de  2-5- 
arêtes. 


X 


Fleurs  toutes  de  même  couleur t 

r.j  Fleurs  ligulées  blanches,  on  seulement  jaunes  k  la  base, 

les  tubuleuses  jaunes Anthémis . 

I  Fleurs  jaunes.  Capitules  très  grands  (5  à  10  et  15  cent, 

do  diamètre) Helianthus, 

Fleurs  blapches  ou  Iroséès.  Capitules  très  petits Achillea. 

ACHILLEA  L.  —  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pluri- 
sériées.  Plateau  à  peu  près  plat,  couvert  de  paillettes.  Fleurs 
extérieures  ligulées,  femelles,  fertiles,  à  limbe  suborbiculaire. 
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Fleure  c«atratea  tubulCDMt,  bermaphrodites.  AatbËrea  sans 
appendices  basilairea.  Achainet  comprimés,  sans  aigrette,  ni 
ar^les,  niVebord.  Capitules  petits,  forroent  des  corymbea  ter- 
minaux. Fleurs  toutes  t>Ianche3  ou  rosées.  Feuilles  plnnatisé- 
quéea  ou  simplement  denléed. 

Ftuilln  biplDnatJsiqiiéM,  molles,  pabctcenlci A.  .VillefoliiaK  L,  . 

FsDUlês  limpleiHiit  deotéea,  rùd»,  gUbrea. A.  i>rariBi«i  I.. 

A.  MUIerwIhH  I.   (.Millefeuille,  Herbe  aux   Cliarpentiers , 
Herbe  aux  coupu- 
res. Sourcil  deve- 
nus). —  Caractères 
du  genre.  Plante  à 

^ûle.èmellant  des 
tiges  hsnles  de  20 
à  30  centim.,  dres- 
sées, ramiQées  seu- 
lement dans  le  haut 
eo  corjmbes  Dori- 
fères,  pnbescentes 
ou  velues.  Feuilles 
2-pînnatJséquées,ft 
segmeots  linéaires 
très  nombreui, 
molles,  velues  ou 
pubescen  tes  .Fleu  rs 
ligulées  t-3  seule- 
ment. — Plor.:  jaîu- 
octoLre.—  Rnbit.  : 
liords  des  chemins, 
voisinaae  des  ha-  Hg.  I70.  -  ^eiiiAM  JHii^M"». 


□De  odeui  cuDpbrée  due  ï  une  buile  esHDliclli:,  Les  feuillet  tout  lonlquea. 
■limutuitoi.  EUfli  puieut  ponr  £Lre  antiipisaiodiiiucB.  On  ■  ulininiBiré 
celle  ptaou  contre  ]■  (iùvre  inlepinillopie,  Is  MUrrho  bronchique,  \m  bêmor- 
rsgm,  aie.  A  reil^rieur,  on  t'en  e«t  servi  pour  piowr  les  plaies,  el  son  nom 
vient  de  ee  que  l'on  attribue  à  Achille  l'Ikonneuc  d'en  avoir  [sil  usa|;«  le 
premier  pour  le  pauemaut  de  bu  soldais. 

VA.  Ptarmita  jouit  A  peu  pria  des  cnAmaB  propriélis.  Sa  racine  tst 
-ialagosae  et  donna  une  poudre  in»c(icide  qu'on  milange  louvcDl  â  celle 
de  U  raeine  de  Pyritbr*. 

HfUAXTHL'S  L.  —  Se  distingue  du  précèdent  par  ses  ca- 
pitules très  grands,  atteignant  jusqu'à  IS  et  IS  cciitim._>le 
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dJsmËtre,  disposés  au  sommet  de  tiges  a^aal  jusqii'i  2  mË- 
Irea  de  haut,  et  par  des  achalnes  surmontés  de  2-4  égailles  ca- 
duques. Fleurs  toutes  jaunes.  Feuilles  opposées,  les  supérieures 
souvent  alternes,  trfes  grandes,  simples,  dentées.  Capitules 
termiDBDi,  solitaires  ou  sub -solitaires. 

Capilulei  penchés,  d'un  tria  grand  diarailn.  Pu  de  tu- 

tieroules tf_  BjuiHu  L. 

Capilulfifi  dnsàSjd^uD  dinmàtrc  inoy«a.TulHrciileBcbiir' 


UilL»  :    1'^    lubtraiia 

mMtïbln ,' d'aoa  HTsur 
Bgréable,  riihat  en  inii- 

AATHEMISL. 

—  Se  clisLiugue  des 
deux  genres  précé- 
dents par  ses  fleurs 
de  deux  colorations 
.  distinctes  :  les  lîgu- 
lécs  blanches  ,  ou 
jaunes  seulement  à 
la  base,  les  lubu- 
leuses  eilérieure- 
meol  jaunes.  Tube 
de  la  corolle  des 
Heurs  tubuleuses 
prolongé  au-dessous 
Fig.  171.  -Antk^i.  maui,.  '^^  sommet  des  a- 

Sommité  florlKra.  chaînes.      Capitules 

solitaires  i  l'extré- 
mité des  rameaux.  Feuilles  pinnatisèquées,  ou  2-pinnatiséquées, 
à  segments  linéaires. 

,  I  Flsun  Liguliei  ilirilu 2 

'•{  Flaan  ligslteg  brlilei 3 

IFIeun  lignlici  ■tériln,  juingi  A  la  bus,  blimcbe) 

dioi  iBhïBt A.  railla  DC, 

Fltun  liguliei  alériltt,  entièrement  blAnchei A.  CiMiila  L. 
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(  Fleun    ligiiiées    fertiles  ,    enlJèrement    blaoohefl. 

^  1  Achaioea  jaane-braDAtre,  k  trois  côtes  sealement.     A.  noàilis  L. 

'i  Fleors  liguiées  fertiles,  eotièrement  blanches.  Achai- 

(  nés  blanchAtres  on  brun&lres,  &  10  côtes A .  anensis  L. 

Les  parties  vertes  de  toutes  «es  plantes  exhalent  une  odeur  forte  et 
ont  une  sAreur  aromatise,  amère,  très  prononcée. 

On  cultÎTe  dans  les  jarains,  sons  le  nom  de  CcanomUle  rotnainef  une 
variété  de  VA.  nobili$  obtenue  par  la  culture,  à  fleors  toutes  ligulées  , 
blanches.  Toutes  les  parties  yertes  et  les  capitules  de  la  plante  ont  une 
saveur  amère,  chaude  et  acre,  très  prononce,  et  une  odeur  aromatique 
très  forte.  On  ne  se  sert  que  des  capitules;  on  en  fait  des  infusions  toni- 
quea  et  stimalantes.  Par  la  distillation  de  la  plante  entière,  on  obtient  une- 
huile  essentielle  Terdàtre,  très  odorante,  qu'on  emploie  en  frictions  stima- 
lanles. 

On  cnltiTe  encore,  parfois,  dans  les  jardins,  une  espèce  à' Anthémis  ori- 
ginaire d'Algérie  :  l'A.  Pyrethum  (Aneieyclut  Pyrethum  L.)dont  les  racines 
foarnisaent  une  poudre  msecticide  très  active  et  constitue  un  sialagoguo 
pulssani. 

SouB-trlbu  n.  —  KATBIGABIËES. 

Plaleau  des  capitules  entièrement  dépourvu  de  pailielles! 
Achaines  dépourvus  d'aigrette  de  soies  capillaires. 

I   (  Anthères  dépourvues  d'appendice»  basilaires 2 

*/  Anthèrfts  munies  d'appendices  basilaires Calendula. 

!  Fleors  ligotées*  blanches  ou  rosées,  les  tubuleuses 
jaunes 8 
Fleurs  tontes  jannes Chrysanlhemwn . 

Plantes  à  pea  près  acanles ,  à  pédoncules  floraux 

3.J    jamais  ramifiés Bellis. 

Plantes  ponrvuee  d'une  tige  ramifiée  an  sommet. ...    4 
Platean  du  capitule  conique  à  la  maturité.  Achaines 

à  3-5  côtes,  sans  côtes  sur  la  face  externe Matricaria. 

Platean  da  eapitule  hémisphérique  ou  davantage 
I  aplati,  non  oonique.  Achaines  &  côtes  très  nom- 
^    breuses  sur  tontes  les  faces Pyrethrum. 

XATRICAMIA  Lm  Involucre  à  folioles  nombreuses,  pluri- 
séfiées,  imbriquées.  Plaleau  conique  à  la  maturité,  dépourvu 
de  paillettes.  Fleurs  extérieures  ligulées,  blanches,  femelles,  à 
limbe  oblong;  fleurs  centrales  tubuleuses,  hermaphrodites, 
jaunes.  Achaines  sub-cylindriques,  sans  ailes  latérales,  à  3-5-cû- 
tes.  la  face  extérieure  en  étant  dépourvue,  surmontés  d'un 
rebord  membraneux  court.  Capitules  solitaires  à  l'extrémité 
«les  rameaux.  Feuilles  2-3-pinnatiséquées,  à  segments  linéaires^ 

Platean  des  capitules  très  conique,  aigu,  crenz,  très 

odorant M.  Chainomilla  L. 

Platean   des   capitules   hémisphérique-oonique,  plein, 

presqne  inodore M.  inodora  L. 

M.  Cluunoitttlla  L.  (Camomille  commune).  —  Caractères  du 
genre.  Plante  annuelle,  à  tige  haute  de  20  à  60  centim.,  dres- 
sée, ascendante  ou  diffuse,  très  ramifiée  dès  la  base,  glabre,  à 
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'  segments  linéaires,  allongé*.  O- 
L  du  cB|)ilule  plein,  très  conique. 
:s-blantjliAlreB  au  bord.  —  FI  or.  : 
ons,  iMrd^  des  cbetnins  et  des  ri- 

nolammenl  1«  oipilulei,  onl  nnt  odeur 
trii  smèrt,  chiuds,  Ha  peu  iors.  Ellei 
une».  Od  bd  t«U  uun  eonlra  r»n*jiiie, 
n  iloil  lui  prirent  Le  /'pr«IAni«  l'arae- 


Se  distingue  du  précédent,  donl 
ihaincB  présentant  des  côtes  sur 
9  ou  non  d'un  rebord  membra- 
lispliérique  plus  ou  moins  aplati, 
rameaux,  qui  sont  parfois  dis- 
onaliséquées.  à  segments  souvent 
,  parfois  indivises  et  simplement 
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P.  Partheidun  Su.  (Matricaire,  Espargoutlc,  (Eil  de  goleilj. 
—  Caractères  du  genre.  Plante  vlvace,  à  liges  dressées,  ramifiées 
surtout  dans  le  haut,  atteignant  30,  60  et  80  centim.,  plus  ou 
moins  pubescentes.  Feuili^s  toutes  pétiolées,  molles,  pinna- 
liséquées,  à  3-7  paires  de  segments  oblongs,  obtus,  incises- 
dentés.  Capitules  très  odorants,  nombreux,  solitaires  à.  l'extré- 
mité  des  rameaux  qui  forment  un  corymbe  terminal.  Fleurs 
de  la  périphérie  lignlées,  blanches,  celles  du  centre  tubuleuse?, 
jaunes.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  ;  voisinage  des  habita- 
tions, décombres.  Commun .  ]j^^. 

La  Matrieaire  jouit  d'one  grande  répatation  contre  la  leacorrbée,  la 
chloroM,  l'anémie  des  femmes.  Elle  est  tonique,  stimulante,  emména- 
gogue  et  antispasmodiqoe.  Toutes  les  parties  ae  la  plante  ont  une  odeur 
aromatique  très  prononcée  et  une  saveur  amère,  chaude,  ftcre.  On  emploie 
sDrtont  les  sommités  flAuries,  en  décoction. 

CHRTSAIWTIIEHUII  DC.  —  Se  distingue  nettement  des 
genres  précédents  par  ses  fleurs  toutes  jaunes  et  par  ses 
acliaines  de  deux  formes  :  ceux  de  la  circonférence  pour\'us 
de  deux  ailes  latérales,  ceux  du  centre  dépourvus  d'ailes, 
munis  de  10  côtes  égales,  parfois  surmontés  d'une  couronne 
membraneuse.  Capitules  solitaires  à  l'extrémité  des  rameaux 
et  de  la  tige.  Feuilles  simples,  dentées  ou  pinnatipartites. 

C.  Segetnm  L.  —  Seule  espèce.  IPlantc  annuelle,  à  tige 
dressée,  ramifiée  dans  le  haut,  haute  de  30  à  50  centim.  Com- 
mune dans  les  moissons  et  les  champs  en  friche. 

BEIXIS  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  précèdent?? 
par  Tabsence  de  tige  véritable.  Les  fleurs  sont  solitaires  à  Tex- 
Irémité  de  pédoncules  courts,  non  ramifiés,  nus.  Les  fleurs 
périphériques,  liguléès,  sont  blanches  ou  roses,  tandis  que  les 
fleurs  centrales,  tubuleuses,  sont  jaunes.  Involucre  à  folioles 
2-sériées.  Feuilles  toutes  radicales,  en  rosette,  simplement  cré- 
nelées. 


L.  (Pâquerette).  —  Seule  espèce.  Petite  plante 
à  pédoncules  uniflores,  hauts  de  8  à  15  centim.,  très  commune 
dans  les  prairies,  sur  les  pelouses,  au  bord  des  chemins. 

CAI.E2VDIJliA  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  de  la 
sous-tribu  par  ses  anthères  pourvues  d'appendices  basîlaires. 
Fleurs  toutes  jaunes,  celles  de  la  circonférence  liguléès,  femelles, 
celles  du  centre  tubuleuses,  hermaphrodites  ou  stériles.  Invo- 
liicrc  k  folioles  2-sériées.  Achaines  falciformes-linéaircs,  les  ex- 
térieurs souvent  épineux  dans  le  dos.  Capitules  solitaires  au 
sommet  des  tiges  et  des  rameaux.  Feuilles  entières  ou  siin- 
plcment  sinuées-dentées. 


I. 
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C,  arveula  L.  (Soiici  des  vignesl,  —  Caracltres  du  ftenre. 
■Plnnle  Annuelle,  il  tige  baute  <1e  10  à  40  centim.,  dressoc,  ra- 
mifiée," i  feuilles  pubesccntes,  en- 
tières ouUohement  finuécs-dentccs, 
A  cApiluIes  niaei  grands,  â  llenrs 
d'un  beau  jaune  foncé.  —  Plur.  : 
loule  l'anoée.  —  llal>il.  ;  chaM|i« 
cultivés.    Comman.  (J). 


I  la  plante  exhalcnl 
rétb^  et  une  •(•eur 


%, 


Sous-trlbu  HL  —  INUIJXS. 

Plateau  (les  capitules  dépourvu 
de  patlleltes.  Achaines  extérieurs 
surmontée  d'une  aigrette  de  aolcs 
t'Ig.  m.  -  Ca/(»rfiiia  oi-rtKji.,  capillilireâ. 


Somuiilé  lloritèrt 
AnUiérel  monica  d'à 

Tigos  llorirèro.  plDB 

eMp«B 

basilnirw.... 

Iwla. 

-^riTtSî. 

ramifl«J.t  p 

uu 

oient 

Tuatiltfo 

un- 

aad* 

Fteun  tisuiiei  de  la 
n«an  ligule»   do 

us  coulsDr 

leur  que  lu  1 
dlff«nDta  d« 

ccll»  du 

* 

baie  de  foMolea  aecuEuires. 

Vigrettei  h  aoiea  caplllairci  l->ériè 


aceampBgièoa  1  la  bSH 


— „ r plori  nérWu VoroHicum. 

Flguntubu)fiuMijaan«il1eariliEulé«bleoe>.  t-xtriéei.     Aller. 

,     blancgauniltre.'.^,*'!""!.. !""..'?" Erifftran. 

IXliLX  L.—  lavolucre  à   fuliolen  pluri- sériées.  Imbriquées. 
Plateau  sans    pailleltes.    Pleurs   toutes  jaunes,  les  cculrulp^ 
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tubuleiues,  hermaphrodites;  les  périphériques  femelles,  iigu- 
lées,  à  llmhe  dépassant  plus  ou  moins,  parfois  très  peu,  les 
fleurs  tuhuleuses.  i\nthèr«g  munies  d'appendices  basilaires/  Ca- 
pitules solitaires  au  sommet  des  rameaux  et  de  la  tige,  for- 
mant parfois  une  panicule  ou  un  corymbe.  Feuilles  entières  ou 
seulement  dentées. 

l  Aigrettes  à  soies  capillaires  l-sériées,  non  con- 

I   ï    nées  en  noe  couronne 2 

'i  Aigrettes  à  soies  capillaires  S-sériées,  les  exté- 

(    rieuree  connées  à  la  base  en  une  couronne. . .  7 

2  i  Fleurs  pAriphériqnes  longuement  ligulées 3 

Fleurs  périphériques  à  peine  ligulées 6 

3  I  Inroluore  à  folioles  internes  oblonçues,  obtuses.  /.  ffelenium  L. 
In'voluere  i  folioles  internes  linéaires,  aiguës. .  4 
Feuilles  moUes,  relues^  soyeuses 'ou  rudes  et 

■*.?    bèrissées 5 

Feuilles  coriaces,  glabres,  luisantes /,  salicina  L, 

F^ulles  et  foliotes  de  Ilnvolucre  moRes,  velues, 
5.  l    soyensee. /,  Britannica .  L. 

Feuilles  rudes-hérissées.  Folioles  de  l'involiicre 
raidef,  hispides,  presque  épineuses /,  kir  ta  L. 

Capitules  nombreux,  en  corymbes  terminaux..     /.  Coniza  DC. 
6.<  Capitules  nombreux,  en  grappes  axillaires  for- 
mant une  vaste  panicule  pyramidale /.  graveolens  Desk. 

Flean  périphériques  dépassant  à  peine  les  cen- 

7.<  J,"^-'l':v:'. ;; : ^'  ^'uUcaria  L. 

Fleon   périphériques  dépassant  beaucoup   les 
centrales /.  dysenterica  L. 

Quelles  espèees  d'/nu/a  ont  jC^"^^'^ 

autrefois  été  employées  en  mé-  Ç^^tx"- 

deeine.   La  racine  dinula  Bêle-  ^<TtS>^  ^>V-'    v^ 

mwai  (Année),  qui  est  très  riche  ^JT  c^'W^^-Ci^P-^ 

en    inuline ,     était     considérée  ^   c'  v'^V'îif*^  j 

comme   diurétique,  tonique,  ex-  \\    '^Xih  ^ 

âtante,  emménagogne  etvermi-  A         y/ 

fuge.     Elle  exhule    une    odeur  ,ç,^^  \      ly       >^ 

forte  et  possède  une   saveur  un  ^v>>-^  'X     fif  li, 

peu  smère,  très  caractéristique. 
La  racine,  les  feuilles  et  les 
fleurs  de  l'/mda  dysenterica  ont 
une  saveor  acre,  un  peu  arc- 
matique  et  amère.  Elles  ont  -^  x^ir  /v7 
été  employées  contre  la  diarrhée  "^^^^^:S^;{\  ///  \V^<2^ 
et  la  dy»senterie.  Elles  sont  loni-  ^'^XiL/n       ^u/^C^S~^ 

qnee  ei  astringentes. 

SOUDAGO  L.*— Invo- 
lucre  à  folioles  pluri-sériées,  ^^.^l^»'^^^'^"*'^^  >/^/. 
imbriquées.  Plateau  des  ca- 
pitules presque  plan,  sans 
pailletles.  Pleurs  périphé- 
riques 5-10,  femelles,  1-sé-  ^'f?-  ^'^-  —  ^»"^  dysenlerica. 

nées,  ligulées,  les  centrales  sommité  florifère. 

tuhuleuses,  hermaphrodites,  toutes  jaunes.  Anthères  dépourvues 

8. 
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d'appendices  basilaires.  Achaines  ponrvus  d^une  aigrette  à  soies- 
capiUaires  1-sériées.  Capitules  en  grappes  formant  une  grande 
panicule  terminale.  Feuilles  entières  ou  seulement  dentées. 

l!$.  Virga-anrea  L.  (Verge  d'or).  —  Seule  espèce.  Jolie 
plante  à  tige  haute  de  30  cenlim.  à  1  m.,  dressée,  ramifiée 
dans  le  haut,  terminée  par  une  grande  et  belle  panicule  de- 
fleurs  jaunes.  Très  commun  dans  les  buissons,  sur  les  lisière^^ 
des  bois. 

DORO^'ICUH  L.  —  Involucre  à  folioles  2-sériées,  linéaires- 
acu minées,  presque  égales.  Plateau  sans  paillettes.  Fleurs  toutes 
jaunes,  les  périphériques  ligulées,  l-sériées,  femelles,  &  achaines 
sans  aigrette  ou  à  aigrette  réduite  à  1-3  soies.  Fleurs  centrales 
tubuleuses,  hermaphrodites,  à  achaines  surmontés  d'une  ai- 
grette de  soies  capillaires  plurl-sériées,  courtes,  étalées. Capitules 
assez  grands,  solitaires  h  l'extrémité  des  rameaux  ou  formant  un 
corymbe  pauciflore.  Feuilles  entières,  ou  dentées,  ou  sinuèes. 
Souche  traçante,  à  rhizomes  terminés  en  tubercules  charnus. 

Tigo  sans  feailles,  simplet  terminée  par  un  seul  ca- 
pitule     D.  planteiffineum  L, 

Tl^'o  ramifiée  dans  le  haut,  à  capitules  formant  un 
c jrymbe  pauciflore D,  Pardalianehes  L. 

Les  doux  espèces  de  Doronic  ont  joui,  autrefois,  d'uae  certaine  réputa-  ' 
lion  ofûcinale.  La  racine  a  une  saveur  douce,  assez  agréable.  Elle  est,  en. 
réalité,  sans  propriétés  médicinales. 

CHéERARIA  L.  —  Involucre  à  folioles  1-sériées,  égales., 
sans  écailles  accessoires.  Plateau  sans  paillettes,  un  peu  con- 
vexe. Fleurs  toutes  jaunes,  les  périphériques  lignlées,  femelles, 
1 -écriées,  à  achaines  pourvus  d'une  aigrette,  les  centrales 
tubuleuses,  hermaphrodites,  à  achaines  également  pourvus 
d'une  aigrette.  Aigrette  à  soies  capillaires  pluri-sériées.  Capi- 
tules réunis  en  un  corymbe  ombelliforme  terminal.  Feuille? 
entières,  dentées  ou  pinnatifides. 

Feuilles  radicales    simplement   crénelées,  les  cauli- 

naires  sessîles,  non  embrassantes C.  lanceolata  Lamk. 

Fouilles  radicales  ordinairement  pinnatifides,  les  cau- 

linaires  amplexicaules C.  palustris  L. 

SE:\ECI0  L.  —  Involucre  à  folioles  1-sériées,  accompagnées 
à  la  base  d'écaillés  accessoires,  courtes.  Plateau  sans  paillettes. 
Fleurs  toutes  jaunes,  les  périphériques  lignlées,  1-sériées,  fe- 
melles, les  centrales  tubuleuses,  hermaphrodites.  Achaines 
surmontés  d'une  aigrette  à  soies  capillaires  pluri-sériées.  Ca- 
pitules disposés  en  un  corymbe  terminal  irrégulier.  Feuilles 
cnlières,  dentées  ou  pinnatipartites. 
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ÏCmpItnlts  t  fl«gn  pèripbériqao  sTorlias  ou 
mortemml  l«iil*« B 
ClpitnJn  à  flean  pénphériqnH  longuement  li- 
galit^  njoaoïDla 1 

(  C«pïtuleii  i,  aeun  [4ripUni|iie>  liguléH  tolale- 

„  1     meul  ïTOMBw S.  •:ulgi 

■  1  GtpitnJBï  i  Oeor»  piriphiriquei  eoarlameDt  li- 
{     gultei.  enHiBlie*  «n  dahon 3 

_)     Bie<-im S.  .,;«.i 

1  ActaiiDes  glabrea.  Feaîllea  pabaMeDtM-glllD- 

iF«]jU»•si■Bpl«nlMll  dealfei !• 
FauiUa  plu  on  moi»  prorondiment  décou'  0 
P*« 

-   I  Fleuri  ligulisa  %^,  CupitnlM  odOMoln 

''  i  Fl«in  liguli»  10-1j.  Cipitulea  non  odoonu.     S.  patudoiui 


i     tciiatt...  :....'. ,..,..     ,*;.  enteafoliv  L. 

I     qnCfl  glibro*,   eaux   du  «nln  pabeBcenta- 

I     «eibraa K.  Incnbra  L , 

Oq  a   préeoni^    tnlnfoïs 

le  ^«nwiD   ini(|;iirfi   comme 

bdoucusant.  réHlutiT  elKpé- 

tmpUamea,  il  eïl  uD  peu  £mol- 

TtSSILAKO  L.  — 
ISYolucre  à  folioles  1-2- 
Bûriè«s,  accompagnées  à 
la  base  d'cc«illei  plus 
pelilca.  Plateau  presque 
plan,  sans  écailles-Fleurs 
toutes  jsQDes,  les  péri- 
phériques femelles,  plu- 
ri-sériéea,  très  étroile- 
uent  lignlées,  les  ceu- 
traies  lubnleusee.  peu 
nombreuses,  mdles.  Ai- 
gretle  des  scboiues  pé- 
riphériques à  soies  capil- 

aigrette     des     achaines 

centruii   à   soie»   1-sé- 

riées.   Capitule»  solilai-  ^^^   ,;e   _  xv^ilog',  Farfara. 

rcs  HQ  sommet  de  tiges 

courtes,  non  ramifiées,  dépourvues  de  feuilles,  ne  portant  que 


%. 


•les  écAill«B  rougeâtres.  Soucbe  traçanle,  charnue,  émeLtaut  un 
grand  nombre  de  rameaux  florifËret  ot,  chaque  annÉe,  udc  rn- 
«ette  de  feuilles  gruodes,  suborbiculaires,  cordées,  péliolcca, 
sinuèes,  blanchftlres-tomenleuses  sur  la  fac.e  iuférieui-e. 

T.  VM-lkr*  L.  (Tuasilage,  Pas  d'ilne).  —  Seule  espèce.  Pe- 
lile  plante  à  pédoucute  Qorifère  haut  de  10  à  20  ceniim.,  ft 
feuilles  ne  ae  déTeloppont  qu'aprcs  la  floroiBoa,  longiiemcuL 
pétiolées,  trËs  amples.  —  Flor.  :  mars-avril.  —  Habit.  :  tcrroiiia 
sablonneux  humides,  roiea  des  chemins  de  fer,  licui  inondés  en 
bJver.  Commun.  ^.  • 

ABNirA  L.  —  Se  distingue  très  nelUment  de  tons  les  au- 
tres genres  de  la  sous-tribu  par  »ei  feuilles  opposées.  Invo- 


Fig.  i;o. 
neur  liguléo.  ' 


lucre  à    folioles   2-aèriée?,   à   peu  près  égales.    Fleura   toutes 
d  un  beou  jaune  funcé,  les  périphériques  longuement  Ugulées, 
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femelles,  1 -sériées,  les  centrales  tubuleuses,  hermaphrodites, 
nombreuses.  Âchaines  tous  pourvus  d'une  aigrette  à  soies 
capillaires  1-sériées.  Capitules  solitaires  à  Textrémité  de  la 
tige  et  de  rameaux  opposés. 

JLm  vittBUuMi  L.  T-  Caractères  du  genre.  Plante  à  souche 
vivace,  oblique,  émettant  une  rosette  de  feuilles  assez  épaitiii^es, 
fermes,  vert  pâle,  pubescentes  en  dessus,  glabres  en  dessous, 
obloogoes,  entières,  à  5-7  nen'ures  longitudinales.  Tige  haute 
de  20  A  50  centim.,  dressée,  peu  ramifiée,  à  rameaux  opposés, 
terminés  chacun,  comme  la  tige,  par  un  capitule.  —  Flor.  : 
juin-juillet.  —  Habit.  :  indigène  dans  les  régions  montagneuses 
de  la  France;  très  rare  dans  quelques  localités  voisines  du 
bassin  de  Paris.  ^. 

Les  fleurt  et  la  raoine  sont  employées  à  la  préparation  de  la  teinture 
d^Amica;  leur  odeur  est  a^sez  agfréable,  très  faible;  on  en  a  relire  do 
Veumieme.  La  tetnlare  d*Arnica  est  prescrite  &  l'exicricur  pour  le  pan^c- 
meol  des  conlosîons  ;  à  l'intérieur,  elle  est  stimulante  et  diaphorétique. 

£SiGERO?i  L.  —  Se  distingue  nettement  de  tous  les  gen- 
res précédents  par  ses  capitules  à  fleurs  centrales  jaunes,  tandis 
que  les  périphériques  sont  roses  ou  blanches-jaunâtres.  Invo- 
tncre  &  folioles  pluri-sériées,  linéaires.  Plateau  sans  paillettes. 
Pleurs  périphériques  étroitement  ligulées,  pluri-sériées,  femelles, 
les  centrales  tubuleuses,  hermaphrodites.  Achaines  comprimés, 
Ions  munis  d'une  aigrette  à  soies  capillaires  l-sériées.  Capi- 
tales petits,  formant  un  corymbe  ou  une  panicule  feuillée. 
Feuilles  entières  ou  légèrement  dentées. 

Pleors  périphériqiutf  rose-vioIct.  Capitules  peu  nom- 
breux, solitaires,  on  t-'i  au  sommet  de  rameaux  for- 
mant un  corymbe E.  acris  L. 

Fleurs  péripbériqnes  blanc-iann&tre.  Capitules  très  nom- 
breux, en  grappes  latérales  formant  une  grande  pani- 
cule tenninale E.  canadensis  L. 

ASTEWL  —  Se  distingue  par  ses  capitules  à  fleurs  périphé- 
riques bleues,  plus  rarement  lilas,  purpurines  ou  blanches, 
celles  du  centre  jaunes.  Involucre  à  folioles  pluri-sériées, 
l&chement  imbriquées.  Plateau  sans  paillettes,  creusé  d  alvéoles 
à  bords  dentés.  Fleurs  ligulées  femelles,  1-scriées;  fleurs  cen- 
trales tubuleuses,  hermaphrodites.  Achaines  comprimés,  sur- 
montés d'une  aigrette  à  soies  capillaires  pluri-sériées.  Capitules 
rarement  solitaires  et  terminaux,  plus  souvent  encorymbes  ou 
en  panicules.  Feuilles  entières  ou  dentées. 

A.  AmeUas  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche  presque 
ligneuse,  &  liges  hautes  de  30  à  60  centlm.,  dressées,  ramifiées 
dans  le  haut.  Très  rare  dans  les  clairières  des  bois  sablonneux 
et  pierreux. 


iAHOpfrlLBS  PËBIGTNES  ET  £pICÏMES 


Famille  XXVH.  -t  AHBROSIACEES. 

CaraotèroB  oonitanta.  —  Pleural  réftuliÈDee,  diiMques.  Récep- 
tacle  très   concave.   Pârianlhe   simple.   Calice   abeeiit.  Corolle- 
parfois   absente    dans   les  fleurs   femelles,  gamopétale,  tubu- 
leuse.  5-m6re.  EtBtnines  5,  insérées  sur  le  tube  de  la  corolle. 
Aulhères    biloculairee,   indépendantes,   déhisceotCB    par    des 
fentes  longitudinales.   Ovaire   rudimenlaire,  et    style    indivis 
dans  les  fleure  mâles. 
Ovaire    JDtëre,  4-locii- 
laire,  1-ovulé,  dani  les 
fleurs    femelles ,    [|,iii 
q'oqI  pas  d'étamincs. 
Style   aiifonne,   dtiiaé 
an  Bommet  en  2  bran- 
ches stigmstjqnes. 
Fruit  aec,  l-loculaire. 
1- sperme,    en  fermé 
dans  l'involucre  deve- 

Graines  sans  albumen. 
Fleura   réunies  en   ca- 
pitules;  les  maies  en- 
tourées d'un  in  vol  acre 
curs  folioles,  tes 
,   femelles  dans  un  invo- 
I  lucre    à    1-2    foliole» 
I  connées  et  durcies  en. 
n  tube  qui  enveloppe 
le  fruit  et  qui  est  épi- 
neux   et  terminé    par 
deux   becs    droits   ou 
courbés    en    crochels 
par    lesquels    sort  le 
style.  Capitules  rarc- 
!D  fascicules  ou  en  grap- 
I  slipulea.  plantes  annuelles. 


XlA^THIt'H  T,  ~  Seule  genre.  Caracltrc 

,  j  Tige  •■n.  ipÎEM. 


I 
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Involnm  femelle  fraotiftre  eoQTert  d^épines  droites, 
à  deoz  bec»  eoniqoos,  droits,  dressés,  non  courbés 

en  crochets,  laissant  passer  le  style .Y.  Stnimarium . 

1t.  l  Involoere  femelle  fraotifère  beaoeoap  plas  gros,  velu, 
glaodnleox,  maoi  d*6Btnes  arquées  et  courbées  en 
crochet,  terminé  par  oeux  becs  coniques,  recourbés 
en  crochet  à  rextrémité X,  orientale  L. 

Les  feuilles  dn  X.  Strumarium  (Lampourde,  Herbe  aux  écrouelles)  sont 
amëres  et  astringentes.  Elles  étaient  autrefois  employées  contre  les  dartres, 
lè  goitre,  la  scrofule,  le  cancer.  Les  anciens  s'en  servaient  pour  se  teindre 
les  cherenx  en  Jaune. 


b.  —  DICOTYLÉDONES  DIALTPÉTALES. 

Ëmbnon  pourvu   de   deux  cotylédons.  Corolle  à   divisions 
indépendantes. 

Deux  dous-ordres  : 

1.  Réceptacle  convexe.  Corolle  et  étamines  insérées 
au-dessous  de  la  base  de  l'ovaire  (hypogynes). 
Ovaire  tout  à  fait  indépendant  du  réceptacle....     D,  hypogynes, 

t.  Réceptacle  plus  ou  moins  concave,  tantôt  enve- 
loppant l'ovaire  'sans  y  adhérer,  tantôt  se  déve- 
loppant de  manière  à  former  une  partie  ou  la 
totalité  des  parois  ovariennes.  Corolle  et  étamines 
insérées  au-dessus  de  la  base  (périf^nes)  ou  même 
au-dessus  du  sommet  de  l'ovaire  (epigynes) D,  péri-  et  épigyncs, 

a.  — 

CoroUe   dialypétale.  Réceptacle   convexe,  à  bords    toujours 
situés  plus  bas  que  le  centre. 


TABLK.4C  DICHOTOMIQDB   DES  FAMILLES   DIALYPÉTAL£S   HYPOGY:fKS. 

■I 


'\ 


I   ■  Placentation  axile 2 

*  ^  PJacenlalion  pariétale 17 

Fleurs  tout  à  fait  régulières  ou  &  peine  irrégu- 

lières •     3 

Fleurs  Xrès  manifestement  irrégulières li 

Fleurs  très  légèrement  irréf^ulicrcs  (irrcgularitô 
^  }     due  seulement  h  un  peu  d'inégalité  des  sépales 

'''  ^     ou  des  pétales) 4 

Fleurs  toujours  très  réguliôros 5 

Plantes  décolorées,  blanchâtres,  ne  portant  que 

i.l     des  écailles Monotropées. 

Plantes  vertes,  pourvues  de  feuilles  véritables.     Géraniacees. 
Gynécée  formé  d'un  seul  carpelle  ou  de  plu- 
sieurs carpelles  indépendants  ou  bien  unis  scu- 

y.\    lement  par  la  base 6 

Gynécée  formé  de  deux  ou  plusieurs  carpelles 
connés  en  un  ovaire  bi-ou  pluri-loculaire....    7 


K^  -^ 

B'-' 


t5^V  '■■    . 


^ 
.* 


I 
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/  Gynécée  formé  d'un  soûl  c«rpeUe.  Sépalas,  pé- 

\    taies  et  élammes  G Berbéridacées . 

6.<  Gynécée  formé  de  plaaiears  carpelles  indépen- 
/  dants  oo  unis  sealemont  par  la  base.  Etammes 
V    très  habitueilement  en  nombre  indéfini Renonculacées, 

m  {  Feuilles  opposées  ou  Terticilléos 8 

•  I  Feuilles  alternes. 10 

S  Arbres  ou  arbrisseaux  enliëreinent  lifpeux 9 
Herbes  ou  piaules  sous-frutescentes,  a  peine  li- 
gneuses à  la  base  seulement. Caryophyllées ,  ' 

i  Arbres.  Ovaire  biloculaire.   Frait  composé  de 
deux  coques  ailées 'Acéracées. 
V  Arbrisseaux  peu  élevés.  Calice,  corolle  et  an- 
I    drocée  4-5-mércs.  Ovaire  3-5-loculaire.  Fruit 

(    capsulaire,  cartilagineux,  3-5-loculaire Célastraeées, 

IQ  (  Feuilles  alternes,  trifoliolées Oxalidées. 

'  I  Feuilles  alternes,  jamais  bifoliolécs 11 

Arbres  ou  arbrisseaux  entièrement  ligneux...     12 
ll.{  Herbes  ou  rarement  plantes  sons^frutetcentes  à 

la  base  seulement 13 

Arbres   de   grande   taille.    Fruit  presque  li- 
19  ;    gtieux,  indéhiscent.  Inflorescence  connée  à  la 

'*'^    bractée  axillante Tiliacées. 

Arbrisseaux  très  ligneux.  Fruit  bacciforme.. .    Ampélidacêes . 
Calice  accompagné  d'un  calicule.  Corolle  à  5 
pétales  unis  entre  eux  par  les  onglets.  An- 

i'S.{    thères  uniovulées Afalvaeées. 

Calice  non  accompagné  d'un  calicule.  Anthères 

biloculaires Linacéeg. 

Calice  à  4*5  sépales  dont  un  prolongé  en  un 

11.  {    long  éperon 15 

Calice  dépourvu  d'éperon 16 

Sépales  5.  Fruit  charnu Tropmolées. 

\h.\  Sépales  4^  Fruit  oapsulaire,  à  déhiscenoe  élas- 
tique    '  Baltamméet, 

(Arbres  à  feuilles  opposées,  composées-digitées.     ffippocastanéacées 
Herbes  à  peine  sous-frutescentes  à  la  base,  à 
feuilles  entières,  ordinairement  alternes Polygalaeées, 

I*  )  Feuilles  opposées ffypérieméet. 

}  Feuilles  alternes ; . . .     18 

I  Calice  et  corolle  4-mères.  Étamines  6,  tétrady- 
names.  Fruits  siliqueux  ou  siliculeux Cructtèrea . 
Non 19 

ig  j  Fleurs  irrégulières 20 

' }  Fleurs  régulières .' tl 

(Pétales  inférieurs  prolongés  en  éperon Yiolacéei, 
Corolle  sans  aucun  éperon.  Ovaire  et  fruit  ou- 
verts au  soinmel liésédaeée^. 

2£  f  Toujours  t  sépales Papavéracées, 

'  \  Toujours  pins  de  deux  sépales 22 

Etamines  en  nombre  indéfini >.    83 

S2.{  Etamines  en  même  nombre  que  les  pétales  ou 

en  nombre  double 24 

Plantes  aquatiques.  Fleurs  très  grandes.  Feuilles 

23  7    très  grandes,  flottantes Nymphéaeées, 

Plantes  terrestres.  Corolle  à  préfloraison  con- 
tournée      Cistmées. 
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Feaillef  ooa?ertes  de  très  longs  poils  glandu- 
leax.  Anthères  à  loges  déhiscentes  par  des 

U.(    iéntas  longitudinales Droaéraeées. 

Foaitlas   non    glanduleuses .    Anthères   déhia- 
eentes  par  des  pores Pjfrolacées. 

Famille  XXVIII.  —  RENOIVCULACÉES. 

Cmrmetères  coBStanta.  -^  Réceptacle  convexe.  Calice 
diaJysépale.  Corolle  (souvent  absente)  dialypétale.  Étamines 
libres^  en  nombre  jamais  rigom*easement  défini.  Anthères  bilo- 
colaires,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Carpelles 
libres  ou  connés  seulement  par  la  base.  Ovules  auatropes. 
Graines  albuminées.  Embryon  petit,  droit,  situé  dans  le  voisi- 
nage du  hiie  et  enveloppé  par  T albumen. 

Affinités.  —  Les  Renonculacées  sont  très  voisines  des  Ro- 
sacées^ mais  en  diffèrent  par  leur  réceptacle  convexe.  Cepen- 
dant, les  Pivoines,  avec  leur  réceptacle  légèrement  concave, 
et,  d^autre  part,  les  Potentilles  et  les  Fraisiers,  dont  Taxo  floral 
est  très  élevé  dans  sa  partie  centrale,  relient  les  deux  familles. 
EUea  touchent  aux  Berbéridacées,  dont  il  est  à  peu  près  impos- 
sible de  les  séparer  d'une  façon  absolue;  mais  le  genre  Ber' 
beris,  qui  seul  nous  intéresse  ici,  diffère  de  toutes  les  Renon- 
culacées par  la  déhiscence  de  ses  anthères  à  Taide  de  panneaux. 
Très  voisines  des  Papavéracées,  les  Renonculacées  en  diffèrent 
par  Tovaire,  qui  est  toii jours  formé,  dans  les  Papavéracées,  de 
deux  ou  plusieurs  carpelles  connés  en  un  ovaire  unitoculaire, 
à  placentation  pariétale.  Enfin,  les  Alismacées  doivent  être  con- 
sidérées comme  des  Renonculacées  à  embryon  monocotylé- 
(lonë. 

Trois  tribus  : 

.    (  FeaiUes  altemes .  PréQoraisoB  imbri(^ée 2 

' (  Feoîlles  opposées.  Préfloraison  valvaire Clématidées, 

Fmite  déhiscents AquHégiées , 

Frailft  indéhiseents Anémonées. 


M 


Tribu  I.  —  AQUILÉaiÉES. 


Réceptacle  convexe.  Carpelles  libres  ou  unis  par  la  base,  plu- 
riovulés.  Fruits  polyspermes  et  déhiscents.  Préfloraison  imbri- 
quée. Feuilles  altemes. 

-  S  Flenrs  régnlières 2 

*•}  Fleure  irrégnliàres Delphtntum. 

-  j  Périaothe  doable AquUegia, 

■■  l  Périaathe  simple 3 

(  StamiDodes  pétalolde?,  bifides  au  sommet Nigella. 

^  '  \  Siaminodes  en  forme  de  oorosti UelU&onu. 

PLOKB   DE   PARIS.  ^ 


f: 
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AQUILERU  T.   -   Ëépalee  5,  cadacs,  colorés.   PtUka   5, 

alterae?,  à  limbe  en  forme  de  cornet,  prolongâ  Ha-deeauB  del'on- 
slet  en  un  long  éperon  creux,  qui  tait  saillie  entre  les  sépales. 
EUmiaes  sur  8-ill  verticilles  penUmères,  le  pVns  extérieur  al- 
tero«  avec  la  corolle,  les  euivante  alternes  Isi  uns  par  rapport 
aux  autres,  les  deux  gn^riours  format  d'élamines  stériles  (ala- 
miDodes)  en  Tonne  de  languettes.  Carpelles  5,  sessileB,  libres, 
«lloDgèe,  terminés  par  un  stjle  effilé.  Ovules  en  nombre  indé- 
fini, insérés  dans  l'angle  interne  de  l'ovaire,  sur  deux  rangées 
verticales.  Fruit  formé  de  follicdlea  déhiscents  par  toute  la  lon- 
gueur du  bord  ventral,  entre  les  denx  rangées  de  graine». 
Graines  petites,  noirfltrea,  i  raphé  très  saillant. 

A.  TwIcaH*  L.  (Ancolie,  Aigluilina,  Cinq-doigts,  Clociiette, 
CnlotDbine,  Cornette,  Gsnls  de  Notre-Dame).  —  Fleurs  grandes, 
peccbéei,  bleues,  violettes   ou   pnrpnrioeB, 
raremeal  blanches,  terminales,  solitaires  on 
un  cymes  tAches.  Sépales  dressés,  pnbescente 
en  dehors.  Pétales  h  limbe  tronqué  au  soin- 
,   met,    plus   court  que    l'éperon;    à    éperon 
recourbé  en  dedans  en  crocltet.  Feuilles  Tar- 
tes et  lisses  en  dessus,   blanctiAlfes  et  pu- 
bescentes  en  dMsnus.  Feuilles  radicales  lon- 
guement pétiolées,  décomposées,  tentées,  A 
foliotes  pétiotées  trilobées,  h  lobes  ennéifiH-- 
Hf.  181.         mes,  arroBdis,  crénelés.  Feuilles  cauliuairee 
A^iUgiaii^garU.    BubseflBilet.  Bractées  mères  des  fleurs  diviséag 
^^"'  en  trois  segments  ordinairement  entiers.  Tige 

souterraine  vivace,  épaisse,  ramifiée.  Rameaux  aénene  dres- 
sés, ramifiés  dans  le  haut,  ud  peu  pubescents,  multiQores,  hanta 
de  :<0  à  90  ceulimélj'es.  —  Flor.  :  mai-juillet.  —  Habit.  :  li&ièree 
des  forêts,  coteaux,  prairies.  Cultivé  dans  les  jardins,  où  il 
est  recherché  pour  la  beauté  de  ses  Heurs  qui  doublent  faci- 
lement. ^. 


KIGF.LLA  T.  (Nigelle  ou  Nielle).  —  Séiwles  r,,  caducs, 
lîtalès,  pélBtoldes.  Slaminodes  (pétales  de  eertains  auteurs)  co- 
lorés, pèlaluldes,  opposés  aux  sépales,  ordinairement  par  paires, 
hi(ld>!s  au  sommet,  munis  vers  la  base  d'une  fossette  profonde, 
t-eco«i*ert£  par  une  écaille.  ËtamiBe*  en  nombre  iodéSni,  spl- 


«1*6*.  Antbèwi  Introre».  CarpelhM  fi-5,  «"oniips  par  kiir  boril 
isterrK  dans  une  ^kendiic  variable.  Follicaipt  dohi^renl*!  scotc- 
nient  par  I»  partie  snpi'rieure,  libre,  du  bord  interne. 

X.  airMwtiU  L.   1  (Artlgaée).  —  Fleura  dépourmes  d^vo- 
lucte,  colorées   en  blanc   bleuIlLre  veiof.  Sé]i«Ies  ImipH-imenl 
ODguîcul^s,  h  limiw  «voie,  ■ciimiDé. 
SuouBodea  8,  coudés  an  niveau  de 
la  (osaetle.,   i  limbe  divisa  en  deux 
lobe*  coDcavcs  en  d^ors,  velu<!  en 
dedans,   terminés    par   une    pointe 
élargie  an   sommet,    les   deux  iaté-  ' 
rani  eolilaires  en  face  des  deux  sé- 
pales latémix.  les    autres   disposée 
par  paires  eu  face  des  aépales  anté- 
rieur et  postérieur».  Etaminea  insé-  „ 
rée»  «n-  8  rangéaB  ïpiralées  partant        jvïoei/n  '^neniii  Fleur 
des  atamhiodes-  Anlbèros  aipiculdes. 

Follicules  S,  plut  rtrement  3-7,  conaéa  dans  leor  Moitié  intt- 
rieure  aeulemMit,  diver^nts  dans  le  baut,  oblongs.  étroits,  nn 
pMt  «UéDDéa  à  la  base,  munis  daris  le  do-<  deSnervures,  termi- 
né? p»r  an  bec  Btjloire  aussi  long  que  l'ovaire.  Graines  triangu- 
laires, i  angles  Ois  marqués  et  un  peu  marginanls,  amincies 
en  pointe  à  l'exlTËmité  ombilicale,  petite?,  colorées  en  gris  noir 
foncé,  rhagrinéea,  mais  dépourvues  de  plis  transversauï  sail- 
lants, <i  odeur  aromatique  plus  pronoucéu  qnand  on  les  écrase, 
analogue  i  celle  du  Cumin,  d'où  le  nom  de  Cumin  noir  qu'on 
leor  a  donné.  Tif  e  striée,  glauque,  haute  de  10  k  30  ceutimétres, 
droite,  rameuse,  h  peu  près  glabre.  Rameaux  dressés.  Feuilles 
alternes,  bi-  ou  tri-pinnatiséquées,  !i  segments  linéaires.  Plante 
aonnelle.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  moissons  des  terraius 
sablonneux  ou  calcaires  peu  fertiles.  ^. 

Lm  KnÏDM  ont  DM  iifflnr  iors  Vt  ebanda  rappuTaut  qoalqm  peu  cello  au 
point,  mai»  bwaiwiip  plai  tare  tt  mnin  ■ronstiqag.  EllM  Mal  nHapti- 
blai  d'ttFt  DtUie«a,  tin.i  qiw  ullei  due  AT.  uli»  «1  éamaicma,  «onm* 
condivcnt,  mifi  aUei  tant  moina  Htivei.  A  biute  dose,  ellea  penrent  pro- 

dDÎK  Am  IMid«<l. 

MEU^BMtUS  T.  (UeUébore  ou  Ellébore).  -  Calice  t 
S-6  sépales  verditrea  eu -colorés,  persistants.  Staunnodes  (pétales 
de  certain*  auteurs)  en  nombre  voriatile,  courts,  en  forma  de 
eornela  à.  ouverture  obtiqne.  ËtOBÛies  insérées  snr  ]^aienr« 
rangées  ipiraJées  qui  partent  des  sUminodes.  Antbéns  extrortes 


a.  «ijer. 

il B.  faliiaM. 

ff,  viridh. 

ose  de  serpent).  —  Fleurs 
cymea  pnueiflorei.  Galice  à 


Morpra,  dressés,  i 
les  sépale»,  lantAt  S,  dont 
1  6  opposés  par  paires  aus 
liralées,  ordinairemeat  plus 
uels  elles  partent.  Aathëree 
)Dt  3).  Graines  noires,  lui- 

sinueuse.  Tiges  aériennes 
I  de  30  à  60  centimètres, 
ternes,  glabres,  d'un  vert 
lie  pédalé,  k  lobes  étroits, 
s,  ûillontes  des  Deurs,  ré- 
Ërienres  tiilobèes  au  soni- 

vireuse  très  prononcée,  — 


henoncclacées 


Tonte*  Im  pirlle»  da   1*  pluie  kdI  aminf,  lorst,  lajidLfi.  On  ■  tait 
■orloat  do  rhliHUB  al  dai  raeinai;  k  doia  liiSlc.  i[,  aAl^iirgiiUfi  al 

draatiqoa  at  poar  uira  dei  aèlou . 

■.  «IrlaH*  L.  >  (Herbe  i  sétont).  —  Se  dialiDgue  du  précé- 
dent par  :  m  tige  pourvue  seulement  d'ècaîlles  jusqu'au  niveau 
de  la  ramiflcaiion  ;  aet  feuilles  radîcalee  pédttlées,  à  folioles 
obloagues,  lancéoiées,  deuléea,  d'un  vert  cinir,  glabres  ou  fioe- 
meDt  pubesceDtes;  ses  feuilles  raméales  et  tloralus  sessiles,  pal- 
mati  parti  tes;  ses  Qcurs  Bolitairea,  ou  2-5,  au  soromel  des  ra- 
meaux i  ses  sépales  k  peine  concaTes,  étalés,  verdAtres  ;  ses 
atigmates  droits.  —  Flor.  ;  mars-ayril.  —  Habit.  :  lieux  pierreux, 
humides  et  ombragés.  Rare  dans  les  euvi--  *  '  "  '"  ' 
Paris;  aaluralisé  daos  le  parc  de  TrianoD. 


■.  «Iger  L.  (Rose  de  Noél).  —  8e  dislinRue  des  deux  pré- 
cëdeats  par  ;  ses  grandes  fleurs  à  sépales  d'un  blanc  rosé;  ses 


?>♦. 
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feaillcs  toutes  radicales,  pédalées,  à  segments  obovales^  lan- 
céolés ;  ses  rameaux  aériens.courts,  15  à  25  centimètres,  noiv 
ramifiés,  dépourvus  de  feuilles,  terminés  par  une  fleur  et  por- 
tant seu]«i|îlRit  une  ou  deux  bractées,  dont  chacune  produit 
pai'fois  dans  son  aJaselle  une  fieor.  --  Flor.  :  au  cœur  de  l'hiver, 
novembre-janvier.  —  Habit.  :  n'appartient  pas  à  la  flore  de  Paris, 
mais  est  très  cultivé  dans  les  jardins. 

La  rhisom*  (mit  oti  rabéSant  et-  mèaM  véMMot^  SftVMir  Aéra,  brûlante. 
Purgatif  drastique  trèa  irritant.  Touqoa  à  haute  doaa.  On  emploie  le 
rhizome  sec  en  pondre  ou  en  teinture. 

l>ei:.nn!VIUIf  h.  Bn.  —  Sépales  5,  pétaloldes,  le  posté- 
rieur éperonné  ou  en  forme  de  casque  ;  staminodes  (pétales  de 
certains  auteurs)  4-o,  opposés  aux  sépales,  souvent  8  par  dé- 
doublement, le  postérieur  souvent  double,  très  développé,  pro- 
AongÉ  en  éperon  ou  terminé  par  un  casque.  Étamines  eu  nombre 
indéfini,  iasérées  sur  huit  verticilles  qui  partent  des  stami- 
HMLes.  Carpelles  3-5,  sessiles,  libres,  pluriovulés.  Ovules  ana- 
tqppes,  horizontaux,  insérés  dans  Tangle  interne  du  carpelle  sur 
deux  rangées  verticales.  Follicules  déhiscents  par  une  partie- 
ou  la  totalité  de  la  longueur  du  bord  ventral. 

Tel  qu'il  est  compris  par  M.  Bâillon,  ce  genre  se  divise  en 
deux  sectfbns,  considérées  avant  lui  comme  deux  genres  dis- 
tincts : 

!•  S4pal^pOfliérieur  éperonné • Delphinium^ 

'2»  Sépale  postérieur  en  forma  de  casque.. Aconiiwn, 


Section  I.  —  DEXJPBIXRDBC. 

wfi  Consolida  !..  (Pied- d'alouette  sauvage,  P}ed-d*alouette 
des  champs,  Bec  d'oiseau.  Eperon  de  chevalier).  —  Fleurs 
bleues  ou  très  rarement  blanches,  en  grappes  courtes,  diva- 
riquées,  formant  par  leur  ensemble  une  panicuie  taraiiuale 
lâche  ;  à  bractées  et  bractéoles  simples,  3-4  fois  plus  courtes 
que  les  pédoncules.  Pédoncules  uniflores.  Sépales  inégaux,  pu- 
bescents  en  dehors,  le  supérieur  muni  au-dessus  de  la  base 
d'un  long  éperon  creux,  horizontal,  les  latéraux  plus  petits, 
graduellement  atténués  vers  le  bas ,  oblongs.  Staminodes 
alternes  avec  les  sépales,  réduits  à  4  par  avortement  de  l'anté- 
rieur, unis  dans  le  bas  ;  les  latéraux  à  peu  près  orbiculaires, 
petits,  le  postérieur  plus  développé,  oblong,  bifide,  prolongé 
dans  le  bas  en  nn  long  éperon  qui  s'enfonce  dans  l'éperon 
du  sépale  postérieur.  Staminés  à  anthères  introrses,  à  filet8> 
recourbés  vers  le  milieu  et  réfléchis  en  dehors,  appliqués  par 
leur  extrémité  inférieure  contre    l'ovaire.  Carpelle  ordinaire- 


ui«^e,  MMÎte.  FoUieale  gl&bre  on  presq^  Rfabr». 
icrat  p«r  n&e  onvertnre  ofcovée  A  bor4«  p«u  sailhnts  sur- 
monU  d'uD  Mjla  m  fonor  de  bw  (çrôls,  tout  à  fut  imiéni, 
égal  *  la  moitié  de  (a  essaie.  Grunes  aejre«,  A  ipfcc»  con- 
nrte  ds  rides  nMmhrBanMs  en  forme  d'écùlles.  Herbe  «b- 
nuelle.  Raciue   fusiTonue,   petite.   Tige    pubescente.   dressée. 


t'ig.  187.  Kin,  1S8.  Fig.  isy. 

ZV/pAi'iu'im  CoiuffJidK       DtlyiAfmum  CiiualMla.         DilpAàiiiimCimtolùIa. 
FlEur.  Coupe  du  la  fleur.  J'^'^     ' 

bsDte  de  80  k  60  centimètres,  rameuae.  Hameaux  divergeuts, 
Penilles  alternes,  tûtemées,  di^eoupées  en  lanières  lo^^ues  et 
linéaires;  la  iHlérieures  pétiolées.  —  Flor.  ;  juiQ'aoùt.  —  Ha- 
bit. :  ebû)^  cultivés.  Q)- 

Le*  diTsnu  puliu  da  li  planta,  M  aartHl  laa  floura,  saut  amèrai.  Ellaa 
oM  «U  «nui<U[iH  conma  diaritiquat.  Lw  larMiue*  yiiitiBêé—  ditrniHDt 
1«  poai.  L«dr  ticoctioD  aat  em^layta  daaa  qnlquan  looaJiUa  ûoallV  l«a 
maladioa  da  la  P^o  <^  inrtoat  la  ru*.  Lea  graioea  bûhI  moLpa  éiwrgiquea 
que  mUm  da  ù.  Sl^hitofria,  qoi  gtt  itriasar  li  !•  ILora  da  Paiia, 

seotion  n.  —  Aconit  ux. 

D.N«r«UB8R.Bn.(J''0ni(umiVap«'j;u>L.  — CasqnedeJnpHer, 
Char  de  Vénas).  —  Se  disliugae  par  :  aou  sépale  pustérienr  en 
foruM  ds  enifue,  lei  deux  laUrau  ocbicDlaires,  les  deux  anté- 
rïeora  éiroilsel  obo*slee-,soB  sUBi«ode  postérieur  dédoublé  en 
deox  loogaee  bagttettes  étroitee,  log^dans  la  ea»ité  du  sépale 
pontériew,  tannioée»  cbacuna  par  un  pelètcaaiîue  A  aomuiet  re- 
oenrlié  en  arriére  et  i  oriSee  obiHfue  keriuioé  eu  avant  par  une 
petite  poiate  saillante  ;  ses  staminodes  antéricun  it  latévaui 
en  partie  aroiiés  ;  see  earpellee  3-S.  C'est  une  pUate  à  eotutie 
Ttrace,  conrte,  portée  par  une  longue  racine  tupifonue  cbaraue. 
qai  se  dirait  apria  ta  Doraîtoo.  Un  ou  deux  des  bourgeMis 
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«ituéa  dans  l'aisgelle  des  feuilles  intérieures  i 
aqnamitornieB  produisent,  pendant  l'été,  une  racine  adventive 
qui  devient  napirorme  et  ta  gorge  d'amidon,  tandis  qne  son 
bourgeon  «^te  stationnaire.  Au  printemps  suivant,  ce  dernier 
grandit  rapidement  et  se  transforme  en  une  nouvelle  lige 


Dt^kintim  Kapetba.  SammiU  Borifin. 

aérienne  à  flenrs  et  à  fruits.  La  tige  aérienne  est  dressée,  haute 
de  SO  centim.  à  1  m,  20,  «impie  on  un  peu  ramiBée  vers  le 
haut,  pul>escente  ou  pref^ue  glabre,  terminée  par  une  longue 
grappe  de  fleurs  bleHe.  Feuilles  à  face  supérieure  d'un  vert 
foncé,  luisante,  à  face  inférieWe  plus  pâle  ;  les  inférieures  lon- 
guement péUolées,  tes  supérieures  presqne  sessiles,  pédalées, 
à  trois  segments  primaires  subdivisés  en  languettes  étroites 
et  pointues,  à  bords  entiers  et  un  peu  repliés  en  dessous.  — 
Fior.  :  juiliet-eepteuibre.  —  HabiL  :  prairies  humides,  tonrbiè- 


RENONCULACéBS  \^Z 

rcs  ;  marais  des  enTirons  de  la  forêt  de  ViUere-Cotterets,  Ma- 
reuil-sur-Oarcq,  etc.  ^. 

Fiante  très  toziane,  narootieo-ftore.  Fraîche  et  broyée,  elle  Irrite  fortement 
les  XDomieaaes  et  la  pean  et  peut  même  produre  la  ▼ésication.  On  emploie 
!ee  feaiUes  et  les  racines.  Les  sommités  fleuries  sont  employées  rertes  en  An- 
gleterre; sèches,  elles  servent  à  préparer  nn  Extrait  dT Aconit.  En  Franoe. 
on  emploie* la  Teintun  d'Aconit  snrtout  à  l'extérienr.  A  Tinlérieur,  U  eat 
préférable  d'employer  Vawnitine,  qui  est  le  principe  actif  le  plua  impoe- 
tant  de  la  plante  et  qai  est  sartont  abondante  dans  U  racine. 

Tribu  II.  --  RENONCULÉES. 

Réceptacle  convexe.  Carpelles  en  nombre  indéfini,  libres» 
uniovulés  ou  pluriovulés.  Fruits  monospermes,  indéhiscents. 
PréfLoraison  imbriquée.  Feuilles  alternes. 

j   I  Plosiears  carpelles 2 

'j  Un  senl  carpelle Aetxa, 

«  I  Carpelles  aniovalés,  périanthe  double 3 

'  (  Carpelles  aniovolés,  périanthe  simple 4 

^  \  Réceptacle  simplement  convexe Banuncttlus . 

^'/  Réceptsele  très  allongé Biyosurus, 

.  j  Carpelles  verticillés  sur  un  seul  rang Callha. 

'  l  Carpelles  insérée  en  spirale  ou  irrégulièrement 5 

J.  J  Fleurs  accompagnées  d'un  involuore ...  Anvmon», 

■  l  Fleurs  sans  involocre Thalictnm. 

RAIHUXCIXUS  L.  —  Réceptacle  plus  ou  moins  renflé 
en  tête.  Calice  à  3  on  4  sépales  plus  ou  moins  colorés,  caducs. 
Corolle  à  pétales  colorés,  réguliers,  munis  au-dessus  de  l'on- 
glet d'une  fossette  nectarifère  souvent  surmontée  d'une  écaille. 
Pas  de  staminodes.  Etamines  nombreuses,  libres,  à  anthères 
extroTses.  Carpelles  nombreux,  insérés  en  spirale.  Ovule  uuique 
dans  chaque  carpelle.  Achaines  secs,  surmontés  d'un  style  per- 
sistant, court,  recourbé  en  bec.  Graine  dressée,  aplatie. 

Le  genre  RanunciUus  peut  être  divisé  en  deux  sous-genres  : 

Caliee  à  5  sépales Ranunculut. 

Calice  à  3  sépales Fwaria, 

SOUS-GENRB  I.  —  RaNUNCULUS. 

Caractérisé  par  un  calice  à  cinq  sépales  ;  ce  sous-genre  se 
laisse  facilement  diviser  en  deux  sections  : 

Fleurs  blanches Batrachium. 

Fleurs  jaunes BuraaavMCuUu, 

Sootlon  I.  -^  Batiraohlnm. 

I  \  Pétales  entièrement  blancs.... ,..    2 

'{  Pétales  blanes,  à  onglet  juone 4 


Licui  au  isniiiïi n,  inparlillil. 

qna  l«  fauiIlM «■  Moltuti. 

nU  putOItla y.'.'.'.     R_  fttiian*. 

HBi  n  Hitir  ds  r«iiu.     H.  aeuaUUi. 
tlifdïl'wu «.dA^iMlut. 

illelte).  —  Réceplacle  «pbéiiqne, 
lédonculea  dépossani  les  feuilles. 
ColiM  étalé,  1  5  sépales.  Pé- 
talea  obovalea,  plus  long.'?  que 
les  sépales,  à  onglet  jaune,  à 
fosselle  nectariftre  dépourvue 
d'écaillé.  Carpelles  hérissés  od 
plus  rarement  glabres,  non 
amincis  h  lu  base,  ridés  trans- 
versalement ,  dépourrua  de 
rebord,  surmontés  d'un  bec 
stigiuutique  élargi,  recourbé 
ou  Bomuiel.  Souche  vivace.  Ra- 
■neanK  aquatiques  flitnleui, 
ongnleoT,  nageants, submergés 
ou  couchés  et  mdicanls.  Feuil- 
les ordinal  rewcnl  dimorphes, 
les  supérieures  Qotlanteg,  réni- 
formes,  3'S  lobées,  souvent  ve- 
lues sur  lu  face  intérieure, 
accompagnées  de  stipules  con- 
uêes  an  pétiole  dons  une  gran- 
de étendue  ;  les  iuCériettre» 
subiutirifées,  k  pétiole  court  et 
comprimé,  à  limbe  découpé  en 
lin  grand  nombre  de  segments 
capillaires,  divergent»,  étalés 
sens,  flasques,  se  mp|)rochanl  en 
-Flor.;  uvril-aoùt.-    " 


gnuntM,  ruisseaux  et  rivières  à 
E  uranuacolus . 


„  J  Cu-pellM  épiMoi 
t  CvptfMf  ragiMoi 
,,  i  Cnpriln  rORiiaH  __ 
"l  CaipcllH  tobenulMU. 
/  TabflRDlet  hjf  1b  bord  dt 


Pkiluialiâ  Ehbm 
B.  panri/ltnt  L, 


(  L.  (Pettto  IKwTB).  —  S«  dntiDiue  par  :  M» 
«aliea  couvert  de  poiU  apprîmes;  aet  pétales  isses  petits;  m* 
ewpeltw  liMsa;  sa  Mucba  ordiDairenent  dimée  ea  rhizomes 


^^■^ 


-  "i 
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courts  qffe  les  pétales;  ses  pétales  jaune -yerdé4nre,  Toinéa,  è 
fossette  nectaritère  sarmostée  d^une  écaille  triangniaire  aussi 
grande  au  moins  que  ('onglet  :  ses  carpelles  au  nombre  ée 
3  à  8,  bordés,  couverts  sur  les  deux  foces  de  pointes  très  sail- 
lantes et  surmontés  d'un  bec  subulé,  presque  droite  atteignant 
plus  de  la  moitié  de  la  longueur  du  carpelle.  Plaiite  annuelle^ 
à  tige  haute  de  20  à  40  centimètres,  dressée,  pleine,  ramifiée 
parfois  dès  la  base,  glabre  ou  légèrement  pnbescente.  Feuilles 
tripartites  ou  triséquées,  à  segments  pétiolulés  subdivisés  en 
lobes  étroits,  linéaires  même  dans  le  haut  de  la  tige*.  Les 
feuilles  radicales  sont  longuement  pétiolées  et  les  caulinaires 
supérieures  presque  sessiles.  Flor.  r  mai-jmllet.  —  Halrit.  : 
champs  cultivés.  Très  commun.  ®. 

&.  repen»  L.  (Clair-bassin,  Pied  de  poule,  Piépou).  —  Se 
distingue  par  :  son  réceptacle  un  peu  velu  ;  son  calice  à  sé- 
pales velus,  étalés  ;  sa  corolle  h  fossette  nectarifère  munie 
d'une  écaille  en  forme  de  cœur  renversé,  plus  étroite  que  Fon- 
glet  ;  ses  carpelles,  au  nombre  de  20  à  30,  glabres,  très  corn* 
primés,  surmontés  d'un  bec  stigmatique  arqué,  subulé,  n'égalant 
pas  la  moitié  de  la  longueur  du  carpelle.  Plante  &  souche 
vivace,  courte^  simple,  à  rameaux  aérieas  longs  de  20  &  50  cen- 
timètres, les  uns  ascendants^  les  autres  couchés,  rampants, 
émettant  des  racines  au  niveau  des  nœuds.  Feuilles  plus  ou 
moins  vekies,  ternées  ou  biternées,  à  segments  trifides,  incises- 
dentés,  le -moyen  plus  longuement  pétiolulé  que  les  autres. 
Feuilles  radicales  longuenteol  pétiolées,  souvent  marbrées  de 
blanc  et  de  noir  sur  la  face  supérieure.  —  Flor.  :  avril  à  sep- 
tembre. —  Habit.  :  bords  des  fossés,  prairies.  Très  répandu,  ij^. 

R.  bolbosus  L.  (Pied  de  <aoq>  Pied  de  corbin,  Rave  de  Saint- 
Antoine).  —  Se  distingue  par  :  son  calice  à  sépales  réfléchis, 
velus,  ses  pétales  à  écaille  courte,  tronquée,  presque  aussi 
large  que  l'onglet;  ses  20-30  carpelles  glabres,  à  peu  prés 
lisses,  très  comprimés,  à  bee  large,  arqué  et  beaucoup  plus 
court  que  la  moitié  du  carpelle.  Plante  à  souche  vivace,  renflée, 
bulbiforme,  &  rameaux  aériens  dressés,  pubescents  ou  v^us, 
hauts  de  20  à  50  centimètres.  Feuilles  ternées  ou  biternées,  à 
segments  subdivisés,  dentés,  le  moyen  plus  longuement  pétio- 
lulé. —  Flor.  :  mai  à  août.  —  Habit.  :  bords  des  chemins,  prai- 
ries, gasons.  Très  commun.  ^. 

SoUS-GEfttlB  II.  —  FiCARIA. 

Calice  à  trois  sépales. 
■auiinf  faflt  Fif^aria  L.  ^  (Ficatia  RanunciUoïdes  HcEiMsa. 

1 .  Seaie  espèoe  existant  dtns  lev  enviroiu  de  Parir. 


~  FicBin,  Herbe  an  âc,  Eclairetle,  Petite  Écl&ire.  Petite  Chéli- 
dotne).  —  Fleim  »olilaJr««,  d'un  beau  jbudo  dofé.  Caliee 
tiS'sèpaiea  orales,  éUtéa,  verd&tres,  caducs  Corolle  h.  6-9  pË- 
LalM  munis  d'ane  ToasetU  OMtorifire  MirnioaLée  d'une  toùUe. 
arpeUes   13-30.    très  ^ 

eoQvexes,  couverts  de 
poils  courts,  à  bec  stiR- 
niatique  presque  duI. 
Soucbe  viTace,  courte. 

courts,  ne  dépassant 
pas  Id  à  30  ceatimè- 
très,  couchés  ou  oscea- 
dantt,  produisant  dans 
l'aisselle  dea  feuilles 
des  bnlbilles  ou  bour- 
)(eoDS  ovoides  goaOés 
de  sucs,  dont  les  su- 
périeurs se  détachent 
et  vont  reproduire  une 
plante  nouvelle,  les  in-  , 
férieors  s'enTonçant 
dans  le  sol  nourrissent 

rameaux  Béi'iens.  Feuil- 
les o*ales,co.  dées,  par- 
lois  sublri  lobé  fc  '.épais- 
ses, à  bords  ondulés, 
crénelés,  &  faces  lui- 
santes, a  pi'ïiole  assez  long,  nmplexicaule,  presque  enpolnant. 
—  Flor.  :  mars  i  mai.  —  Habit.  :  bords  des  fossés,  endroits 
liuinides  el  oiubragés.  Très  commun.  J!^' 


Hg.  ÎOI.  ^ 
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lemisr  est  IrH-irrltut.    Lu  ptrliM  nrlei  du  S.  Ficaria  joatstant  dH 

aiDEAoa  daa<  f|uelquei  piiyi.  Li  décCMilioa  da  etlta  plinta  AUit  aDlrafoIl 

._  "^.,.1 — 1  — -  —  .-.i„.  ...  1.1.  .H PU.  ..t  ^Qtgiiiii.  Cbi  plant», 

nant  éladiias  lo  jiaint 
T  coiûpoaitiDD  ohimùpia  ût  ds  laor  natlaD  phjiiologiqaa  «t 


HTOSURUS  L.  —  Bâceplacle  très  allonge,  cyliadro-coniqje. 
Calice  à  S  aépales  colorés,  proloagés  en  éperon  &  la  base,  ca- 
Aues.  Corolle  à  S  pétales  courts,  A  limbe  portË  par  un  onglet 
tubuleux  plus  long  que  lui.  Êlamines  5-iO.  Carpellts  nombreuj;, 
imbriquËa  en  épi  sur  toute  la  longueur  du  cane  récopLaculaire. 
Feuilles  toutes  radicales,  en  rosetle,  linéaires,  très  étroites. 
Pleurs  jaune-vcrdjtre,  solitaires  au  sommet  de  pédoncules 
grêles,  non  ramilles. 


CALTHA.  L.  —  Réceptacle  liémisphérique.  Calice  à  5-7  sé- 
pales colorés,  caducs.  Corolle  nulle.  Étamines  très  nombreuses, 
à  anthères  biloculatres,  introrses,  déhiicentes  par  des  féales 
longitudi dates.  Carpelles  S-12,  indépendants,  insérés  en  spirale 
sur  toute  la  surface  du  réceptacle.  Feuilles  presque  toutes 
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radicales,  en  touffe,  longuement  pétiolées,  sub-orbiculaires, 
crénelées  ou  dentées.  Fleurs  grandes,  d'un  beau  jaune,  soli- 
taires à  Pextrémilé  de  pédoncules  florifères  allongés,  cylin- 
driques. 

I  C.  paluBtris  L.  —  Seule  espèce.  Belle  plante  à  feuilles  lui- 

j  santés  et  à  grandes  fleurs  jaunes,  assez  fréquente  dans   les 

î  lieux  nïarécageux. 

f  AilTEHOIVE  L.  —  Galice  formé   de  3-15  sépales  imbriqués, 

j  péfaloîdes,  caducs,  les  extérieurs  verts  dans  quelques  espèces 

I  qui  formaient  le  genre  Adonis.  Pas  de  corolle.  Androcée  à  éta- 

^  mines  nombreuses,   insérées  en  spirale,  les  plus  extérieures 

fréquemment  transformées  en  languettes  stériles  (staminodes), 
d'où  la  facilité  de  faire  doubler  la  fleur  par  la  culture.  Anthères 
bilocnlaires,  à  déhiscence  à  peu  près  latérale.  Carpelles  en 
nombre  variable,  spirales,  contenant  au  début  cinq  ou  six  ovules 
insérés  dans  Vangle  interne  sur  deux  rangées  verticales,  quatre 
aborlifs,  Hnférieur  seul  fertile.  Graine  unique,  suspendue. 
Fleurs  accompagnées  d'un  involucre  plus  ou  moins  rapproché 
du  calice. 

fPérianthe  à  folioles  tout«f  pétaloldes,  colorée* ...  S 
Périanthe  à  folioles  extér.  Tertes,  simalant  oq  calice, 

les   intér.  colorées,  simulant  ane  corolle 6 

flnToloore  très  rapproché  de  la  llear,  formant  eali- 

,«"'• i.-.-   V-v-'-'* ^-  ^'P«'^L. 

Inrolacre  éloigoé  de  la  flear 3 

.  I  InTolacre  composé  de  feailles  sessilet 4 

'  \  InToloere  composé  de  feailles  pétiolées 5 

^  i  Style  aoereseent  en  ane  loogae  qaeue  plamease..  A.  PuUatilla  L. 

'  I  Style  non  aoereseent  en  queue  plumease A.  ranuneuUAdet  L. 

.  J  Sépales  pabescents A,  tylvtatrii  L. 

•)  Sépales  glsbres A.nemoro9aL, 

0  I  Folioles  intérieures  du  périanthe  rouges 7 

'  (  Folioles  intérieares  du  périanthe  jaunes A.  Sitivaliê  L. 

y  }  Carpelles  à  bec  continaant  le  bord  snpérieur A.  auhtmnalis  L. 

'  s  Carpelles  h  bec  perpendiculaire  au  bord  sapériear.  A.  Flammea  Jacq. 

A.,  aylveslrifi  L.  —  Fleur  terminale,  unique,  dressée, 
^ande.  Calice  à  5-7  repaies  blancs,  étalés,  pubescents  en  dehors. 
Carpelles  très  nombreux,  petits,  imbriqués,  laineux,  à  style 
court  et  glabre.  Involucre  à  3  folioles  longuement  pétiolées, 
semblables  aux  feuilles  radicales.  Plante  à  rhizome  vivace, 
grêle,  court,  tronqué,  à  rameau  aérien  simple,  haut  de  20  à 
50  centimètres,  uniflore,  velu.  Feuilles  radicales  5  séquées,  à 
segments  cunéiformes,  bi-trifides,  dentés.  —  Flor.  :  mai  à  juin. 
—  Habit.  :  parties  découvertes  des  bois  sablonneux  et  mon- 
taeux.  Rare.  ^. 
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A^  «Lain»»  L.  (SjlTie,  PufiulU,  Fleur  da  Vendredi  luat). 
;  -■  —Se  distingua  pai:  ses  sâpalea  glabrei,  Uanca,  rosas  ou  UUu; 

m»  carpelles  pubeBceuli  et  non  laiueui,  ttiUa  ;  son  rhiiome 
1^  grËle,  très  allongé,  rameux  ;  seR  feuille»  radicales  et  sea  foliolfis 

L'.  du   l'iuvoliicre   découpées   eo   3-5   segments  pétiolulés,  incisés- 

f.  dentts,  le  luojen  trifide,  la«  lolérani  bifides.  —  Flor.  :  nurs 

^.,  A  avril.  —  lUWt  :  partiel-  ombragée*  dei  bois.  Trie  >bon- 

l-  dant.  2^. 

i-^^,  -j  A.  FB^B««l«M««  L.  —  Se  distingne  par  :  ses  leon  d'uu 

F     -^  beau  jauB«;  Ma   sépaJes  ptriieieenti  en  dehors;   ses  earpeUes 

I  pubeacente,  étalés  ;  son  rhizome  grtie,  rameax,  très  allooné  ;  sas 

^'  renilles  radicales  souvent  aullas  par  aTorteoient.  S-S-  séquées,à 

^t  segmenta  pAtiolfité»,  cnnéiformvs,  iocisés-denlés.  —  Flor.  :  mai 

t;  A  avril,  —  Habit.  :  prée  éhvés,  bumidés.  Rare,  f- 


m  L.  (HèpatiqiM,  Iferi>e  de  la  Triiaitë).  —  Catie« 
lï  6-9  sépale*  glabres,  étalés,  c^^rés  eu  bien,  rose  oa  blanc. 
Carpelles  12-lS,  toinenteui,  à  bec  Btigmatique  court,  gltbn. 


KV  Ift3 

iMvolncre  &  3  foiioleg  ovales,  entiirM,  velues,  se«sile«,  trds  n^ 
proebéca  du  ckUee  et  formant  an  calkule.  PédoBcule  floral 
i^ourl.  Piaale  à  sjmhHm  TrfM«,  i  rameanx  aénenu  UDiQore», 
entoorés  A  ta  base  de  lar^s  écaille»,  liants  de  5  t  IS  ceatimè- 
Iren.  Fenillee  radjcales  app«fiiis4>aDt  nprig  les  Heurs,  pertùtant 
l'hivw,  longuement  pètioIèeB,  trilobée»,  à  lobe*  entier*,  OTales. 
cordés  à  la  biLse,  coriaces,  glabres  et  lisgea  à  l'dge  adulte,  cou- 
verte de  louRs  poils  cotouoeux  A  l'état  jeuoe.  —  Ftor.  :  mar:) 
Il  avril.  —  Habitat  :  lieux  humides  et  ombragés,  buissons.  Pré- 
quemmenl  cultivé.  'C- 


Stnamiti  OarilAre. 

K  A.  fHlMÉWa  L.  (Pukatille,  CoqMiourde,  Coqaerelle,  Herbe 
an  rflot).  —  Flear  lermiuele,  grande,  violette,  penchée,  à  pé- 
doncule ae  relevant  d.  la  maturité.  Calice  &  6  sépales  dressés 
dans  le  bae,  repliés  eu  debors  dans  le  batU,  cauip&Qulé?,  ellîpti- 
qnna.  vehis  en  dehors,  une  fois  plus  longs  qae  les  élamîne*. 
Carpelles  étalés,  veloA,  «urniontés  à  la  maturité  d'un  loaf 
^'le  patsisiant,  plumenx.  liivoluere  éloigné  de  la  fleur,  i  lroi« 
folî<ries  tonnées,  aeeiules,  velues,  divisées  jiuqn'lk  la  baie  en 
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lanières  nombreuses  et  étroites ,  dressées.  Plante  à  souche 
vivace,  épaisse,  ligneuse,  ramifiée,  à  rameaux  aériens  uni- 
flores,  hauts  de  15  à  50  centimètres.  Feuilles  radicales  3-sé- 
quées,  à  segments  courtement  sub-pétiolés,  divisés  en  lanières 
linéaires,  velues.  —  Flor.  :  avril-juin.  —  Habit.  :  parties  dé- 
couvertes des  bois  montueu±,  sablonneux  ou  calcaires.  Abon- 
dant. ?r. 

A»  autiunnalls  {Adonis  autwnnalis  L.,  Goutte  de  sang, 
Œil  de  perdrix).  —  Réceptacle  creusé  de  fossettes  bordées  de 
membranes.  Pérîanthe  à  10-15  folioles,  étalées,  glabres,  les 
extérieures  colorées  en  pourpre  noirâtre,  les  intérieures  colorées 
en  rouge  pourpre,  souvent  tachées  de  noir  à  la  base,  obovales, 
concaves,  conniventes,  imbriquées  dans  la  préfloraison.  Car- 
pelles nombreux^  à  surface  réticulée,  à  bord  supérieur  dé^- 
pourvu  de  dents,  bossu  dans  son  milieu,  à  bec  prolongeant 
presque  le  bord  supérieur.  Plante  annuelle,  à  peu  près  glabre, 
à  tige  dressée,  rameuse,  haute  de  20  à  50  cehtimètres.  Feuilles 
multiséquées,  à  segments  linéaires.  —  Flor.  :  juillet-août.  — 
Habit.  :  moissons.  !^. 

Propriétés  des  Anémones.  —  Les  Anémones  sont,  comme  les  Re- 
nonoales,  &crea  et  irritantes,  et  doifent  également  ces  propriétés  à  an  prin- 
cipe qni  disparait  par  la  dessiccation.  Elles  renferment  de  Vanémonine 
et  de  l'adde  anémoniquê,  L'Anémone  nemaroea  était  aatrefois  employée 
contre  la  teigne.  On  appliquait  sar  le  cnir  choTelu  des  cataplasmes  de  la 
plante  fraîche.  Lear  action  prolongée  ne  serait  pas  sans  danger.  Le  vinai- 
gre d'Anémone  préparé  avec  la  même  plante  agit  très  bien,  parait-il , 
contre  la  gale,  mais  il  est  également  très  irritant  et  même  vésîcant.  La 
Puisa  tille  a  été  employée  par  Tes  médecins  anciens  contre  le  rhumatisme,  la 

Soatte,  les  dartres,  etc.  Aujoard'hui,  ces  plantes  sont  complètement  aban- 
onnées.  Elles  pourraient  cependant,  sans  encan  doute,  si  elles  étaient  mieux 
oonnaes,  rendre  à  la  thérapeutique  des  serrioes  importants. 

THALICTRim  L.  --  Les  Thalictrum  se  distinguent  des 
Renoncules  par  Tabsence  d'involucre.  Réceptacle  étroit,  plan. 
GaUce  ordinairement  à  4,  parfois  à  5  sépales,  colorés,  caducs, 
plus  courts  que  les  étamines.  Androcée  à  étamines  nombreu- 
ses, spiralées.  Carpelles  3-12,  à  ovule  unique,  anatrope.  Fruit 
sec,  indéhiscent,  monosperme. 

T.  Flavmn  L.  (Pigamon  jaunâtre.  Rhubarbe  des  pauvres, 
Rue  des  prés).  —  Fleurs  petites,  jaunâtres,  dressées,  disposées 
en  un  long  panicule  de  genre  terminal.  Calice  à  4-5  sépales 
courts,  caducs.  Etamines  dressées,  plus  longues  que  les  sé- 
pales, à  anthères  mutiques.  Carpelles  sessiles,  courts,  obtus, 
munis  de  côtes  longitudinales.  Ovaires  surmontés  d*un  style 
persistant,  court.  Plante  à  rhizome  vivace,  ramifié,  jaunâtre,  à 
rameaux  souterrains  horizontaux.   Rameaux  aériens  dressés, 
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bauU  de  SO  ceatimètree  à  1  mètre  et  plue,  compr«»iiblee,  can- 
nelÊs,  glabres  ou  glanduleux.  FeuiÛee  tripennatiséquées,  à 
segments  latéraux  plus  courts  que  le  médian,  k  pétiole  com- 
muR,  Sstulenx,  mum  de  stipules  ;  pétioles  aecoudnires  éga- 
lement Ssluleux  et  accompagnés  de  stipelles  ;  folioles  en- 
tières ou  lobées,  colorées  en  lerl  foncé  en  dessus,  en  vert  pflle 
va  dessous,  glanduleux.  ~  Flor.  :  juin  jl  juillet.  —  Habit.  : 
endroits  humides  et  ombragés,  fossés,  prairies  marécageuses, 
bord  des  marais  et  de?  ruisseani.  Rare.  ^. 


à  U  brrb4Hne.  U  co 
vUn  an  peu  imar.  La  diooctioD  du 
rliitoma  «ât  pornliTfl,Buii  proToqiur 
decollqnM,^  Ja  doiedA  Wl  OO  gnra- 
m«>  poar  100  k  lOi  gniamei  d'un. 
U  dicoclioD  it  feuiilii  eal  igala- 


t'ig.  106.  —  TluiliclnaK  ^anim. 

ACTiSA  L.  —  Se  distingue  -de  toutes  les  autres  Benon- 
culocées  par  son  gynécée  foriné  d'an  seul  carpelle.  Calice  k  4 
iiépales  colorés,  caducs.  Corolle  à  4  pétales  spatules,  parfois 
ikbecats.  Carpelle  solitaire,  uniovulé.  Fruit  bacciforme,' in  déhis- 
cent. 


L.  (Herbe  de  Saint- Christophe).  —  Heurs 
pelilea,  d'un  blanc  vcrdAlre,  disposées  en  ane  on  deux  grappos, 
l'une  opposée  à  la  feuille  supérieure,  l'autre  souvent  avortée, 
aiillaire.  Sépales  ovales,  blanch&tres.  Pétales  à  onglets  très 
longs  et  étroits,  A  limbe  dilaté  et  arrondi  à  l'extrémité,  imbri- 
qués dans  le  bouton.  Carpelle  ovoïde,  surmonté  d'un  style 
court,  à  stigmate  dilaté.  Fruit  charnu,  noir  quand  il  est  mûr, 
petit,  ovoïde.  Plante    à    rhizome    vivace,  épais,  noirâtre    eu 


tm 
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debo»,  bisnc  en  dedans.  fUmeam  aériens  dressés,  or^Dsire- 
meat  non  ramilMs,  dépourvue  de  feuilles  dans  le  bas,  luaLs 
de  50  centimètres  h  1  inttra.  Feuilles  laaguemeiil  péliolèes. 
bi-tripinDstieéqvées,  k  Tolioles  acmninèes,  «valea,  incisées,  den- 
ttes,  les  segments  primaires  pé(i(dulés,  les  autres  ordiMùremeut 
Aessiles.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Hibit-  :  lieax  frùs  et  ombrais. 
Rare.  W- 


Le  rhJiôiUB  joDit  ds  pnpriAlfa  Dtri 

Tiolarit  :  on  L'a  HDTant  employé  jtoDr 
B'flD  diiliD^ofl,  papOA  qu'èUDl  ricbo  oo 


it  djlwiiiiiie 


Tribu  III.  —  OI.ËHA,TIDÉES. 

Réceptacle  conveie.  Carpelles  libres,  plnrioTnlés,  Fruit  uin- 
nosperme,  indéhiscent.  Périanthe  simple.  PréBoraison  TâlTttire.    . 
Feuille'  inpos^i'- 

CLEMATIS  L.  —  Béccptacli; 
('■Intil,  convexe.  Calice  ï  1-5  sépale" 
]iétaloldes.  valvaires  on  volvairca- 
iDdupliqués  dans  la  préDoraitoD.  Elo- 
luioea  nombreusea,  spiraléss,  à  filets 
libres,  à  auUières  eitorses.  Carpelles 
eo  nombra  iodéBoi,  libres,  conte- 
nant dans  le  jeune  Ige  5  ovules  dont 
un  seul  se  développe,  anatrape,  sus- 
pendu. Style  persistant  ,  court  et 
glabre  ou  très  ol- 


(  Herbe  -  aux  - 
liucui,  Viorne). 
-  Fleurs  blan- 
ches ,  odorantes, 
disposées  en 
grappes  de  cymea 
axilloij^s,  Ucbes, 
très  développées.. 
Réosptacle  vdu. 
Sépales  uvales,  ai- 
gas,  «laies,  épais, 
s  sur  les  deux  taeei,  valvatree  daiw  la  pr^snùsoa,  Gnr- 


Clemaiii  VOnlti:  Fmil. 
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m 


patlM  lumibreDX,  nplatis,  sunnontét  k  U  iMtnnté  d'an  iMt^ 
Btjie  plDmenx.  PItnte  Tiï«ce,  A  lige  liKnenee,  grimpaatr. 
grêle,  Itès  loD^ue.  Feuilles  opposées,  compoeËes,  imparipin- 
tiées,  i  sefmeDt  tarminal  iouventT transformé  ea  vrille,  A 
i-i  paires  de  segmants  latérenx  pétjolulés,  coriUformes,  den- 
tés. Plante  eatiéra  uu  peu  relue.  —  Flor.  ;  juio-auût.  —  Ra- 
bit.  :  boissons,  taillis,  tûùes.  Aboadaut.  5- 


a  In  parEki  d<  li  ptin 
DÎllai  'nHit,  écruéM,    I 

91  la  enolioa  puvMRit  I 


!l  hïdrMgQguO  SmrgiqD. 


à  Ticida  snémDDiqae, 


Famille  XXTX.  —  BiKItERID AGEES. 


aata.  -•  Fleurs  régulières,  bermapbrodites. 
.  Calice  et  corolle  trimères.   à  deui   verii- 


niUs  ehacvD.  Androeée  krimère ,  â  deni   vntioillM  alternes. 
Anlbéres    biloculaires,   chaque    loge   s'owreBt   par  on  pan- 
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neau  qui  se  soulève  de  bas  en  haut.  Ovaire  uuicarpellé,  uni- 
ioculaire,  à  placeutation  pariétale.  Ovules  anatropes.  Graines 
albuminées. 

Affinités.  —  Les  Berbéridaeées  pourraient  être  définies 
des  Renonculacées  à  folioles  florales  verticillées  et  à  gynécée 
réduit  à  un  seul  carpelle;  mais  elles  se  distinguent,  par  leurs 
anthères  déhiscentes  à  Taide  de  panneaux,  de  toutes  les  familles 
représentées  dans  la  flore  de  Paris. 

BERBERIS  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

B.  vulgaiiii  L.  (Epine-vinette).  —  Pleurs  petites,  odorantes, 
en  grappes  simples,  allongées  et  pendantes.  Feuilles  des  ra- 
meaux principaux  tranformées  en  épines  palmées,  à  trois  bran- 
ches aiguës.  Dans  leur  aisselle  naissent  des  rameaux  courts,  ter- 
minés par  on  bouquet  de  feuilles  véritables,  simples,  dentées, 
oblongues,  au  centre  desquelles  s'insère  la  grappe  des  fleurs. 
Fruit  de  la  grosseur  d'un  pois,  oblong,  rouge  à  la  maturité, 
contenant  un  noyau  allongé.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Fruct.  : 
septembre-octobre.  —  Habit.  :  haies,  j. 

Les  froiU  ont  une  saveur  aigrelette,  agréable.  Ils  servent  à  la  préparatioo 
de  boissons  acidales,  de  limonades  et  de  sirops.  Verts,  Ils  peuvent  être  con- 
fits comme  les  câpres.  L'écorce  de  la  tige  et  de  la  racine  est  riche  en  matière 
coloAmte  jaane.  Elle  est  amère,  toniqae  et  a  été  considérée  comme  fébri- 
fuge. Elle  doit  ses  propriétés  à  deux  alcaloïdes  :  la  berbérine  et  l'oxyaean- 
thme. 

11  faut  éviter  de  planter  l' Epine-vinette  dans  le  roisinage  des  champs  de 
blé  et  autres  graminées,  parce  que  c'est  sur  ses  feuilles  que  vit  pendant  l'hiver 
le  PuccMia  Graminit^  champignon  qui  produit  de  grands  degàts  dans  les 
céréales,  sous  le  nom  de  Rouille  du  froment. 


Famille  XXX.  —  NYMPH^ACEES. 

Garaotères  oonatanta.  —  Fleurs  ré^lières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe,,  se  développant  beaucoup  au-dessoas  des 
carpelles.  Galice  et  corolle  à  folioles  nombreuses,  indépendan- 
tes. Etamines  en  nombre  indéfini,  à  anthères  biloculaires,  in- 
trorses.  Gynécée  formé  de  plusieurs  carpelles  unis  par  leurs 
faces  latérales  en  un  ovaire  pluriloculaire,  à  loges  polyspermes, 
surmonté  d*un  plateau  stigmatiqne  ofTrant  autant  de  divisions 
qu'il  y  a  de  carpelles.  Fruit  indéhiscent^  offrant  à  sa  base  les 
cicatrices  des  pétales  et  des  etamines.  Graines  &  albumen 
double. 

Affinités.  —  Les  Nymphœacées  sont  très  voisines  des  Papa- 
véracéës,  dont  elles  se  distinguent  par  leurs  carpelles  formant 
chacun  une  loge  distincte. 


L  T.  —  Calice  à  i  sépale»  lancéoUs.  Corolle 
à  16-18  pitales  insérés  sur  la  portion  du  réceptacle  qui  ae 
loalèie  pendant  la  maturation  de  l'ovairo  et  parait  Taire  partie 
de  ce  dernier.  Fruit  portant  les  cicatrices  det  pétales  et  des 
étaminea. 

:\j-nipkica  alba  L.  (Nénupltar,  Lis  des  élaufis.)  —  Caractères 
du  genre.  Fleurs  blanches,  odorantes.  Feuilles  alternes,  simples, 
k  pétiole  cylindrique,  très  allongé,  à  limbe  très  vaste,  coriace, 
entier,  ovale,  cordé  à  la  base.  Plante  à  aouche  vivnce,  rampante. 
—  Flor.  :  juin- septembre.  —  Habit.  :  Haraie,  étangs,  rivières  à 
eau  peu  courante.  ^. 

nwadàa  camina  uLrinMalo  CDDlra  11  (liirrhle,l4  IcDcorrhis.ate.  [.ci  iriisM 


AyiapAm  alita.  Fliur.     Ifymphirit  c'&a.  Fniit.    Nvpàar  hiltirm.  Fleur. 

KVPHAM  SirtH  et  Sa.  —  Se  distingue  par  son  calice  k  5 
sépales  et  son  fruit  dépourvu  de  cicatrices. 

^iaphmr  Iwteiua  Sibth.  et  S«.  (Nénuphar  jaune,  Plateau.)  — 
Fleura  jaunes,  uo  peu  moins  grandes  que  celles  du  Nénuphar 
blauc  Feuilles  très  larges,  épaisses,  cordées  &  la  baas.  Flor,  : 
juin-septembre.  —  Habit.  :  étangs,  rivières  ft  ftûble  courant.  '^■ 

Ou  lui  1  iltpboé  l«i  mémag  proprlélii  qu'an  pricidenl. 

Fahillb  X.\XI.  —  MALVACÉES. 


-  Fleurs  règuhéres,  hermaphrodite 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  accompagné  d'i 
calicule.  Calicule  [orme  de   folioles  vertes,  indépendantes   < 


i» 


A 


i 
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connées.  Calice  ordinairement  5,  rarement  3-4-mère,  persistant, 
k  sépales  connés  à  la  base.  Corolle  hypogyne,  5-mère,  à 
pétales  légèremenl  unis  par  les  onglets  entre  eux  et  avec 
la  base  des  filets  staminaux,  imbriqués-contournés  dans  la 
l^  préfloraisoo^  Ëtamines  hypogynes,  en  nombre  indéfini,  à  filets 

tous  connés  à  la  base  en  un  tube  qui  entoure  rovaire,  à  an- 
thères uniloculaires,  déhiscentes  par  une  fente  longitudinale. 
^;v  Ovaire  supère,  pliiri-carpellé,  à  carpelles  1 -ovules,  tantôt  dis- 

f  posés  en  verticîîle  autonr  du  cefltre  du  réceptacle  et  se  sépa- 

^l\  rant  les  uns  des  antres  à  la  maturité,  tantôt  (quand  ils  sont 

k"?  •  peu  nombreux)  unis  en  un  ovaire  pluri-loculaire,  à  loges  pluri- 

r  ôvulées.  Styles  conmés  dans  la  majeure  partie  de  leur  étendue, 

\iJ  terminés  par   autant   de  branches  sligmatiqucs  qu'il  y  a  de 

carpelles.  Ovules  anatropes,  insérés  dans  l'angle  interne  des 
«carpelles  ou   des  loges.  Fruit  sec,  formé  tantôt  de  carpelles 
ps  '  indéhiscents,  1 -spermes,  se  séparant,  à  la  maturité,  tantôt  d'une 

r^;  «'apsule  à  plusieurs  loges,  à  déhiscence  loculicide.  Graines  réni- 

^'•',       *  formes,  à  albumen  mince  ou  presque  nul.  Feuilles  alternes, 

\  stipulées,  plus  ou  moins  découpées,  jamais  composées. 

Atfinitës.  —  Par  sa  corolle,  dont  les  onglets  sont  unis  à  la 
bai«e,  la  famille  des  Malvacées,  sans  qu'on  puisse  dire  qu'elle 
soit  tout  &  fait  gamopétale,  sert  d'intennédiiûre  aux  Gamopé- 
tales hypogynes  et  aux  Dialypétales  hypogynes.  Elle  Gonftne 
aux  Renonculacées  par  son  gynécée  à  carpelles  souvent  pres- 
que tout  à  fait  indépendants-;  ce  caractère  la  rapproche  éga- 
lement des  Rntacées.  Par  ses  étamines  à  loges  oni-ovulées,  elle 
confine  ft  certaines  Euphorbiaoées  (Ricin);  mais  ces  dernières 
â'en  distinguent  par  leurs  fleurs  uni -sexuées  et  l'absence  de  co- 
rolle. Par  les  types  à  ovaire  pluri-loculaire ,  les  Malvacées 
\    "  touchent  aux  Tlllacées  et  aux  Géraniacées. 

à  Deux  genres  : 

^  Calicule  à  3  folioles  indépendMitesi Afaha. 

l  Calicule  à  6-9  folioles  connées  dans  le  bas AUhxa . 

^^'  MALVA  L.  -^  Galice  k  3  folioles  indépendantes.  Galice  et 

^  cprolle  5- mères.  Etamines  en  nombre  indéfini,  à  filets  confiés 

;  à  la  base  en  un  tube  qui  entoure  Tovatre,  k  anthères  oni-locn- 

laires.  Ovaires  formés  de  nombreux  carpelles  disposés  en  ver- 
ticille  autour  du  centre  du   réceptacle,  à  styles  unis  en  une 
^:  colonne  terminée   par  autant  de  branches  stigmatiques  qu'il 

y  a  de  carpelles.  Fruit  formé  de  coques  monospermes,  se  sé- 
parant à  la  maturité.  Feuilles  pétiolces,  pinnatilobées  ou  pal- 
matiséquées,  stipulées. 

\'  il  Fleura  soliUires  à  l'aisselle  des  feuille» % 

'  \  Fleurs  fasoiculées  à  raisselle  des  feuilles 3 


'A. 


V 


SdliAKla  à  laiiolM  Jiiic4irM.  diptUim  IiérùiHii  d« 
paiJi ^...    M,  nuiciolu 
.  CtOsula  i  liJjiolM  obJoapiM-iiguûi.  Csrpellen  glu- 


11»  pabaxMDU,  non  riliouli>.  Tiga  c 
M  bCuc-roi:  on  roM-LiJaa 


j  Cvp«llM  gluim,  saiHmeDi  nuoBi».  iige  orei- 

[    H*.   *  l<un  purpHTioea V.  inloiêlrii . 


coup  «mployèe»  dans  1«9  oampAgiieï  pour  fairr 
d««  caUprumefl  émonjonU.  Luur  infusion  ul 


i   el    l«gBHm«nl 


ALT&KA  L.  —  Se  disliugiie  du  précédent  pur  son  catice 
k  6-9  loùfAet  conné«s  <1ane  le  tiers  iuférieur  el  par  ses  Oeurs 
plus  grandM. 

FlMini  »l<uir«*  *  r.iMclle  des  leuillfl» A.  hirtuta  !.. 

Flson  lueieulin  ï  l'>iuell<  dae  IMiiliu A.  offiànalU  L. 

A,  afSclHaUs  L.  [Guimauve],  —  Caraetêi-ftB  du  neuve.  Fleurs 
assez  grandes,  fasciculées  A  l'aisselle  des  teuilles,  coloréss  eu 
rose  pâle,  k  calice  et  carpelles  louienteux.  Feuille»  grandes, 
longiiument  pétiolées,  moites,  lonic nteu ses -blnnelift Ires,  les 
iotÉrieurue  5-lobées,  les  supérieures  3rlot>éi:s,  k  lobes  irrégu- 
lièrament  creaelés.  Souclie  vivoce.  Racine  pivolsnte,  ahomue. 
épaisse.  Hge  baute  de  1  m.  A  1  m.  50,  dressée,  aon  ramillèe. 
pu Lesceoie-lo menteuse.  —  Flur.  :  juin-aoùL  —  Hab.  :  cultivé 
dan»  les  jardins,  ?;". 


tempa  tprèi  lanr  tpinoa»- 
umaut  <t  tn  hire  bian  •&■ 

Oo  «Qlii'e  beani^oup.  dam 
Icg  iardins,  ponr  la  beiul^ 


Famille  XXXIT. 
BUTACÉES. 

BtantB  1.  —  Fleurs  ré- 
gulières, hermaphrodi- 
tes .RËceptaclecoDvexe. 
Périanlbe  double,  4  ou 
S-mère.  Calice  dialypé- 
tale,  hypogyne.  Etami- 
nés  en  nombre  double 
de  celui  dea  pétales,  à 
fileU  indépeDdaula.AD' 
^  thères  bil oculaires,  dè- 

"      L^  UT'S'f^  '  hiBcenteapardesfenlea 

Bommue  uoniere.  longitudînales.Gjnécée 

formé  de  5  carpelles  indépeadanta  dans  la  portion  ovarienne, 
uniloculnires,  pluri-ovulèa.  Style  conné  en  une  colonne  simple. 
Oïules  analropes.  Fruit  formé  de  5  coques  pluri -sperme s.  Grai- 
nes al  bu  minées.  Feuilles  alterne». 


I  du  Dicot^lédona».  EUa  h  diTis«  en  un  grmi 
ie>,  dont  une  leiil*  nam  loléiWH  en  es  mo 

h  (imjlle.  VoyM  pour  l'élada  compliW  de  i 


TILIACÉBS 
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Attinitës.  —  Les  Ratacées  tiennent  aux  Malvacées  par  leurs 
carpelles  indépendants  dans  la  partie  ovarienne,  mais  elles  s'en 
distinguent  nettement  par  Tindépendance  de  leurs  pétales  et 
de  leurs   ûlets  staminaux  et  par  leurs  anthères  biloculaires. 

RVTit  T.  —  Caractères  de  la  famille. 

R.  |praveol«iiii  L.  (Rue,  Herbe  de 
grftce,  Péganion).  —  Plante  à  sou- 
che Yiyace  ,  ligneuse  ,  émettant  de 
nombreux  rameaux  herbacés,  très 
ramifiés,  dressés,  hauts  de  50  cent,  à 
1  m.,  terminés  par  de  grandes  pani- 
cules  corymbiformes  de  Qeurs  jaunes, 
pédonculées,  la  fleur  centrale  de  cha- 
que cyme  ordinairement  4-mère  et  à 


Fig.  2K.  Fig.  8». 

JàUagraveolens,  Sommité  florifère.        Ruta  graveolens.  Fleor;  coupe  longit, 

8  étamines,  tandis  que  toutes  les  autres  sont  5-mères,  à  10 
étamines.  Feuilles  alternes,  composées,  les  unes  trifoliolées,  les 
antres  décomposées,  à  folioles  étroites,  glaucescentes,  riches 
en  glandes  pellucides.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  cultivé 
dans  les  jardins.  ^. 

Toutes  les  parties  de  la  plante  exhalent  une  odeor  très  forte  et  très 
désagréable,  due  h  Thaile  essentielle  contenne  dans  les  glandes.  Leur 
«aTear  est  &ere,  amère,  nauséeuse.  La  dessiccation  diminue  l'odeur  et  la 
saveur.  On  en  a  extrait  un  acide  rutimte  et  de  la  rutine.  Les  feuilles 
vertes,  broyées,  irritent  très  fortement  fa  peau  et  produisent  de  la  rubé- 
faction et  même  de  la  vésication.  A  Tintérieur,  elles  agissent  k  la  façon 
des  substances  stimulantes  et  narcotico-àcres.    La  Rue   est  un  emména- 

Ee  puissant  et  un  abortif  très  fréquemment  employé  dans  un  but  cou- 
.  Elle  agit  en  déterminant  une  congestion  très  grande  de  Tutéms  et 
mine  même  souvent  des  hémorrhagies  graves.  Les  graines  sont  an- 
thelminthiques.  La  décoction  des  feuilles  administrée  en  lavement  convient 
tr^  bien  à  la  destruction  des  oxyures. 

Famille  XXXIII.  —  TILIACÉES. 

Caraettoes  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle    conyexe.    Périanthe    double*    Galice    dialysépale, 

10. 


^T^' 
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DiALVPm'AUiS 


S-mËre.  Corolle  di^jpÊUIa,  bypogjae,  S-mi 

aombra  iadéfiai,  à  JlleU  indépeudaaU.  Antliâres  bitoculoiraa, 

dihiecentea  paf  des  rentes  loDgitudiualea.  Ovaira  aupère,  plurj- 

loculaire,  plûri-ovulé.  Ovules  analropes,  iaaéréa  dans  Tnagle. 

talerne  dos  loges.  Fruit  sec,  ÎDdËhiscent,  pluri-loculaire,  pluri- 

ovulé.  Graines  albumiDéas.  Feuillet  altrâaes,  Blmple*.  Arbres. 

A.irialt«a.  —   Lee 

Tiliacéae  eont  U«b 

voisines     des   Malva- 

céee  ,   dont  elles  se 

distinguant  parleurs 

élamines  indépendau- 

tes  et  leurs  carpelles 

antiâremest     coDoé» 

loculaire. 

■nUA  T.  —  Carac- 

tÈres  de  la  famille. 
Calice  et  corolle  5- 
mères.  Etamines  irè» 
nombreuses,  rapprô' 
chées  ea  5  raisceau.\ 
tig.  îïi.  —  Tiiin  ii/irrsirit.  oppoaiti pétales.  Ovai- 

re S-loculaire. 


L 


T.  plalypAgUoi  S«ap- 


.  Dbw.  (Xilleul  ft  petite*  fenillee).  —  Arbre 
e  asMï  grande  taille.  Feuilla*  glabrss  sur  las  deux  faces. 


ACSIKACÉES 


iO 


pubescente»  senleoient  aa  niveau  de»  «ogles  de  ramificatioa 
des  nervures^  sQtN>rbiculaire8y  obliquemeut  cordée»  à  la  baae^ 
acamiaéeë,  deotées.  Fleofs  jaan&U*e9,  odoraoteB>  disposée»  au 
cyœes  3*«8-floF6»y  dont  le  pédicule  oommun.  est  eouné,  dau& 
une  très  grande  étendue,  avec  une  bractée  axillaote  oiembra- 
neuaa»  blanchâtre,  réticulée.  Fruit  de  la  (px)Meur  d'un  pois» 
seo,  blanchâtre,  pubescenU.  à  parois  minces,  fragUee,  souvent 
uniloculaire  et  immospermei  par  destruction  de»  cloisona  et 
avortemeut  de  la  majeure  partie  des  ovules.  —  Flor.  :  juin- 
juillet.  —  Habit.  :  bois  et  forêts.  Cultivé  dans  les  jardins  et 
les  parcs.  5» 

T.  plaftyphylhM  Scop.  —  Se  distingue  de  Tespèce  précé- 
dente par  ses  feuilles  plus  grandes,  pubescentes  sur  toute 
l'étendue  de  leur  face  inférieure,  par  ses  bourgeons  velus  et 
par  son  fruit  à  parois  plus  épaisses  et  plus  résistantes.  — 
Plor.  :  juillet.  —  Habit.  :  bois,  foféts.  Cultivé  dans  les  jardins 
et  les  parcs.  Ô* 

Les  flears  de  ces  denx  espèces  sont  beaucoup  employées  à  la  préparation 
d'infanooB  dont  la  saveur  et  le  parfum  sont  très  agréables  el  que  l'on- 
considère  comme  diapbo rétiques  el  antispasmodiques. 

On  emploie  au  même  usage  les  fleur»  du  T.  argentea  Desp.,  remarquable 
par  ses  feuilles  très  blanches- tomenleuses  en  des^'ous  et  de  grande  taille, 
et  celles  da  T.  intermedia  DC.  qui  ne  diffère  du  T.  sylvestris  que  par 
ses  fenilles  pins  brièvement  pétiolées  et  ses  fruits  deux  fois  plus  gros, 
ellipsoïdes,  à  cOtes  plus  saillantes. 

Famille  XXXIV.  —  ACÉRACÉKS. 


Garaotèm  oonatant».  —  Pleurs  régulières,  polygames.  Ré- 
ceptacle con- 
vexe. Périan- 
tfae  double.  Ca- 
lice ordinaire- 
ment S-mère, 
rarement  4-9- 
mère,  dialyaé- 
pale.  Corolle 
hypogyne,dia- 
lypétale,  à  pé- 
tales en  môme 
nombre  que 
les  sépales  et 

alternant  avec        Pig-  2^7.  «^  Acer  campeslru^  Hragment  de  rameau. 

eux.  Etamines 

en  noml>re  variable^  l>^12,  ordinairement  8,  à  filets  indépendante. 
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iD«âr£B  Bur  ud  disque  annulsire.  AathËres  bîloculaires,  il 
débisceotea  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  sup6re,  S^sar- 
pellé,  2-1oculure,  k  loges  bioTuléet.  Style  simple,  terminé  par 
2  stigmates  enroulés  en  dehors.  Ovulea  anatropes,  insérés  dans 
l'angle  interne  des  loges.  Pruit  sec,  biloculaire,  à  loges  rom- 
primèes  perpendiculairement  à  la  cloison  el  munies  chacune 
d'une  grande  aile  dorsale,  membraneuse.  Graines  sans  alba- 
men.  Feuilles  opposées,  sans  stipules.  Arbres. 

AMnltia.  —  Voisines  des  Célastracées,  dont  elles  ont  les 
feuilles  opposées,  le  disque  annulaire,  les  loges  biovulées  et  les 
fruits  capBulaires,  mais  s'en  distinguent  par  le  nombre  moins 
déOni  de  leurs  étamines,  ce  qui  les  rapproche  des  Tiliacéss, 
et  par  leurs  fruits  formés  d'une  double  samare. 

ACEB  L>  —  Caractères  de  la  famille.  Arbre  élevé,  à  bois 
blanc,  dur,  k  feuilles  palmatilobées,  longoement  pètiolées,  à 
Oeurs  jaunes  ou  verdâtres. 


l-'ig;  tSS.  —  Aetr  pblaviida,  Frui(. 

iFcnillIu  nrtea  sur  lu  dmi   faces,  IId»- 
riouM  pouïml  Un  plat  pils 1 
Fiuillsa    blanehei    sur   li   (te»   lnfsri«ra. 
Flear»  TardâlrM,  <n  gnppea  «IlongiM,  pen- 
ii«ol«» A,  Puudo-Pialima    I 

IFIsnn  v«nlt(r«>,  en  corymb»  runiaia. 
drutéi.  FsDillu  à  b  lobsa  entien,  oblui, 
ou  le  midian  «1  les  Itlénui  AiTiait  en  lo- 
bnlei  eiitien  et  oblM A.  lùmpalTÎI  L. 
Fleurs  j«un»lrci,  on  eorymbM  nmifl^, 
d»M^.  Fauillei  iS-T  lobee  pnfondimsnt 
dlneii  «H  denU  isuminiu A.  platanoidii  L. 


I 
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Famille  XXXV.  •  CÉLASTRACÉES. 

Garaotères  constants.  —  Fleurs  régaliëres,  hermaphrodiief» 
oa  monoïques.  Réceptacle  convexe.  Périantbe  double.  Calice 
i-S-mère,  à  sépales  connés  à  la  base.  Corolle  dialypétale, 
4-5-mère.  Etamines  4-5,  à  filets  indépendants,  insérés  au  bord 
d'an  disque  annulaire.  Anthères  biloculaires,  introrses,  déhis- 
centes par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  3-5-car- 
peilé,  3-5-Joculaire,  à  loges  bioYulées.  Ovules  anatropes,  insérés 
dans  l'angle  interne  des  loges.  Style  simple.  Stigmate  ordinai- 
rement 3-5-lobé.  Fruit  capsulaire,  3-5-locuIaire,  à  débiscence 
loculicide.  Graines  albuminées,  enveloppées  d'un  arilie  charnu 
et  coloré.  Feuilles  opposées. 

Affinités.  —  Les  Célastracées  sont  très  voisines  des  Acéracées, 
dont  elles  se  distinguent  par  leur  fruit  déhiscent  et  par  leurs 
etamines  en  nombre  toujours  égal  à  celui  des  pétales. 

EVO^iYVUS  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

E.  enropœas  L.  (Fusain,  Bonnet  de  prêtre,  Bonnet  carré). 
—  Arbrisseau  ramifié,  à  rameaux  opposés,  verts,  lisses,  sou- 
vent quadrangulaires,  à  feuilles  simples,  oblongues,  finement 
dentées,  courtement  pétiolées,  opposées,  &  fleurs  petites,  en 
cymes  pauciflores  axillaires,  à  fruit  3-4-lobé,  affectant  la  forme 
d'un  bonnet  de  prêtre,  à  graines  blanches  entourées  d'un  arilie 
orangé. 

Famille  XXXVl.  —  AMPÉLIDACÉES. 

Caractères  constants.  ^  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  5-mère,  très 
réduit.  Corolle  dialypétale,  3-mère,  hypogyne.  Etamines  5,  op- 
posées aux  pétales,  à  filets  indépendants.  Anthères  biloculaires, 
déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  2-car- 
pellè,  2-loculaire,  à  loges  1-2-ovulées.  Ovules  anatropes,  insé- 
rés dans  r angle  interne  des  loges  sur  un  placenta  axile.  Fruit 
bacciforme,  succulent.  Graines  albuminées.  Feuilles  alternes, 
simples  et  palmatilobées  ou  composées- digitées. 

Êf§nrt§*jm  _  Les  Ampélidacées  se  rapprochent  des  Célastra- 
cées par  l'organisation  de  leurs  fleurs.  Elles  s'en  distinguent  par 
leur  fruits  bacciformes  et  par  leurs  feuilles  alternes,  mais  cer- 
taines formes  exotiques  de  la  famille  ont  des  feuilles  opposées. 
Elles  sont  très  voisines  des  Rhamnacées,  mais  celles-ci  s'en 
distinguent  nettement  par  leur  périgynie. 


{1S  DIAU'PÉTALBE  HrPOOrNSS 

VITIS  L.  —  Caractères  de  la  Tamille.  Fleurs  liBrniapbrodit«s, 
S-mËrea,  disposées  au  grappes  composées  oppasiti-roliées,  à 
pétales  volvairee,  agglutinés  dans  te  haut  et  se  dÉtscbaut  tons 
eneambla.  Baies  Ms  succnlantas .  Panille*.  paliuatUobéaa . 
VnUea  ramiflées,  trâa  développéet,  oppasitifolides,  rapréseatant 


laUton  L.  (Vigne).  ■--  Caractâras  du  genre.  Arbrissea» 
:,  sanneiitettx,  grimpant  et  sa  fixant  par  ses  vritles  aax 
plantes  Toisinea.  F]eur.->  petites,  verdâlres,  en 
grappes  allongées.  Feuilles  glabres  un  lilee- 
3DS,  piibesoeatee-blaochUras  en  deasoaa, 
grandes,  longuement  péllolées,  !!uborbioii>- 
laires,  cordées,  palmatilobées,  à  lobes  deu- 
\éB,  rarement  palmatiséqués.  —  Plor.  ;  moi- 
juin. — Frucl.:  seplembre-oclob ru.— Habit.: 
originaire  de  l'Orient.  3- 


VUû  i/tni/tni.  Vjgiw  vitrg*  (Ciiéut  guinqMfalliK  Disp.)i  l'^ 

fhat  i  oouM  Un».       di»l!ne''e  par  ses  reuilles  oomposées-iiigiiéaM.  rem 

'~     ^        quablSE  en  mlonDS  par  leur  belle  cguleur  rouga 


Fahillk  XXXVII.  —  HIPPOCASTASÉACÉES. 


-  Pleurs  irrégnlières,  hermapbroditen 


ou  anormalement  unisexuées  par  avortement.  Réceptacle  c 

Te».  Périentha  donble.  Calice  gamosépale,  S-mére,  irr^gnlier. 
Corolle  dialfpétala,  9-mére  ou  rarement  4-mère,  à  pétales  iné- 
gaux. Etaminaa  5-10,  b^ituellement  7,  hypogynes,  k  Blets 
iodépendanlfi,  tnaérés  sop  un  dleijae  annulaire.  Antbtres  bilo- 
culairaa,  iotrorses,  déhisoantea  par  de»  fentes  loogittidinalee . 
Ovaire  supére,  3-carpellé,  3-loonlaire,  A  loges  2-o*Dléas.  Ovules 
anatropes,  insérés  dans  l'angle  Interne  des  loges.  Pmit  capsu- 
laire,  à  enveloppe  épineuse,  ordinniremeut  l-S-locnlaire  par 
avortemeol,  à  logea  1-xpennées,  k  déhiscence  loeuMdde.  Graioes 
très  Tolumineusee,  ï  coiylédona  Irts  gros,  aana  albumeo. 
FcuiUes  opposées,  oompoeées-digilées,  sous  elipules.  Fleure  eu 
paniculaK  dressées. 

«SCUHJS   L.    -   GaraclÈres   de   la   famille.   Fleurs   poly- 
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X.  Mpiiui  Mta—  L.  (Harronnler  d'Inde).  ^  Sel  nlire, 

■triglnaire  d'Asie,  cultivé  dans  lee  parcs,  dans  les  rues,  sur  les 
promenades  publii^ues.  Les  fuuilles  sont  compo^ice^-digitéi:^, 
très  grandes,  k  S-!)- folioles  sessltes,  obovsle!!,  acDininâes,  den- 
tées. Plenn  blanches,  tacbées  de  janne  on  de  rose,  asseï 
i^ndc»,  disposées  en  grandes  panicales  pyramidales,  dree- 
^ée%.  —  Plor.  ;  afil-maî.  —  Fruct.  :  aoâl- septembre,  i- 


Fig.  en.  — .«(nlu  UppMntKutunt.     l'ig.  tM ^tculus  Âippa<TMa-im. 

Fl«qr.  Flcnr;  coupe  \<,«gH. 

âtfB  tnil  ei4  ttè*  riche  en  f^iil»;  mAl*  an  D*«n  peut  pst  fair«  magCp 
pKreô  qu'il  cDorienl  aae  Euivlui^  toiiqwi.  amèn,  dont  on  n'a  pu  eacore 
4a  débairancr  la  f^ule.  [.^é^orce  du  Marroniiier  d'Iode  esL  «m^re  et  tr>- 
Iricgenle;  t  baate  doie,  elle  <l6l«nnb«  quelques  ellcts  laiïqni?a.  Pandant 
l(  piSriode  do  Motua  goatinanlal.  on  en  a  (iiil  inan  sn  Praac«  an  place 


Fawli^  XXXVIII.  —  UOaiOT&OPEES. 


CaracMTM  oonaUuita.  —  Fleura  un  peu  irrégniiëres,  herma- 
phrodites. Réceptacle  convexe.  PériaQtbe  double.  Calice  dialy- 
sépale,  4-5-mère,  à  sépales  inégaux.  Corolle  dialf  pétale,  4-!i- 
«)ère,  bypogyaa,  i  pétales  inégaux,  proloDgcs  in[erieur«menl 
en  éperons  courts.  Etaniiies  en  nombre  double  de  celui  des 
pétale'',  bypogynes,  &  Eilets  indépendants.  Anthères  uniloca- 
lalres,  déliisc^ntes  par  nne  fente  se  mi -circulaire.  Ovaire  «Dpèrc, 
4-(>-carpellé,  i-S-locolaire,  k  loges  ploriovulces.  Ovulas  aua- 
tropes,  insérés  dans  l'angle  Inteme  des  loges.  Fruit  capsnlalre, 
V5-JoculaJre,  i  loges  plnri-spermées.  Feuilles  toutes  tcaillenses. 
Plantes  sans  chlorophylle  apparente. 

AUlnltta.  —  Les  HoQotropéea  se  rapprochent  par  l'organisa- 
tioa  de  leur  fleur  des  Ampélidéet  et  des  Célastracées;  nais 
elles  en  diffèrent  alisolumeot  par  la  réduction  'de  leurs  organes 
végétatih,  et  par  l'obseBce  de  chlorophylle,  au  moins  apparente. 
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5-  •'.  '  '«if* 


MOIVOTROPA  L.  —Caractères  de  la  famille. 

H.  Hypopltys  L.  (Sucepin).  —  Seule  espèce.  Petite  plante 
décolorée,  blanchâtre,  sans  chlorophylle  apparente,  réduite  k 
ime  souche  écailleuse  à  fibres  radicales  épaisses,  charnues,  et 
&  une  tige  aérienne  simple,  dressée,  haute  de  10  à  30  centim., 
pubescente  ou  velue-glanduleuse,  ne  portant  que  des  écailles 
apprimées,  entières,  épaisses  et  terminée  par  une  grappe 
simple  de  fleurs  décolorées,  blanc-jaunfttre  pâle,  à  pétales  den- 
ticulés.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  dans  le  terreau  pro- 
venant de  la  décomposition  des  feuilles,  dans  les  bois,  au  pied 
des  arbres.  Tff. 

Famille  XXXIX.  —  POLYGALACÉES. 

Caractères  oonstonts.  —  Fleurs  irrégulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  dialysépale,  per- 
sistant, 5-mère,  à  sépales  très  inégaux,  les  3  extérieurs  herba- 
cés, les  2  intérieurs  pétaloïdes,  très  grands  (ailes).  Corolle 
hypogyne^  5-mère,  à  3  pétales  formant  avec  les  tiiets  des  éta- 
miues  un  tube  fendu,  les  2  autres  plus  petits  ;  l'un  des  trois 
premiers,  le  postérieur,  plus  développé,  lacinié  à  l'extrémité, 
enveloppant  Tandrocée  et  le  style.  Etamines  8,  hypogynes,  à 
filets  connés  avec  les  pétales.  Anthères  biloculaires,  déhiscentes 
par  un  pore  terminal.  Ovaire  sapère,  2-carpellé,  2-loculaire, 
à  loges  uniovulées,  surmonté  d'un  style  aplati,  pétai olde.  Ovules 
anatropes,  insérés  dans  l'angle  interne  des  loges.  Fruit  cupsu- 
laire,  2-loculaire,  comprimé  perpendiculairement  à  la  cloison, 
à  loges  monospermes.  Graines  caronculées,  albuminées.  Feuilles 
alternes  ou  en  partie  opposées,  entières.  Fleurs  en  grappes  sim- 
ples, terminales. 

Aifinitôs.  —  Les  Polygalacées  sont  très  voisines  des  Linacées, 
dont  elles  ont  le  périanthe  pentamère  et  Tandrocée  diplosté- 
mone,  mais  dont  elles  diffèrent  par  leur  ovaire  biloculaire  et 
surtout  par  la  très  grande  irrégularité  de  leur  fleur. 

POLTGALA  T.  —  Caractères  de  la  famille.  Plantes  à 
souche  vivace,  considérées  comme  vivant  en  parasites  sur  les 
racines  des  plantes  herbacées  au  milieu  desquelles  on  les 
trouve,  à  tiges  aériennes  nombreuses,  de  petite  taille,  à  feuilles 
étroites,  entières  et  à  fleurs  bleues  ou  violettes,  rarement  roses 
ou  blanches,  disposées  en  grappes  simples,  terminales. 

Feuilles  toutes  alternes % 

I  1  Feuilles  en  partie  opposées,  jamais  en  rosette. 
Fleurs  bleu-pAIe  ou  blanches,  en  grappes  3-10 
flores,  courtes P.  depressa  Wexd, 


^^^ 


LIKACÂES 
FeaillM  prHqn»  (ontn  rapprochieg  si 


9  âpines,  pi 


Fig.  t3i.  —  Ptifgata  tmlforii.     t'ig.  :33,—  F.eulgarii.  Flour^  coupe  long. 

TnatB  «  Hpèou,  Irèa  voitiDU  le>  ao«i  dea  (Dlru.  jauiHent  d« 
uiAmei  piropriéiés  at  hdI  coolanduei  p«r  !«•  barborislea  qui  ao   font  le 

Od  Je»  pr«KriI  eo  infusion  comiDS  tODiqa«>  «1  apéritivsa. 

Fauille  XL.  —  LINACÉES. 

CaraotèrM  oonBtaau.  —  Fleur»  régulières,  bermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  PériaDlhe  double.  Calice  dialyeépale  ou 
gamosépale,  S-mërc,  plus  rarement  4-mËre.  Corolle  dialjpélale, 
bypogjae,  S-inère,  (ilua  rarement  4-mère.  Etamines  en  nombre 
double  des  pétales,  à  filels  iodépeudanis,  S  fertiles,  5  stériles 
souveDt  avortées.  Antbèrea  biloculaires,  IntrorseB,  déhiscentes 
par  dci  feules  loDgitudiaaIes.  Ovaire  supére,  ordinairement 
5-carpellé  et  ù-loculaire,  à  loges  biovulées,  subdivisées  chacune 
CQ  deux  fausses  loges  par  une  cloison  longitudinale.  Ovules 
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anatropes,  insérés  dans  l*angle  interne  des  loges.  Fruit  cap- 
sulaire,  ordinairement  S-loculaire,  à  loges  subdivisées  chacune 
en  deux  fausses  loges  monospermes,  à  débiscence  septlcide  en 
5  carpelles  qui  se  partagent  chacun  eu  deux  segments  monos- 
permes.  Graines  sans  albumen  on  à  albumen  très  mince,  à  enve- 
loppes se  transformant  en  mucilage  dans  Teau.  Feuilles  habi- 
tuellement alternes,  entières,  sans  stipules. 

Affinités.  —  Les  Linacées  sont  très  voisines  des  Malracées, 
dont  elles  se  distinguent  par  leurs  anthères  biloculaires  et  leurs 
loges  ovariennes  subdivisées.  Le  dernier  de  ces  caractères  les 
distingue  aussi  des  Géraniacées  dont  elles  ont  Tandrocée  di- 
plostémone. 

Deux  genres  : 

Calice  à  sépales  indépendants. . . .  ' Linum, 

Calice  à  sépales  connés Radiola . 

LHVUM  L.  —  Caractères  de  la  famille.  Calice  dialysépale, 
5-mère.  Corolle  dialypétale,  5-mère.  Etaminea  fertiles  5.  Styles  5, 
rarement  3.  Fruit  6-loculàire,  plus  rarement  3-locuIaire,  à 
loges  subdivisées.  Feuilles  alternes  ou  opposées,  toujours  en- 
tières et  étroites. 

!  Feuilles  allernes 2 
Feuilles  opposées.  Fleurs  blanches,  très  pe- 
tites      L,  XMtharticwn  L. 

a  I  Fleura  bleues  ou  rose-lilas 3 

I  Fleurs  jaunes L.  çallieum  L. 

ÎTiffe   toujours   solitaire ,   dressée ,    annuelle. 
Fleurs  bleues L,  tuitatissimum  L . 
Tiges  toujours  assez  nombreuses,  partant  d'une 
souche  cespiteuse 4 

l  Fleurs  blenes,  en  grappes  subscorpioïdes.  6é- 

,   1    pales  non  glanduleux L.  alpifoon.  Jacq. 

I  Fleurs  rose-lilas.  en  coryoïbe  terminal.   Sé- 

\    pales  à  bords  glanduleux P.  tetmifolium  L. 

L.  asltMiftsimiiiii  L.  (Lin,  Lin  commun).  ~  Caractère» 
du  genre.  Plante  annuelle,  à  racine  pivotante,  à  tige  toujours 
solitaire,  dressée,  plus  ou  moins  ramifiée,  haute  de  40  à  60  cent., 
terminée  par  un  corymbe  ramifié  de  fleurs  bleues,  les  rameaux 
du  corymbe  se  terminant  chacun  par  une  sorte  de  grappe 
enroulée  de  fleurs  longuement  pédonculées.  Feuilles  trè^  nom- 
breuses, alternes,  éparses,  entières,  lancéolées,  étroites.  — 
Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  cultivé  pour  sa  tige,  dont  le  liber 
sert  à  la  fabrication  du  fil  de  lin. 

Indépendamment  de  son  importance  industrielle  considérable,  le  Lin 
est  intéressant  par  ses  graines,  dont  Tembryon  est  très  riche  en  une  ma- 
tière grasse  que  Ton  extrait  sous  le  nom  d'huile  de  Lin.  Les  graines  broyées 
donnent  la  farine  de  graines  de  Lin,  avec  laquelle  on  fait  ^s  cataplasme» 


EU» 

dtànat 

pro 

riél«> 

•u 

ma 

clic.  itioDduil  q- 

mo'l 

Si; 

mol 

ans 

" 

;>» 

>!>  «1  t.it  de.  tiu 

Fig.  13*.  —  Iiaii»  aKAarlituoi.     fij.  J^.  _  Huun  niilaliaianiia. 

I-  ealtaartlcMM  L.  (Lie  purgalif).  —  Petite  plante  anaudle 
à  racine  pivotante  grèh,  &  tige  grfle,  haute  de  10  à  30  centim.. 
dressée,  ascendante  ou  étalée,  ramiBéo  dîchotomîquement  dnns 
le  haut,  à  leuilles  linéaires,  opposées,  oblon^tues,  les  in/érietires 
obovoles;  à  Oeurs  IrÈs  petites,  Llanches,  longuement  pédoncu- 
téea,  fonaanl  une  cyme  irréguliire.  —  Flor.  :  juin-août.  — 
Habit.  :  clairières  des  boia,  prairies  humideB. 
,  Toute  la  plinla  pu^icde  aoe  uveur  im^ro  el  nauiieune.  Die  cl  n>»r 
roergiqaeiDSat  pargaliie  ei  pourrait  remplacer  le  Séné. 

BADIOLA  GiiBL.  —  Se  distingue  du  genre  précédent  pur 
foa  calice  gamosépale,  à  4  lobes  2-4-rLdeB;  sa  corolle  4-in6re; 
■^a  androcéo  à  i  étamines  fertile»;  4  Btjles,  et  une  capsuli" 
l'iocnlsire,  ù  loge>'  2-8pcrines,  subdivisées  chacune  en  2  fausses 
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loges  monospermes.  Feuilles  opposées,  ovales-aiguës.  Fleurs 
très  petites,  blanches. 

R.  linoldes  Gmbl.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  annuelle, 
à  tige  filiforme,  dressée,  ramifiée  dichotomiquement,  &  fleurs 
solitaires  dans  l'angle  de  bifurcation  des  rameaux,  assez  com- 
mune sur  les  pelouses  humides,  au  bord  des  étangs,  dans  les 
sentiers  des  bois  sablonneux. 


Famille  XLI.  —  OXALIDËES. 


i.S'- 
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Caractères  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Périauthe  double.  Calice  5-mère,  gamosé- 
pale. Corolle  5-mëre,  dialypétale,  à  pétales  parfois  un  peu 
connés  à  la  base,  à  préfloraison  imbriquée-contournée.  Staminés 
en  nombre  double  des  pétales,  toutes  fertiles,  5-oppositipales, 
plus  longues,  toutes  à  filets  indépendants.  Anthères  biloculai- 
res,  introrses,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire 
supère,  3-carpellé,  S-loculaire,  à  loges  bi-  pluri  ou  raremeùt 
1-ovulées.  Ovules  anatropcs,  insérés  dans  l'angle  interne  des 
loges.  Fruit  capsulaire,  5-locuIaire,  à  loges  polyspermes,  à 
déhiscence  loculicide.  Graines  enveloppées  d'une  substance 
d'abord  succulente  qui  se  dessèche  ensuite  et  se  contracte  en 
expulsant  la  graine.  Feuilles  alternes,  trifoliolées. 

Aittnités.  —  Les  OxaUdées  ressemblent  aux  Linacées  par 
leur  périanthe  pentamère  et  leur  androcéc  diplostémone;  mais 
«lies  s'en  distinguent  par  leurs  étamines  toutes  fertiles  et  par 
leur  ovaire  à  loges  non  subdivisées  en  fausses  loges. 

OX.A.IJS  L.  ^  Caractères  de  la  famille. 

Plante  acaule O.  aeetosella  L . 

Planle  &  tigo  ramifiée O.  stricta.  L. 

O.  aeetosella  L.  (Surelle,  Pain  de  coucou.  Alléluia).  — 
Petite  plante  à  rhizome  traçant,  grêle,  ramifié,  couvert  d'écaiilea 
charnues,  émettant  des  bouquets  de  feuilles  longuement  pétio- 
lées,  trifoliolées,  roulées  en  crosse  avant  leur  épanouissement, 
et  un  pédoncule  floral  non  ramifié,  dressé,  haut  de  5  à 
10  centim.,  terminé  par  une  seule  fleur  à  pétales  blancs,  jaunes 
au  niveau  de  l'onglet  et  veinés  de  pourpre.  —  Flor.  :  avril- 
mai.  —  Habit,  :  bois  humides.   Commun.  ®. 

O.  strieta  L.  —  Se  distingue  de  Tespëce  précédente  par  Tab- 
sence  de  rhizome,  par  sa  tige  annuelle  ramifiée,  dressée,  haute 
de  10  à  30  centim.,  pourvue  de  feuilles  éparses,  trifoliolées,  à 


rwBaelle  deiquellee  naiseent  de  petites  cymea  l-2-Dore8,  lon- 
guement pédicellées,  et  par  ses  pétales  jaunes  à  onglet  blan- 
châtre. —  Fior.  :  juin-octobre.  —  Habit  :  champs  cultivéa  et 
en  ftiche.  Commun,  'i^. 


Fig.  na.  - 

Les  feoNlea  i 


FAHaLB  XLH.  —  BALSAHINACEES. 


-  Fleura  irrénuliêres,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe,  PérïaDthQ  double.  Calice  i-mère,  dialjsé- 
pale,  à  sépales  très  tnégn.ui,  les  2  extérieurs  petits  et  membra- 
neux, les  S  intérieurs  pélaloldes,  l'un  trts  ample,  en  Forme  de 
casque,  l'autre  prolongé  en  éperon  dans  le  bas.  C^orolle  4-m6re, 
ù  pétales  inéf^aux,  connés  par  paires  dans  le  bas,  à  préOoraisoB 
cbiffoonée.  Etamiaes  5,  hypoRynes,  înéRales,  à  Diets  aggluti- 
nés. Anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  Tentes  longitu- 
dinales. Ovaire  supère,  S'Carpeliè,  5-loculaire,  à  loges  inégales, 
pluri-oTiilées.  Ovules  anatropes.  insérés  dans  l'anale  interne 
des  loge*.  Style  it  peu  prés  nul.  Stigmate  i  peu  prés  aessile, 
imparfaitement  S-lobé.    Fruit   capsuloire,  S-loculaire,   à   loges 
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plnri-ovulées,  à  délii«ceDce  ieptifrage  ea  cinq  ralves  très  élas- 
tiques B'enroiilaat  sar  elles-ménies  au  moment  de  la  déhîB- 
cence.  Graioes  taui  albumea.  Feuillea  alternes  ou  rarement 
opposées. 

AMnlUs.  —  Les  Balsamisacées  sont  voUines  des  Ûialidée», 
dont  elles  ont  le  périanthe  pentamère  et  l'ovaire  S-loculaire, 
mais  dont  elles  se  distinguent  trËB  nettement  par  leur  androcée 
isostémoae  et  par  l'irrégularité  Irts  grande  de  leurs  fleurs. 
Elles  sont  également  voisines  des  Oéraniacées,  dont  les  distin- 
-gnent  les  mêmes  caractères. 

IMPATIENS  L.  —  CaraclËres  de  la  famille. 

I.  Nall-tangere  L.  (Balsamine  sauvage).  —  Plante  annaelle, 
à  tige  cylindrique,  succulente,  dressée,  ramiflËe,  haute  de 
SO  à  80  centim.;  à  feuilles  molles,  pétioléea,  dentées;  à  fleurs 
jaunes,  ponctuées  de  rouge,  grandes,  disposées  en  cymes  aiïl- 
laires  pauciQores;  très  rare  dans  les  endroits   humides  et  om- 

Od  cultive  dam   leg  jardini  rlmpalieia   Baliamina  L.   danl 
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pales  connés  dans  le  bas,  sobbilabié,  à  lèvre  supérieure  trifide, 
manie  à  la  base  d'un  éperon  conique,  creux,  très  allongé,  à 
lèvre  inférieure  bipartite.  Corolle  à  5  pétales  inégaux,  les 
deux  supérieurs  insérés  sur  la  lèvre  supérieure  du  calice,  plus 
petits  ou  avortés,  les  trois  inférieurs  plus  grands,  longueinent 
onguiculés,  laciniés  et  barbus  au  voisinage  de  Tonglet.  Eta- 
mînes  8,  -inégales,  à  anthères  biloculaires,  introrses,  déhis- 
centes par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  3-carpellé, 
à  loges  l-spermées.  Ovules  anatropes,  insérés  dans  l'angle 
interne  des  loges.  Fruit  d'abord  charnu,  devenant  ensuite 
subéreux,  formé  de  trois  carpelles  monospermes  qui  se  sépa* 
rent  à  la  maturité.  Graines  sans  albumen.  Feuilles  alternes, 
simples,  peltées.  Plantes  grimpantes. 

AfflnItéB.  —  Les  Tropéolées  sont  très  voisines  des  Géra- 
niacées,  dont  elles  se  distinguent  surtout  par  l'irrégularité  très 
prononcée  de  leurs  fleurs. 

TBOPOEOLUH  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

T.  najas  L.  —  Plante  cultivée  dans  nos  jardins  sous  le  nom 
de  Capucine,  pour  la  beauté  de  ses  fleurs,  qui  sont  grandes, 
jaunes  ou  rougeàtres,  panachées  de  brun. 

Les  fruits  verts  peuvent  être  confits  dans  le  vinaigre,  comme  les  bouton» 
da  Câprier;  ils  ont  une  saveur  piquante,  chaude,  assez  ngréablo.  Les  fleurs, 
les  feuilles  et  la  tige,  qui  est  succulente,  ont  la  même  saveur.  On  ajoulo 
souvent  les  fleurs  à  la  salade  pour  en  relever  la  saveur.  La  capucine 
était  autrefois  prescrite,  à  l'instar  des  Crucifères  dont  sa  saveur  la  rap- 
proche, comme  antiscorbutique,  tonique  et  stimulante. 


Famille  XUV.  —  GERANIAGEES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières  ou  un  peu  irrégu- 
lières. Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  dialysépale, 
5-mère,  persistant.  Corolle  dialysépale,  5-mère,  à  pétales  égaux 
ou  inégaux,  caducs.  Etamines  en  nombre  double  de  celui  des 
pétales,  les  5  oppositipétales  plus  courtes,  parfois  stériles,  à  filets 
plus  ou  moins  connés  à  la  base.  Anthères  biloculaires,  introrses, 
déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  5-car- 
pellé,  5-Joculaire,  à  loges  biovulées,  à  carpelles  se  séparant  les 
uns  des  autres,  verticillés  autour  d'un  prolongement  central, 
conique,  du  réceptacle,  auquel  ils  adhèrent  par  leur  face  interne 
anguleuse.  Ovules  anatropes,  insérés  dans  l'angle  interne  des 
loges.  Styles  5,  connés  au  prolongement  axile  du  réceptacle, 
terminés  par  5  branches  stigmatiques.  Fruit  sec,  5-carpellé, 
5-loculaire,  à  loges  se  séparant  les  unes  des  autres,  déhiscentes 
par  leur  face  interne.  Graines  sans  albumen.  Feuilles  oppo- 

11* 
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Fig.  H3.  —  CmntiiciH  Rottrliinum. 

AtOnlUs.  —  Le*  Gfrnniucfea  louchent  wis  JlalvaK'Ps  pcr 
l'orgaDiaation  de  leur  pjDécée  et  la  façon  dout  les  cïrpellea  se 
ïéparenL  lee  uns  des  autres  à  h  maturité,  ainsi  que  par  li^nrs 
liletB  sUtninaux  connËs  en  lubc  à  la  base;  mais  elles  eu  ditTè* 
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rent  par  le  nombre  limité  de   leurs  étamines.  Leur  aadrocée 
diplostémone  les  rapproche  des  Oxalidées. 

Deux  genres  : 

Etamines  tontes   fertiles Géranium, 

Etamines  oppositipétales  stériles,  les  altemipétales  seules  fer- 
tiles       Erodivan, 

GERA.liIU»  L'Héhit.  —  Calice  et  corolle  5-mères.  Pétales 
égaux.  Etamines  10,  toutes  fertiles,  les  5  oppositipétales  plus- 
courtes.  Feuilles  palmatilobées  ou  palmatipartiles.  Fleurs  pur- 
purines, roses  ou  lilas,  portées  par  des  pédoncules  uni-oi» 
biflores,  à  pédicelles  réfractés  après  la  floraison. 

Î  Pétales  émarginés,  échancrés  on  bifides.   Velus 
an-dessus  de  l'onglet 7, 
Pétales  tout  à  fait  entiers  et  arrondis  au  sommet, 
glabres  aa-dessus  de  l'onglet 7 

i  Pédoncules  ordinairement  uniflores.  Pétales  deux 
fois  plus  longs  que  le  calice G.  sanguineum  L.. 
Pédoncules  biflores 3 

Pétales  ne  dépassant  pas  le  calice  ou  le  dépas- 

3.  l    sant  à  peine 4 

Pétales  plus  longs  que  le  calice 6 

Pétales    bifides.    Coaues   pubescentes.    Feuilles 

.    1     palmatifides,  à  5-7  divisions G.  pu^illulh  L. 

^^  Pétales  simplement  échancrés  ou  émarginés,  non 

bifides 5 

Pédoncules   floraux    dépassant    longuement    les 
feailles.  Pédicelles  très  inégaux.  Coques  glabres.     G.  colttmfrinum  L, 
ô.\  FNédoncules  floraux  plus  courts  que  les  feuilles  ou 
égaux.  Pédicelles  à  peu  près  égaux.  Coques  ve- 
lues. Feuilles  très  profondément  découpées....     G.  dissectum  h. 
Pétales  deux  fois  plus  longs  que  le  calice,  bifides. 

«  .    Coques  lisses,  pubescentes G.    Pyrenaieum  L^ 

^  Pétales  plus  longs  que  le  calice,  bifides.  Coques 
ridées  transversalement,  glabres.  Feuilles  molles, 

pubescentes,  peu  profondément  découpées G,  molle  L. 

Tige  et  sépales  très  glabres.  Fleurs  roses.  Feuil- 

é.{     les  palmatifides G.  lucidum. 

Tige  et  sépales  velus  ou  pubescents 8 

Feuilles  palmatilobées.     Fleurs   roses.    Graines 

^  I    ponctuées G.  rotundifolium  L. 

'^  Feuilles  pcdmatiséquées ,  à  3-5  segments  pétio- 

lulés.  Fleurs  purpurines.  Graines  lisses C    Robertianum   L. 

Toutes  ces  espèces  exhalent  une  odeur  forte,  désagréable,  comparable  à 
celle  de  Turine  des  personnes  qui  ont  mangé  des  asperges.  On  les  considère 
comme  légèrement  astringentes. 

ERODIVIII  L'HÉarr.  —  Se  distingue  du  genre  précédent  par 
son  androcée  ;  il  y  a  également  10  étamines,  mais  les  5  eta- 
mines oppositipétales  sont  dépourvues  d'anthères.  Feuilles  pin- 

11. 
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téqoteg.Peii  d'odeur.    E. 
Feuiile»  pinn»Li«»qiiAw, 


Famille  XLV. 
CARYOPIIYLLACÉES. 


Fleura  régu- 
lièreï,  hermaphroditeB,  rarement  polyga- 
mes ou  dioiques.  Calice  dialysèpale  ou 
gamosépale,  5-m6re,  rarement  3-4-mèrË. 
Corolle  dialjpËtale,  S-mère,  rarement 
)-mère,  hypngj-ae,  très  rarement  avortée. 
p.     o  ,  Androcée   ifiostémoue    ou  iliplostcmoiip, 

Er«tiu^v.l,thalun,.  '*'*'">  "^^  «"  '«»  étamines  iutérieures  plus 
courtes,  k  filets  indépendants;  tes  tllcls 
«ppositi pétales  souvent  connés  à  la  base  avec  les  pétales.  An- 
tliËres  biloculairea,  iotrorseg,  déhiscentes  par  des  Tentes  longitu- 
dinales. Oyaire  supére,  3-5-CBrpellé,  3-5-1  oculaire,  parfois  noïlocn- 
lairo  par  avortcment  des  cloisons.  Loges  plurîovulées.  Ovules 
anatropes,  insérés  dons  l'angle  interne  des  loges  ou  sur  un  pla- 
centa central  libre.  Styles  2-S,  indépendants.  Fruit  capsulaire, 
ordinairement  l-ioculnire  par  suite  de  l'avortemeul  des  cloi- 
sons, plus  rarement  S-S-loculaire,  polysperme,  déhiscent  par 
îles  valves  ou  des  dents,  parfois  bacciforme  et  indéhîsceul. 
Graines  albumioÉes.  Feuilles  opposées,  entières.  Hamificatio» 
dichotome. 

AtUnltès.  —  Les  Carjophyllacées  coufinent  aui  Géraniacées 
par  leurs  feuilles  opposées  et  par  leur  nmlrocée  souvent  ino- 
ttémone,  maie  elles  en  dilTùreot  par  leurs  fleurs  toujours  régu- 
lières et  par  leur  Truil  habituellement  uniloculaire  par  avorte- 
ment  des  cloisons.  Je  joins  aui  Caryophjllacèes  les  Ëlatinées 
qui  ne  s'en  distinguent  que  par  leurîi  Heurs  3-i-méres. 
Trois  tribus  : 

,  I  Fient*  a-mèrei t 

■■(  nMin3.1iDèna Slatin^. 
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i  Galice  tonjotir»  gamosépale,  au  moins  dans  sa  moiUé  infér.    Silénées. 
Calice  diaiysôpaïe  oa  à  sépales  connés  sealement  tout  à 
fait  à  la  base AUinée*. 


Tribu  L  *  SILÉNÉES. 

Calice  à  sépales  connés  au  moins  dans  toute  leur  moitié  in- 
férieure. Ovaire  supporté  par  un  pédicule  sur  lequel  s'insèrent 
les  étamines  et  les  pétales  connés.  Fleurs  5-mères. 

,  /  Style«2 8 

*J  styles  3  ou  5 4 

l   Calice  accompagné  d'un  calicule  de  £-6  bractées  sca* 

2.J     rieuses Dianthm. 

(  Calice  dépourvu  de  calicule 3 

2  \  Pétales  courtement  onguiculés * Gypaophila. 

'  I  Pétales  longuement  onguiculés Saponturia. 

.  /  Slyles3 5 

}  Styles  5 Lyehnia, 

^  C  Fruit  bacciforme,  indéhiscent. Cucubalus. 

^'  \  Fruit  capsulaire SUene. 

Galice   tubuleux-cylin-    ^^'^l^i^^eHBÈi^ï*-^?       </J 
drique,  5-denté,  accom-    -^^^,^-  «^-^— »— 
pagné  d'un  calicule  de 

2-6  bractées  scarieuscs,  gm  ^_| 

imbriquées.  Ck>rolle  à 
pétales  longuement  on- 
Kuienlés.  Style  2.  Cap- 
suie  4-dentée.  Feuilles 
entières,  les  caulinai-         ^-^  ^^^  Fi^   ^q 

ree  eonnées  à  la  base,     pieur  û'œuul        Pétale  d'Œilut.  a,  limbe  ; 

b,  onglet;  c,  appendice 
frangé. 

Fleurs  ponrrnes,  en  dehors  du  calicule,  d*un 
luToluere  de  2  ou  plusieurs  bractées  égalant 
l.<    au  moins  la  moitié  de  la  longueur  du  calice.    2 
Fleura  pourvues,  en   dehors  du  calicule,  de 
bract^  très  courtes 4 

fnvoJucre   k    bractées  nombreuses,   très  iné- 

A  f    g^ea,  scarieuses,  larges,  obtuses />.  prolifer  L. 

^^  Involucre  à  2  bractées  seulement,  aiguës  ou 
aristées 3 

Involucre  à  B  bractées  linéaires,  très  aiguës, 

2  %    égalant  ou  dépassant  les  ealices />.  Armeria  L. 

'  '  Involucre  à  2  bractées  longuement  aristées,  ne 
dépassant  pas  la  moitié  de  la  longueur  des 
calices , D.  Carthusianotwn  L, 


a  (OEUIet-pJai 
éUt  produites 


Cary*p&glhl  L.  (Ceillst  dM  , 

,  cjlindriqne,  4-S-denlé. 
>ogiiemeDt  onguiculé  s. 
ite  pax  i  deuts.  PeuilleB 

S.   Yaceaha  L. 

à   U 

....     S.   of^énalit  L. 

S.  ofBeiB>llsL. 

(Saponaire,  Saionière). 
— CartciËres  du  geore . 
Plaote  à  souche  vivace, 
r&Diinéo,  tfA^aDle,  à 
lig«a  hautes  de  30  à 
60  centim.,  dressées, 
rami  liées,  presque  gla- 
bres. Feuilles  ellipti- 
ques ou  lancéolées,  eo- 
liËres.  Fleura  roses  ou 
lilas-pdle,  en  fascicules 
aittlaires  Tonnant  une 
panicule  eompocte.  PË- 
talea  munis  d'écoillee 
au  niveau  de  la  gorge. 
—  Flor.  :  juillet  -  sep- 
tembre.— Uabit.  :  lieux 
h  umides.  Com  m  un .  (ï) . 

La  Saponai»  «L  à  paa 

Od  ttd  a  extrait  de  La  tapo-^ 
ni'nc.  La  Siponiire  e>[  lO' 
DU  iaduian,  daiu  le  rhuma- 


CABÏOI'SYLUCEES  ISS 

fi<TrsOrHn.A  L.  —  Catice  CBBipanulâ,  i-dcDté.  Pm  de  ca- 
lîcule.  Corolle  à  5  pélalea  courlement  ongnicalés.  Etatnines  10; 
Styles  2.  Capsiil«  déhiaceute  par  4  dénia.  Feuilles  linéairea. 
Flenrs  en  cymea  feniUéea. 

a.  ^*r«lls  L.  —  Seale  espèce.  Petite  plante  annuelle,  à 
tige  hsnte  de  S  A 13  centim.,  très  ramifiée,  k  runeaus  IHironnea, 
i  (leurs  roses,  longuement  pédoDculées.  Commune  dans  le» 
lieux  arides . 


Fig,  as.  -^  OyjaophUa  vutraiit' 

Fig.  tW.  -  Sile^t  injlala. 

HU.EKE  L.  —  Calice  tubuleun,  cylindrique  ou  renflé-vési- 
culeuK,  S-denté.  Pas  de  csikule.  Corolle  A.  S  pétales  longuement 
onguiculée.  Elaminea  10.  Styles  3.  Capsule  3-Iotnlaire,  déhis- 
cente par  6  dents.  Feuilles  entières.  Fleurs  berniaiihrodilcSr 
polygames  ou  diolques. 

1   I  Piula  enlîen  on  aimplsment  jobancriB  oa  (tenUi,    I 


D-dnsui  da  ]*  gorge. . . 


■r,--^ 
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i  Câliofl  pube!r»nl,  cODiqne,  omhiliqaé  k  11  bise,  à 

^1  Calics  Ulneul,  ovaldt,  t  10  DSrvurti,  ïdêolB  UÔ- 

(    eéaiéia.  ùgalt. S.  Galliat  L.* 

I.j     Cilice  nnflé-nBÎçaleui .'    S.  i>vl<i'a  Su. 


5,1  Celice  fc  10  nc^uru»,  à  b  deiita  l4.  iQnéiieBiVubô- 
j     lées,  la  [tuclifère  dos  fendu.  Fleun  jauDïtrai  en 

L.YCH>ilST.  —  Calice  tubuleux,  cylindrique  ou  reaO^.  Po» 
de  caliculc.  Corolle  à  5  pétales  lonKUGiueût  ODguiculÉs.  EUini- 
Des  10.  Styles  '6.  Capaule  déhisceate  par  S  denU,  l-loculoire, 
paifoia  S-loculaire  à  la  base.  Fleure  hermapbrodites  on  diol- 

[  Cipinle  à  SdenU..,.     S 


SI" 


\     nièrt» r..  FlotC 

I  P*l«le«  dipourvos  d'é- 
{  uJllei  ig.dnns  de 
1     longlel L.  Gilhay 


i  Fleun  blinches L.  diaica  L, 

\.\  Fleurt  purpurines   ou 
I     roKi L.  lyictitria  Hoppe. 

L,  (àitha^  Lamk  (Agroslliemma  <ii- 
thago  L.,  Nielle  de»  blés,  CoiiroDue  dcn 
blés].  —  Plante  annuelle,  à  tige  dres- 
eéc,  haute  de  SO  à  SO  cenllm.,  ramiriép 
dicliotoiuiquemeDl  dans  le  haut,  velue, 
à  feuilks  opposées,  linéaires,  Irës  al- 
longées, il  fleurs  grandes,  colorées  en 
rouge  violet,  solitaires  %.  l'exlrémîté  des 
T50.  rameaux. —  Flor.  :  juin-août.  —  HabiL.  : 

»  Giihago.       moissons.  Commun.  (î). 


impriiWe  nniilblea.    L«   gninee  mtiuigéM  t 
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«tonnent  asseï  souvent  liea  à  d«s  accidents ,  quand  elles  sont  en  grande 
quantité.  On  a  employé  autrefois  la  décoction  de  la  Nielle  dans  le  traite* 
ment  de  la  gale,  de  la  teigne  et  d'autres  maladies  de  la  peau. 

CUCOiAL.L'S  G^R-nr.  —  Se  distingue  de  tons  les  autres 
genres  ^e  la  tribu  par  ses  fruits  bacciformes,  noirs,  luisants, 
indéhiscents.  Pas  de  calicule.  Pétales  longuement  onguiculés, 
pourvus  d'écaillés  an  niveau  de  la  gorge.  Styles  3.  Fleurs  soli- 
taires ou  géminées,  formant  par  leur  ensemble  une  panicule 
feuiUée,  lâche. 

C.  baerifems  L.  — Seule  espèce.  Plante  à  fleurs  d'un  blanc 
verdâtre,  rare,  dans  les  buissons. 

Tribu  II.  —  ALSINËES. 

Calice  à  sépales  indépendants  ou  connés  seulement  tout  à  fait 
à  la  base.  Fleurs  5-mères. 

.  (  Feuilles  accompagnées  de  stipules 2 

*(  Feuilles  sans  stipules 4 

Styles  3 3 

Styles  5 Spergula. 

Feuilles  toutes  ojpposées Spergularia, 

Feuilles  TerticiU^s  par  -i,  au  moins  dans  le  bas Polyearpon. 

Valres  de  la  capsule  en  même  nombre  que  le»  styles.  5 

alves  de  la  capsule  en  nombre  double  des  styles. ...  ô 

^  (  Styles  3 Ahine. 

\  Styles  4-5 Sagina. 

Styles  î-3 7 

Styles  4-5 Cerastium. 

Styles  3.  Pétales  bifides  ou  biparlits Stellaria, 

Pétales  entiers  ,  émarginés  ou  deoticulés,  jamais  bi- 
fides   8 

j>  4  Pétoles  denticnlés Holostevm. 

\  Pétales  entiers  ou  à  peine  émarginés Arenaria. 

XJJSXXE  Whl5bg.  —  Sépales  et  pétales  5.  Pétales  entiers. 
Etanunes  10.  Styles  3.  Capsule  à  3  valves  se  séparant  jusqu*en 
bas.  Feuilles  sans  stipules,  linéaires,  connées  à  la  base.  Fleurs 
blanches,  en  cymes  dichotomes  terminales. 

Pétales  plus  courts  que  le  calice A.   tenuifolia  Whlndo. 

Pétales  plus  longs  que  le  calice A.  setaeea  Mert.  et  Koch . 

SAGL\A  L.   —  Calice  4-5-mère.  Corolle   4-5-mère,  parfois 

avortée.  Pétales  entiers.  EUmines  4-5-10.  Styles  4-5.  Capsule 

à  4-5  valves.  Feuilles  sans  stipules,  connées  à  la  base.  Fleurs 

blanches,  en  cymes  terminales. 

Fleurs  4-mère8.  Pétales  plus  courts  que  le  calice 

I   I    ou  avortés 2 

*^  Fleurs  5-méres.  Pétales  pins  longs  ou  aussi  longs 
que  le  calice 3 


-1 
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Feuilles  ciliées.  Pédicelles  floraux  recourbés  à  la 

floraison S.  procumberu  L. 

Feuilles  non  ciliées.   Pédicelles  floraux  droits  & 

la  floraison S.  apetala  L. 

Pédicelles  floraux  droits  à  la  floraison.   Pétales 

une  fois  plus  longs  que  le  calice S.  nodosa  Mey. 

Pédicelles  floraux  courbés  à  la  floraison.  Pétales 

égalant  le  calice S.  subulata  Wimm. 

SPERGCJLA  L.  —  Sépales 
5.  Pétales  5,  entiers.  Etamines 
5-10.  Styles  3.  Capsule  à  5 
valves.  Feuilles  linéaires-su- 
bulées,  pourvues  de  stipules 
scarieuses ,  opposées -rappro- 
chées. Fleurs  blanches,  en 
cymes. 

Feuilles  sillon- 
nées à  la  face 
inférieure 5.  arvensis  L. 

Feuilles  non  sil- 
lonnées à  la 
face    inférieure    S,  pentandra  L. 

SPERGULABIA  Pers.    -- 

Sépales  5.  Pétales  5,  entiers. 
Etamines  10.  Styles  3.  Cap- 
sule à  3  valves.  ^Feuilles  li- 
néaires ou  subulées,  pourvues 
de  stipules  scarieuses.  Fleurs 
blanches  ou  purpurines,  en 
cymes. 

Fleurs  blan- 
ches     S.  segetalU  F£nzl. 

Fleurs  pur  - 
purines  ...     S.  rubra  Pers. 


Fig.  251.  —  Spergvla  arvensis. 


POLTCARPON  L.  —  Sépales  5,  un  peu  connés  à  la  base. 
Pétales  5,  entiers  ou  émarginés.  Etamines  5.  Styles  3.  Capsule 
&  5  valves.  Feuilles  verticiUées  au  moins  dans  le  bas,  par  4, 
pourvues  de  stipules  scarieuses.  Feurs  en  cymes  dichotomes. 

P.  tetraphyllmn  L.  ^  Seule  espèce,  haute  de  5-15  centim., 
très  rare. 

ARENARIA  L.  —  Sépales  4-5.  Pétales  4-5,  entiers  ou  un 
peu  émarginés.  Etamines  8-10.  Styles  2-3.  Capsule  à  4-6  valves. 
Feuilles  sans  stipules.  Fleurs  blanches,  en  cymes. 
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^   i  Graines  ttns  Btrophiole 2 

* I  Graines  ponnraes  d'sne  strophiole A.  trinervia  L. 

ÎFeailJes  ovales.  Pétales  plos  courts  que  les  sé- 
pales    A.  serpyllifoHa    L» 
Feuilles  linéaires.  Pétales  beaucoup  plus  longs 
que  les  sépales A.  grandiflora  L. 

HOLOSTEVX  L.  >-  Sépales  5.  PéUles  5,  denticulés.  Eta- 
mines  3-5.  Styles  3.  Capsule  à  6  valves.  Feuilles  sans  stipules, 
obloDgues.  Fleurs  blanches  ou  rosées,  en  cymes  ombelliformes. 

H.  ninbellataiii  L.  —  Seule  espèce,  haute  de  3  à  20  centim., 
très  commune  dans  les  lieux  incultes  et  sablonneux. 

STELLARIA  L.  —  Sépales  5.  Pétales  5,  bifides.  Staminés  10. 
Styles  3.  Capsule  à  6  valves.  Feuilles  sans  stipules.  Fleurs 
blanches. 

^   I  Pétales  plus  courts  que  les  sépales  ou  de  même  taille.  S 

*  i  Pétales  beaucoup  plus  longs  que  les  sépales 3 

1  Feailles  molles,  ovales-acuminées,  les  inf.  cordées..  S,  nemorum  L, 
S.<  Feuilles  coriaces,  à  bords  scabres,   linéaires-lancéo- 

f     lées S,  Holostea  h, 

«  j  Feuilles  molles 4 

*|  Feuilles  coriaces 5 

/  Feuilles  infér.  pétiolées.  Fleurs  en  eyme  paucifloro 

.  1    terminale S.  média  Vill. 

'1  Feuilles    toutes   sessiles,    glaucescentes.    Fleurs  en 

\    cymes  latérales S.u%ino«aML'Rn. 

K  (  Feuilles  à  bords  scabres  à  la  base S.graminea  L. 

*(  Feuilles  à  bords  lisses. S.  glauea'W itb» 

CERASTIUM  L.  —  Sépales  4-5.  Pétales  4-5,  bifides.  Stami- 
nés 8-10  ou.  4-5.  Styles  4-5.  Capsule  &  8-10  valves.  Feuilles 
sans  stipules.  Fleurs  blanches. 

A   i  Styles  opposés  aux  sépales S 

I  Styles  alternes  arec  les  sépales C.  aquaticum  L. 

Fleurs  5-mères.  Capsule  plus  longue  que  le  ca- 

mi    lice,  arquée 3 

^^  Fleurs  4-méres.  Capsule  plus  courte  que  le  ca- 
lice, droite  C.  erectum  L. 

Pédicelles  floraux  beaucoup  plus  longs  que  les 

2  1    bractées 4 

^^  Pédicelles  floraux  plus  courts  que  les  bractées  ou 

k  peine  plus  longs C.glomeratumTHVwu 

,  (  Tige,  feuilles  et  calices  très  tomenteux C.  tomentosum  L. 

')  Tige,  feuilles  et  calices  non  tomenteux 5 

!  Sépales  munis  de  poils  qui  dépassent  beaucoup 
leur  sommet.  Pétales  beaucoup  plus  courts  que 
les  sépales C.  brachypetalum  L. 
Sépales  sans  poils  on  à  poils  ne  dépassant  pas 
leur  sommet 6 

i  Feuilles  ovales  on  oblongues 7 
Feuilles   linéaires    ou  lancéolées- linéaires.    Sé- 
pales obtus C.  arvense  L. 

m  (  Sépales  obtus,  scarieox  au  sommet C.  triviale  Likk. 

'  i  Sépales  aigus 8 
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Fig.tSt.  —  Braaicaetereaa. 
ng.  23e.  —  smierla  BatotUa.  Flaur  Kii>  la  pétiutha. 

Tribn  III.  —  ÉLATINÉES. 

Fleura  3-t  mËres. 

ÉI^TINB,  —  Caraclires  de  la  tribu. 

.  I  Fleura  blanehei,  1  liptles I 

'")  FLenn  row»,  3  sépales B  haandra  DC. 

*■(  FwîllwoKKBéosr^','.' .','.'.'.'.' .'.\'.'.\'.'.'.'.'.' .'.'.'.'.'.'.'.'.".'    B./tjidropiperù 

Fahillr  XLVL  —  CRUCIFÈRES 

CaraoUrea  oonstanta.  —  Pleurs  réguliËi'es,  hermaphrodites. 
fiëcepUcle  conve^ie.  Périanihe  double,  k  folioles  iadépeadantes. 
Calice  ù  *  sépales  en  croix.  Corolle  à  4  péUles  en  croii.  Sin 
étamines  tétrodpiaaies.  Gynécée  formé  de  deax  carpelles  unis 
par  les  bords,  k  deux  placeutas  pariétaux  se  prolongeant  en 
dedans  et  formant  une  fausse  cloison.  Frait  (silique  ou  sMi- 
cule)  habituellemeut  dËhieceut  en  deux  v&lvea  qui  obandouneot 
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!a  fausse  cloison  sur  les  bords  de  laquelle  sont  insérées  les 
graines.  Graines  campylotropes^  ordinairemeat  sans  albumeu. 
Embryon  k  radicule  repliée  tantôt  sur  les  bords  des  cotylédons, 
•qui  sont  plans  (radicule  accombante),  tantôt  sur  la  face  dorsale 
de  Tnn  d'eux  (radicule  dorsale,  incombante)  ou  snr  les  bords 
des  deux  cotylédons  condupliqués. 

Afflnltôs.  —  Très  voisines  des  Papayéracées,  dont  elles  se 
distingueot  par  leurs  étamines  tétradynames  ;  voisines  aussi 
des  Résédacées,  qui  en  diffèrent  par  leurs  fleurs  irrégulières  et 
leurs  fnu ts  capsulaires. 


1. 
2. 


\ 


Sept  tribus  : 

Fmit  silicjaeax  (allongé  at  étroit) 2 

Frait  siUealeux  (court  et  large) 5 

Frait  ailiqneux,  déhisoeot 3 

Fmit  nliqueax,  indéhiaoeDt,  se  divisant  en  articles....  RapKanéea. 

iCotylédoQs  plans 4 
Cotylédons  condapliqués ;  radicale  embrassée  par  leurs 

bon^  (radicule  inoluse) Brassieéês. 

Cotylédons  plans  ;  radicale  commissurale Cheiranthées. 

Cotylédons  plans  ;  radicale  dorsale Sisymbriéet, 

Fruit  siUeaîeax,  déhiscent 6 

Fruit  àlicaleax ,  indéhiscent hatidées. 

Silicole  comprimée  parallèlement  à  la  cloison A  lyuéet. 

SiJioale  comprimée  perpendienlairement  à  la  cloison. . .  Jè^déeM, 

Tribu  I.  —  CHEIRANTHÉES. 


'•I 


Fruit  allongé,  étroit,  (silique)  débiscent,  poly sperme.  Coty- 
lédons plans  ;  radicule  repfiée  sur  les  bords  des  cotylédons 
(radicule  commissurale  et  cotylédons  accombants). 

.   (  Graines  nnisériées. 2 

^'}  GrainesS  ou  2-4  sériées ,  6 

m  I  Fleurs  jaanes 3 

/  Fleurs  blanches  ou  roses 4 

/  Stigmate  à  deax  lobes  réfléchis.  Siliqae  sabtétra* 

3  1    gone Cheiranthus  R.  Bb. 

*i  Stigmate  entier  ou  éehancré.  Siliqae  subcylindri- 

\    que Barbarea  K,  hn. 

!  Siliqae  linéaire-comprimée 5 
Siliqae  lancéolée-comprimée.  Rhyzome  à  écailles 

chamuei Dentaria  T. 

e  (  VaJres  de  la  silique  pourvues  de  nervures Arabis  L. 

'  I  Valves  de  la  silique  sans  nervures Cardamine  L . 

g^  I  Silique  cylindrique,  à  valves  convexes Nastur titan  R.   Br. 

'  j  Silique  comprimée,  à  valves  planes Turritis  Dill. 

CHEIRANTHUS  R.  Br.  —  Fleurs  jaunes,  odorantes,  en 
frrappes  corymbiformes,.  terminales,  dépourvues  de  bractées. 
Sépales  connivents,  les  latéraux  gibbeux   à  la  base.  Stigmate 
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bilobé.  à  lobes  rénéchia.  Silique  allongée,  étroite,  cjrDDdrique, 
rendue  subtétragone  par  une  nervure  longitudiniJe  saillante 
sur  chaque  valve,  poljsperme.  Graines  campylotropes,  diaposies 
aur  une  seule  rangée  dans  cliaque  fausae  loge,  membraneuses 
sur  les  bords.  Feuilles  simpleB,  entiÈree. 

C.  rheiril  L.  (Giroflée  jaune,  G. 
de  oiuraille,  etc.). — Caractères  du  genre- 
Plante  aous-rrutesKente,  vivace,  ligneuse 
à  la  base,  baute  de  30  à  60  cBDlim. — 
Flor.  :  mars-Juin. —Habit.:  vieux  murs. 
On  en  cultive  dans  les  jardins  un  cer- 
tain nombre  de  variélés.  E'. 


Fig.  ÎS6,  -  C4b>oii(*iu.  Heur.  Fig.  »7.  -  Sariana  nlgarù. 

L'oilsur  et  U  Biveur  totlti  de  la  Giroflée  l'ont  fiil  autrefois  emplover  i 

Ktiri,  qui  *t»it  employée  contre  lea  cool  unions ,  les  doulaura  rhumili»- 
melos,  etc.  Il  est  inutile  de  dire  qae  ces  propri*léi  sent  imsgineires  ;  m«i> 
le  Giroflfe  eal  eecteiDeinent  anliscorbulique  cDmioean  greod  nombre  d'eu- 

BARBAREA  R.  B».  —  Fleura  jaunes.  Sépalea  dressés,  non 
gibJicux.  Stigmate  entier  ou  (simplement  écliancré.  Silique  sub- 
Cjlindrique,  &  valves  munies  cbacune  d'une  nervure  saillante. 
Graines  disposées  sur  une  seule  rangée  dans  cliaque  iofu. 
Feuilles    pinnati  parti  les    dans    le   bas,   embrassantes   dans  le 

Feuilles  tupérieoret  piDnatipartilBB  Silique  tris  longue.    B.  prteax  B.  Bu. 

Barkarra  Tnlcorhi   B.  Br.    (Barbarée,    Herbe  de  sainte 


lir 
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Barbe).  —  Caractères  du  genre.  Siliques  courtes,  terminées  par 
un  long  bec.  Feuilles  lyrées  dans  le  bas,  à  lobe  terminal  très 
grand,  obovales  et  dentées  dans  le  haut.  Plante  yiyace,  dressée, 
ramifiée  dans  le  haut,  atteignant  50  à  60  centim.  de  hauteur. 
—  Flor.  :  avril-juin.  —  Habit.  :  Fossés,  champs  humides  cul- 
tivés, ip'. 

Les  feuillM  et  le  sac  sont  ftotiscorbatiqaes  ;  les  feuilles  ont  nne  savear 
chaude,  prononcée.  Les  graines,  dont  la  saveur  est  plus  chaude  et  Acre,  sont 
considérées  comme  diuréUques.  On  mang^  les  feuilles  en  salade.  On  en 
cultive  dans  les  jardins  une  variété  à  fleurs  doubles,  ornementale,  sous  le 
nom  de  Girauàe  jaune ^  ou  Julienne  jaune. 

Le  B.  prmcox  R.  Ba.  jouit  de  propriétés  semblables  à  celles  de  l'espèce 
précédente.  On  le  préfère  pour  la  culture  potagère  ;  ses  feuilles  sont  man- 
gées en  salade. 

AILABIS  L.  —  Fleurs  blanches  ou  roses.  Sépales  dressés, 
les  latéraux  gibbeux  ou  non  gibbeux  à  la  base.  Stigmate 
entier  ou  à  peu  près  entier.  Silique  linéaire,  aplatie,  à  valves 
munies  chacune  d'une  nervure  longitudinale  ou  de  nervures 
irrègulières  très  fines. 

1  C  Feuilles  caulinaires  embrassantes 2 

' \  Feuilles  caulinaires  non  embrassantes A.  arenosa  Scop. 

•  }  Siliques  très  longues,  arquées,  écartées  de  la  tige.     A,  Twrrita  L. 
(  Siliques  droites,  pressées  contre  la  tige A.  êogittata  DC. 

Les  diverses  espèces  A'AraJ}is,  connues  sous  le  nom  d'Aro6e//e,  jouissent 
des  propriétés  dites  antbcorbutiques  si  répandues  dans  la  famille  des  Cru- 
cifères, mais  elles  n'ont  g^ère  jamais  été  employées.  Les  bestiaux  recher- 
chent ces  plantes,  mais  elles  donnent  au  lait  une  saveur  désagréable.  On 
extrait  des  graines  une  huile  analogie  à  celle  que  fournissent  celles  du 
Colza. 

DE^TAJUA  T.  —  Fleurs  lilas  ou  blanches.  Sépales  dressés, 
non  gibbeux.  Stigmate  à  peu  près  entier.  Silique  lancéolée, 
comprimée,  à  valves  planes  et  sans  nervures.  Graines  disposées 
âiur  nne  seule  rangée  dans  chaque  fausse  loge.  Embryon  à 
cotylédons  pétioles  et  in  volutes  au  niveau  des  bords.  Plantes  à 
rhizome  écaiileux. 

Feuilles  supérieures  indivises  et  accompagnées  de  bul- 
billes  axillaires D.  bulbifera  L. 

Feuilles  supérieures  et  inférieures  pinnatiséquées,  sans 
bulbilles D.  pinnata  Lamk. 

CARDAMOiE  L*  —  Fleurs  blanches  ou  lilas.  Sépales  dres- 
sés, non  gibbeux.  Stigmate  entier.  Silique  linéaire,  à  valvea 
planes.  Graines  unisérlées.  Feuilles  pinnatiséquées. 

i  Pétales  au  moins  2-3  fois  plus  lon^s  que  le  calice.  2 
Pétales  de  même  longueur  ou  à  peine  une  fois  plus 

longs  que  le  calice 3 

2  I  Fleurs  blanches C.  amara  L. 

•J  Fleurs  lilas C.  pratemis  L. 


-202  DI.ILYPËTALKS 

„  I  Ftuilsi  àpéliol»  non  aurleul» C.  hiriala  L. 

■•■(  FîuLUea  à  pÈiiolcs  suriculéi-ïinbruuDLi C,  impiUitm  L. 

C  prAtea^B  L.  (Cresson  des  prés'j.  —  Fleura  lilas,  raremeal 
blanches  par  albinisme.  Pétalea  trois  fois  plus  longs  que  le 
calice.  Elamines  de  moitié  moia«  longues  que  ta  corolle.  Sitique. 
linéaire,  comprimée,  à  valves  planes  et  sans  nervures,  terminée 
par  un  bec  court  obtus.  Feuilles  pinaatiaéqiiécs,  les  inférieures 
h.  segmeats  obovales.  ainués,  le  terminal  plua  Ki^nd,  les  supé- 
rieures ï  «egmeuts  linéaires  entiers.  Tige  dressée,  peu  ramîQée, 
baute  de  30  A  10  cenlim.,  émergeant  d'une  ïouche  vivace.  — 
Plor.  :  avril'mai.  —  Hobil.  :  haies   bumides,  bords  des  (ossée 


Fig.  K8.  —  Canioi»f«  prolmtù.         Kig.  »»,  —  JViuùirlnim  m^hiUim. 

niASTlIKTItJH  R.  Bu.''—  Fleurs  jaunes  ou  blanches.  Sé- 
pales étalés,  non  gibbeux.  Stigmate  échancré.  Silique  cylin- 
drique, à  yalves  couveses,  parfois  trte  courte.  Graines  disposée» 
sur  2  ou  i  rangées. 

,   1  PiUlH  bluci N.  officinale  K.  Bh. 

'■(  PéUlnliODe* ï 
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«  (  Siliqae  au  moins  de  la  longuear  du  pédieolie.  3 

'  I   SUique  ^-A  toia  plus  eoarte  que  le  pédicellc.  5 

»  i  Pétales  à  peu  pràs  de  la  longueur  du  calice..  4 

/  Pétales  plus  long«  que  le  calice iV.  sylvestre  R.  Br. 

,  I  Siliqne  couverte  de  tubercules  blanchâtres...  N    asperum  Coss. 

I  Siliqu0  non  tuberculeuse N.  palustre  DG. 

.   4  Feuilles  caulinaires  non  auriculécs N.  amphibium  R.  Br. 

^  '  )  FeuUles  eaulinaires  auricnlées N.  Pyrenaicwn  R.  Br. 

^.  offlieiBale  R.  Br.  (Cresson  de  fontaine).  —  Caraclères  du 
genre.  Pé taies  ane  fois  plus  longs  que  le  calice.  Pédicelles  allon- 
gés. Siliques  plus  longues  que  le  pédicelle,  linéaires,  un  peu 
arquées,  terminées  par  une  pointe  courte.  Feuilles  pinnatisé- 
quées,  à  segments  oblongs,  le  terminal  plus  grand  que  les  autres 
et  8ub-orbicuIaire.  Plante  aquatique,  yivace,  couchée-radicante, 
atteignant  30  à  60  centim.,  douée  dans  toutes  ses  parties  d'une 
saveur  piquante.  —  Flor.  :  mai-septembre.  ~  Habit.  :  fontaines, 
ruisseaux.  Cultivé  sur  une  grande  échelle.  'P, 

Le  Cresson  possède  une  saveur  un  peu  brûlante,  agréable,  à  laquelle  il 
doit  d'ëlre  mangé  en  salade.  On  emploie  à  cet  usage,  de  préférence,  le^^ 
pousses  jeunes,  non  fleuries,  dont  la  saveur  est  moins  prononcée  ;  les 
parties  âgées,  sartont  ce^es  qui  ont  produit  des  fleurs,  sont  Acres  et  dé- 
sagréables Le  Cresson  est  un  excellent  antiscorbutique.  On  prescrit  &  cet 
effet  Je  suo  frais  obtenu  par  compression.  On  prétend  avoir  obtenu  de 
bons  effets  de  l'administratiou  de  cette  plante  dans  les  bronchites  et  même 
dans  les  débuts  de  la  phthisie;  on  prescrit  à  cet  effet  soit  le  suc,  soit  la 
plante  elle-même.  On  prescrit  aux  diabétiques  la  purée  de  cresson.  Les 
cataplasmes  de  cresson  étaient  autrefois  employés  contre  les  tumeurs  glan- 
duleuses de  nature  scrofuleuse.  On  faisait  aussi  jadis  grand  cas  du  suc  on 
de  l'herbe  pris  à  l'intérieur  contre  les  accidents  généraux  de  la  scrofule. 

TLHIIITIS  DiLL.  —  Fleurs  blanc-jaunâtre.  Sépales  étalés, 
non  gibbeux.  Stigmate  à  peu  près  entier.  Silique  linéaire, 
allongée,  comprimée,  à  valves  plaues,  avec  une  nervure  longi- 
tudinale saillante.  Graines  bisériées.  Feuilles  simples. 

T.  ^labra.  L.  —  Caractères  du  genre.  Siliques  pressées  contre 
la  tige. 

Tribu  II.  —  SISYMBRIÉES. 

Fruit  allongé  (silique),  déhiscent,  polysperme.  Cotylédons 
plans,  avec  la  radicule  appliquée  contre  la  face  dorsale  de  l'un 
d'eux. 


■1 


silique  à  valves  offrant  trois  nervures  dorsales  longi- 
idi 


1 .  {    tudinales. 

SUique  à  valves  offrant  une  seule  nervure  dorsale. . .  t 

2)   Siliquo  cylindrique-comprimée  on  cylindrique H 

I  Silique  teiragone Erysimum. 

Stigmate  entier Braya. 

Stigmate  à  deux  lobes  lamelleux  conni vents Hesperis. 


»•{ 
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SlSYHBUUli  L.  —  Fleura  jkuneB  ou  blanches.  Sépalet 
□OR  gibbeux.  Stigmale  non  lobé,  SiUque  cylindrique,  lioture, 
&  valvea  couTeiee,  munies  de  trois  nervnres  dorsales  loDgitn- 
dinalea.  Gruiaes  uniaérièes. 


Fig.IâO.—  SûyiHirino  SopUa  Fi».  Ml.  _  Turrilù  slelira. 

,   I  Flson  bl4Di:b<9 £ 

'1  FleanjtDDM J 

,  1  Silique  T-S  foli  plus  longue  qae  le  pMIsellii..  S.  Alliaria  Scop. 

'■  I  SiLIqua  i  peloe  plui  longue  que  le  pÛicella. .  S.   Thatiinam  J .  O. 

.  I  Siliqnei  ippliqutBi  contra  U  [iM S.  officinale  Scop. 

^'1  Siliqaee  iulAeÉ-ucsodsiiteg i 

SPiUlii  plui  Bourti  qae  le  celii».   PeulUu  hi- 

Iri-plDnaUeiquiei S.  ,;o;~l>a  L. 
PèUlei  ploi  langi  qu«  le  calice.  FeuLlJei  fon- 

oin&os-piDDUiifluJu 5.  /Wa  L. 

8.  AlUaria  Scop.  (AtliaireJ.  —  Heura  blanchea,  petiles.  Feuil- 
le* simples,  dentées.  Tige  dressée,  peu  ramilicc,  velue-hérissée, 
baule  de  40  i  SD  centini.  Fetailles  eihaloat  quand  on  les  froisse 


r 


tme  odeur  d'ail  trts  caracléristiquc.  —  Flor.  ;  avril-juJD. 
Hab.  ;  lieai  humides  et  ombragés.  ®. 


e  Scop.  (Vélar,  Herbe  aiu  chantres,  Torlelle),  — 
Fiean  jaunes  tri:9  petites.  Pétales 
pi  as  longs  qoe  le  ealice.  Siliques 
telues,  portées  par  un  pédicule  très 
court, tcrininées  par  une  pointe  grêle, 
étroilemeal  appliquées  coulre  la  tige. 
Feuillei  iDrèrieurea  pimiatipaiiites  , 
pétioléea,  rndes,  les  supérieures  has- 
lées,  a  lobes  étroits,  le  terminal  très 
allongé.  Tige  ramîliée,  haute  de  30  & 
80  centim.  —  Flor.  :  mai-Beptem- 
fcre.  —  Hahit.  :  borda  des  chemins, 
décombres. 

griwJe  répQUIion   eoaiaio  eipecloriolBB  et 
piopnèiés    uslogu»    k  «Iles    de    l'eipcce 

EBYSIML'M   L.  —  Fleurs  jaunes 

on  bUDC-jaundtre.   Sépales   dressés.  <..... 

Silique  rendue  tétragone  par  la  sail-  p;^  ^^ 

lie  de  la  nervure  dorsale  des  val-        Sûgmbnum  JiHaria. 

ves.  Graines  uoisériées.  Feuilles  simples. 

,  I  Fl.ur.jiu™ £ 

'■j  Kleun  d'an  blucj.uaUn E.  oriniaU  B.  B». 

/  PéulM  k  ODglel  Hporint  k  psioa  la  cv 

I  J  „'!" E.  ehtinnlMda  DC. 

*■  1  Psulea  à  onglet  dèpunul  longaement 

■■AÏA  8teu*.  et  How.  —  Fleurs  blanches,  très  petites,  en 
grappes  feuillées.  Sépales  dressés,  non  gibbeux.  Stigmate  en- 
tier. Silique  linéaire,  à  Talves  conveiea,  muDies  d'une  nervure 
longitudinale.   Graines   bisériées.   Feuilles   pjonatipartites,  pé- 

B.  Mi^a«  KocH.  —  Caractères  du  genre. 

HESPEHIS  L.  ~-  Fleitra  lilas  ou  blanches.  Sépales  dressés, 
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les  latéraux  gibbeux.  Sligmate  divisé  en  deux  lobes  lamelleux 
connivents.  Silique  subcylindrique,  à  valves  munies  de  trois 
nervures  dorsales  peu  marquées.  Graines  unisériées.  Feuilles 
simples. 

H.  matronalis  L.  (Julienne,  Girarde).  —  Fleurs  odorantes, 
blanches  ou  lilas.  Siliques  glabres^  ascendantes,  8-10  fois  plu» 
longues  que  le  pédicelle.  Feuilles  simples,  dentées,  les  radi- 
cales oblongues,  pétiolées,  les  caulinaires  sessiles,  ovales,  acu- 
minées.  Tige  simple  ou  rameuse  dans  le  haut,  dressée,  haute 
de  50  à  80  cent.,  velue-rade.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Habit.  :  voi- 
sinage des  habitations.  Echappé  à  la  culture.  ^. 

La  Julienne  est  doaée  d'une  Baveur  acre  et  d'une  odeur  aromatique  très 

f prononcée  ;  elle  jouit  à  un  haut  degré  des  mêmes  propriétés  aue  le  Cresson, 
e  Cochleariat  le  Raifort,  etc.  Linfusion  des  parties  fraicbes  est  stimu- 
lante, diaphorétique  et  diurétique.  En  cataplasmes,  les  feuilles  sont  mani- 
festement rubéfiantes. 

Tribu  III.  —  BRASSIGÉES. 

Fiait  allongé,  polysperme,  (silique)  déhiscent.  Cotylédons 
condupliqués,  embrassant  la  radicule  (radicule  incluse). 

Graines  bisériées ^ S 

Graines  unisériées 3 

2  (  Silique  comprimée,  non  carénée '. Diplotaxis. 

'{  Silique  subcylindrique,  carénée Eruea.    • 

^      Silique  à  valves  3-5  nerriées  longitudinalement..  Sinapis. 

Silique  &  valves  uni- nerviés  longitudinalement....  4 

Graines  globuleuses Bra^sira. 

Graines  ovales  ou  oblongues  comprimées Erueastrum, 

ERUCA  T.  —  Sépales  dressés,  non  gibbeux.  Silique  sub- 
cylindrique, oblongue,  à  valves  convexes,  cavérées,  à  bec  com- 
primé, ensiforme.  Graines  globuleuses,  bisériées.  Feuilles  pé- 
tiolées, lyrées,  pinnatipartites.  Fleurs  d'abord  jaunâtres,  puis 
blanchâtres,  veinées  de  violet. 

E.satiTa  Lamk  (Roquette).  —  Plante  à  tige  haute  de  40-80  cenl.,^ 
ramifiée,  velue.  Très  rare  dans  les  champs  arides  ;  parfois  cul- 
tivée. 

ERUCASTRUn  Presl.  —  Sépales  latéraux  un  peu  gibbeux. 
Silique  sub-cylindrique,  linéaire,  à  valves  convexes,  1-nerviées, 
à  bec  court,  conique.  Feuilles  pétiolées,  pinnipartites.  Fleurs 
jaunâtres. 

E.  oblnsan^ulani  Rchb.  —  Plante  à  tiges  peu  nombreuses 
ou  solitaires,  hautes  de  30-70  centim.  Très  rare. 


4. 
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■BASSICA  L.  —  Fleurs  jaunes  on  blanche».  Silique  linéaire, 
sub-cjrliDdriqae,  h  valve»  munies  d'une  seule  nervure  longilu- 
(JiBâle.  Graines  unisériées,  globuleuses  ou  pirnialifldes-lyrées. 
les  caalioaires  sessiles  el  ampleiicautes,  simples. 

'-|  Sip>1«it»è> î 

„  1  aili(|B«  ëitHa  ou  étaléta'UoeDdintM 3 

■(  SiLiqu»  pnnéa  caatn  il  lige B.  iiipni  Kocb. 

~  I  KeaillH  gliuBcMcnlca,  glibm £.  JVojwt  L. 

-'■/  FgnUI»  Tvtu,  hiriBé»  de  poib  r»idM B.  Hapa  L. 

B.  aleraeca  L  (Chou).  —  Fleurs  jaunes  ou  hianches,  par- 
fois veinée»,  en  grappes  lâches.  Sépales  dressés.  Etamines  dres- 
sées. Siliqueis  éUlées-ascendantes,  allongées,  linéaires,  à  valves 
(iiLinies  de  plusieurs  neiTures  llexueuses.  Feuilles  glauques, 
épaisses,  glabres,  les  inférieures  pétioléee,  pinnatiBdes,  lyrées, 
les  supérienras  aessîles,  non  ampleiicanles.  Tige  haule  de 
60  cenl.  à  1  m.  Ht  plus,  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Habit,  :  cultivé 
dans  les  jardins.  " 
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j  % 

,.  trnneDt  appliquées  les  ânes  contre  les  antres  et  formant  une  tète;  —  le  CAo» 

Rave^  &  partie  souterraine  de  la  tige  renflée  en  une  tète  charnue  ;  —  le  ChoU" 
HexLTr   à  pédoncules  floraux  très   ramifiés,   connés,  charnus  et  chargés  de 
1\  >  .  fleurs  stériles;   —  le   Chxm  verty  à  feuilles   non  imbriquées;  — -  le  Chou 

'K^ .  de  Bruxelles,  k  tige  très  éleyéo,  portant  des  feuilles  réduites  et  de  nom- 


rt' 

Ei-4 


p'  -■ 
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breux  bourgeons  capités,  eto. 


B.  ]¥apus  L.  —  Se  distingue  du  précédent  par  ses  feuilles 
,  ^  caulinaires  cordées  et  auiplexicaules  à  la  base  et  par  ses  sé- 

?^iâ^  pales  étalés.  —  Flor.  :  avril-juin.  —  Habit.  :  cultivé  dans  les 

Jt'^;  TV  jardins  et  en  plein  champ. 

j^^ .  i  On  cultive  comme  plantes  économiques  deux  yariétés  de  cette  espèce  : 

LgB.  Napus,  var.  oleifera  (Colza),  cultivé  pour  ses  graines  oléagineuses  qui 
^  _  servent  à  l^xtraolion  de  Yhuile  de  eolxa;  cette  huile  sert  à  l'éclairage  et 

''•§.:  à  la  fabrication  du  savon.    Elle  est  de  couleur  jaune,  épaisse  et  dorée  à 

rétat  brut,  d'une  odeur  forte  et  désagréable;  après  épuration,  son  odeur 
'  '  est  plutôt  agréable  et  sa  saveur  douce;  on  peut  alors  la  manger.  Elle  est 

laxative  et  vermifuge  à  la  dose  de  60  à  100  gr. 

Le  B.  Naput  var.  esculenta  (Navet)  est  cultivé  pour  sa  racine,  qui  est 
conique,  très  charnue  et  succulente. 

^  '  B.  Bapa  L.  —  Se  distingue  des  précédents  par  ses  fleurs 

d'un  jaune  plus  pâle,  très  rapprochées  au  sommet  de  la  grappe 
avant  Tépanouissement,  ne  s'écartant  que  plus  tard  par  suite 
de  rallongement  intermédiaire  de  Taxe  floral;  ses  sépales 
étalés  et  ses  feuilles  hérissées  de  poils  raides,  les  inférieures 
lyrées-pinnatifides  et  pétiolées,  les  supérieures  amplexicaules. 
—  Flor.  :  avril-juin.  —  Habit.  :  cultivé  dans  les  jardins  et  en 
pleins  champs. 

On  cultire  pour  les  usages  économiques  deux  variétés  : 
Le  B.  Bapa  var.  eaculenla  (Rave,  Rabidouille),  pour  sa  racine  charnue, 
tnrbinée,  biano-jaunèlre,  colorée  en  violet  à  la  base.  Cette  racine  est  ali- 
mentaire, mais  elle  est  plutôt  réservée  pour  les  bestiaux. 

Le  B.  Bapa  var.  oleifera  (Navette)  est  cultivé  pour  ses  graines,  qui  ser- 
vent à  l'extraction  de  i  huile  de  navette;  celle-ci  est  douce  et  comestible. 

B.  nl|;ra  Koch  (Moutarde  noire,  Sénevé  noir).  —  Se  distin- 
gue par  ses  fleurs  jaunes,  rapprochées  au  moment  de  l'épa- 
nouissement; ses  feuilles  toutes  pétiolées,  vertes,  les  infé- 
rieures   lyrées-pinnatifîdes,  les   supérieures   lancéolées,  non 

~'  amplexicaules;  ses  siliques  pressées  contre  la  tige,  h  valves 

carénées;  ses  graines  noires.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit  : 

P  champs  cultivés,  buisson,  etc. 

La  KTaine  réduite  en  poudre  sert  à  la  fabrication- de  la  moutarde  de  table 
et  à  la  préparation  des  sinapismes.  Elle  doit  ses  propriétés  à  une  essence 
sulfurée  et  azotée  qui  ne  se  forme  que  quand  on  triture  les  graines  ou  leur 
poudre  avec  de  l'eau. 

SrVAPIS  L.  —  Se  distingue  des  Bi^assica  par  ses  siliques 
à  valves  munies  de  cinq  nervures  dorsales  saillantes  et  termi- 
nées par  un  bec  long  et  large. 


Vïli»  d«  la  tiiique  plu  ci 
-■  •  -1  de  ta  aliqoc  plus  iQmjiiD»  4.1»  >» 
.  dn»^  st  ippliquia  contre  lu  pé 
'■f  Sépales  4ULta 

S.  Blba  L.  [Moutarde  blanchei.  - 
vMis.  Siliqae  éUIéb  ,  héris- 
sée de  poiU ,  lorulense,  cod- 
tenont  î-3  graines  jaunâtres 
dans  cbaque  fausse  !oge. 
Feuilles  toutes  lyrées-pinna- 
tipartilcs.  Tige  liaute  de  50  i 
80  centim.,  ramifiée  dans  le 
haut,  hérissée  de  poils.  — 
Ror.  :  mai-juillet.  —  Habit.  : 
champs  cultivés,  calcaires  ou 


la  bee..     S.  alba  L 


S.   Citirajitinii  Koc 


Fleurs  jaunes.   Sépales 


BIPLOTAXIS  DC.- 

diatiogue  des  genres  précé- 
dents par  ion  calice  k  sépales 

□on  gibbeui  et  un  peu  étalés,       p-jg,  gag,  _  sifopi,  anmni. 
par   ses  siliqnes    linéaires  et 

comprimées,  à  valveg  unineiriËes  et  à  bec  conique,  court,  et 
par  ses  graines  bisériécs  et  comprimées.  Les  Q eu rs  sont  jaunes. 
Les  reailles  sont  pétiolées,  sinuées-d entées  ou  bien  pinnatiGdes 
on  pinnatiparLtes. 

,  1  Pétai»  benucoup  pin»  loDga  qac  la  ealica l 

'■(  PëUlcs  d«paiHDt  à  peine  la  calice D.  riminea  DC. 

,  I  Caliea  hériiii  de  DDiti  raidea il.  fxuralij  DC. 

'■)  CallM  glabn  oa  nia  MulsmaDt  aD  MniDel A  limi./aKa  DC 

Tribu  IV.  —  HAPHAHÉES. 

Pmit  indéhiscent,  formé  d'arliclea  superposés  qui  coatîu  nue  ut 
cbacnn  une  graine  et  s«  séparent  à  la  malnrité. 
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HAPHAXL'S  L.  —  Sépales  dressés,  les  latéraux  gibbeux. 
Siliques  offrant  les  caractères  de  la  tribu.  Graiues  globuleuses. 
Fleurs  jaunes,  blanches  ou  violettes,  veinées.  Feuilles  infé- 
rieures lyrées-pinnatifides,  les  supérieures  oblongues- dentées 
ou  incisées-dentées. 

Siliqaes  liDé&ires-cylindriqnes ,  à  articles  so  sépa- 
rant à  la  maturité /?.  Haphanûtrwn  L. 

Siliques  oblongues>laDcéolées,  renflées,  à  artioles  ne 
se  séparant  pas  à  la  malorité -A.  scUivuê  L. 

R.  satlvus  L.  (Radis).  —  Pleurs  blanches  ou  violettes,  vei- 
nées de  violet.  Siliques 
relativement  courtes, 
épaisses,  renflées,  spon- 
gieuses, à  articles  peu 
marqués  et  ne  se  sépa- 
rant pas,  atténuées  en 
un  bec  conique  épais. 
Tige  dressée,  rarement 
haute  de  50  à  80  centim» 
Racine  conique,  pivo- 
tante, charnue.  — Flor.  : 
mai-août. —  Habit.  :  cul- 
Fig.  269.  tivé    dans    les    jardins  Fig.  270. 

Haphanus  Baphanùlntm.  en  grande  quantité.   0  Hhaphamu  êoHvtis. 

^^^^-  ou  (2).  ï^""t- 

Deux  variétés  : 

■ 
a.  vulgarU   (Radis   rouge,  petite   Rave).  —   Racine   bUnohe,  rose  ou 

rouge  à  l'extérieur,  de  petite  taille,  ronde  ou  allongée. 

^.  niger  (Radis  noir).  —  Racine  noire  en  dehors,  blanche  en  dedans, 
très  grosse,  à  saveur  très  piquante. 

On  cultive  ces  deux  variétés  sur  une  grande  échelle,  la  première  surtout 
pour  SCS  racines  qui  sont  comestibles  et  qu'on  mange  crues.  L'odeur  est 
forte,  un  peu  piquante,  Acre.  La  saveur  est  piquante,  plus  ou  moins  Acre. 
Toute  la  plante  jouit  de  propriétés  antiscorbutiques  prononcées,  mais  elle 
n'a  g^ère  jamais  été  utilisée  par  les  médecins.  L'écorce  du  Radis  noir, 
rApée  et  appliquée  sur  la  peau,  exerce  à  la  longpie  une  action  rubéfiante 
analogue  à  celle  de  la  farine  do  moutarde,  mais  on  n'en  fait  pas  usage.  Oa 

(préconisait  autrefois  la  décoction  de  Radis  noir  additionnée  de  miel  contre 
a  toux.  Les  graines  contiennent  une  assez  grande  quantité  d'huile  fixe, 
mais  la  plante  n'en  produit  pas  assez  abondamment  pour  qu'on  puisse 
les  utiliser. 

Tribu  V.  —  ALYSSÉES. 

Fruit  à  peine  plus  long  que  large,  déhiscent  (silicule),  plus 
ou  moins  comprimé  parallèlement  À  la  cloison,  à  valves  ne 
retenant  pas  les  graines. 


cnuciFËnEs  2  (  I 

!l*gM  ne  coaMDBil  qns  1 1 1  gniae».  Ridieuls  «ommiMn- 
LoA  jii^^™,'."  ■R;d'i;ui;  'èà^ai^^i;. iit-m,. 

j  t  Flïora  Wmclies.   Radicule  commiMormie.        3 

V»  iBj  très  conïBiei Cocilfaria. 

^:^■^i*™.*,-^^■-^.*P'"''■'™''"'''«"^■ElamiD«B  non  ap- 
pendicnJées^  Silicules  obovaies-pyriformes,  surmontées  du  stvle 
pe«.«tan^  *  salves  trt.  «.nvexei,  pourvues  d'une  uervi^eZl 
se  termine  par  un  appendice  appliqué  conlre  le  style,  à  loces 
polyspennes.  Embryon  h  radicule  appliquée  contre  le  Iob 
d  un  des  cotylédon,  .radicule  dorsale).  Pleurs  jaunrttres.  FcuUlas 
caulinaires  amplexicaiiles,  sagittéea, 

■    *'■.,'*■''"  ^''-   ('^"*''"«)-  -  Caracltres   du   genre.   Fleurs 
jaunâlres    en   grappes   terminales.  Feuillei   inférieures   oblon- 
gués,  a  ténuees  *  la  base;  feuilles  culinaires  lancéolées-sagit- 
lées.  entières  ou  denticuléea.  Tige  haute  de  50  à  80  cent.,  dressée, 
velue-rude.  -  Flor.  :  jum-juillel.  -  HabiL   :  lie.«  pierreuï 
rtans  les  moissons,  on  cultivé  en  grand.  (î). 
Deux  variétés  : 
a.  ighatrii.  -S«iiv«g(i,  Irès  ïeln. 
p.  glabrala.-Ca\ayé  sd  gr.nd,  gl»hre. 

I.»  luiél*  gltttrain  eat  eullitie  ■iir  une 
MMl  griDde  pchc'le  pgiir  ses  gruinei  qql 
Mnrrrmoot  une  buile  Qib  «mplojpe  d.ni 
i  *cJ«.rag;e,  k  fibrintion  du  Mvbn  «t  la 
Minlure.  La  grame  eal  canaidtrée  comma 


Flg.ni.-CtfcAfcma  ajficimiiu.    ¥\g.  «î,  —  Cochltarvi  q/fièttaib. 
Fleur;  coupe  longil. 

-<»CHIEAMIA  L.  —  Se  distingue  par  ses  fleurs  blanches. 
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sa  silicule  subglobuleuse,  à  valves  sans  appendices  prolongeant 
les  nervures,  qui  ne  sont  guère  visibles,  par  sa  radicule  com- 
missurale,  par  ses  feuilles  non  sagittées. 

C.  Annoraeia  (Raifort,  Cranson,  Cran  des  Anglais,  Mou- 
tarde des  capucins).  —  Caractères  du  genre.  Feuilles  radi- 
cales en  bouquet,  très  longuement  pétiolées,  ovales-oblongues, 
crénelées;  feuilles  caulinaires  oblongues-pinnatifides  dans  le 
bas,  lancéolées,  crénelées  ou  entières  dans  le  haut  de  la  tige. 
Fleurs  blanches,  petites,  en  grappes  réunies  en  une  panicule 
terminale.  Souche  vivaee,  très  épaisse,  émettant  chaque  année 
un  bouquet  de  feuilles  et  une  tige  rameuse  dans  le  haut,  attei- 
gnant 1  m.  et  plus  de  haut.  —  Flor.  :  juin-juillet.  --  Habit.  : 
cultivé  dans  les  jardins.  ^. 

De  la  souche,  qui  est  très  courte,  part  une  racine  épaisse,  charnue,  cylin- 
drique, atteignant  un  et  même  deux  mètres  de  long,  usitée  dans  Talimen- 
tation  par  les  habitants  de  quelques  contrées. 

La  saveur  est  piquante,  chaude  el  &cre.  Elle  donne,  sous  l'influence  de 
l'eau  et  par  le  même  procédé,  une  huile  essentielle  analogue  à  celle  de  la 
moutarde;  fraîchement  rftpée  et  mêlée  à  l'eau,  elle  produit  la  rubéfaction  avec 
autant  de  rapidité  et  d'intensité  que  la  graine  de  moutarde  noire.  Les  fenillei 
sont  également  rubéfiantes,  mais  à  un  moindre  degré.  La  racine  de  Raifort 
est  considérée  par  beaucoup  d'auteurs  anciens  comme  puissamment  diuré- 
tique. On  Ta  également  recommandés  contre  les  toux  opiniâtres*  Elle  est 
stomachique  et  antiscorbutique. 

DRABA  L.  —  Se  distingue  des  deux  précédents  par  sa 
silicule  à  valves  planes  ou  à  peine  convexes.  Les  fleurs  sont 
blanches.  Lés  feuilles  sont  entières  ou  dentées  au  sommet,  at- 
ténuées à  la  base. 

D.  vema  L.  (Drave).  —  Plante  haute  de  40  centim.  à  1  m.  20, 
remarquable  par  ses  fleurs  très  petites,  à  pétales  profondément 
bifides. 

ALISSUM  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  précédents  par 
ses  silicules  à  loges  ne  contenant  qu'une  ou  deux  graines  et  à 
valves  convexes  au  centres,  planes  an  bord.  Les  fleurs  sont 
jaunes  ou  jaunâtres.  Les  feuilles  sont  entières,  atténuées  à  la 
base. 

Fleurs  d'un  beau  jaune.  Etamines  à  filets  appendiculés.     A.  montanum  L. 
Fleurs jaun&tres.  Etamines  à  filets  non  appendiculés....     A.  calycinum   L. 

Tribu  VI.  ~  IBÉRIDÉES. 

Fruit  à  peine  plus  long  que  large,  déhiscent  (silicule),  com- 
primé perpendiculairement  à  la  cloison,  qui  est  par  suite  très 
étroite;  valves  munies  d'une  carène  souvent  ailée. 
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CRUaFERES  2i  3 

Radicale  commissarale S 

Kadicale  dorsale  (oa   obliquement  commissurale  dans 

Hutehinsia) 4 

Lngta  monoapermea Iberit. 

Loges  di-  ou  iétra-spennes 3 

Filets  staminaux  dilatés  en  appendices  membraneux...  Teesdalia. 

Filets  staminanx  non  appendicolés TA/ojpt. 

Loges  monospermes Lepidiwn. 

Loges  di-  on  poly^spermes 5 

,  Silicale  obcordée.  L'tges  polyspermes Captella, 

'  Silicale  suborbicalaire .  Loges  dispermes Hutehinsia, 


UEPIDUIM  L.  —  Sépales  non  gibbeux.  Pétales  tous  de  même 
taille.  Etamiaes  à  filets  non  appendiculés.  Silicule  siib-orbica- 
laire,  k  loges  monospermes.  Fleurs  blanches,  très  petites.  Feuil- 
les entières,  ou  bien  dentées  ou  plnnatipartites. 

Feailles  inférieures  pinnalifides,  plnnatipartites 
00  pinnatiséqaées t 

Feailles  inférieures  entières  ou  simplement  den- 
tées       4 

Pèdicelles  fraetifères  étalés 3 

Pédicelles  fructifères  pressés  contre  la  tige....  L.  sativum  L. 

Silicnle  k  sommet  aig^ />.  graminifokum  L. 

Silicule  À  sommet  émarginé L.  ruderale  L. 

Feuilles  caulinaires  ovales-lancéoléei>i  atténuées 

en  pétiole Z.  latifotium  L. 

Feailles  caulinaires  sagiltées,  amplexicanles....  5 

.   (  S  licnJe  à  valves  largement  ailées  dans  le  haut.  L.  campestris  R.  Bn. 

'\  Silicale  à  valves  non   ailées., L.  Draha  L. 

L.  satlvam  L.  (Cresson  des  jardins,  Cresson  alénois,  Nasi- 
tort).  —  Feuilles  glabres,  étalées  en  rosette  dans  le  bas,  où  elles 
sont  pétiolées,  plnnatipartites  ou  pinnatiHdes;  les  caulinaires 
linéaires  et  entières.  Pédicelles  fructifères  pressés  contre  la  tige. 
Silicules  suborbiculaires,  à  sommet  échancré,  à  valves  ailées 
dans  le  haut.  Graines  à  cotylédons  tripartits.  Tige  haute 
de  40  à  60  cent,  ramifiée,  glabre.  —  Flor.  :  juin-juillet.  — 
Habit.  :  cultivé  dans  les  jardins,  parfois  subspontané  dans 
le  voisinage  des  jardins.  @. 

On    cultive  pour   leurs    feuilles  deux  variétés,    Tune  à  feuilles  planes, 

Tautre   à  feuilles  très  crispées.   Les  feuilles  ont  une  saveur  piquante  très 

«        prononcée  et  un  peu  Acre.  On.  les  mange  en  salade  ou  comme  condiment 

de  la  même  façon  que  celles  du  Cresson  de  fontaine,  dont  elles  possèdent 

^        les  propriétés  antiscorbutiques  et  autres. 

Od  a  aussi  employé  jadis,  en  médecine,  comme  antiscorbutiques  et  diu- 
rétiques, les  feuilles  de  L  ruderale  et  Z.  lalifolium^  mais  ces  deux  espèces 
sont  aujourd'hui  tout  à  fait  abandonnées. 

CAPSELLA  Vent.  —  Se  distingue  du  genre  précédent  par  sa 
silicule  obcordée,  à  loges  polyspermes.  Fleurs  blanches,  très 
petites.  Feuilles  caulinaires  supérieures  entières,  amplexicaales- 
sagittées. 
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t'.  BNrsa-pHSiorIs  Mcb^cb  (Bourse  à  paslenr).  —  Caractères 

I  «eiire.  Feuilles  pubescentes.  Pèdicelles  froclitêres  étalés. 
SiiiculeB  en  grappes  allongéeH,  Tige 
bau(«  de  10  k  50  ceulim.,  dreesËe, 
simple  ou  ramifiée.  —  Flor.  :  toute 
l'anoée.  —  Habit.  :  borda  des  «be- 
mins,  décombree,  etc.  TrË»  répan- 
du, (î). 

Il  en  exisle  une  Tariété  &  fenillcfi 
toutes  entïÈrea. 

première  nulle,  la  MDonde  uèt  t«iblB.  On 
lea  >  .ulrpfui!  employées  rnmmo  ulrinpm- 


■leo  rll>OD,(oul  à  TlJI  ibaudoDDies. 

HVTCHINSIA  R.  Be.  —  Se  die- 
tingne  des  précédents  par  tes  silicn- 
les  suborbiculaires  et  oblongues,  en- 
tières au  sommet,  A  valves  noD  ailéeii 
et  à  toges  ordiaulrement  dispermes. 
Radicules  dorsales  ou  oblTquement 
commis  eu  i'alr;9.  Fleurs  petites  et  blan- 
ches. Feuilles  pinnaliportïtes. 


■□ti  métrés. 


R.  Bu.  —  Saule  espèce 


!  piaule  de   S   ft 


THLASPI  DiLL.  ~~  Pétales  un  peu  inégaux.  Filets  si 
non  appendiculÉs.  Silique  suborbiculaire  ou  obovale,  à  valves 
ailées  dans  le  haut,  A  loges  habitueilemeut  lotraspermes,  par- 
fois di-spermea.  Ttadicule  comniissurale.  Pleurs  btancbes,  de 
moyenne  taille.  Feuilles  entières  ou  si  nuées -dentées. 


i  ai™ 


lilieiilet  i  le 


IBEBIS  L.  —  Se  distingue  du  précédent  par  ses  pétales 

très  inégaux,  el  par  ses  silicules  à  valves  plus  étroiterneot 
ailées  et  i  loges  monospermes.  Fleurs  blanches  ou  rosées. 
Peuilles  entières  ou  dentés. 
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T£ESDikLIA  R.  Br.  —  Se  distingue  des  précédents  par 
ses  étamioes  à  filets  staminaux  munis  latéralement  d*appen- 
dicea  membraneux.  Fleurs  blanches,  petites.  Feuilles  lyrées- 
pinnatiddes,  en  rosettes,  absentes  sur  la  tige. 

T.  Budieaalls  R.  Br.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute 
de  60  centim.  à  1  m.  et  plus. 

Tribu  VII.  —  ISATIDÉES. 

Fruit  À  peine  plus  long  que  large  (silicole),  indéhiscent  ou 
s'onvrant  par  des  valves  qui  portent  les  graines. 

.  {  Fleurs  blaDches 8 

•  )  Fletin  jaunes 3 

Silicule  aplatie,  à  deux  loges  monospermes Senebiera . 

Silicate  subglobalease,  à  aae  loge  monospenne Calepina, 

Silioule  bilocnlaire .' * 

Silicule  anilocalaire ^ 

Valtes  de  la  sUioale  s'écarUnt  de  bas  en  haut  et  retenant 

les  graines - Biaeutella  . 

Silicule  indéhiscente Bumas . 

Silicule  aplatie  en  forme  d'aile Isatis. 

SitiGole  subgloboieuse ^esUa, 


3. 


-1 

BWSCMJTEULA  L.  —  Sépales  non  gibbeux.  Staminés  non 
appendjculées.  Silique  biloculaire,  comprimée  perpendiculaire- 
ment à  la  cloison,  qui  est  linéaire,  à  loges  monospermes,  à 
valves  s'écartant  de  bas  en  haut  de  la  cloison,  retenant  d'abord 
la  graine,  puis  la  laissant  échapper.  Graines  horizontales, 
comprimées.  Radicule  commissurale.  Fleurs  jaunes.  FeuUlee 
radicales  ordinairement  pinnatifides  ou  rarement  entières; 
feuilles  caulinaires  ordinairement  entières. 

B.  Uevii^ata  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
30  à  50  centimètres. 

SE:VBBIERA  Pom.  —  Se  distingue  par  ses  silicules  indéhis- 
centes à  deux  lobes  monospermes,  par  sa  radicule  dorsale, 
par  ses  fleurs  blanches.  Feuilles  pinnatipartite^. 

S.  Coronepiui  Pom.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
10  à  30  centimètres. 

ISATIS  L.  —  Se  distingue  nettement  par  sa  silique  uni- 
loculaire,  monosperme,  indéhiscente,  très  aplatie,  obovale-al- 
longée.  Radicule  dorsale.  Fleurs  jaunes.  Feuilles  toutes  entières. 

I.  tlnclorlA  L.  (Pastel,  Guède,  Vouède).  —  Caractères  du 
genre.  Fleurs  petites,  jaunes.  Calice  étalé.  Silicules  pendantes. 
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Feuilles  radicales  atténuées  en  pétiole,  oblongues,  velues; 
feuilles  cautinaires  sagittées,  glabres  ou  presque  glabres.  Tige 
lieuite  de  50  k  80  cent.,  dressée,  ramifiée  en  corymbe  dans  le 
haut.  —  Flor.  :  mai-juiii.  —  Uabil.  :  décombres,  vieux  murs; 
assez  rare.  ®. 


Kig.  274.  Fig.  875.  Fig.  276. 

Jtaiis  lincloria.  Ttatù  tinctoria.         Isatis  iMctoria. 

Fleur;  coupe  loagit.  Fruit.  Fruit;  coopo  loagit. 

Les  feuilles  oat  une  savear  piouante  et  Aore  comme  celles  du  Cresson  t 
jouissent  k  un  moindre  degré  des  mêmes  propriétés  ;  on  les  a  autrefois 
employées  non  Ire  le  scorbut  et  contre  ia  jaunisse. 

Ou  extrait  du  Paslol  une  matière  colorante  jaune,  autrefois  assez  ro- 
l'herchéo  dans  la  teinture. 

• 

^ESLIA  Desv.  —  Se  distingue  par  sa  silicule  indéhiscente, 
subglobuleuse,  ordinairement  uniloculaire  et  monosperme. 
Aadicule  dorsale.  Fleurs  jaunes.  Feuilles  simples,  entières  ou 
légèrement  dentées. 

K.  panlcalaia  Desv.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute 
de  30  à  70  centimètres. 

CAL.EPI3I  A.  Dssv.  —  Se  distingue  du  précédent  par  sa  silicule 
subglobuleuse,  indéhiscente,  monosperme,  terminée  par  une 
pointe  conique  épaisse;  par  ses  fleurs  blanches;  par  ses  feuilles 
radicales  lyrées-pinnalipartites  ou  sinuées. 

C.  Corvlnl  Dbsv.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
la  à  30  centimètres. 

BL'MAS  A.  Br.  —  Se  distingue  du  précédent  par  sa  silicule 
ovoldc  ou  tétragone,  indéhiscente,  biloculaire,  à  loges  mono- 
spermes ou  à  loges  dispermes  et  alors  partagées,  d'habitude,  en 
deux  fausses  loges,  par  une  cloison  transversale.  Cotylédons 
linéaires  et  enroulés  en  spirale.  Fleurs  jaunes.  Feuilles  radi- 
cales pinnatifides  ou  pinnatiparlites. 
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B.  orienlaUs  L.  —  Seule  espèce  ;  naturalisée.  Plante  à  tige 
haute  de  40  centim.  &  1  m.  et  plus. 

Famille  XLVIL  —  PAPAVÉRACÉES. 

Caractères  oonstanta.  —  Fleurs  hermaphrodites,  régulières 
ou  iiTégulières.  Réceptacle  convexe.  Calice,  corolle  et  androcée 
à  folioles  indépendantes.  Calice  à  2  sépales.  Corolle  à  4  pétales 
sur  deux  verticilles.  Anthères  biloculaires.  Ovaire  uniloculairo, 
à  deux  ou  plusieurs  carpelles,  à  placentation  pariétale,  à  2  on  4-20 
placentas  plus  ou  moins  saillants.  Ovules  anatropes.  Graines 
olhuminéee. 

Affinités.  —  Voisines  des  Nymphéacées,  dont  elles  se  distin- 
^'uent  par  leur  ovaire  uniloculaire,  et  des  Crucifères,  que  leurs 
étamines  tétradynames  ne  permettent  de  confondre  avec  au- 
cune antre  famille. 

Deux  tribus  : 

Fleon  réguliërei  oa  à  pea  près  régnlières Papavéréet 

Flears  irrégalièret Fumariéêê. 

Tribu  I.  ~  PAPAVÉRÉES. 

Fleurs  régulières  ou  à  peu  près  régulières.  Pétales  tous  sem- 
blables. Etamines  en  nombre  habituellement  indéfini. 

Ovairs  à  4-20  placentas.  Stigmates  4-20 Papaver  T . 

Oraire  à  2  plaoeotae.  Stigmates  2 Chelidonium  T. 

PAPAYER  T.  —  Calice  à  2  sépales  caducs.  Corolle  à  4  pé- 
tales semblables,  sur  deux  verticilles  alternes.  Etamines  très 
nombreuses,  à  filets  grêles,  à  anthères  biloculaires,  introrses. 
Gynécée  formé  de  4  à  20  carpelles  unis  par  leurs  faces  latérales 
en  un  ovaire  uniloculaire,  imparfaitement  subdivisé  en  autant 
de  fausses  loges.  Fruit  capsulaire,  arrondi,  surmonté  d'un  pla- 
teau siigmatique  à  autant  de  divisions  qu'il  y  a  de  carpelles. 
Latex  blanc  dans  tous  les  organes. 

.   (  Feoilles  glabres P,  sotmûferum  L. 

*  *  )  Feuilles  veines 2 


\ 


Capsale  glabre.  Filets  ataminaax  filiformes 3 

Capsoie  hérissée  de  poils.  B'ilels  stamioaox  épaissis 
sapérienrement 4 


3. 


Stigmates  8-12.  Capsale  oboTsle-SDbglobuIeasa....  P.  Rhœa*  L. 

Stigmate»  5-10.  Capsale  obtoagae-claTi forme P.  dubium  L. 

.  4  Fleon  rooges-parparines.  Capsale  sabgtobalease..  P.  hybridum  L. 

Flears  roage-clair.  Capsale  ooloDgae-ciaTiforme ...  P.  Argemone  L. 


PapATer  s«mnlfeniiiiL.  (Pavot).  —  Fleurs  grandes,  pourpres, 
violettes  on  blanches,  solitaires,  terminales.  Etamines  à  filets 
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jfMUSsia  dans  le  haut.  Stigmates  3-15,  aplatis.  Capsule  arrondie, 
BOuvent  déprimée,  allongée  dans  d'autres  variéUe,  «labre. 
volumineuBe.  Feuilles  amples,  glabres,  glauques,  découpées 
en  dents  très  prononcées,  les  caullnaires  amplexicaules,  oMon- 


Pflpavet  smtai/tni 


Fig.  Ï80.  —  Pepactr  tomni/inaii  album.  KroiL;  toupe  loDgit. 

gues  ou  ovales.  Herbe  anauelle,  k  lige  simple  oa  peu  ra- 
miBée,  haute  de  50  centimètres  A  1  mètre  au  pins,  glabre. 
Plante  riche  en  latex.  —  Flor.  :  juin-septembre.  —  Habit.  :  origi- 
naire d'Orient,  cnltlvi  doiu  les  jardins.  0. 


d.  p.  nmBi/VnoH  tlbtm.  OniDU  hliaihci.  Capiols  isMliiMMiils. 

p.  P.  umaifiTjim    nignm.    Oniau  noirALrti.  CipiaLt  rUhLiculB  pir 

OTii«iilMitale.  ^  '■t'9  conlaou  dut  Isi  diTinei  putiaa  dt  L>  plinta  mH  à 
la  prfp»r»lioo  da  l'opium.  Oa  n*  l'eilnU  dam  «  bat  qas  it  li  Dip«l«, 

eomutiliJa,  ITiPil"  d'œilleUe.  "  °  '*  "'   ""*    "'  ' 

Od  «alUn  mi  eoTiroDi  ie  Pirii  une  »iif->«MI4  de  l'aUm,  nammia  d»- 

F.  BhieaB  L.  {Coquelicot,  PuTot  coq.)  —  Fleurs  rou-res.  Sé- 
pales converts  de  poils  raidea  et  étalés.  Fileté  staôiinatix 
filiforiDeB.  Stigmates  S-12  roimaDt  un  plateftn  coDiqiie  a  loliL>a 
ee  recouvrant  par  leurs  bords.  Capsule  glabre,  snhglobiileuee. 
Penilles  velues,  ptUDallparlites.  h  lobca  découpés  an  dents 
Urmioèes  par  une  scie.  Herbe  snanelle,  A  tige  couverte  de  poils 
rudes,  ramifiée,  haate  de  30  h  ÔO  centimètres.  -~  Flor.  :  mai- 
jaillel.  —  Habit,  :  moissons.  Très  répandu,    r. 


Fig.  Ml.  —  Papota  mmu.  Fleur. 

CBELIDOMIOI  T.  -  CaUce  b  2  sépales.  Corolle  à  4  pétales 
sur  deoi  verticillea,  en  croix.  Etaminea  nombreuses.  Gynécée 
formé  de  deux  carpelles  unis  par  les  bords  en  un  oiaire  unilo- 


'/.i .. 
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citiaire,  allongé,  offrant  deux  placentas  pariétaux  peu  saillantâ 
qui  portent  les  ovules.  Capsule  s'ouvrant  en  deux  valves-  qui 
se  détachent  des  placentas.  Latex  jaune. 


Chelldonlain  majos  L.  (Grande  Eclaire,  Herbe  aux  ver- 
rues.) —  Fleurs  jaunes,  en,  cymes  terminales  ombelliformes, 
pauciflores.  Sépales  jaunôtres.  Pétales  jaunes.  Feuilles  pinna- 
tiséquées,  à  3-7  segments  lobés,  incisés.  Herbe  vivace,  à  souche 
épaisse,  à  rameaux  aériens  dressés,  ramifiés,  pubescents.  Toutes 
les  parties  de  la  plante  sont  très  riches  en  latex  jaune.  —  Flor.  : 
avril-septembre.  —  Habit,  :  vieux  murs,  décombres,  lieux  hu- 
mides, pierreux.  Commun,  jp'. 

Le  latex  e»t  très  4ore,  irritant  et  même  eBcfaarotiqae,  oe  qui  le  fait  em- 
ployer dans  les  campagnes  pour  détruire  le»  verrues .  U  contient  deux  alca- 
loïdes, la  chélérythrint  et  la  chélidoxanthinc. 


Tribu  II.  —  FUBfARIÉES. 


'*♦ 


W.. 


t.    «^ 


Fleurs  irrégulières.  Calice  pétalolde.  Corolle  à  4  pétales  dis- 
semblables, les  deux  latéraux  munis  d'une  saillie  longitudinale 
en  forme  d*aile,  le  supérieur  pourvu  d*une  épine.  Etamines  en 
deux  faisceaux. 

Fruit  polysperme ,  déhiscent Corydalis. 

Fruit  monosperme ,  indéhiscent Fumtsria. 

CORYDALIS  DC.  —  Fleurs  jaunes  ou  purpurines,  très 
rarement  blanches.  Fruit  en  forme  de  silique,  comprimé, 
déhiscent,  contenant  un  assez  grand  nombre  de  graines  munies 
d'un  arille  (strophiole)  en  forme  de  crête. 

Fleurs  purpurines  ou  blanches C.  soliJa  Sm  . 

Fleurs  jaunes C.  lutea  DC. 

FUHARIA  L.  —  Fleurs  purpurines  ou  blanches,  souvent 
tachées  de  pourpre  foncé  dans  le  haut  des  pétales.  Fruit  indé- 
hiscent, contenant  une  seule  graine  sans  arille. 

1  I  Fruit  globuleux 2 

'  )  Fruit  plus  large  que  long F.  officinalis  L . 

2  j  Sépales  plus  étroits  que  le  pédicelle  floral F.  Vaillantii  Lois. 

'  I  Sépales  plus  larges  que  le  pédicelle  floral 8 

Sépales  cinq  ou  six  fois  plus  courts  ^ue  la  corolle. .  F.parviflora'Lwikj 
2.1  Sépales  atteignant  le  tiers  ou  la  moitié  de  la  hauteur 

de  la  corolle 4 

Sépales  OTales-aigus,  atteignant  la  moitié  de  la  corolle.  F.   capmlata  L . 
4.  {  Sépales  suborbiculaires,  dépassant  le  tiers  de  la  co- 
rolle    F.  densifîora  DC. 


jiDant  pas  la  moJlié  de  la  hauteur  de  In  corolle,  aussi  larges 
qu'elle.  PéUle  inférieur  canalîculé,  à  limbe  concave.  Fruil 
plus  large  que  long,  tronqué  et  invaijiiié  an  sommet.  Feuille? 


*?  >.*  >■' 
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hi  oa  tri-pianatiséquées.  Tige  très  ramifiée,  haute  de  30  à 
80  centim.  —  Flor.  :  mai-octobre.  —  Habit.  :  champs  cultivés^ 
bords  des  routes.  ®. 

Les  parties  verteB  de  la  Faaieterre  possèdent  ane  savear  légèremeDt 
araère  ;  elles  ont  joai  autrefois  d'une  oertaine  réputation  comme  anUsoorba- 
tiques  et  stomachiques. 


Famille  XLVIIl.  —  RESEDAGEES. 


'  f 

■U,    t 


-[  y/»-".  ■ 


Garaotères  constants.  —  Fleurs  irrégnlières,  hermaphrodites. 
Réceplacle  convexe.  Pèrianthe  double.  Calice  ordinairement 
6 -mère,  plus  rarement  4-8 -mère,  à  sépales  inégaux,  indépen- 
dants ou  connés  à  la  base.  Corolle  &  pétales  en  même  nombre 
que  les  sépales,  inégaux,  d'autant  plus  grands  et  plus  décou- 
pés qu'ils  sont  plus  postérieurs.  Disque  hypogyne,  en  forme  de 
croissant,  très  haut  eu  arrière,  presque  nul  en  avant.  Etamines 
nombreuses,  insérées  sur  le  disque.  Anthères  biloculaires,  in- 
trorses,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère, 
tantôt  uniloculaire,  ouvert  et  3-4-denté  au  sommet,  3-4-car- 
pellé,  &  3-4  placentas  pariétaux,  pluri-ovulés,  tantôt  formé  de 
è-4-carpelles  indépendants.  Ovules  anatropes.  Fruit  capsulaire,. 
ouvert  au  sommet.  Graines  sans  albumen. 

Affinités.  —  Les  Héscdacées  sont  voisines  des  Papavéracées, 
dont  elles  ont  les  etamines  en  nombre  à  peu  près  indéfini; 
mais  elles  s'en  distinguent  par  Tirrégularité  particulière  de 
leur  fleur,  qui  ne  permet  de  les  confondre  avec  aucune  autre 
famille.  Par  les  formes  à  carpelles  indépendants,  elles  se  rap- 
prochent beaucoup  des  Renonculacées,  mais  ces  dernières  en 
diffèrent  par  la  régularité  de  leurs  fleurs  et  par  leurs  carpelles 
spirales. 

Deux  genres  : 

Carpelles  indépendants,  monoftpernio» Astrocarpuè . 

Carpolleff  connés  en  un  oraire  uniloculaire,  à  3-1  placentas 
pariétaux • Jieteda . 

ASTROCARPUS  Nbck.  —  Calice  à  5  sépales.  Corolle  à  5  pé- 
tales, les  postérieurs  4-7-partits.  Etamines  7-15.  Carpelles  5, 
indépendants,  étalés  et  pédicules  à  la  maturité,  monospermes. 
Feuilles  simples.  Fleurs  en  grappes  effilées,  lAches. 

A.  Closil  J.  Gay.  —  Plante  à  tige  hante  de  20-50  centim.,  à 
feuilles  radicales  en  rosette,  oblongues-spatulées,  les  cauUnaires 
linéaires;  à  fleurs  jaunâtres;  très  rare  dans  les  lieux  arides. 


RËSÉOACËK  2S3 

BE^DA  L.  -~  Calice  ordianirement  k  6  Bépsles.  raremeat 
i  uu  7-S,  méf;aux.  Corolle 
à  pétales  ea  même  nombre, 
les  postérieurs  tripartits,  les 
antérienre  trëo  réduits.  Éta- 
mioeB  10-40.  Ovaire  3-i-cir- 
peUé,  uailoculaire ,  ï  3-i 
placentas  pariétaux,  large- 
ment ouvert  et  S-i-deuté 
au  sommet.  FeuiUee  inré- 
rieures  ordinairement  iadi- 
a,  IsB  supérieurea  pÏQaa- 


ii-irpFlles t 

liuunt  [MU  ]■  purtïa  coDnte  du  «rpclloi.! H.  Lutaolal.. 

\   Flonn.  inodore» 3 

t  Heurs  irèo  odûrtole» «.  oioro/o  L. 

i  PolilM  juinei n.    lutta  L. 

i  Pél»lM  bluiu 


Lo  n.  Lultola  (Ciude,  Rerba  1  ilunlrl 
donna  dh  bella  couleur  jiaoe.  Lo  H. 
fe*  Htan  très  odorautws  qn'on  tili1ij«e  di 
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Famille  XLIX.  —  VIOLACÉES. 

a  constanU.  —  Fleura  irrÈgulières,  beruiaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Pértanthe  double.  Culice  5-mère,  ù  sépales 
indépendants,  ou  légèrement  counés  k  la  base,  prolongés  dans 
le  bas,  persistants.  Corolle  S-mére,  à  pétales  iadé pendants, 
hypogynes,  inégaui,  l'inférieur   prolongé    en  éperon   creux. 


Tig.  KO.  —  Viola  odonta.  Flj.  !90.  —  Vhlit  Iricalor. 

Elamines  5,  hvpogynes,  à  Blels  indépendants.  Antlièrea  bilo- 
ciilaires,  introrse^,  appendiculécs  au  commet,  dâhisceuLes  par 
des  Tentes  longitudinales,  les  deui  inférieurea  munies  de  lames 
appendiculairea  dorsales  qni  s'enfoncent  dans  l'éperon  du 
pétale.  Ovaire  supère,  3-carpellé,  uniloculaire,  i  3  placentas 
pariétaui  pluriovulés,  aurmoalii  d'un  style  simple,  terminé  par 
un  stigmate  courbé  en  crochet,  éUilé  en  disqne  oblique  ou 
creusé  en  cornet.  Fruit  capsulaire,  1-toculaire,  polysperme,  à 
déhiscence  loculicide  en  3  valves  qui  portent  les  grainca  en 
leur  milieu.  Graines  siroptaiolées,  albuminées.  Feuilles  alter- 
nes, simples,  iuvolutées  dans  la  préfoliation.  Fleurs  avillalrea, 
solitaires. 

AUlnltè*.  —  Les  Violacées  sont  voixioes  des  Résèdacées  dout 
l'Iles  se   distinguent  par  leur  irrégularité  moindre,  et  par  leur 


anilrocée  à  élamiaes  rigonreu'^emeol  en  même  uombre  que  [et. 
petaJes.  Ce  caroclÈre  les  distingue  des  Cislinces,  qui  oq[  de? 
fleurs  im  peu  irr^gulières  et  des  élamJDes  en  nonilire  indoHoi. 


Fig.  193.  Pig.  Kl. 

!ola  odoraU.  FlftUF  uaa  la  e»ro1lc.     Vialn  oderala.  Cnp-iilg  oiivc 

l'IALA  T.  —  Seul  geore.  Caroctéres  do  la  faraille, 

CoroUe  à  S  |wUlos  ^oi-ériçuM   diii(fù«  on 


'-J  Corolle  k  î  pÉlsIe»  mpérieura  «l  I  jiéOk 
I  Utirui  diriKis  cii  huit,  l'inr^rlenr  rea]  d 
l     rigioQ  bu.  Siigm^le  wbglobDleui,  créai 

fSligniale  en  bec  painla,  recourbé 
Stigintie  év«Ki  en  dÎMiae  obliqno.  Plsni 
««"i" 

Planle  UBule.  Regra  >oli(Bir<i!<  tlVitrémit. 
)    de  pédoneDleii  radiaux.  CajHiule    eubgli 

^■.  Hmte  *  tige.  ■âirll6rê«"™mili^r,'àW.;; 

\     oblangue.  glabre ..,..,.,...... 


• 


226  DIALYPÉTALKS   HYPOGVNES 

,  (  Fleurs  inodores.  Sonche  non  slolonifère....     V.  hirta  L. 
I  Fleurs  odorantes.  Souche  stolonifcro V.  odorata  L. 

I  Tiges   florifères    partant  de   la  base  d'une 
rosette  de  feuilles V,  sylvestris  L\mk . 
Tif^s  florifères  partant  des  rameaux  de  la 
souche,  qui  ne  portent  pas  do  rosettes  de 
feuilles .-w     V.  canina  h. 

l  Feuilles  {^labres  ou  presque  glabres.  Fleurs 
^  1    mêlées  de  jaune,  oe  blanc  el  de  pourpre.     V.  iricolor  L, 
•j  Feuilles  couvertes  do  longs  poils.  Fleurs  vio- 
\    lettes V.  Rothomagensis  Desf. 

On  cuUivo  beaucoup  dans  les  jardins  le  Viola  odorata  pour  ses  fleurs  h 
odeur  suave  qui  font  partie  des  quatre  fleurs  pectorales  de  la  Pharmacopée. 
On  prépare  avec  elles  un  sirop  do  violettes  employé  dans  la  bronchite.  Il 
ont  légeromcnt  laxatif.  Les  feuilles  sont  inodores,  un  peu  mucilagineuses 
et  faiblement  laxatives.  Les  racines  ont  une  saveur  nauséeuse,  assez  ana- 
logue à  oelle  de  Tlpécacuanha ;  elles  sont  Tomitives  à  hante  dose;  on  en  a 
extrait  de  Vémétine, 

La  racine  du  V.  canina  (Violette  de  chien,  Violette  sauvage)  est  égale- 
ment vomitive. 

Les  fleurs  du  Viola  tricolor  (Pensée  sauvage)  et  celles  de  la  Pensée  cul  • 
tivôe.  qui  n'est  qu'une  variété  du  type  sauvage,  sont  légèrement  laxatives 
ol  diaphorétiques.  On  prescrit  leur  décoction  contre  les  croiJttes  du  lait  des 
eiifants. 

Famille  L.  —  CISTAGÉES. 

Caraotères  constants.  —  Fleurs  un  peu  irréguliëres,  herma- 
phrodites. Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Clalice  5-mëre, 
à  pétales  inégaux,  les  isférieurs  plus  petits  ou  avortés.  Ciorolle 
S-mère,  à  pétales  indépendants,  très  caducs,  contournés-chif- 
fonnés dans  la  prélloraison.  Etamines  en  nombre  indéfini, 
hypogynes,  à  filets  indépendants.  Anthères  bilocnlaires,  déhis- 
centes par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  su  père,  3-5  ou 
rarement  6-10-carpellé,  1-loculaire,  à  3-5  placentas  pariétaux, 
plus  rarement  à  6-10  loges  incomplètes,  pluriovulé.  Style 
unique.  Ovules  anatropes.  Fruit  capsulaire,  polysperme,  1-locu- 
laire, plus  rarement  à  6-10  loges  incomplètes,  k  dchiscence 
loculicide.  Graines  à  albumen  mince.  Feuilles  éparses  ou  op- 
posées, au  moins  les  inférieures. 

Altlnltès.  —  Les  Cistacées  sont  voisines  des  Violarices,  dont 
elles  diffèrent  par  leurs  fleurs  à  peu  près  régulières  et  par  leurs 
etamines  en  nombre  indéfini.  Ce  dernier  caractère  les  rappro- 
che des  Papavéracées. 

Deux  genres  : 

Etamines  toutes  fertiles.   Feuilles  stipulées,  opposées,  au 

^  moins  les  inférieures Ifeltanthemum, 

Etamines   extérieures   stériles.    Fenilles    sans    stipules , 
éparses Fumana. 


HTPÉRICâCÉES 

HELIAIWTHEMtJM  T.  —  Etamines  toutes  fertiles.  Grates 
sans  raphé.  Feuilles  toutes  ou,  an  moins,  les  inférieures  of^K»- 
sées,  munies  de  stipules. 

.   \  Fleurs  iwne» S 

*{  Fleura  blftnchos 4 

'  fltîg«al6  à  peu  yrô»  aogpile.  Pétftlcfl  jaunes, 

V    lAcbèH  de  bran  &  là  base H.  guttmtmm  Mill. 

3.<  Stifcinate  porté  par  nn   Mvlo  au  moins 

/    aussi  long  que  l  oTaire .  Priâtes  ootière- 

'     ment  jaunes /T 3 

Î  Feuilles  accompag^nées  de  stipules  étroi- 
tes, plus  longues  que  le  pétiole if.  vulgare  GiCarN. 
FeuillM  sans  stipules H,   (Elandicuni  Whlkb . 

(Feuilles  diiTetées-blanchàlres  en  dessus, 
tomenteuses -  blanch&tres    en    dessous. 
i..     Fleurs  en   grappe»  terminales //.  pulverulentum  DC. 

I  Feuilles  vertes  en   dessus.  Fleurs  Terti- 

[     cillées  ou  en  ombelles  terminales ff.  umbellatum  Mili.. 

FUMA3iA  Spach.  —  Etamines  extérieures  stériles,  à  filets 
grêles,  monîliformes.  Graines  munies  d*un  raphé  saillant, 
l^psole  divisée  en  3  loges.  Feuilles  éparses,  sans  stipules. 
Fleurs  snbsolitaires,  jaunes. 

F.  Tnl^ttrls  Spach.  —  Seule  espèce.  Plante  haute  de  iO  à 
.30  centim.,  très  ramifiée,  à  rameaux  élalés,  rare  dans  les  lieux 
poly  spermes. 

Famille  LI.  —  HYPÉRI€AOÉES. 

Gauraotèrw  constants.  —  Fleurs  régulières  ou  à  peu  près 
régulières,  hermaphrodites.  Réceptacle  convexe.  Pértanthe 
double.  Galice  5-mère  ou  rarement  4-mère,  à  sépales  persis- 
tants, indépendants  ou  connés  vers  la  base.  Corolle  dialypé- 
taie,  5-mère,  ou  rarement  4-mère,  imbriquée -contournée  dwis 
la  préfloraison.  Etamines  en  nombre  indéfini,  à  lllets  connés 
iaférienrement  en  faisceaux  oppositipétales.  Ovaire  supère, 
•)-5-carpellé,  1-IocuIaire,  ou  plus  souvent  3-5-localaire,  à  loges 
pluriovulées.  Ovules  anatropes,  insérés  tantôt  sur  des  placentas 
pariétaux,  tantôt  dans  Tangle  interne  des  loges.  Fruit  habituel- 
lement capsulairc.  à  déhiscence  septicide,  rarement  bacciforme, 
indéhiscent.  Graines  sans  albumen.  Feuilles  opposées,  eans 
.stipules,  entières.  Fleurs  jaunes. 

Affinités.  —  Les  Hypéricacées  sont  très  voisines  des  .Malv«e6e«. 
dont  elles  ont  les  etamines  connées  en  faisceaux,  et  Tovaire 
souvent  plnri-loculaire,  mais  dont  elles  diffèrent  par  ieurs 
feuilles  opposées.  Elles  ressemblent  beaucoup  aux  Cittacées 
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par  leur  périantbe  et  leur  oudrocëe,  mais  en  différent  par  leurs 
ctamines  connées  en  faisceaux. 

Trois  genres  : 

(  Fruit  bacciformo  indébiseent.  Calice  &  sépales  très  iné-**       *         ^  » 

l.J     Çaux ........    'Àndrrjsi^mt^.     _ 

(  Fruit  capsalaire.  Calice  à  sépales  presque 'igsi»,.  ...    S    '^ 

!  Fleur  pourvue  de  5  glandes  pétalolde»*»  alternes  avec  '  ,.<^  * 

les  faisceaux  staminaux Heiodet. 
Fleur  dépourvue  de  glandes  pétaloïdes^V. Hypcricum. 

k 

HYPERICUH  L.  —  Sépales  5,  à  peu  près  égaux.  Pétales  5, 
marcescenls,  égaux.  Pas  de  glandes  pétaloïdes.  Styles  3,  rare- 
ment 5.  Capsule  3-loculaire,  rarement  5-loculaire,  à  déhis- 
cence  eepticide  en  3,  rarement  5  valves.  Feuilles  opposées, 
ordinairement  ponctuées  de  glandes  transparentes.  Fleurs 
jaunes. 

Tige  à  8-4  lignes  saillantes.    Sépales  sans  cils 

M   1    glanduleux 2 

'  ^  Ti^e  sans  lignes  saillantes.  Sépales  à  bords  mu- 
nis de  cils  portant  des  glandes  noires 5 

Tige  couchée,  munie  do  2  lignes  très  fines  ...     H,   kumifusum  L. 

Tige  dressée,  à  2  ou  i  lignes  saillantes 3 

Tigo  à  2  lignes  peu  saillantes H.  perforatum  L. 

Tige  à  4  lignes  saillantes 4 

Tige  à  4  lignes  plus  ou 'moins  saillantes.  Sépales 

,        extérieurs  obtus ff.  quadrangulum  L. 

j  Tige  à  4  lignes  très  saillantes,  presque  ailées. 

Sépales  tous  lancéolés-acuminés ff.  tetrapterum  L. 

Tige  glabre 0 

Tige  velue ff.  hirsutum  L. 

Sépales  larges,  arrondis,  à  glandes  noires  ses- 

ailes.    Feuilles  cordées,  amplexicaules ff.  pulchrum  L. 

6.^  Sépales  linéaires,  à  glandes  noires  stipilées. 
Fenilles  oblongnes,  non  amplexicaules,  non  cor- 
dées      ff.  montanum  L. 

h'ff.  perforatum  L.  (Millepertuis,  Chasse -diable)  exhale  quand  on  froisse 
ses  feuilles  une  odeur  aromatique  très  prononcée,  due  à  l'huile  essentielle 
contenue  dans  de  nombreuses  glandes  poUucides.  Il  a  joui  autrefois  d'une 
prande  réputation  comme  vulnéraire,  à  l'intérieur  et  à  1  extérieur.  On  rem- 
ployai! aussi  contre  les  afloctions  chroniques  et  aiguës  dos  poumons,  contre 
1^  leucorrhée,  l'aménorrhée,  etc.  Il  est  tonique  et  un  peu  stimulant. 

HELODES  Spach.  —  Sépales  5,  à  peu  près  égaux.  Pétales  5, 
marcescents,  égaux.  Glandes  pétaloïdes  alternes  avec  les  pétales 
et  en  même  nombre  qu'eux,  bifides.  Styles  3.  Capsule  1-locu- 
laire,  à  3  placentas  pariétaux,  pluri-spermée,  déhiscente  en 
3  valves.  Feuilles  (omenteuses- blanches,  sans  glandes  pellu- 
cides. 

H.  palnstris  Spach.  —  Seule  espèce.  Plante  de  10  à  30  cent., 
couchée,  radicante,  rare  dans  les  tourbières  et  marais. 


2. 
3. 


-1 


AXBROS^MUM  T.  —  SôpaJe»  3,  trè»  inégsux.  Pétales  5, 
caduci.  Stjles  3.  Pas  de  glandps  pilaloliles.  Fruit  boccirorme, 
if^tùsceat.  Feuilles  aaaa  glandes  pellucides. 

A,*nAmttB  Au,.  —  Seule  eapéce.  Plaaie  à  lîgc  dres«é«, 
•QiriMj  Mute  de  Sfr^iHfl  ceoUm.,  très  rare  dans  les  parties 
h^idev^t  ombragées  -ies  r«rèts. 

Celte  fuptee  Jodl  i  peu  ptti  iftfvitaicii  ptoptiHit  ipie  1«  UiHeiiertuii. 

■t 

KiuiLLE  UI.  ~  DBOSÉRACÉES. 

Caractiroa  ootutanta.  —  Pleura  régulières,  hemwphroditeo. 
Itôceptacle  conTeie.  Périanthe  double.  Calice  S-mère,  à  fépales 


l-'ig.  2S6.  —  Droitta  rotioidi/ilia,  Fig,  !98.  —  Drosira  limçi/olia. 

îDdépeaduita  on  connAa  à  la  base.  Corolle  5-niâre,  dialypf- 
tale,  hypogyue,  Etamlne»  en  nombre  égal  ou  double  des  péta- 
les,   à   mets   indépendaott.   Anthères   bilooulaireN,   eitrorses, 


:',^l 


'';^- 
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déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  siipère,  3-5- 
carpellé,  1-loculaire,  à  3-5  placentas  pariétaux;  piuriov^lés. 
Styles  3-5,  indépendants.  Fruit  capsulaire,  l-Iocnlaîre,  \o6^- 
licide,  à  3^5  valves.  Graines  albuminées.  Feuilles  idUtçs  radi- 
cales, en  rosette. 

• 

Affinités.  —  Les  Droséracées  sont  voisines  des  Hyj^ricaçées, 
dont  elles  se  distinguent  par  liyir  androcée  plus  réduit,  leurs 
fleurs  tout  à  fait  régulières,  et  leur  ovaire  toujours  uuilociUaire. 
Elles  sont  également  très  voisines  des  Pyrolacées  dont  éim  se 
distinguent  par  leur  ovaire  uniloculaire. 

Deux  genres  : 

Feuilles  couvorte»  de  poils  glanduleux  très  longs Droaera. 

Feuilles  glabres,  «oriaces Panuusia. 

DROSERA  L.  —  Caractères  de  la  famille.  Fleurs  dépourvues 
d'écaillés  nectarlfères,  petites,  blanches,  disposées  en  une  sorte 
d*épi  unilatéral,  allongé,  enroulé  avant  Tépanouissement.  Feuil- 
les toutes  en  rosette,  molles,  couvertes  de  longs  poils  capitcs, 
glanduleux,  sécrétant  un  liquide  visqueux  et  se  rabattant  sur 
les  insectes  qui  se  posent  sur  la  feuille. 

/  Pédoneiilo  florifère  droit,  naissant  du  contre  de 

i   1    la  ruselte  des  Teuilles 2 

'  \  Pédoncule  florifère  coudé  h  la    base ,  naissant 

\  aa*do89ou8  de  la  rosette  des  fouilles D.  intermedia  Hayxc. 

r  Feuilles  arrondies,  longuement  péliolées />.  rotundifolia  L. 

2.1  Fouilles  oblonj^es,  étroites,  longuement  atté- 

(  nuées  en  pétiole 2>.  longifoUa  L. 

Les  Drosera  ont  été  rendus  célèbres  dans  ces  derniers  temps  par  les 
expériences  dont  ils  ont  été  l'objet  en  tant  que  plantes  carnivores.  Leurs 
glandes  sécrètent  on  liquide  riche  en  une  sorte  de  pepsine  qui  digère  les 
insectes, 

PAR^ASSIA  T.  —  Se  distingue  du  précédent  par  ses  fleuri* 
assez  grande?,  pourvues  de  cinq  écailles  nectarifères  oppositi- 
pétales,  laciniées,  et  par  ses  feuilles  coriaces,  très  glabres. 

P.  palvstris  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  pédoncules  flori- 
fères hauts  de  10  &  40  centim.,  dressés,  à  fleurs  blanches.  Com- 
mun dans  les  marais  tourbeux  et  les  marécages. 


Famille  LUI.  —  PTOOLACÉES. 


Caractères  oonatants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  double.  Calice  5-mère,  à  sépales 
connés  à  la  base.  Corolle  5-mère,  à  pétales  indépendants,  hy- 


pogynes,  caducs.  Etamiaus  en  nombre  double  de  cslui  Jo^ 
pitnles,  a  fileU  indépendanla. 
An  Ibères  bilociilaires,  esirorses, 
débUcencenles  par  d«f  pores  ba- 
silaires,  basculant  et  se  déjetant 
en  dedans  après  ta  Htpraison.  0- 
vaire  supèrc,  S-carpellé,  5-locu- 
laire,  à  lofiea  polyspermea.  Ovules 
aoatropes,  iosi^rés  dans  l'augle 
înlerDe.  Graines  albuminées. 
Fruit  capsulaire,  5-loculaire,  i 
loges  pol]  spermes,  à  dèliisceoce 
loculîcide,  en  S  valves.  Feuil- 
les simples,  sans  ïlipules,  ca- 
riâtes ,  entières  ou  crénelées.  | 
Fleurs  Manches,  en  grappes'  dres- 

AfllDlUa.  —  Les  Pyrolacées 
peuTeQt  être  dclînieB  des  Ericn- 
vées  i  corolle  di  al  y  pétale. 


'lè'pMalea.FlCDTicn 
jcrmiipe  Itcbs P.  rolmàifolin  I 


%.  Î0<.  —  Pyroln  mini 


b.  —  DULTPËTAI.ES  PËRIOTNEEI  et  ËPISTNEB. 

Corolle  dtalypétale.  Réceptacle  plus  ou  moJiiH  concave,  lan- 
l6t  enveloppant  les  carpelles  sans  y  adhérer,  tantôt  au  déve- 
loppant de  manière  ï  former  une 'partie  ou  In  lotalilÈ  des* 
parois  ovariennes.  Corolle  el  Étamines  insérées  autour  de 
l'ovaire  (périgyncH)  ou  au-dessus  de  lui  (épigynes). 

TaBLEAL'   DtCHOTOUigCE   DKS  FAIDLLE9. 
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Gynécée  ù  un  seul  cariKtllc  ou  à  plusieurs 
carpelles  indépendants 3 

Gynécée  à  2  ou  plusieurs  carpelles  eonnés 
en  un  ovaire  1-2-ou  pluri-loculairo 5 


.i 


Corolle  papilionacée.  Un  seul  carpelle 
pluriovulé \ Légumineuses  Papilionacées. 

Corolle  régulière  ou  h.  peu  près  régulière. 
Un  seul  ou  plusieurs  carpelles  indépen- 
dants       i 


o. 


0. 


ArbreSi  arbrisseaux  ou  herbes  k  feuilles 

membraneuses /iosacées. 

Herbes  À  feuilles  succulentes Crassulaeées . 

Ovaire  1-loculaire  à  l'état  adulte 0 

Ovaire  i-  on  pluri-loculairo  à  Tétat  adulte.     7 

Calice  à  2  sépales.  Fruit  3-  ou  poly-sperme, 
déhiscent Portulacécs. 

Calice  à  5  sé^^ales.  Fruit  1 -sperme,  indéhis- 
cent       Paronychiées. 

Étaminea  i-5,   l-verticillées  ,  oppositipé- 

, talcs.  Fruit  drupacé Jîhamnacées. 

Étamines8-12,  2-verticillées,  alloroipétales. 
Fruit  capsulaire Lithranées, 

Ovaire   S-pluri-loculaire ,   à    placentation 

ftxile 9 

Ovaire   1-loculaire 15 

OvaircS-carpellé,  à  carpelle»  se  séparant  en- 
tièrement h  la  maturité,  indébiscenU,  mo- 
o  }    nospernies,  munis  ordinairement  de  côtes 
''^     et  de  canaux  sécréteurs  (méricarpes). . .     OmbeUifères, 
Ovaire  à  carpelles  no  se  séparant  pas  à  la 
maturité 10 

EUmines  15-30 » Purées  1. 

Etamines  4,  6,  8,  10  au  plus 11 

ÎElamines  ordinairement  10,  rarement  8. 
Styles  2 Saxifragacées. 
Etamines  2,  4,  5  ou  8 18 

Î  Sépales,  pétales  et  élaïuines  2. Circéaeées. 
Sépales  et  pétales  4,  5.  Etamines  i  ou  8, 
ou  4-5 13 

Sépales,    uélales   et   etamines    i-5.    Fruit 

j2  )     charnu,  bacciformo  ou  dru^mcé Héâéracées. 

Sé^iales  et  pétales  4.  Elammes  4  ou  H. 
truit  sec,  i-loculaire {\ 

Plantes  terrestres Onagrariées . 

Plantes  aquatiques , HaXoragées. 

Un  seul  ovule  inséré   sur    le  fond  de  la 

15  J    loge.  Plantes  parasites Loranthacées . 

^  Plusieurs  ovules   insérés  sur   2  placentas 

l>ariétaux Crassulacées. 


10 


•J 


'«•1 


1 .  Les  Pyrées  constituent  une  simple  tribu  dea  Rosacées  ;  je  les  fais  Ûgu- 
rer  dans  ce  tableau  pour  la  facilité  du  diognoslic  ;  leur  ovoire  est  infère  et 
les  etamines  sont  épigynes,  tandis  que  dans  les  autres  Rosacées  l'ovaire  e«t 
libre  ot  les  etamines  sont  pcrigynos. 
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Famille  LIV.  —  ROSACÉES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  hermaphrodites  ,  régu- 
lières. Réceptacle  plus  ou  moins  concave,  souvent  relevé  au 
centre.  Calice  et  corolle  pentamères,  à  folioles  indépendantes. 
Etamines  plus  ou  moins  nombreuses,  verticillées,  à  filets 
indépendants,  à  anthères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par 
deux  fentes  longitudinales.  Embryon  dépourvu  d'albumen. 
Feuilles  alternes,  stipulées. 

Affinités.  —  Les  Rosacées  sont  très  voisines  des  RenoDcu< 
lacées,  dont  elles  diffèrent  par  la  périgynie  habituelle  de 
Tandrocée,  Tabsence  d*albumen  et  la  présence  de  stipules.  Des 
Renoncnlacées  Paeoniées,  à  réceptacle  cupulifonne  et  à  carpelles 
en  nombre  égal  ou  inférieur  à  celui  des  sépales^  on  passe  aux 
Rosacées  Spîrées,  à  carpelles  peu  nombreux;  celles-ci  condui- 
sent aux  Pmnées,  qui  nont  qu'un  seul  carpelle,  et  aux  Pyrées, 
k  cinq  carpelles  tout  à  fait  infères.  Les  Renoncules  conduisent 
aux  Fragariées,  qui  ont  le  réceptacle  élevé  au  centre,  et  de  ces 
dernières,  par  afifaissement  de  la  portion  centrale  du  réceptacle, 
on  passe  aux  Agrimoniées  et  aux  Rosées.  Les  Saxifragacées 
ne  différent  des  Rosacées  que  par  leur  placenta  lion  pariétale. 
Les  Légumineuses  ont  le  réceptacle  cupiliforme  et  le  carpelle 
unique  des  Prunées.  Les  Pyrées,  avec  leur  ovaire  infère,  con- 
duisent aux  Rhamnacées. 

Six  tribus  : 

.  (  Gynécée  infère^  oa  libre  dans  na  réceptacle  très  concave.  2 

'(  Gynécée  non  inclas  et  libre 4 

a  (  Gynécée  inclas  et  libre  dans  an  réceptacle  concave 3 

•  )  Oynéoée  infère Fyréei. 

0  I  Goape  réeeptacalaire  charnnc  à  la  maturité Rosées, 

'  \  Coape  réeeptacalaire  sèche  à  la  matarité Agrimoniées. 

.  1  Carpelle  ordinairement  solitaire;  fruit  dmpacé Prunées. 

'  I  Carpelles  plus  ou  moins  nombreux. 5 

^  (  Réceptacle  cupuliforme,  non  soulevé  au  centre Spirées. 

'\  Réceptacle  eupuliforme,  soulevé  au  centre Fragariées. 

Tribu  I.  —  FRAGARIÉES. 

Réceptacle  convexe  au  centre,  relevé  sur  les  bords  qui  por- 
tent le  périanthe  et  Tandrocée.  Carpelles  nombreux,  indépen- 
dants, insérés  sur  la  portion  convexe  du  réceptacle.  Ovules 
solitaires  ou  géminés.  Tige  herbacée  ou  frutescente. 

1  f  Portion  centrale  do  réceptacle  charnue Fragarkk, 

'  l  Portioa  centrale  do  réceptacle  sèche l 
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-  i  Orairu  diftraai  à  Ja  mitoriti-..--.' AuAu. 

^1  Onim  uo  k  U  DUturiié 3 

,  I  Slylci  accrcKanti,  KsnooilUi  au  ■amoiBt GeuB, 

'  \  Slylei  mucaïKDli  ou  «doca 4 

,  l  SiTlH  ma™««nt.,  Bon  tuioM C«>un>iii. 

*  1  Sl/lH  udau  Petfiiiaïa. 

FRAGABI4  T.  —  Calicule  à  cinq  folioles  souvent  dédou- 
blées, considérées  comme  lea  etipulee  des  sépales.  Calice  k 
a  sépales  talvairea  et  légëremeot  iodupliqués  ou  imbriqués. 
Corolle  à  5  pétales  onguiculés,  imbriqués  dans  le  bouton. 
Ordinairement  20  étomiues  sur  (roie  verticillea.  Carpelles 
ÎDsérés  sur  la  portion  convei^e  du  réceptacle,  très  nom- 
breux, indépendants,  nniovulës,  surmontés  chacun  d'un  style 
laUrai  ou  presque  basilairc,  accrescent.  Ovule  inatrope,  descen- 
dant, k  micropyle  dirigé  en  haut  et  en  debon.  Fruit  multiple, 
formé  de  nombreux  achaines  secs,  portés  par  un  réceptacle 
cliarau,  succulent,  lisse,  caduc  i  la  maturité,  entouré  à  lu  base 
par  le  calice  et  le  calicule  pertistanU.  Feuilles  radicales,  lon- 
ftuement  péiiolées,  h  trois  folioles  dentées,  é  stipules  latérales, 
soudées  au  pétiole  dans  presque  toute  leur  lonffueur.  Tigep 
allongées  en  stolons. 

,   j  CilicoiLilionrilliahiiraniitariU.  X 

''I  Cilica  appliqua  cdhIh  1b  fciûl...  3 

g      Pédiulio  i  pnili  apprlniAs F.  vtiea  L, 

•'i  P4dinll«i  t  poili  «:atl* F.  ilalior  Eut,». 

i  SloLoaaiDBDUd'iuillu  dîna  In  in- 

j  SEoloui  dApotirtua   d'Aeaillea,    aagf 

(     daaa  l'iattriallt  iaMnaar F.  colllmu  Ehiih. 


F.  vtme»  L.  (Fraisier  caumun,  F.  des  bois,  F.  Pressant).  — 
Fleurs  en  eyines  terminales,  pauciQcves.  sur  un  axe  Dorai  nu 
on  muni  d'une  seule  feuille  florale,  haut  de  10  à  30  eenti- 


w^ 


t 
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uièires.  Pédicul<is  floraux  couverts  de  poils  apprîmes,  courbés 

à  la  maturité  du  fruit.  Calice  verl,  persistant,  étalé  ou  réfléchi 

au  moment  de  la  maturité  du   fruit.  Corolle   blanche.  Eta- 

mînes  aussi  hautes  que  le  réceptacle,   au  moment  de  Tépa- 

aouissement  de  la  fleur.  Réceptacle  succulent,  rouge,  ovoïde 

ou  sub- globuleux,  chargé  d'achaines  noirâtres  sur    toute  sa 

surface.   Feuilles    blanchâtres  et  pubescentes    en    dessous,   à 

pétiole  couvert  de  poils  étalés,  à  folioles  larges,  oblongues, 

dentées.  Fruit  très  parfumé  et  savoureux.  —  Flor.  :  avril-juin. 

—  flabit.  :  surfaces  découvertes  des  bois,  bords  herbeux  des 

sentiers,  etc.  Très  commun.  --  On  eu  cultive  une  variété  sou.< 

le  nom  de  Fraisier'  de  tous  les  mois. 

F.  elatlor  Ebrr.  ~  Se  distingue  de  la  précédente  par  des 
fleurs  plus  grandes;  des  pédoncules  floraux  ordinairement  plu^ 
élevés;  des  pédicelles  couverts  de  poils  étalés;  un  fruit  ovoïde, 
rétréci  à  la  base  qui  est  dépourvue  de  carpelles.  —  Flor.  :  même 
éi)oque.  ~  Habit.  :  mêmes  lieux;  plus  rare.  —  Cultivé  sous  le 
nom  de  Fraisier  caperonnier, 

¥•  collina  Ehbu.  (Craquelin,  Fraisier,  Breslinge).  —  Se  dii"- 
tingue  des  deux  espèces  précédentes  par  ses  pédoncules  flo- 
raux plus  courts  et  par  son  calice  appliqué  contre  le  fruit  au 
moment  de  la  maturité.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Habit.  :  clai- 
rières des  bois,  pelouses  des  coteaux  arides.  Assez  rare.  —  Les 
variétés  cultivées  ont  des  fruits  à.  saveur  musquée. 

Les  rhizomes  de  ces  trois  espèces  de  Fraisier  sont  assez  riches  en  tannin, 
qni  les  rend  astringents.  On  employait  autrefois  leur  décoction  contre  la 
diarrhée  et  l'angine.  Les  fruits  ont  une  saveur  acidulé,  sucrée;  ils  sont 
riehM  en  acide  malique  et  légèreaient  laxatifs;  ile  donnent  de  l'alcool  par 
la  fermentation. 

Le  genre  PotentiUa  se  divise  assez  aaturellement  en  denx  seetions  : 

Fleurs  blanches Fragariastrum. 

Fleurs  jaunes Potentillastrvm . 

Scclion  I.  —  Fragaiiaatraiii. 

Fleurs  blanches. 

Pétales  dépassant  à  peine  le  calice P.  Fragarin. 

Pétales  une  fois  aussi  longs  que  le  calice P.  splendens. 

Section  II.  —  Potentillastraiii. 

Fleurs  jaunes. 

I  (  Feuilles  palmatiaéquées % 

'  (  Feuilles  pinnatiséquées 9 

a  j  Calice  et  corolle  à  4  divisions P-  TormeniiUa . 

''I  Calice  et  corolle  à  5  divisions 3 


,.j 


Rameaux  couchés  on  rampants 4 

Rameaux  dressés 5 


POTE^-TILLA.  L.  ~  Flûur  très  voisine  de  ceUo  des  Frai- 
siers, habituellement  jaime.  Cuitcule  à  5  folioles,  raremeul 
V.  Calice  à  5  folioles,  raremcut  4.  RécepUfile  coQveie  au  cenlre, 
sec.  pcreistant,  portant  des  carpelles  secs,  petits.  Feuilles  radi- 
cales pioDatiséquées  ou  paliuatîaËqui^es,  à  stipules  plus  on 
moins  soudées  ou  péliole.  Souche  donnapt  i  ' 
liges  rampantes,  parfois  sousrnitesceates  h  li 


F  s.  301.  —  PoicHlilla  TiinacMilla. 

P.  Tonrnlllln  Sism.  {Tormenlilla  officinale  L.  —  Toraien- 
tille).—  FleurejaiiQes.Ulranidres,  petites,  «D  cymes  terminales, 
feuillées,  pauciDores.  Pétales  et  sépales  A  peu  près  de  uiSuic 
taille.  Carpelles  à  peu  près  lisses  à  la  maturité.  Feuilles  florales 
ou  caulînaires  ses^iles,  à  folioles  obtongues,  atténuées  n  la 
base.  Stipules  amples,  3-S  lobées.  Feuilles  radicales  pétiolées. 
à  3  ou  raremeul  5  folioles  plus  ou  moins  nettemeut  obovales. 
pnbescentos,  vertes  sur  lea  deuT  facex,  A  4  ou  5  deuls  de 
chaque  cdlé,  la  tcnninulc  plus  longue  que  les  latérales. 
Souche  yivace,  courte,  épaisse,  dure,  portant  une  rosette  <le 
feuilles  et  des  rameaux  nombreux,  grf  les,  longs  de  10  k  iO  cen- 
timètres, étalés.  —  Flor.  :  mai-juillet  —  Habit.  :  hrujÈres,  par- 
ties découvertes  et  sèches  des  bois.  Commun.  Z.". 

P.  rcptanB  L.  (Qulntefeuille).  —  Trts  voisine  de  la  précé- 
dente, dont  elle  se  distinf;ue  par  ses  (leurs  pentamâres,  soli- 
taire?, opposées    OUI  feuilles  on  latérales;   par   ses   feuilles 


r 


A  û  OQ  1  folioles,  roreiuenl  3,  glabres  ou  piibescenles  !<eitteineD[ 
CD  dessus,  à  denU  nombreuses,  la  dent  terminale  étaol  ping 
courte  que  les  latérales;  ses  carpelles  un  peu  rugueux  à  la 
maturité.  —  Flor.  :  juin-aoùt.  —  Habit.  :  fossés,  pâturapcs. 
b»rds  berbeux  des  chemins,  lieux  découverts  et  herbeux  des 
liois.  T^, 


Fig.  30Î.  —PolnlUla  Ameniui.  F,g.X3.~PeltnllllaAair'i«- 

r.  Anacrina  L-  (Ansérine,  Argentiac.  Herbe  aux  oies)-  ~  Se 
disItDgue  des  deai  précédentea  par  ïtes  Qeurs  beaucoup  plus 
grandes,  solitaires  A  l'aisselle  des  feuilles  et  portées  par  de  longs 
pédoncules  velus,  blanchâtres  ;  par  ses  pétales  beaucoup  plus 
longs  que  les  sépales  ;  par  tes  feuilles  allougées,  longues  de  2u 
iï  2j  centimètres,  pinnuliséquécs,  à  1S-2j  grondes  folioles  den- 
tées surles  bords,  vertes  en  dessus,  couvertes  en  dessous  de  poils 
tonienteux  argeolés.  et  des  folioles  plus  petites,  entières  ou  inci- 
sées, situées  entre  les  premières  ;  les  stipules  des  feuilles  cauli- 
uaires  sont  eDgainautes  et  multi&des.  Souche  épaisse;  rameaux 
rampants,  radicants  au  niveau  des  nceuds.  —  Flor.  :  moi-juil- 
let ;  automne.  —  Habit.  :  lieux  humides,  bords  def  prairies, 
'les  chemins  herbeux,  etc.  Très  commun.  7^. 

et  les  reoïiÎM  SD  eontiaoBanl  «gtlBintat,  maif  on  niaiDdn  quiotilt.  On 
emplu)'*!!  aalrtfoii  u  décoctioD  conln  U  diurlié*,  Ia  dytenlarlt,  lu 
paiiea   blucba;  on  l'>  mima  prinooiiie  sonlra  1i  OèTn   iDlarmilteats  ; 

UEUM  L.  —  La  Oeur  présente,  comme  celle  des  Poten- 
tilles,  un  réceptacle  concave  avec  élévation  cealrale  portant 
les  carpelles.  Le  calicnle,  le  calice  et  la  corolle  sont  formés 
chacun  de  cinq  folioles.  Le  truil  est  formé  d'un  réceptacle  sec 
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A  la  DiatariU ,  portant  de  nombreox  carpelles  Becs,  poilus, 
sunnontèfl  de  styles  accrescents.  geuouilléB  et  orticiilés.  Feuilles 
tiiiinatis^quées.  Tige  herbacée,  dressée,  pnrtée  por  une  soiicb<' 
épaisse. 

'     ,  I  Cilisa  wrt - .   .  - Gtim  urbamim  L. 

■  i  Cmliee  podgaât™ î 

^  Sipalu  él(lt«  iprts  ti  Dant»D O.  iiltnudium  Ehrh. 

'1  SépkLudnuéiiprteUflariiuD. G.  rieale  L. 

6.    «rbMBum  L.   (Benoîte,  Herbe  de    Saiiil-Betiolt).  —  Ca- 
licnle   bieu  distioct,  à   folioles  linéaires,  verlet.  Calice  pubes- 
ceat,  vert,  A  sépales  triaagui aires,  aif^us.  Corolle  jannc   un 
jaune-rougeStre,  â    pétales   ubovales,  courtement   onguiculiïs. 
Etamines  très  nombreuses,  courtes,  ft  antbères  jauiics.  PorlioD 
centrale  <lii  réreptacle  cylindrique,  sèclie  et  bérissée  à  la  matu- 
rité. Carpelles  très  nombreux  et  très  petits,  secs,  unioTulés; 
styles  alloDgés  li  la  maturité, 
genouillés,  à  article  terminal 
recourbé,  caduc.  Souche  épais- 
se, émettant  une  on  plusieurs 
tiges  herbacées,  cylindriqoes, 
anguleuses,  velues,  hautes  de 
30  centimètres  k  1   mètre,  or- 
d ÎDaireni en t  ramifiées  au  som- 
met eu  hrauehes  courtes,  ter- 
minées chacune  par  noe  seule 
rieur.  Feuilles  radicales  pîn- 
natiséquées,  A  seguieuls  ioé- 
ganx,  lobés  ou  iucisés-denté^, 
les  latéraux  beaucoup  plus  pe- 
tits que    les   terminaux,    qui 
sont  larges  et   souveol  eon- 
nuents.  Feuilles  cauMnaires  k 
trois  lobes  à  peu  près  seseiles 
sur  un  pétiole  coinmuD,  long 
de    t  à  5   centimètres,  muni 
A  la   base    de   deux   stipules 

Fie.  30i.  -  co...'.^™.'  ''"^'''f  .^^'   ""P'^"'  '^''- 

dies,    lobées   et   dentées.   — 

Flor.  :   m ai-Ju lu-juillet.  —  Habit.  :    lisières  des  bois,  bords  des 

sentiers  ombragés,  des  routes  humides,  etc.  Très  commun.  ^. 

La  KHicbs  uhde  k  l'iUt  biii  dim  odaar  liibla  d*  einfla  st  poaaM*  une 
ttiaur  imèFa,  ten,  «sirlegeala.  Son  imartntiia  ail  dae  i  U  géiie,  pria- 
cipa  pao  «oann;  alla  eontiaDt  du  uiiud  «t  una  huila  falalila.  Son  ulrla- 
ganca  I'*   hit  prtooniMi  coBlra  la  disrrliio  et  mima  cnutre  U  flèvia  in- 
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HUBUS  L.  —  Pas  de  calicnle.  Calice  A  S  xôpsles.  Corolle  A 
5  péUles.  EUmines  oombreiues.  ÉléTution  centrale  du  ré- 
ceptacle tècbe  h  la  matarité,  portAOt  de  Dorobrcuse»  drupes 
succulentes.  Feniilea  imparipinnèes  ou  palmatiséquét-».  Sou- 
che viTace.  Rameaux  aérieDB  Bsrmenteux,  ramifita.  Fleurs 
blanetaee  on  ruées,  en  cymes  pauciQores,  axillaire»  ou  tenni- 

,    1  Tig*  btrbuii*,  1  ■iKuiUoiii  DDli  DD  ■tl«e4* A.  lozaMIii  L. 

'  )  TI^  frotocaDla,  à  ilgnilloD*  rabaita i 

,      Fndt  aianat,  naga  k  U  mituriU A.  /d«u  L. 

*J  Fmitnoir  à  U  m.lurit* j 

,  )  Sép»lM  oanniMEli  »  U  Mlofité A.  <«lu  L. 

'■\  SipilaidtaU*  on  r^flidiii  i  )■  Ditoriti g,  fnlieamL. 


Pig    305.  —  Rt^na  Idma.  Fis:.  30U.  —  R»lna  Idnu. 

Fnll  mûr  «1  Stnr  iprii  La  chuls  de  li  eoroLIr;.        Coups  loDgit.  du  fruil. 

R.  ld««H  L.  (PramboïKier).  —  Fleura  blaoctiea.  Calice  A 
3  sépales  râhactéa  à  la  toalurilé.  Corolle  blanche,  A  S  pétales 
dressés,  coortement  ongniculét.  Portion  centrale  du  réceptacle 
conique,  spongieuse,  très  développée-  Fruits  drupacés,  ronges 
A  la  maLurité.  pnbeeceuts,  A  odeur  el  saveur  agréables,  se  dé- 
tachant ensemble  très  facilement  du  réceptacle.  Feuilles  des 
rameaux  ttérilea  imparipinuatiséquËes,  à  5  foliolPt;  celtes  des 
rameaux  Tertiles  palmatiséquées  à  3  ToUales,  toutes  tomen- 
tueuses,  ai^eutées  sur  la  (ace  inférieure.  TÎRes  glabres,  rami- 
fiées, dresséea,  hautes  del  A  2  mètres,  munies  d'aitcuHlons  sèlacés, 
drtûts,  faibles.  —  Floraison  :  mai-Juillet.  —  Habitat  :  bois  hu- 
mides a  montueux.  Rare;  cultivé  en  gronde  quantité  dans  les 
environs  de  Paris  pour  ses  fmite. 
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B.  rrulicosaa  L.  (Iloace,  .Mûrier  des  hnienj.  —  Fleur» 
blaochea,  tiraDdea,  diatioclea  de  celles  de  l'espace  prâeédente 
par  leura  pëtalea  étalés.  Orupes  noires  à  la  maturité,  acides, 
peu  savoureuses,  saaa  odeur.  Tiges  tougUM  de  S  à  t  mètres,  plus 
ou  moiuB  tombantes,  muoies  d'aiguilloas  recoiirb£g.  très  torts. 
Feuilles  iaFùrieures  piunatUéquées.  à  S  ou  7  folioles  pubescente» 
ou  toroenteuses  en  dessous,  ovoïdes,  doublement  dentées,  cou r- 


Fig.  3a:.  —  Sulna/nilicmu.  FIg.  300.  —  IMot/rulieani. 

temeot  pétioles;  feuilles  supérieures  palinati9équêes,â  3  folioles; 
stipules  Intérales  peu  développées.  Pleurs  en  cymes  pauciPores 
réunies  a  l'extréoiitè  des  rameaux  en  longues  grappes  aiillaîres 
portant  des  reuîlles  de  plus  en  plu;  réduites,  ~  Flor,  :  mai- 
septembre.  —  Habit.  !  bords  des  routes,  buissons,  fouiréa  des 
bois.  Très  commun.  ^,''. 

La  fruit  «Il  icidDle,  dd  pan  inacé;  il  lart  i  U  pr«pinLiDD  d'un  lirop 
U>  Jaunaa  poQuai  nnl  richai  an  t4DDfD  et  MFvant  à  pripaiar  daa  iDlioa** 

■  ,  ctesiMa  L.  (Ronce  bleue).  ~  Se  distingue  de  l'espèce 
précédente  par  son  ctklïce  à  sépales  connivents  après  la  Do- 
raison;  par  son  fruit  k  drupes  peu  nombreuses,  grosses,  cou- 
vertes d'une  pmine  glauque  ;  par  ses  feuilles  pins  glabres  ;  par 
s«B  tiges  plus  courtes  et  à  aiguillons  faibles  et  droits.  —  Flor.  : 
niai-aoùt.  —  Ilaliit.  ;  buissons  des  lieux  frais  et  ombragés,  ip*. 
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Son  fruit  e»t  plas  «cidale  que  eelaî  de  l'espèce  précédeote.  Ses  pro- 
priétés sont  identiques. 

COHARUH  L.—  Caticule  pentamère.  Calice  pentamère.  Corolle 
à  5  pétales  obloogs,  aigus.  OvaJres  snrmoatés  de  styles  marces- 
cents,  latéraux.  Fruit  composé  d'un  nombre  variable  de  car- 
pelles sec8,  disposés  sur  un  réceptacle  spongieux  et  velu.  Fleurs 
pourpres,  en  cymes  irréguliéres,  pauciflores. 

r.  Palufttre.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  à  souche  vivace 
de?  mamîs  à  Sphagnum, 


Tribu  II.  —  SPIRËES. 

Réceptacle  peu  concave,  non  soulevé  au  centre,  portant  sur 
ses  borda  le  périanthe  et  Tandrocée.  Carpelles  peu  nombreux, 
non  inclus  dans  le  réceptacle,  contenant  un  seul,  deux,  ou  un 
petit  nombre  d'ovules. 

SPIILCA  T.  —  Fleurs  ordinairement  hermaphrodites,  rare- 
ment diolques  ou  polygames.  Réceptacle  concave,  doublé  d'uu 
disque  charnu.  Pas  do  calicule.  Calice  pentamère,  valvaire. 
Corolle  pentamère,  imbriquée.  Androcée  formé  d'une  ving- 
taine d*étamines  en  4  verticilles.  5  carpelles  au  plus,  contenant 
chacun  2  ou  plusieurs  ovules.  Tiges  vivaces,  herbacées.  Feuilles 
très  vivaces. 

.  \  Carpelles  eontoarnés  en  spirale 5.  Uljnaria  L. 

J  Carpelles  droiU î 

Carpelles  pabeseents S.  Filipendula  L. 

Carpelles  glabres S.hypêricifolia  L. 


-I 


S.  Ulmaria  L.  (Ulmaire  ,  Reine  des  prés).  —  Fleurs 
petites,  blanches,  très  odorantes,  en  grandes  grappes  terau- 
nales  de  cymes.  Calice  à  4  ou  5  sépales  persistants.  Corolw^à 
4  ou  5  pétales  très  caducs.  Carpelles  3  ou  4,  rarement  5,  allon- 
gés, secs,  glabres,  tordus  en  spirale  à  la  maturité,  déhiscents 
par  le  bord  ventral,  contenant  chacun  de  2  à  6  graines. 
F*ouiIIes  très  allongées,  impari-pinnatiséquées,  ayant  de  5  à  9 
paires  de  grandes  folioles  très  inégales,  doublement  dentées, 
glabres,  blanchâtres  en  dessous,  entremêlées  de  folioles  beau- 
coup plus  petites  ;  les  3  dernières  grandes  folioles  unies  par  la 
base  en  une  seule  foliole  trilobée,  très  ample,  un  peu  embras- 
sante. Stipules  latérales,  dentées,  foliacées.  Souche  vivace,  courte, 
à  racines  non  renflées.  Tiges  aériennes  herbacées,  glabres,  poly- 
gonales, arrondies,  hautes  de  60  centimètres  à  i  mètre  et  plus. 

FI/>RE  OB  PARIS.  14 
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-juUlel.   —   Habit.  :  prairies  liiunides,  i 


Fig.  310.  -  Spi"a  Vlmaria.  Fig.  3IÎ.  —  Spirtra  inmeria. 

Li  ■ooshs  st  la*  ftuillw  iuienl  aulraroù  amplaTi*!  caotre  Itt  hiraor- 
rhoidM.  la  &im  iatarmlIMBl»,  l'ucil*,  Me  ;  tllsi  soatiemeat  niig  osrUiuo 
([uinliU  da  talyciiie. 

Tribu  III.  —  AORIHONIÉES. 

RécepUcIe  iiou  souLevè  au  centre,  très  concave,  ronuaot  k 
la  msturilé  uu  sac  qui  eureloppe  les  carpelles.  Carpelles  uûiti- 
volés. 

,   I  Fruit  aoaiart  d'tpiiiM  luboliaa,  croahaai Açrinumia. 

'  '  )  Fruit  déponrva  d'ipinai. 1 

,  i  Cilica  i  (jQitn  lépilei.  Pu  da  caLionl* 3 

I  Câline  k  t-6  divitiODi,  Booonipagiii  d'aa  caliaale AkitmilU. 

,  S  Oaitrs  iUminaa Saniaitorba. 

"■(   Vingt  à  tunta  itamliiM Peltritim. 

ASBIMOXIA  T.  —  Fleure  régulièrea,  hermaphrodites.  Calice 
et  corolle  pentamëres.  Etamines  peu  nombreuses.  GynËcèe 
formé  de  2  ou  3  carpelles  eorerméa  dons  le  tube  réceptaculaire. 
Fruit  rormé  par  le  réceptacle  sec,  presque  ligneui,  muni  au 
sommet  de  plusieurs  rangées  conceotriques  d'épines  subutée», 


crochues.  latlorescencea  ea  grappes  spicirormes  teriaiaaies. 
Feuilles  piniuiliaéquéea,  k  lobes  de  deui  dimeDsions  alteniaaU,  ù 
stipules  latérales,  foliacées,  très  amples. 


Fg.  313,  —  Agrimaia  Eupnloria .         Kig.  3ij.  —  Agrinu'nii.  Evpalario. 
Sommité  BoriCèn.  Fruil. 

X.  Bapatoria  L.  —  Fleurs  jauneH ,  petiUis ,  disposées 
en  une  loague  (trappe  terminale,  dressée.  Réceptacle  eu 
forme  de  tube  obloDg,  marqué  de  10  sittoQs  lougitudinauK  et 
muui  eu  baat  de  plusieurs  ranRées  d'épiues  crocbues.  Fruit 
ordinairement  formé  d'ua  seul  carpelle.  Feuilles  impari-pinnn- 
tïséquées,  pubeacentee  en  dessus,  pAles  et  velues  en  dessous, 
ù  ô,  7  ou  9  grands  lobes  ovales-oblongs,  très  profondément 
dentés,  entremêlés  de  nombreux  petits  lobes  incises  ou  enlicrs. 
SUpules  latérales  foliacées,  embrassantes,  profondément  in- 
cisé es-dentëes.  Souche  Tivace,  cespiteuse,  émettant  un  petit 
nombre  de  rameaux  aériens  dressés,  herbacés,  simples  ou. 
un  peu  ramiSéa  au  sommet,  hauts  de  50  à  60  centimètres.  — 
Flor.  :  juin- septembre.  —  Habit.  :  bords  des  ctemins  om- 
bragés, lisière  des  bois,  pâturages,  etc.  Très  commun.  ^, 

Lm  loCaiioai  Ihèitormti  priptri»  aicc  Ici  f«DltI«>  et  le»  Mmmilâi 
(leoriM  da  l'AigremaiDi  bddI  Mgtrement  innnatiqiiei  ;  on  ]«■  «mplofall 
■alnFcdi  eainma  ladoKflqaai,  htt  dicoctiont  dei  mimst  pirllM  de  la 
M  BD  iDJMliou  TiginilH  liginDKDl  utrlDgtnlsr  et 


On  doil  frilirtt  pour  lat  infuiLoiu  It  uriél*  qoi,  fc  ctnn  de  ion  odeur 
■romiiîqua  plui  [ironooeie,  ■  M  déiigoea  tdui  l«  aam  dj4.  adorata.  Ell« 
poiièdi  ua  gMDd  a^mb»  de  gltod»  rétiDiCiKi. 

AI.CHEMILIA  T,  —  Fleurs  réffiilièreB,  hermaphrodites  ou 
polygïmes.  Réceptncle  concaTe,  à  orillre  rétréci  par  ua  (li»*iue 
charnu.  Calicule  à  4-3  folioles.  Calice  à  *-5  sépales  valvaires. 
Pas  de  corolle.  AadrocÉe  formé  da  I  à  j  étamines  alternei^ 
avec  les  sépales,  i  ù  i  carpelles  indépendants,  aniovulés,  à 
sljle  basilaire  ou  ventral.  Fruit  formé  de  I  à  4  acLaines  inclus 
ilans  uu  réceptacle  meiubraneiii  à  la  maturité. 
(  Plante  "«■ce.  Flonr»  aa   cymu   corjmhirofmBi  uil-  ... 


DuElK.FJaDn 


loppoiii 


iiteumea.    A.orB«i*iScop. 


-^ 


.-(S'"" 


Fig,  3IS.  -  Akhrmnin  Tutsnrii 


A.  VBlB*rto  L.  (Pied  de  Lion,  Manteau  des  dames).  —  Fleur? 
petites,  ferdfttres,  lélramère»,  disposées  en  cymes  corymlii- 
formes  tertninales.  CaUce  et  caliculn  pubescents.  S  ëtamines 
iilternes  avec  les  sépales,  à  filets  incurvés,  articulés  au-dca- 
soub  de  l'authére,  qui  est  formée  de  2  logea  trts  divariquées. 
iléliisccntes  par  une  tente  unique,  transversales.  Carpelle  unique, 
libre,  à  style  gyoobasique,  cnpité  au  sommet.  Fruit  formé  par 
Ift  réi^eptaclc  sec  lofteanl  un  seul  achaine.  Feuilles  pubescentes 


ou  velaes.  réDiforme»,  palinatitobées,  ii  5-9  lobes  peu  profond», 
suborticuliiires,  découpés   eu  deali  ovales-mue  rouée  a.  Feuilti.'» 

radicale?  longuemeut  pùiîolâes,  pourvues  de  stipules  oblougues. 
eDtièr(^s,  acarieuses;  feuille»  caiiliUures  courtement  pétiolécE' 
c.l  pourvues  de  stipules  membraneuses,  déniées,  connées  en  un 
Inbe  court.  Herbe  b,  souche  épaisse,  vivnce,  brunâtre,  ligueuse, 
couverte  de  raciaes  libreti^ea,  à  rameaux  aériens  dressés,  haut'' 
lie  20-30  cenlimètres,  vin  peu  veluea.  —  Flor.  :  mai-juillet.  - 
Habit.  :  pltnroge*  ombraiçés,  monlueux,  bords  des  choiuin?. 
Jeâ  bois,  clairières.  Commua.  '^. 
TootM  Im  partit!  iont  riches  an  tiniiin.  Lm  ftnilloi  lont  aMrba»;  on 

Col  «n  pr*p»rer  d«  décocliom  iilcingeDl»,  utilu  ea  injiclioni  oonlr»  la 


SAIVGL'ISOBBA  L.  —  Pas  de  calicute.  Calice  &  i  sépale; 
déçusses  et  imbriqués,  i  étamines  opposées  aux  sépales,  à  au- 
tbëres  trilobée?,  déhiscente:  par  des  Ttïutcs  longitudinales. 
Style  terminal. 


Fig.  3ÎI.  -  SosjjBW 

Influrc-TMde, 

S.  «HMaalU  L.  (Pimprenelle  des  préa).  Fleurs  petite^ 
en  épi  cylindrique,  termiual.  Calice  h  limbe  caduc.  Feuille» 
glabres,  i  m  pnri  pin  née?,  à  9-13  folioles  oblongiiea,  cordées  ii  la 
base,  coriaces,  dentées,  luisantes  ou  glauques  en  dessous, 
parfais  manies  de  stipelles.  Stipules  latérales,  foliacées,  falcl- 
foniiee,  dentées.  Souche  vivace,  épaisi>c,  émellant  des  rameaux 
aériens  dressés,  raides,  glabres,  ramilles  au  sommet,  hauts  de 
'lO  centimètres  &  1  mëlre  ou  1  m.  30.  —  Flor.  juillet-sep- 
lembre.  —  Habit.  :  prairies  humides  et  marais.  Très  rare,  souf 
dans  la  vallée  du  Loinjt,  oA  il  est  abondant.  7^. 

II. 


f; 


Dl A LV PÉTALES  PÉRICVNES  ET  ÉPIGYNKS 
*  IM  p«ni«(  d<  U  pltDtt   s 


POTERItH  L.  —  Fleurs  moDOIqnes  ou  polygames.  Pae  de 
calicule.  Calice  tètramère.  SO-30  étamiaeti,  i  aothèrcs  dèhU- 
centea  par  des  tentes  longitudinales.  2-3  carpelles  à  style  let- 
riiinal,  à  aiiguate  en  pinceau.  2-3  ackainee  enfermés  dan*  le 
réceptacle  tétrogooe. 


rha  L.  {Pimprenelle).  -  Inflorescence  en  épis 
iKriuiiiaui  ODioDgs  ou  subglobuleux  ,  Irèi  compacts  ,  le» 
Teraelleg  en  lirtut,  les  hermaphrodites  et  les  mâles  en  bas. 
neurs  petites,  à  l'aiBsette  <li^  bractées  squamifonnes.  CaUcr- 
verdAtre,  caduc.  Etamines  à  filets  tRs  allougés,  pendants. 
Feuilles  imparipinnëes ,  glabres,  ordiuairenient  à  11-17  fo- 
lioles  suborbiculoires,  cordées  ou  troniiuées  â  la  base,  h  bordai 
découpés  en  un  petit  nombre  de  dents  dont  la  terminale  est 
plus  petite.  Stipules  Toliacées,  dentées,  talcirormes.  Souche 
Tivace  émettaut  des  liges  aériennes  dressées,  hautes  de  tO  ii 
BO  ceutimëlres,  ramiBées  au  sommet,  sillonnées  anguleuses, 
glabres  ou  pubescentes.  —  Flor.  :  roai-septembre.  —  Habit.  : 
prairies,  Irards  des  routes,  des  liois  monluens  et  arides.  Cultivé 
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dans  les  jardins  ou  ea   plein  champ  pour  les  bestiaux.  Très 
commuo. 

Les  fanilIeB  de  la  Pimprenelle  ont  ane  odear  et  ane  saveur  aromatiqnee  j- 

très  prononcées;  elles  sont  légèrement  amères  et  poÎTrées.  Oo  les  a  oonsi-  'fi^^  . 

dérém  comme  dioréliqQes  et  yaloéralres:  elles  sont  sealemeot  an  pen  as-  k^'.*^ 

trinçentes.  La  Pimprenelle  n*est  guère  utilisée  actuellement  que  dsns  Téco* 
nomie  domestiqoe,  pour  aromatiser  les  salades. 

Tribu  IV.  —  ROSÉES. 

Réceptacle  très  concave,  non  soulevé  au  centre,  envelop- 
pant les  carpelles  à  la  maturité.  Pas  de  calicule.  Fruit  formé 
par  le  réceptacle  devenu  charnu,  contenant  un  grand  nombre 
d'achaines  indépendants. 

BOSA  T.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites.  Calice  et  co- 
rolle pentamères.  Etamines  nombreuses.  Gynécée  formé  de 
nombreux  carpelles  insérés  sur  la  face  interne  d'un  tube  récep- 
taculaire  rétréci  en  haut,  élargi  dans  le  fond.  Styles  latéraux. 
Réceptacle  charnu  à  la  maturité.  Âchahies  osseux,  couverts  de 
poils  rudes.  Arbrisseaux  munis  d'aiguillons  aigus  et  recourbés  ; 
à  feuilles  pinnatiséquées,  stipulées. 

i  Carpelles,  au  moins  ceux  du  centre,  à  pédicule  éga- 
lant leur  longueur 2 
Carpelles  à  pédicules  nuls  oo  n'égalant  pas  la  moitié 
de  leur  longueur 4 

a  (  Fleurs  blanches,  blanc-rosé  ou  rose-pàle 3 

}  Fleurs  d'un  rose  vif B.  rttbiçwosa  L. 

SFleors  blanches  on  blanc-rosé.  Feuilles  non  tomeo- 

tenses,  ordinairement  glabres H.  eanina  L. 

Fleurs  roses  ou  d'un  blanc  rosé.  Feuilles  tomenteuses.  H,  tomentosa  Sm  . 

.  i  Fleurs  blanches,  roses  ou  rouges 5 

^- }  Fleurs  d'un  beau  jaune ILEgUnteria  L. 

j.  j  Fleurs  blanches 

/  Fleurs  roses  ou  rouges 7 

.  (  Styles  libres,  plus  courts  que  les  etamines R.pbnpmtUifoUaL» 

\  Styles  soudés,  aussi  longs  que  les  etamines R.  aroemit  Huds  . 

-  \  Fleurs  roses R.  chmamomea  L. 

'  )  Fleurs  rouge-pourpre R.  Gailiea  L. 

R.  eamtea  L.  (Eglantier,  Eglantine).  —  Fleurs  blanches 
on  légèrement  rosées,  assez  grandes,  solitaires  on  en  cymcs 
cor3rmbiforme8.  Réceptacle  ovale-oblong  ou  sub-globuleux, 
charnu  et  coloré  en  rouge  vif  à  la  maturité,  devenant  pulpeux 
après  les  premières  gelées,  lisse  en  dehors,  velu  sur  ht  face 
interne  qui  porte  les  carpelles.  Calice  pentamère,  h  folioles 
dissemblables,  plus  ou  moins  pinnatipartites,  dépassant  beau- 
coup la  corolle  dons  le  bouton,  puis  étalés,  ensuite  réfléchis, 
et  enfin  caducs  un  peu  avant  la  maturité.  Corolle  pentamère. 


m 


it  pËlalsB  larges,  courteiueut  oDKUiciilés,  imbriquée  en  quiu- 
raace  àexii,  la  prèdoruson.  Etatuines  tri's  aombreusea,  sur  5  à 
6  -verticilles.  Caq)elle8  nombreux,  insùrés  sur  la  face  iulerue  du 
réceptacle,  slipilée,  muais  de  stjle»  laléraux,  devenant  vulii»' 


et  ogaeux  à  lu  maturité.  Peuilile»  pinnatitéquées,  à  3  ou  7  Tc- 
lioles  ovales  ou  obloDgues,  doublement  ou  simplement  dentéen, 
ncuminèe»  ;  dents  supérieures  presque  couniventes.  Stipule»  In- 
térales,  connées  au  pétiole  doua  une  portion  de  leur  longueur. 
Arbrisseau  vivace,  très  ramiflé,  à  rameaux  hauts  de  1  ù  2  ■■! 
mfme  3  mètres,  sarmeiiteu\,  dressés  ou  étalés,  couvertj  d'aiguil- 
lons disséminés,  tous  semblables,  très  fnrtg,  aplatis  û  la  base, 
rerourhés  au  aouiniel.  —  Flor.  :  juin,  —  Habit.  :  haies,  buis- 
sons, lisières  des  bois.  Très  comuiuu.  ^. 
On  distingue,  aux  envirous  de  Paris,  i  variétés  de  cette  ef- 

a.  caainn,  i  Teuilles  et  à  pédoucules  des  fruits  glabres, 

^.  Anfingareiifii,  à  teuilles  glabres,  ï  pédoncule  et  tube  récet^- 
tacukire  hérissés  de  soies  raides  et  glanduleuses.  La  Itose  i'i 
Heurs  blancbes,  des  jardins  (fl.  alha  L.),  est  considérée  comme 
la  fonue  cultivée  et  k  fleurs  doubles  de  cette  variété. 

y.  Damtlorum,  A  feuilles  velues  ou  pubesceules,  parfois 
uièoie  lomenteuses  en  dessous  et  â.  pédoncules  et  tubes  réce|>- 
taculaires  glabres. 

i.  Sepiunt,  à  pétioles  couverts  de  poils  glanduleux,  h  foliul<''> 
étroites,  atténuées  anx  deux  extrémités,  munies  en  dessous  de 
glandes  odorantes  ordinairement  rougeitres. 

Lb>  hoillu  da  floia  pnHina  contiaiineiit  una  «riitos  qninlitt  da  Unnin 
el  peataot  Un  amployén  à  la  priptrilioa  da  lotisnt  on  injaDlioni  ailrin- 
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gentes.  Let  pétales  soot  considérés  comme  laxatif i.  Les  fruits  servent,  sous 
le  nom  de  q/norrhodons  ou  gràtte-euU^k  la  préparation  d'nne  sorte  de  con- 
fiture désignée  par  les  pharmaciens  sous  le  nom  de  eonfeetio  rosx^  acidulé 
et  légèrement  parfumée.  Eu  Orient,  on  en  fait  des  confitures  sucrées,  très 
recherchées.  La  confection  de  cynorrhodona  est  utile  contre  la  diarrhée  des 
enfants  et  des  phthisiques.  Les  poils  des  cyoorrhodons  peuvent  être  em- 
ployés contre  V Ascaris  lombricoldei.  Ils   agissent  mécaniquement,  comme 
oeox  dn  Dolicho»  pruriens;  ils  ne  provoquent  aucune  irritation   manifeste 
du  tube  digestif,  tandis  qu'ils  tuent  les  lo-nbrics.  Cazin  dit  en  avoir  obtenu  de 
bons  effets,  à  la  dose  de  15  à  30  centigrammes,  mélangés  avec  du  miel.  La 
racine  du  Boia  gaîlica  était  considérée  par  les  anciens  comme  très  efficace 
contre  la  rage  :  de  là  le  nom  qui  a  été  donné  à  cette  espèc^.   Les  galles 
epoogieuses,  qui  se  développent  sur  les  jeunes  rameaux  de  l'Eglantier  à  la 
suite  de  la  piqûre  dn  Cynips  Posse  et  qui  tout  connues  sur  le  nom  de  bédé- 
guan,  étaient  autrefois  employées  contre  une  fonle  de  maladies;  elles  sont 
simplement  un  peu  astringentes. 

R.  Galliea  L.  (Rose  de  Provins,  Rose  rouge,  Rose  offici- 
nale).—  Elle  se  distingue  nettement  de  toutes  les  autres  espèces 
par  ses  fleurs  C(>lorôe3  en  rouge  pourpre,  très  grandes.  Fruit  sub- 
f^lobuleux,  rouge  foncé.  Carpelles  sessiles,  à  3-3  ou  plus  rare- 
ment 3-1  folioles  pubesccntes  en  dessous,  oblongues  ou  subor- 
hiculaires,  simplement  ou  doublement  dentées,  à  dents  larges 
ou  glanduleuses.  Stipules  latérales,  oblongues-linéaires,  diver- 
gentes au  sommet.  Arbrisseau  à  souche  traçante,  à  rameaux 
dressés  ou  étalés,  munis  d'aiguillons  caducs.  Inégaux,  les  uns 
droits,  entremêlés  de  soies  glanduleuses,  les  autres  forts,  com- 
primés à  la  base,  recourbés  au  sommet.  —  Flor.  :  juin.  —  Habit.  : 
Provins  Magny,  etc.  Cultivé  dans  les  jardins  à  Tétat  de  fleurs 
doubles.  5. 

Les  Pétales  dei  roses  de  Provins  contiennent  une  jetile  quantité  de 
tannin  et  de  qnercitrin  ;  ils  sont  employés  pour  préparer  des  infusioos  légè- 
rement astringentes  ;  on  les  récolte  avant  Tépanouissement  de  la  fleur;  on 
les  coupe  tout  d'une  pièce  au-dessus  des  ongleU  qui  sont  blanchâtres  et 
on  les  fait  sécher.  Leur  odeur  est  très  délicate  et  leur  saveur  astrmgente. 

Tribu  V.  —  PRUNÉES. 

Réceptacle  cupuUforme,  peu  concave.  Carpelle  unique,  non 
inclus  dans  le  réceptacle,  biovulé.  Fruit  charnu,  drupacé, 
formé  par  le  carpelle  non  inclus.  Feuilles  simples. 

PRU.'VrS  T.  ».  —  Fleurs  régulières  et  hermaphrodites,  en 
forme  de  coupe  et  doublée  d'un  disque  glanduleux.  Calice  et 
corolle  pentamères,  imbriqués  en  quinconce  dans   la  préflo- 

1.  Peu  d'espèces  de  Pruntis  sont  véritablement  indigènes  des  environs 
de  Paris,  mais  un  grand  nombre  y  sont  cultivées  en  abondance,  et  quelques - 
ânes  de  ces  dernières  sont  devenues  subspontanées. 

Dans  le  genre  Prunus,  nous  faisons  entrer,  à  l'exemple  de  M.  H  Bâillon, 
lee  PrunvSf  les  Cerasus,  les  Lauro-Cerasus^  les  Persiea^  les  Armeniaca  et 
les  Amffgdalui. 
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raison.   Androcée  forma  d'une  vingtaiDe  d'étamtues  sur  trois 
verticillee.   Fruit  drupacé,  monosperme.  Graine  sans  albiiiuea. 
Feuilles  simplee,  à  slipales  caduques. 
Le  genre  Frunia  se  divise   très  naturellement  en   eix  sous- 

.   (  Drap.  gUbre t 

(  Drnpa  pubsaoaats 1 

I  Dnps  ^(bn,  Hiu  «lÛoremiKa S 

iFIsnn  grandM.ancymuoarynilNlariDBi  rrail  i  no^H 
PleoH  pstii»,  «D  gnppM,  uilliim  ;  [ruit  t  Dirs*a 
liae,  OTils LùuTo-Ciraiiu . 

I  Dnipa  obloagd»,  Eomprfmi*;  Inil  k  oo)*n  dUanot..     Amugâatiii. 

INr»f  an  i  pea  pria  lÏBaa,  aplati .,...-.....--.  ^ 
Na^riD    ipait,  araoBé  ifaniraolDoiitèi  profandaa,  IrrA- 


SouB-genra  CERASira. 


Drupe  giftbre,  dépourvue  de  praine  t  noyau  très  lisse,  mince  ; 
fleurs  en  cymes  Tontiant  des  corymbes  simples  ou  des  gra)>- 
pes  ;  pédoncules  plus  longs  que  le  fruit  ;  feuilles  pliées  dauii 
1b  préfoliation. 


1 

Fauillci  glabrea  nr  le*  daoi  laaai 

P.  Paiut  L 

Pruil;  eoupelongll,         Fig.  3ÏS.  — JViwm  J>o(/ai.  Inflorescence. 

P.  i-ulgkriaH.  Bu.  (Ctfrtuuieu^^rijTHDiLL.  —  Cerise&igre]. 
—  Pleurs  blancbes,  longuemenl  pédiciUées,  en  cymes  faacicu- 
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1ée«,  pauGiQ^res»  épanouies  avant  les  feuilles.  Fruit  globuleux, 
déprimé,  glabre,  marqué  d'un  sillon  sur  une  face,  coloré  eu 
ronge  vif  passant  au  noir,  à  pulpe  épaisse,  acidulé,  se  sépa- 
rant assez  facilement  du  noyau,  qui  est  presque  arrondi,  mince, 
à  bord  un  peu  saillant.  FeuiUes  simples,  pliées  longitudinale- 
ment  avant  leur  épanouissement,  obovales-oblongues,  acumi- 
nées,  doublement  dentées,  glabres.  Arbre  peu  élevé,  à  écorce 
-se  détachant  en  plaques  circulaires,  à  rameaux  étalés  ou  peu- 
•<1ants.  —  Flor.  :  juin-juillet.  —  Habit.  :  originaire  de  TAsie  : 
cultivé  en  quantité  dans  les  environs  de  Paris;  on  y  réussit 
surtout  une  variété  brevipes,  connue  sous  le  nom  de  Cevis*'  d^ 
M<m(morenq/f  à  pulpe  acidulé,  à  pédoncule  à  peine  plus  long 
que  le  fruit.  5- 

Le  fniit  Mt  légèrement  laxatif.  Les  rameaux  et  le  tronc  laissent  exsader 
une  gomme  connue  sar  le  nom  de  gomme  noitrat.  Les  pédoncales  du  frnit 
sont  employés  jooroellement  sous  le  nom  de  queue»  de  eeriêes  à  la  prépara- 
tion d*ane  tisane  légèremennt  calmante  et  diurétique;  ils  fournissent  au 
contact  de  l'eau  une  petite  quantité  d'essence  d'amandes  amères  et  d'acide 
cyanhydriqne. 

P.  Avlom  H.  Bn.  {Cefosus  Aviitni  M(k>'Ch).  —  Se  dis- 
tingue du  précédent  par  ses  fleurs  très  longuement  pédicn- 
lées  ;  ses  fruits  plus  petits,  à  pulpe  acide,  adhérente  au  noyau 
qui  est  épais,  à  bord  obtus  ;  ses  feuilles  ordinairement  pu- 
bescentes  en  dessous  ;  ses  rameaux  jamais  pendants.  Flor.  : 
avril-mai.  Fruct.  :  juin-juillet.  —  Habit.:  forêts  ou  jardins.  J. 

au  sylvestris  (Merisier).  —  Fruit  petit,  globuleux,  noir,  à 
pulpe  sucrée,  acidulé,  un  peu  amère.  —  Forèls,  bois*,  à  l'état 
«auvage. 

p.  Juliana  (Guigne,  Cerise  douce).  —  Fruit  gros,  rouge  foncé 
on  noir,  à  pulpe  épaisse,  molle,  très  sucrée,  à  suc  rouge.  — 
Cuiavé. 

V.  Duracina  (Bigarreau).  —  Fruit  rouge  pâle,  ou  blanc  jau- 
nâtre, à  pulpe  ferme,  cassante,  sucrée,  à  suc  peu  abondant, 
incolore.  —  Cultivé . 

Les  qaenes  de  ces  cerises  ioaissent  des  mêmes  propriétés  qne  celles  du 
Ptuma  wdgariM  et  sont  employées  de  la  même  façon .  Les  troncs  et  les  ra- 
meaox  prodoiseat  également  de  la  gomme  nostras,  surtout  dans  les  variétés 
caltivéM. 


8ouB-genre  I«A.URO-C«ERABUS. 

Fleurs  petites,  blanches,  en  grappes.  Fruits  lisses,  noirs, 
oblongs,  à  noyau  mince.  Feuilles  épaisses,  coriaces,  à  odeur 
d'amandes  amères  quand  on  les  froisse. 


t 


r 


r.  Lauro-CernKus  H.  Bii.  (Laurier-Ce ri $u,  Laurier  à  )ail). 
—  Se  ditiliDgiie  nettemeut  [lar  ses  fleiire  petiles,  Maucbe?. 
dispos^e<(  en  {grappes  oiil- 
laii'es,  drainées,  ordiiiairu- 
iiieiit  simples,  à  |>ea  près 
aiiasi  1«u;;ues  que  les  feuil- 
les: ^on  fruit,  noir,  h  chair 
miacc,  insipide;  ses  Teuil- 

liitauntes.  à  borild  légèn'- 
inenl  rùHécUis  eD  dessous, 
pilialaut  quDad  on  le'' 
frui»e  une  odeur  très  prit- 
'  iiuncéc  d'essence  d'auiao- 
des  amërea.  Petil  arbre 
nn  Qriiriïseau  liiujour^ 
vert,  Rlabre.— Flor.:  juin- 
juillet.  —  Habit.  ;  origi- 
naire du  Caucase;  cultivé 
en  abondance,  en  pleine 
li-rre;  dans  les  environs  dt- 

lifie  asseï  vulunliers. 

Lei  huilhu  lonl  tmployiu  à  la  prJpanUoD  de  l'fau  de  Laurirr-Ciriit. 

l'iclde  cyanh^driqu*,  Vu  kaill»  lu  ploa  Jangai  aonl  cillea  qui  «n  prodni- 
MDl  la  plai:  la  prapoNioa  d'acids  CTSDhidriqus  obtani»  e>l  iKalanttit 
plui  lorta  ijuand   Ita  fauillea  ODt  Ut  coupi«a  an  morceaui  iraot  d'êtra  dil- 

SouB-genra  PRUNUS 

Fleurs  solitaires  ou  géminées.  Pédoncule  plud  court  que  le 
Iruit.  Drupe  lisse,  couverte  de  pruine,  Nojau  épul-,  lisse  ou  un 
peu  rugueux,  jamais  sillonné.  Feuille-"  roulées  longitudinale- 
meut  dans  la  préroliation. 

,  I  ArbrilaeaD  fpÎDaai F,  Ijànma  L, 

'')  Arbtlaatan  oa  arbra  Dunt^oauii 1 

^  I  Fniil  da  li  groSMac  d'uoa  acriae P.ccnm/rraBEaH. 

'■(  Froil  plut  groi  qu'une  eeriie 3 

,  I  Jauoai  ramcini  glabn* P.  damnlûa  L. 

■"1  Jounci  racneaiii  pubetcenti P.  iRtff:(ta  L. 

P.  doBUBtica  L.  (Prunier  commun,  Prunier  de  Damas).  — 
Pleurs  blaucbes,  assez  granden,  naissant  en  même  temps  que 
les  TeuilIcB,  gémiuéo?,  ù  pédicules  piibescents.  Fruit  penché, 
Ki'os,  oblong,  souvent  un  peu  nrqu'',  lisse,  cobiré  en  noir,  violet 
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oa  jaunâft^à  la  maturité,  à  pnlpe  abondante,  sucrée,  peu 
adhérente  au  noyau.  Noyau  dur,  aplati,  elliptique,  à  bord  très 
saillant,  épais.  Feuilles  oblongues,  aigués,  finement  dentées  ou 
crénelées,  un  peu  pubescentes  sur  la  face  inférieure.  Arbre  sans 
épines,  à  jeunes  rameaux  glabres.  —  Flor.  :  mars-avril.  — 
Frucl.  :  juillet-septembre.  —  Habit.  :  probablement  originaire 
de  VÂsie  Mineure;  cultivé  depuis  la  plus  haute  antiquité  dans 
notre  pays;  réussit  assez  bien  aux  environs  de  Paris.  5. 

Lei  fraitf  de  cette  eepèee,  oeax  sartoat  de  la  rariété  Julianay  que  l'on 
onltire  beaocoap  dan*  la  Tidiée  de  la  Loire^  eonttitaent  aprèe  deisioeation 
les  véritables  /Vimcf  médieinnUt.  Oo  lea  lait  léeher  d'abord  «a  soleil,  paife 
au  four:  ils  sont  alors  très  ridés,  colorée  en  noir,  sonrent  oouTerts,  sartoat 

aaaod  ils  sont  vieu,  d'ane  effloresoence  sacrée.  Qaaod  on  les  fait  bouillir 
ans  l'eaa,  lear  palpe  se  gonfla  beaneoop  en  se  ramollissant.  Les  pnineaaz 
coits  sont  lazatia. 

P.  ittsitftia  L.  (Prunier  Reine-Claude,  Prunier  Sainte-Ca- 
therine ,  Pruneautier).  —  Se  distingue  du  précédent  par  la 
forme  globuleuse  ou  sub-globuleuse  du  fruit,  et  par  la  pubes- 
cence  des  jeunes  rameaux.  —  Flor.  :  mars-avril.  —  Fruct.  : 
juillet-septembre.  —  Habit.  :  probablement  originaire  de  l'Asie; 
cultivé  de  temps  immémorial.  5. 

II  en  existe  un  grand  nombre  de  variétés  produites  par  la 
culture. 

Les  fcotts  sont  très  sacrés  et  très  riches  en  sac. 

m 

P.  spiiMMMi  L.  (Prunellier,  Epine  noire,  Aubépine  noire). 
—  Se  distingue  des  deux  précédents  par  sa  petite  taille  ; 
ses  épines  nombreuses  et  longues,  formées  par  des  rameaux 
avortés  *,  ses  fleurs  petites,  ses  fhiits  gros  seulement  comme 
un  pois,  noirs,  très  astringents  et  acerbes.  —  Flor.  :  avril-mai.  — 
Fruct.  :  octobre-décembre.  —  Habit.  :  buissons,  lisières  des  bois, 
bords  des  routes;  souvent  planté  en  haies.  —  Très  commun.  5. 

La  Tariété  fhUican»  (P.  firutieam  Wtia.]  a  la  tige  plos  baate  et  moins 
épinease,  les  feuilles  plos  amples  et  les  fruits  plas  gros. 

L*éooroe  do  Pronelller  est  amère  et  a  été  antrefois  préconisée  comme 
fébrifage,  m«is  eetle  action  est  plas  qae  doateose.  Les  fruits  sont  très 
astringents,  et  penvent  être  employés  avee  avantage  dans  les  diarrhées 
atoniones,  soit  emts,  soit  macérés  dans  le  Tin.  Les  fleurs  sont  laxati?es,  à  la 
dose  d'une  petite  poignée,  surtout  chez  les  enfants. 

• 

Sofu-ireiire  ARMENXACA.. 

Fleurs  solitaires  ou  géminées.  Pédoncule  extrêmement  court, 
épais.  Drupe  pubescente.  Noyau  dur,  aplati,  lisse  ou  un  peu 
rugueux,  jamais  sillonné.  Feuilles  roulées  longitudinalement 
dans  la  préfloraison. 

FLORE  DE  PARI9.  1^ 
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T.  AnMMteea  L.  {Armfniaca  vulgarit  Lami.  -^  Abricotier). 
—  Fleura  blsnch«8  au  dehors,  teiotées  de  rose  au  dedans, 
atseï  grandea,  développées  a*ant  les  feuilles.  Fruit  ptros , 
presqne  globuleux,  ourquA  d'un  slUon  longltuiliaal  proload. 
pnbeicent,  TeloaM,  Jaune,  et  taché  de  rouge  anr  la  tace  ex- 
posée an  soleil,  à  ch&ir  se  dëflachant  ayec  t&dlilé  da  ooyau, 
épaisse,  odomiite,  Ma  succulente.  Bromique  et  sacrée.  Feuille; 
ainplcs,  longuement  pétioléea,  orales,  un  peu  cordées,  crÉne- 
lées,  acnminées,  glabres,  luisantes.  Arbre  de  petite  taille,  pro- 
duisant souvent  de  la.  gomme.  —  Flor.  :  féTTier-murs.  —  FrucL  : 
juillet.  —  Bsbit.  :  originaire  de  l'Asie;  cultivé  danslas  jardin  s.  5. 

Le  trait  est  ntrili^faina 
qmntllé  et  nmlnfl   ith  a 

4iiière>.  Elit  ttrl  k  prîptnr  la  liqueur  nonaD 


Fleurs  •oUtaîres  on  gémioéea.  Pâdoncule  court.  Qrupu 
aplatie,  pubesccnte,  veloutée.  Noyau  dur,  marqué  de  aillons 
in^guliera,  souvent  TacUe  à  diviser  on  deux  coucbes  dures,  sépa- 
rées par  une  substance  spongieuse.  Feuilles  pliées  longiluduia- 
lement'dons  la  préfoliation. 

P.  AMjgdalKB  H.  Bn.  {Amygdalus  commun»  L,  —  Aman- 
dier commun).  —  Fleure  assez  grandes,  blanches  ou  rosées, 
se  développant  en  même 
temps  qas  les  TeutUes  on 
un  peu  avant.  Fruit  vert, 
à  chair  sucrée,  as  tri  n- 
I  gente ,     non   comestible, 

j  Graine  A  ootjlédons  épaie, 

'  doués  d'une  saveur  douce, 

agréable,  on  bien  très 
a  mère.  Feuilles  simples, 
courtement  péliolées,  el- 
Cptiques- lancéolées,  deo- 
^  ig.  Î30.  -  FnBM  jBKygdaha.  i^es.  Artire  de  petite  taille. 

Coupe  longitiidin-le  de  1.  Beur.        ■    ^^^_  .    j^^^^  .  „,,„_     _ 

Frnct.  :  aoflt-aepteinbre.  —  Habit.  :  originaire  de  l'Asie;  résiste 
mal  au  climat  de  Paris.  J, 

On  en  distingua  oinq  vaiiétée  ; 

o.  amara.  —  Noyau  dur  et  fragile  ;  grùnes  amëres  (Aman- 
dier amer). 


'   4 
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^.  dulcxs.  —  Noyau  dur;  graines  douces  (Amandier  à  petits 
fruits,  Amandier  doux). 

y.  fvagilis.  —  Noyau  mou;  graines  douces  (Amandier  des 
dames.  Coque  molle). 

5.  macrocafpa,  —  Fruits  grands;  noyau  très  dur;  graines 
doucte  (Amandier  à  gros  fruits^  Amandier  sultane). 

e.  Persicoides,  —  Feuilles  semblables  à  celles  du  Pécher  ; 
fruits  obtus  ;  sarcocarpe  peu  charnu  et  bivalve. 

L'axaandier  foorait  aae  certaine  quantité  de  gomme  nostras.  Les  graines 
•ont  employées  «somme  deeeert  quand  ellea  aont  doncee.  Qoant  aux  graines 
amâree,  ellea  sefTant  à  la  préparation  de  l'eaaenee  d'amandea  amèrea  et  de 
Taeide  eyanhydriqoe.  On  extrait  des  amandes  doncea  une  huUe  d*amcmde 
doiiM  trM  etnployée  dans  la  préparation  des  loocha  pectoraoz,  ponr  faire  dea 
frictiona,  pmeer  les  brûlarea,  eto.  Lea  parfameara  vendent,  aona  le  nom  de 
pàtê  d'ùmmdêêy  une  aorte  de  p&te  faite  areo  lea  débria  dea  amandes  dont  on 
a  extrait  Thmle.  Cette  pâte  adoaoit  la  peau. 

Soixs-genre  PERSZGA.. 

Fleurs  développées  avant  les  feuilles.  Pédoncule  court.  Drupe 
spbérique,  pubescente,  veloutée,  mde.  Noyau  très  dur,  ovoïde, 
man|né  de  profondes  anflractuosités  très  irrégolières.  Feuilles 
pliées  longitudinalement  dans  la  préfoliation. 

P.  Perslca  U.  Bn.  {Amygdalus  Persica  L.,  Petsica  vulgaris 
MiLL,  —  Pécher).  —  Fleurs  colorées  en  rose  vif,  grandes. 
Fruit  arrondi,  atteignant  la  grosseur  du  poing,  marqué  d'un 
sillon  longitudinal  peu  profond,  variant  du  jaune  rougeâtre  au 
rouge,  très  riche  en  suc,  légèrement  acide  et  sucré,  très  par- 
fumé. Noyau  ovoïde,  très  dur,  marqué  d'une  crête  saillante  et 
creusé  de  sillons  anflractueux  profonds.  Amandes  amères.  — 
Flor.  :  février-mars.  —  Fruct.  i  août-septembre.  —  Habit.  :  ori- 
ginaire de  TAsie;  très  cultivé  en  espalier  dans  les  environs  de 
Paris,  où  il  donne  des  fruits  excellents.  5. 

La  variété  Ixms,  à  fruit  lisse,  est  connue  sous  le  nom  de 
Brugnon, 

La  pèche  eat  nn  frnit  rafraiehiaaant.  Sa  gnioe  est  M&ployéè  anx  mèmea 
naagea  qoe  celle  de  l'Abricot;  elle  contient  de  ressenoe  ^amandes  amèrea. 

Tribu  Vï.  —  PTRÉfifl. 

Fleurs  pentamères,  hermaphrodites.  Réceptacle  très  concave. 
Etamines  verticillées,  20  environ,  épigynes.  Ovaire  infère» plurilo- 
culaire,  ordinairement  à  5  loges  uni-,  di-  ou  pluri-spermes.  Fruit 
drupacé,  à  endocarpe  osseux  ou  cartilagineux. 

I   (  Frnit  à  endocarpe  oaeeax , 1 

'  \  Frait  à  endocarpe  caitilagineox,  mince *    3 
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il  i  S  Daytai  « 


CralEBia. 


FanillM  limplM,  aotitm  on  iIbdUm 4 

Pitalsa  liDctelii Jm^ImuiAfer, 

PéulM  iBbarbiwlBlm 9 

Lag«  (nateuDt  sbuans  l-l  gninu  nni  maollaE* —  Pgn*. 


LÔËm  eonlanuil  chuau  ID-li  gnioea  sotonriai  ds  mo' 


CydoHÙ. 


P¥HLS  T.  —  Fleurs  eo  /aaciculeB  ombelliroraiea,  sur  des 
rameaux  très  courts.  Calice  à  S  sépales  S-fides.  Corolle  A  5  pi- 
taies  blancs,  guhorbiculairea.  Gynécée  à  ovaire  infère,  divisé  en 
5  loges  bi-OTulées,  à  û  styles  libres.  Fruit  pirirormc  ou  arrondi, 
trâs  charnu,  i  endocarpe  csrtilogineui,  à  cinq  loges  diepermee, 
monoapcrmes  par  avortement.  Arbres  souvent  épineux  à  l'étal 
sauvage,  k  feuilles  simples,  il  stipules  caduques. 


iV»  ammvm  I 


P.  eomninnls   L.  (Poirier).  —  Fleurs  grandes,  longuemeDt 
pédicellées.  Fruit  piriforme,  atteignant  la  grosseur  du  poing  et 
plus,  glabre,  A  chair 
cootcDant  presque 
toujours  des  concré- 
tions  ligneuses.Feuil- 
i  les  ovales,  oblon- 
gues,  dentées  ou  Cré- 
nelées,   glabres    à 
l'état  adulte,  un  peu 
velues  en   dessous 
dans  la  jeunesse.  — 
Plor.  :  avril-mat.  — 
Fruct.  :    septembre- 
octobre.  —  Habitat  : 
origine  inconnue;  cultivé  depuis  une  baute  antiquité;  souvent 
subspoDtané  dans  les  bois.  j. 

uTaor  fort  i.RFètl>1t.  Od  la  muge  ctb  ou  eall  al  il  larl  an  Norinudig  à  li 
priparition  d'an*  bdswD  ileoaJiqaa,  la  poM.  Avant  U  matarili,  Il  poi» 

P.   ■«lus  L.  (Malui  communît  LiMK.  —  Pommier).  —  Se 
distingue  du  Poirier  par  ses  fleun  courlement  pédicellées;  ses 

I.  H.    H.  BattloD  {HÙI.  iit  pi.)  a  Irti  ntloiiD«U*m«nt  rtgiil  la  ganra 
UoMuel  i'killoirt  nalmllt  médicale;  miii,  pour  Ii  oommodA^  du  tieibori- 


Plg.  331.  —  Pynu  a 


»i<,  ponr  II  001 
r  Ici  îa  goora  S. 


r 
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feuilles  ordinairement  pubescanle»  en  dessous  à  l'état  adulte, 
courtemeot  pétiolées,  obloDgueg-aminciea,  dentées  ou  créDelées; 
eee  frnit*  arrondis,  déprimés  autour  du  pédoncule,  qui  est  très 
cotirl.  Arbre  da  taille  mo;reime.  —  Flor,  :  avriUmai.  —  Fruct.  ; 
septembre-octobre.  —  Habit.  :  origine  inconnue;  cultivé  depuis 
très  longtemps  dans  notre  paya.  j. 

Les  fniti  mùn  (pommM)  hdI  Irte  incréB  si  pMfoDifi:  on  l«  buide* 
cnu  Od  cDiti  B(  lia  lUTnil  1  la  fabrlwUon  dn  ciirt.  AtuI  )■  mslarili  fit 
MDt  irèt  utrlngiDU,  ligres  «t  rîebtt  m  tannin. 

CT]>«.\U  T.  —  Diffère  des  Pyi-ui  par  des  fruit»  lamenteui 
et  des  loges  plnrispermes. 

C,  valcarb  Pwis.  —  Fleurs  aoLtaires,  presque  sessites, 
blancbes.  Pétales  et  styles  laineux  à  la  base.  Fruit  de  la  gros- 
seur du  poing,  pirifornie, 
couvert  de  poils  laineux, 
blancs,  à  cinq  loges  con- 
tenant chacnnc  de  dix  à 
quinze  graines  envelop- 
pées de  mucilage.  Feuilles 
conrtement  pétiolées, ova- 
les, très  cotonneuses  en 
dessous,  légËremeut  coton- 
neuses en  dessus,  entières. 
Arbre  de  petite  taille,  très 

ùrégolier,  Bouventrameux  Cqu[ib  veriicnla  de  U  Oeur. 

dès  la  base.  —  Flor.  :  avril-mai.  —  Fruct.  :  septembre-octobre. 
—  Hobit.  :  cultivé  depuis  une  antiquité  très  reculée  dans  notre 
pays;  se  trouve  parfois  h  l'état  subspontané  dans  les  haies.  Ou 
distingue  une  variété  à  fruit  rouge  connue  sous  le  nom  de 
Cydonia  vulgaris  maliformU.  J, 

Las  froiU  (uiiigi)  aont  Itii  odorsali,  Bcerbeg  st  aciilsB  iTant  la  maln- 
n\i^  nisciilnta,  un  pea  lucréi  el  aitiiagsnti  à  Ja  maturltt,  qai  o'eit  jamais 
p*itait«.  On  DS  1m  Krt  pu  sur  la  tahis.  Il*  lertant  Mulement  à  la  pié- 
paralion  da  geliai  d'ans  MTSar  trèa  idréabls  st  ds  pftiM  meriui  et  sstrin- 
geiiles.  L«t  grainsi  tant  eœploviti  su  médeidcs  KiDi  Is  aoiD  da  i«i»n»i 
it  tomçi  kaxat  de  leni  mneilage,  qui  Mt  formé  par  ripaia 


cellalia  da  l'ipldemis  si  qoi  sit 
de  tangt  «it  émolliente.   Ls  a 


BggtDtinatif. 


implofi  dans  ] 


D  dei  teoie 


SOBBl'S  L.  —  Se  distingoe  de  tous  les  genres  de  la  série 
des  Pyrées  â  endocarpe  cartilagineux  par  ses  feuilles  pinnatisé- 
quées  on  lobées. 

,   l  Peaillsa  pinnstMqaiei î 

-j  Feaillu  lobiea  an  lob-lobies  dsatéei 1 

,  (  Ffoil  Inrbin*.  de  la  grottenr  d'oo  œnt  de  piB«an....  S.  domatica  L 

'j  Fïllit  globnleai,  pla.  pâlit S.  ««paria  L 
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,  (  FenillM  glabres  et  laitantes  à  l'état  adulte 5.  tonminalis  Graktz, 

)  PeuiUea  tomenteuae»  en  deasoaa  à  l'état  adoUe.  4 

.  j  Feailles  lobéea 5.  làtifolia  P£R9. 

I  Feailles  non  lobées <S.  Aria  Grantz, 

Le  Sorhmê  aueuparia  (Soriiierdei  oiseleurs)  n'est  pas  oomestibla;  il  est  très 
ornemental  par  ses  feuilles  et  par  ses  gros  coryxnbes  de  fruits  d'an  ronge 
▼if. 

Dans  les  eampagnes,  on  nanse  les  fraits  du  S.  tormmalit  (Alisier);  ils  sont 
astringents,  de  goût  peu  agréable;  on  les  a  recommandés  eontre  la  diar- 
rhée. 


S.  doBMAtiea  L.  {Pyrus  Sorbus  H.  Bn.  —  Sorbier,  Cormier). 
—  Fleura  petites,  blanches,  en  corymbes  de  cymes.  Feuilles  à 
15-17  paires  de  segments  oblongs,  serretés  sur  les  bords,  velus 
à  Tétai  jeune,  glabres  à  T&ge  adulte.  Fruit  turbiné,  ombiliqué  au 
sommet,  à  cinq  loges  munies  de  parois  peu  épaisses  et  conte- 
nant chacune  deux  ovules.  Arbre  pouvant  atteindre  15  mètres 
de  haut.  —  Flor,  :  mai-juin.  —  Fruct.  :  septembre-octobre.  — 
Habit.  :  cultivé  dans  notre  pays  depuis  très  longtemps,  g. 

Le  frnit  (sorbe)  est  ronge&tre  à  la  maturité.  Il  est  alors  très  acerbe. 
Quand  il  est  devenu  blet  et  noir&tre,  il  est  comestible,  sucré  et  laxatif. 

AMEL.iV^XHIER  Mobnch.  —  Se  distingue  de  tous  les  autres 
genres  de  Pyrées  à  endocarpe  cartilagineux  par  ses  loges  sub- 
divisées chacune  en  deux  fausses  loges  monospermes,  par  ime 
cloison  incomplète. 

A.  vulf^arifi  Moenciu  (Âmélanchier).  —  Seule  espèce  du 
genre.  Arbrisseau  à  fleurs  blanches  de  la  forêt  de  Fontaine- 
bleau. 

MESPILUS  L.  —  Se  distingue  de  tous  les  genres  précédents 
de  la  tribu  des  Pyrées  par  les  parois  des  loges  de  son  fruit,  qui 
sont  épaisses,  ligneuses,  et  se  séparent  de  la  pulpe  sous  forme  de 
cinq  noyaux  allongés^  trigones,  très  durs,  et  du  genre  suivant 
par  son  ombilic  très  large  entre  les  dents  persistantes  du  calice. 

M.  GennaalcA  L.  (Néflier,  Merlier,  Nêle).  —  Fleurs 
grandes,  blanches,  accompagnées  de  bractées  linéaires.  Ovaire 
laineux  à  Tétat  jeune,  glabre  à  la  maturité.  Fruit  de  la  grosseur 
du  pouce,  noirfttre,  turbiné,  surmonté  des  dents  du  calice  et 
pourvu  entre  elles  d'un  ombilic  très  large.  Feuilles  courtement 
pétiolées,  oblongues,  un  peu  pubescentes  au  dessous,  entières  ou 
légèrement  dentées.  Arbrisseau  très  rameux  ou  petit  arbre.  — 
Flor.  :  mai.  —  Fruct.  :  août- septembre.  —  Habit.  :  forêts  des 
environs  de  Paris,  surtout  Fontainebleau;  cultivé  dans  les  jar- 
dins et  en  haies.  5. 


A  la  BBtarflé,  1*  bail  ■  bm  otiur  hlucfaàU*  Irta  Mtcbai  qaud  11  Ml 
dareiui  UU.  w  ctuir  esl  Dotril»,  iturée,  léginmant  «idalt,  it  tuwu 
Jégènment  I>x«tire. 

CMAT'SCtJS  L.  —  Trè»  voiun  du  prÊeédeat,  dont  il  se  dis- 
tiague  par  ton  fniil  à  amïùlic  itroiL 

C.  OxfMuuUha  L.  (Aubépine,  Epine  blanulie).  Seule  espèce 
du  gaure  aux  eoTiroa»  de  Paiis.  ArbriMe&u  épineux,  cultivé  en 
hale^,  i  Beurs  odoranlcs. 


-  LÉGCMEKECSES-PAPIUONAGËES  < 


-  Réceptacle  eoncave.  Calice  plu» 
ou  moins  irrégulier,  aouTent  bilobé,  gamosépale.  Corolle  tou- 
jours  irréguliire  et  papibooacée,  k  prénor^son  vexUlairE, 
dialypéUle  [îaiif  daas  cerlaina  Trifolimn.  où  elle  e 


Fi(.  m. 

Fig.  33*. 

a,  éleQdvd;  bb,  ùles;  c,   o 

taie].  ElainiDes  tO,  moao-  ou  dl-adelphes,  ou  lil)res  iadépendoutee 
de  la  corolle,  insérées  sur  1o  bord  du  réceptacle,  et,  par 
conaéqnenl,  périgvnea  comme  les  pétales.  Antlières  biSoco- 
lairea,  dëhiscentes  par  des  feotes  longitudinales.  G^DËcée  i  deux 
carpelles  uais  par  les  bords  et  formant  un  OTÙre  uoilocuLaire, 
à  placenlation  pariétale.  Ovules  en  nombre  variable.  Fruit  sec, 
poljsperma,  ordinairement  déhiscent  (gousse,  légume),  pnrtoi^ 
divisé  en  deux  loges  longitudinales  par  un  épaissis  sèment  de  k 
paroi,  d'autres  loi»  divisé  en  autant  de  loges  qu'il  y  a  de  graines 


I. 


UgamiamiM   Ml  nltdiTisii 

hIdÏdUm,  L.  PipiliODM6aa)  ; 

,.__.iit*e  Un»  1m  eovifom  da  Pai 

iprtMBtéi  duu  IM  u«iio»  à»  Pu^ 
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par  des  épaisBissements  transversaux  des  parois.  Graines  sans 
albumen.  Embryon  à  cotylédons  épais,  à  radicule  accom- 
bante. 

Affinités.  —  Les  Légumineuses- Papilionacées  ressemblent 
aux  Rosacées  et  surtout  aux  Prunées  par  leur  réceptacle  con- 
cave ;  elles  s'en  distinguent  surtout  par  leur  gynécée  à  deux 
carpelles  et  par  leur  fruit.  Elles  ressemblent  par  leur  gynécée 
aux  Crucifères  et  aux  Papavéracées  de  la  tribu  des  Chélidoniées, 
mais  elles  diffèrent  des  unes  et  des  autres  par  leur  androcée 
et  leur  firuit.  Elles  se  distinguent  de  ces  familles  et  de  toutes 
les  autres  par  leur  corolle  papilionacée,  à  prèfloraison  vexil- 
laire. 

Trois  tribus  : 

ÎFeuilim  à  rachis  jamais  prolongé  ea  Trille •• 2 
Feuilles  à  raehis  prolongé  en  Trille,  rarement  rédoites 

à  la  Trille ; Vidées. 

iGoosée  à  une  eeale  loge,  rarement  à  deoz  faossea  loges 

imparfaites,  loogitudinales Dri foliées. 

Ooosse  à  plosiears  fausses  loges  transversales Béaysaréet, 

Tribu  I.  —  TRIFOLIÂBS. 

Gousse  habituellement  à  une  seule  loge  polysperme,  parfois 
divisée  en  deux  fausses  loges  collatérales  par  un  épaississe- 
ment  longitudinal  des  parois.  Feuilles  imparipinnées  ou  trifo- 
liolées,  parfois  unifoliolées  ou  réduites  à  un  raehis  courte  épi- 
neux. 

Deux  sous-tribus  : 

fÉtaminea  monadelphee Géniitées. 
Etamines  diadelphes Buttrifoliée*. 

Sous-tiibu  I.  —  GÉNISTÉEB. 

Etamines  monadelphes. 

.      Feuilles  réduites  au  raehis  épineux. Ulex. 

'     Feuilles  non  réduites  au  raehis  épineux 2 

a      Calice  vésiculeux,  euTeloppant  tout  à  fait  le  fruit AntkyUis. 

'\  Galice  non  ?ésiooleux,  n'enTcIoppant  pas  le  fruit 3 

3  j  Galiee  bilabié 4 

Galice  oampanulé,  à  diTisions  linéaires Ononit. 

!  Feuilles  toujours  unifoliolées.  Etendard  non  ascendant. .  Genista. 
Feuilles  très  habituellement  trifoliolées.  Etendard  ascen- 
dant   5 

I,  I  Style  roulé  en  spirale  dans  la  préfloraison Sarotkamnus. 

'  )  Style  ascendant,  non  roulé  en  spirale Cytisus, 

SAROTHAHNUS  WiM.  —  Calice  bilabié,  scarieu^,  à  lèvres 
très  écartées,  la  supérieure  bidentée,  l'inférieure  tridentée.  Go- 


Fig.  335.  —  Sarolliamiuii  icopirius.       Hp.  J36.  —  Cyltn 

Toolu  la  puliei  de  U  plintc  ont  ma  odeur  dtetgriiUs,  une 
unira  et  uatéabonde.  La  désoolloa  d»  poaite*  a>t  digrjtiqge,  poi 
et  même  érLèto-uIherlurae  à  banlt  doea-  L>  d^utcLioD  d«a  flaun  ai 
ntiia.  Oa  a  FaeommiDdt  le  dieoclîDD  dai  ceodrai  oomme  diaréliqua 

lee hydrophie».  Oo  ■  ralW  '-  '-  -■--■-  ■ '--■ •      •-     -- 

et  U  ncrWne.  Celle  dero. 

mirqoèai. 

CVnSL'S  L.  -  Se  d 
Bcarieujc,  aubherb&cé,  e 

t.  Benle  eepèca  du  genre  lui  amiroofl  de  Pirïi.  - 
lardioB  loiu  la  nom  de  Gfnél  J'Eipagne,  i  uuu  de  M 
nue  «epèce  Irèa  toUine,  la  5.  te^ianiu  (Sparfamjmi 
j«Dit  in  mjmee  propriitéi  que  le  Sarolhaiianu  leof 
iDlMiiléplui  gruda. 
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roUe  h  ëteodard  ascendant.  Ovaire  ulloogé,  aplati,  à  style  long, 
enroolé  eu  spirale  pendunt  la  préHuraiBoa.  tiouBse  aail oculaire, 
coropriinée,  poljspenne.  Feuillea  trïfoliolées,  les  supérieures 
□uifolioléep. 

S.   BcapkHas   Kocu.   <    {Ci/tiiiu   scupariiti    Llik,  Sparlîum 

icuporium   L.,  Sarothamnus  vulgaris   WiM.  —  Geni>t  A  balats.'i 

—  Caractir«9  du  genre.  Soiis-arhrisBeati  haut  de  i  à  2  mètres,  itS 

bdiieonoeDx,  A  rameaux  t^^s  nombreux,  nerriéa,  «oiiple»,  pen-  ,      ^^ 

tagonaui,  sans  opines.  Feuilles  ■'-.\à 

cuurtemenl   pétiolées,  trirolio-  -^jâ 

lées,  Mlles  du  sommet  aaifolio-  .'J 

lées.  Folioles  oblongues-obo-  ,'^ 

valea.  Pleurs  d'un  beau  jauoe.  .^3 

Gousse  plate,    large  de   3  &   t  .    .  ^ 

centimètres,  Tclue,  noirâtre,  ;i  ; 

8  ou  10  graines.  —  Flor.;  avril-  '       j 

juin.   —  llabil.  :   lieiii  aablon-  -j 

aeuï,  arides;  1res  abondant.  ,î.  ^ 
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on.  Les  feuilles  sont  '  habituelle  ment 


ippa*  MDdinlM,  ■UoDgwi C.  Lahunaim  i. 

HiapiUei,  1-S  ■«« C.  nfiniii. 

t,  —  Se  distingue  des  prËcédenU  par  toa  éteD- 
idant,  comprimé  latéralemeat  ;  eu  carèue  obluse, 
■d  reQécliie;  Bon  style  recourbé  ou  sommet;  i?es 


inai  ipiBMK.  Flann,  [anille*  et  fruit* 

on  (Tiîl»  MiHiei.'.'!!''.'.'.'.!'.'.''.'.' 
oamu  if  *ilM  talintas 

ti.  Ilaetorla  L.  —  (Genê- 

Irelle,  Geneetrolle,  SparRelle, 
Herbe  A  jaunir).  —  Pleurs 
jaunes,  en  grappes  termina- 
les compactes.  Etendard 
glabre.  Gousse  comprimée, 
glabre,  poljspenne.  FemUes 
unifoliolées,  oblongues-lon- 
céolèes,  planes,  glabres  ou 
légèrement  ciliées.  Arbris- 
seau baut  de  30  k  60  centi- 
mètres, ft  rameaux  dressés, 
glabres,  cylindriques,  sillon- 
nés.  —  Plor.  :  Juin-août.  -~ 
Habit.;  dans  les  bruyères,  sur 
la  liuèra  des  bois,  sur  les  co- 
leanz  incultes.  Abondant.  S- 


HnolporgiIiTH;  lesfTUDei 


est  onllJTfi  duu  Ih  judiai  tout  ts  aora  At  Cgliti  à 
'ttBffit,  Auteur,  Fmix^Mniêr.  Klla  h  lUnloppe  «n  un 
■  déeoaxrt  deux  prinnJpaf  aotiCi  :  la  qfttimt  «1  l>  tainr- 
<i  IhtnpeotiqMi  mirlMU  i'Uf 
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UlfX  L.  —  S«  dislÎDgDe  netlement  de  tous  les  genres  de  la 

aoas-tiibu  par  ses  feuilles  réduites  k  teurrachis  deTenu  épiaeun. 
Fleurs  jaunes. 


BrteUe*  HliciuLss  plDi  étroit»  (joa  )•  pidicelle t'.  noiiiif  Sh. 

0?iO?ilS  L.  —  Se  dialiogue  de  tous  les  Renrcs  prècédeala  par 
son  calice  campauulé,  à  cioq  sépales  linéaires;  aa  carine  pro- 
loDgée  en  bec-,  sa  pousae  courte,  reiiilée,  oligoEperme. 


,  j  ODtuM  k  pan  prit  de  U  longueur  do  «lie* 0.  Colanaur  iu.. 

\  OooM  bMOMup  plui  loD^«  qoa  la  nlia* O,  nalrii  L. 

O.  apl—M  L.  —  (BngroBe,  ArrSte-bceu/,  Herbe  au^  Anes. 
Chanproin,  Tenon).  —  Fienrs  soLtairea,  aiiliaîres,  roses  ou 
d'an  blanc  rosé,  avec  des  raiea  d'un  rose  plus  foncé;  étendard 
très  ample,  séparant  les  ailes;  carène  prolongée  en  bec.  Gousse 
pubesceote,  renQèe,  pins  longue  que  le  calice.  Feuilles  trirulio- 
lées,  tes  supérienres  nnifoliolées,  pétiolées,  à  tolioles  ovales, 
obtases,  dentées.  Plante  à  souche  Tivace,  non  Iraganle,  i  racines 
trûs  rè^staotes,  ascendantes,  k  raiBeaui  conehés,  i  ratnuscal^s 
épineux,  très  aigna  et  durs.  —  Flor.  r  juin-Beptembre.  —  Habit-  : 
lieux  aride!^,  borda  des  cbemins,  p&turages.  Abondant.  Z."- 

Li  ntiM  ■  ma  odani  déugriaUa,  naa  maiv  doa- 
caltra  al  Dnutebonda.  Elle  ■  Ut  taltetoa  titi  em> 
pIOTia  aonuiia  llarUïqiia  eoatn  laa  bjdropiiMa.  Bile 
puait  n'6tn  pu  tottUowDt  dépaonma  da  fnçtiéiM 
da  eel  otdn.  Où  an  ■  aMnit  on  prinoipe  «mon  mm 
1»  oam  i'MOaàit  st  on  aotn  uulofM  i  It,  (lioinfai- 
line  da  U  nciu  da  Régtiua. 

AXIHTLLIS  L.  —  Se  distingue  de  toua  lei 
genres  précédents  par  son  calice  tésioalenx, 
Bccreacoul,  enveloppant  la  gonsse  mûre. 

A.  TalNcrarla  L.  (Vulnéraire).  -~  Fleun 
jaunes  va  rarement  rougeétres,  à  CoroQe  pe- 
tite, dépassant  h  peine  le  calice.  Gonsse  courte, 
comprimée,  suborbiculaire,  monosperme,  sU- 
pitée,  terminée  par  un  bec  recourbé.  Feuilles 
impari pinnèas,  pétioléa»,  les  inférieurei  i  To-  jjyi,iif,'ptifamf« 
lîole  terminale  beaucoup  pins  ample  que  le»  ^  Flanr, 
antro».  plante  herbacée,  Tivace,  à  tige  haute 
de  20  à  30  centimétrea.  —  Flor.  :  mai-juilleL  —  Uabit  :  limx 
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arides,  sablonneux  et  pierreux,  bords  des  chemins.  Assez  eom- 
miin.  ip. 

On  lui  attribue  des  propriétés  astringentes  et  Tnlniraires  dont  noos  ne 
fakons  mention  qne  poar  mémoire. 


Fi^.  340,  ~  Etamiaes 
ciadolphee  de  Légumineuse. 


Fig.  3il.  >'  Xotef  cofnKUMlalw»  Frnit. 


%M 

1. 


S. 

3. 

> 
4. 

5. 

6. 

7. 
8. 


9. 


Sous-tiiba  IL  *-  EUTHIFOLIÉEB. 

Etamines  diadelphes. 

Corolle  à  carène  prolongée  en  bec 

Corolle  4  carène  non  prolongée  en  bec 

OoQsse  CYlindriqoe 

Oousse  tètragone,  à  quatre  ailes  longitodioales. . . . 

Feuilles  trifoliolées  ou  pinnéet^trifoUolées 

Feuilles  imparipinnées 

Corolle  &  carène  eontoomée  en  spirale 

Corolle  à  carène  non  contournée  en  q»îrale 

Oousse  enfermée  dans  le  calice,  ou  ne  le  dépassant 

guère 

Oousse  plus  longue  que  le  calice 

Fleurs  en  capitules  ombelliformes.  Oousse  arquée, 

linéaire 

Fleurs  solitaires,  en  grappes  ou  en  capitules  non  cm- 

belliformes.  Gousse  nlciforme,  spirales  ou  réoiforme. 
Oousse  droite.  Fleurs  en  grappes  spiciformes  effilées. 

Oousse  réuiforme,  falciforme  ou  spirales 

Stipules  épineuses 

Stipules  non  épineuses. 

Gousse  dirisée  en  deux  fausses  loges  longitudinales 

par  ritttroflexion  de  la  nerrure  dorsale 

Gousse  non  divisée  en  deux  fausses  loges  longitudinales. 


S 

3 

Lotui. 

Teiragonolofnu, 

4 

8 

PhoMeolu». 

TrifoUum, 


THganêlla, 


Melitotut. 
Medieago, 

9 

Attragalut. 
10 


r 

;A  l  Ont 


'(  OoBH  ooà' 
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nnAé«,  iteiimlMiM,  1  paroi*  nwalin- 

ColHfM. 

itiualeiiM,  ojrUadtii[a«,  toralUM â«J«f  ■, 


LOTUS  L.  —  Fleurs  jouqm,  avec  l'élendvd  BODTsat  veiné  de 
roage  ou  rongeâtre.  Calice  campanalé.  Coroile  i  étendard  et 
ùles  à  pea  près  de  la  mime  longneur,  le»  aiieg  rapprochées  par 
leur  bord  snpérieor,  k  carèoe  prolongée  eu  bec  recourbé.  Goiuse 
droite,  linéaire,  cylindrique,  déhiaceote  en  deux  Talies  qui  le 
tordent  «or  ellee-mâmea,  contenant  on  nombre  osseï  grand  de 
grainea  entre  lesqQellee  les  parois  de  la  gouiss  Bont  épaîMies. 
Peniiles  Irirolioléee,  accompagnées  de  Btipulea  foliacées,  libres; 
rolioles  enUéres- 

daiH  la  boBtim L,  eomiculaUit  L 


TETBAGOlVOLeBUS  Scor.  —  Se  distingae  du  précédent 
par  son  étendard  beaucoup  pins  long  que  tes  ailes  et  par  sa 
gousse  tétragone,  ponrrue  de  quatre  ailes  longitudinatea,  fo- 
liacées. 

.  T.  HlU^Mma  Botb.  —  Seule  eeptce  du  genre. 

TKKO.VELt^  L.  —  Voisin  des  précédents;  se  distingue 
du  dernier  par  son  étendard  de  ta  même  longueur  que  les 
ules,  du  premier  par  sa  caréné  obtuse  et  ses  aUes  étalées,  de 
(oaslesdeai  par  sa  gousse,  qui  est  linéaire,  comprimée,  arquée. 
Les  OeuTB  sont  très  petites  et  disposées  en  capitules  ombelli- 
formes  axillairas,  presque  seesilee.  Feuilles  piiiuéea>trifoliolée*, 
t  aUputes  libres,  petites. 

-  Seule  espèce  dn  genre  dans  les  eoTÎ- 


Fig.  311.  —  TriginuHa 

~  '    '  ~    '  10 1  eoops  loagilmi. 

w  <nè«  da  m  gain,  T.  Faiam 

, „.„„  ,_ „ Je  I»  rtglon  mWltamDiaana.  Bll« 

iiilfiiinniidi  fét  ta  grùon  qai  sarrant  à  U  DoorriLu»  du  bitiit  et  qDl 
Il  diDi  II  BomposltioD  do  CaiTT.  KUaa  Bootianneiil  un  albumen  rndl- 
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■•HASEOLl'S  L.  —  Calice  bilabié.  Corolle  h  Ëteadard  r6nécbi 
en  arrière;  à  carbne  eDroulée  eu  spirale  aJosi  que  les  étaniines  et 
le  style  qu'elle  renferme.  Gousse  droite  ou  léiçèremeut  arquée, 
longue,  polysperme,  à  graiites  séparées  pur  des  èpaississemeoU 
des  parois.  Fleuri  en  grappe*  pauciQores,  opposées  anx  leniUes. 
Feuilles  piniiéeB-trifoIîolées,  accompagnées  de  stipules  libres  '. 

FluiHeola*  Tnlgaris  L.  CHaricot,  Flageolet).  —  Fleurs  blan- 
ches,  blanchâlrea  ou  violacées,  en  grappes  é  pédicellea  géminés. 
Gausses  pendantes,  à  peu  près  droites,  aplaties,  légèrement 
étranglées  entre  les  graines.  Fenillea  longuement  pétiolées,  h 
pétiole  canaliculé,  à  trois  folioles  grandes,  ovales,  acQminéeâ. 
Herbe  annuelle,  souvent  volubile.  ®. 

La  variété  P.   nanus  sa   diatingue  par   des  tigas  non   toIu- 

On  cultive  plusieurs  races  de  ces  denz  variétés;  les  plus 
fixes  sont  : 

i'  Haricot  de  Saissotut —Gninet  grosses,  rénifonnes,  blanches. 

2°  f  iuffeoW.— flraines  plus  petites,  à  peine  réniformes,  blanches, 

3'  Haricot  rouge.  ■—  GndneH  de  grosseur  très  variable,  nette- 
ment réniformes,  rouges  ou  violettes,  souvent  panachées. 


m  Siv.  —  (Haiicot-riz). 
—  Espèce  distincte  de  la  précé- 
dente par  ses  graines  très  petites , 
ovoïdes,  rcnOées,  blanches. 

W.  aphKvIeMs  Sâv.  —  (Pois 
Coco.)  —  Espèce  distincte  par  les 
graines  presque  globuleuses,  de 
taille  moyenne,  rarement  blanches, 
plus  sauvent  jaones,  rouges  ou 
panachées. 

Cm  aipicM,  nritUi  M  nou  «ont  eul- 
tivAei  poDT  ]«un  vnina,  doDl  l'embryan 
pwMe  d«>  CDtjlMoDi  trte  épiii.  riâit* 

nuâDle,  Ift  lA^nmÏDa.  L'unidoD  do  H&ri- 
Fig.  afi.  col  H  présent»  «n  fniat  ■modiB  ou  el- 

^^        ■      "-  ■         »Ilong*«  de  liquaUe  jiKMnt  «avsnl,  mr 
a  cAtii,  d'iDliu  liguM  plu  cooitei,  IriiuTsn&lu  *.  ^. 

Mptes  di  gBDn  MoHolul  n«  «Kdt  1  l'Mat  taanga  daoi  le» 
■ul>;  miii  eoilM  qm  noai  dieritoni  j  •oui  mlliTtisi  tat  iioe 
•  dus  iM  judinB  an  sa  pUln  ofataip.  (?■•(  i  H  tiln  i|n'aUe« 

multî/lorui  WiLO.,  Mt  ooltiiie 
Haricot  d'EspegM,  pour  H*  Oxan,  qui 
-itotSai,  d'otdiaain  en  loâga 
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TBIFOUm  T.  —  Galice  tubtdeux  ou  campanalé,  imparfaite- 
ment bilabié,  enveloppant  le  fruit  mûr.  Corolle  dialypétale  ou 
gamopétale,  bahituellement  persistante  ou  marcescente,  deve- 
nant souvent  scarieuse,  à  carène  obtuse,  à  ailes  ordinairement 
divergentes.  Gousse  très  petite,  peu  débiscente,  souvent  mo- 
nosperme ou  ne  contenant  jamais  plus  de  3  à  4  graines. 

Fleurs  en  capitules  ou  en  épis  plus  ou  moins  compacts. 
Feuilles  tri/oliolées  ou  pinnées-trifoliolées. 

On  peut  diviser  le  genre  Trifolium  en  deux  sections  : 

Fleati  jAones CkkrtMthBmMm. 

Flean  blanches,  rotes  oa  parpnrines Erythranthemum. 

Seetlon  I.  —  CklorMthemwn. 

Heurs  jaonss.  Oonsse  stipilée. 

I   4  Style  i  pea  près  de  la  longnear  de  la  gousse 3 

'  (  Style  à  peu  près  trois  fois  plus  court  que  la  gousse.  3 

^  j  Stipules  orales  on  oTales-oblongoes T,  patent  Schreo  . 

**  (  Stipules  linéaires  ou  lancéolées  signes T.  agrarium  L. 

.  i  Feuilles  fc  foliole  moyenne  pétiolulée 4 

^  '  )  Feuilles  à  foliole  moyenne  sessile T.micrëntkwn.\vy 

{Étendard  dépsssant  à  peine  les  ailes,  pas  ou  pea 
rtrié T.  filiforme.  L. 
Étendard  dépassant  longuement  les  ailes,  forte- 
ment strié T,  proeumbent,  L. 

SecttoB  II.  —  Erytlirasthemum. 

Fleurs  blanches,  roses  ou  porporines^  Gousse  sessile. 

Cette  section  peut  être  subdivisée  en  trois  sous* sections  : 

1.)  Corolle  rase,  blanche  ou  purpurine,  non  caduque...  S 

f  Corolle  blandkâtre,  eadoque Subterranea. 

ÎCahoe  non  véûculeux  après  la  floraison.  Corolle  rose 

ou  blanche Trifoluutmm, 

Calice  Tésiculeox  après  la  floraison.  Corolle  rose Fragifera» 

Boofl-saotion  A.  —  Trifoliastmm. 

Capsules  on  épis  multiflores.  Calice  ne  devenant  pas  véaiculeux 
après  la  floraison.  Corolle  purpurine,  rose  ou  blancbe,  non 
caduque,  marcescente  ou  persistante,  scarieuse. 

I   f  Gorge  du  calice  munie  d'un  anneau  saiUant....  S 

*  )  Gorge  du  calice  dépourroe  d'an  aunean  saiHant.  9 

^  (  Fleurs  en  épis  obloogs  ou  cylindriqoea 3 

'  I  Fleurs  en  capitules  sobgloboleux  ou  ovoidea. ...  5 

3  I  Fleurs  Uanchee  ou  rosées.  Tigestrès  pabesesntes.  T.  arvmse  L. 

f  Fleurs  pourpres  ou  purpiiriiM»-roaéea 4 

.  }  Fleurs  porpurines-roséee.  Tiges  très  glabres...  7.  ruken»  L. 

)  Fleurs  pourpre  tSI.  Tiges  très  pubessentes T.  imefnatwn  i  L. 

1 .  Le  T.  AMoma/Hm  est  cultivé  sur  «ne  grande  échelle  en  prairies  arti- 
fieiellet  sons  les  noms  de  Fmrouchê  et  Trèfle  «mglait. 
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I  C*Um  i  laba  glibn T.  mtd«M  L. 

j  GiliMk  lab«  lelu  on  pubatunt t 

iCMÎDa  truct[Itn  k  diTlilon*  pruqn*  ipinaBM*,dl- 

ïe^nlM !■  uabrum  L. 

CilICfl  fraetirir*  à  diTÎtraai  non  ipiHDiM 7 


ilié  d«  J>  M 

Ciliaa  k  diiiïiDBi'iiDétirMinbutiM,  plDi  luu- 
«nw  Bn  plua  oodiUi  qai  II  «mil*,    F!«ur« 


liculUNBIlSES-PAFILIONACtES 
9.]  Fl«»  DcUamsDt  pidl^Uist,  lartoal  ]«•  lapi- 


Kig.  317.  -  Tri/oliaM  praunu.  Fig- 

P 

,„  1  Callca  pubocani. i 

'"■}  Calr»  glibre 1 

1 1   i  OoutM  D*  dipuual  p»  la  culies 3 

f  GouHB  dApAUftpt  la  uliM.^. ,-.  .^.. .--.----..  J 
f  TIgn  cODChtM,  radiMOlM.   Fini»  bLaoehM  on 

i  Ti?**  ■'wii**  00  uowidtat»!,  doo  ndiunlei. 
l     FlHin  TOttt I 

Boua-aeottoa  B.  —   FragUora. 

Capitniea  multîfloree.  Calice  devendOt  vésico 
domle.  Corolle  rose,  marcescente.  Gousw  si 
ploi  courte  que  le  tube  calicinal. 

T.  rMcl'*'*i°>  L-  ~  Seu]e  espèce  de  la  sec 


lALTP^ALE?  PÉRIGYKES  ET  ÉFICrNCS 


Capitules  pauCLQore!.  Calice 
dilalé.  Corolle  blanchâtre,  ca- 
duque. Capitules  s'enfonçaiiL 
dans  le  sol  aprÉa  la  Ooraison. 

T.  flBbterraBeBBi  L.  — 
Seule  espèce  de  la  section. 

HELILOTL'S  T.  —  Fleurs 
jaunes  ou  rarement  blanches. 
en  ffrappes  spiciformes,  allon- 
gées et  minces.  Calice  campa- 
nule. Corolle  caduque,  A  carëae 
obtuse,  adhérente  aux  ailes  au 
dessus  de  l'onglet-  Gousse  à 
M  graines ,  indéhiscente  , 
droite,  plus  longue  que  le  ca-  ' 
lice.  Feuilles  pinnées-trifolio- 
lées.  Stipules  adhérentes  au 
pétiole. 


Tig.  350.  -  MiliMut  o/jStio 


1«  allu.     M.  Imbca  L. 


»l«Dt  nns  odeiir  >gi««bla  rappelin 
dM  k  DD  priDoipa  qa'oo  liauia  au» 
u  H  HTt  da  OH  flenn  poor  éloigne 
«r  le  liogs.   EUu  ODl  txA  coniidèréB 


lieciDi  BCses-PAPiLio:*  ackes 

XED1CA60  L.  —  Plenra  jaiiuee,  jniinAtreï  i 
violaeêef.  Calice  campaaulé.  Corolle  caduque,  h  jUDttaril  plus 
long  (jae  les  aîlex  et  la  carËne,  qui  est  obtuse  et  échaocrée. 
Gousse  ordinairement  pluft  longue  que  le  calice,  rëoiroriue, 
falciforme  ou  spiralée,  monoaperiue  ou  polj'Bperme. 

H  liDiloras,  nwiuHparme.    Ml.  Lapalàut  L. 

IH  fileiformfripinlie  ou  ipinléfl.... t 

fGtHWH  BiofiD>|>anDa,IildCDrTB«-ipiriUa,l  OD  Mol 

loar  ds  ipinla,  moDHpanna 1/.  falcala  L . 

SGooMe  à  fpinla  Itiutnt  un  lida  eaairal.  Flsait 
TiDialtM if.  Mattta  L. 
Gouia  n'oCnst  pu  ds  TÏd*  au  eaDtra  d«  la  api- 


Fig.  351.  —  Jffl/iMjo  tatim.      Fig.  35Î.  —  Mtiicago  jaliia. 

IÙaaiat  uoa  tpinaaa,  glabn,  «a  bélica  diicoïda 
dipriiné* M.  trkialerit  All. 

I  Ona  laDla  raag^  d'tpinaa  sipuéaa  aar  la  bord  sx< 

.  }    larM  da  ta  gooaaa il.  Ctrardi  Wiu 

''1  Dam  tniiaa  d^inaa  anr  la  bord  aitems  da  ta 

l     gooaaa S 

IPMaaenLaa  parlanl  ï-li)  flaara Jt.aptculala'Ku.i 

PMoDcolM  porlaot  1-4  Oaira T 

.  I  StmolM  aniiina St.  aininia  Lamk. 

'■(  SUpulet  daolia* J/.niacu/ota  Wili 

La  U.  LMBMlina  aat  qnalqnafoia  anlIiT*  aa  prairiaa  arliOciMlM  Kiai  1 
nomi  da  Ptlil-  YiaUl,  Minille,  MananiKl/*. 

ht  a.  lalina  L.  aal  cnlliTi  >dt  aoa  graoda  icbtlte  an  praîriat  «i 
ncialJa*  aoni  la  nom  da  LaccriH. 
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ASTRAGAI.IJS  L.  —  Fleuri  jaunes-verdllreB  ou  purpu- 
rine*. Calice  csmpauulé  ou 
tubuleui.  Corolle  A  Étendard 
plus  long  que  les  ailée,  k  ea- 
rÈ ne  obtute.  Gousse  allongée, 
diTtaëe  en  deux  fausiea  loge» 
tongitadinalsB.  Feuilles  pin- 


Fie.353.  —  .^fr»^"  slycyfkyOo:       Fig.  3&i.  —Ailrasalia.  Frail  ouvorl, 

■Dbtrigoo* -*■  î'ïW*!'""  I- 

riaun  bUDii-j»oiiit™.   Oodim  tbIub,  oioId<-glo- 

bDlWM A,    (.IMT  L. 

Flson  pBfporinM-rioKltM,  Ool.»  gUh™,  «rqu*«,    -*.  JfDWprniUoiHu  L. 
L'J.  çlyeyphyllat  .  *l*  «mploi*   »di   1«  oomi   d»  WeJ™;  ""fW; 
BégliMU  Sàlarit,  oonm»  »dooclM«nt.  Il  ait  Irti  rBchareh*  dn  h«U«iii  ei 
panrrait  bin  <ts  bonnai  pciiii»  titifiniellei. 

GALEtiA  T.  —  Fleurs  blanches,  rarement  bleuâtrea,  eu 
grappes  pluriflores,  aiillairea.  Calice  campanule,  à  5  dents  ft  peu 
près  égales.  EtamincB  Bubmonadelphea,  la  postérieure  n  étanl 
libre  que  dans  sa  moitié  supérieure.  Gousse  polysperme,  »ub- 
cjlindrique,  toruleuse.  Feuilles  imparipinnéea. 

6.  ofBciBalIn  L.  —  Seule  espèce  du  genre  (LaTanèse,  Rue 
de  Chèvre).  Croît  sur  le  bord  des  ruisseauï. 

A  éli  cDDildiria  Jtdli  eommi  ladoriAqna,  TCnaifugs,  elc. 

COLLTEA  L.  —  Fleurs  jaunes,  veinées  de  rougeAtre.  Calice 
campanule,  i  5  denU.  Gousse  poljsperme,  très  Tésiculeuse,  à 
valves  membraneuses.  Feuilles  i  m  pari-pi  nnées. 

C.  arb*r«>«ena  L.  —  Seule  espèce  (Baguenaudier,  Faiii 
SéDél.  Cultivé  dans  les  jardins. 


LËGCHINEUSES-PAPlLtONACËES 


I.  —  Colalai  ùrboradiu. 


ROBEVIA  L.  —  Fleura  bUncheB  ou  roses,  en  lonftues 
grappes.  Calice  campaoulé,  snb-bilabiè,  à  S  dents.  Gouwe  po- 
Ijsperme,  comprimée,  à  bord  interne  présentant  une  liordurc 
saillante. 


B.  Psendo-AcMla  L.  - 


Seule  espèce.  Arbre  culliié  dons 


^^r^'- 
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V*; 


^•.- 


1> 


E^ 


-> 


les  jardins,  les  promenades^  sur  le  bord  des  routes  (Faux-Acacia 
ou  vulg.  Acacia)  K 

Tribu  II.  —  VICIÉES. 

Gousse  à  une  seule  loge,  parfois  subdivisée  entre  les  graines 
par  des  épaississements  transversaux  des  parois  latérales. 
Feuilles  paripinnées,  à  pétiole  terminé  par  un  filet  court,  ou 
plus  souvent  par  une  vrille  allongée,  rarement  transformé  en 
phyllode.  Cotylédons  souterrains  après  la  germination. 

OrainM  oblongues,  tronquées  et  comprimées,  à  bile 

terminal Faba . 

Graines  globoleoses,  snbgiobvleases  on  lentienlaires.  '  2 

i  Pétiole  terminé  par  an  filet  court Orobus. 
Pétiole  terminé  par  une  vrille  allongée,  rarement 

transformé  en  pnyllode 3 

^      Stipules  orbiculaires,  très  amples Pitunt, 

'^'    Stipules  saglltéês  on  semi-sagittées. 4 

.      Style  fiUfiorme , Vicia. 

'  i  Style  plan,  élargi  au  sommet Lathyru». 

FABA  T.  —  Fleurs  blanches  ou  rosées,  à  ailes  tachées  de 
noir,  en  grappes  axillaires  courtes.  Calice  tubuleux,  à  cinq 
dents,  les  2  supérieures  plus  courtes.  Etamines  monadelphes. 
Style  filiforme,  un  peu  aplaU.  Gousse  allongée,  aplatie,  terminée 
par  une  pointe  recourbée.  Graines  oblongues-cooi primées,  tron- 
quées; hile  allongé,  situé  à  une  extrémité. 

F.  valuaris  Mobnch.  (Fève,  Féverole,  Fève  de  marais). 
—  Caractères  du  genre.  Hefbe  annuelle,  &  tige  dressée,  haute 
de  40  à  80  centimètres,  anguleuse,  fistuleuse,  peu  ramifiée,  à 
feuilles  paripinnées,  sans  vrille,  composées  de  1  à  3  paires  de 
folioles  irrégabèrement  alternes,  oblongues,  entières,  épcdsses, 
d*un  vert  glauque,  à  pétiole  terminé  par  une  courte  pointe.  — 
Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  originaire  de  l'Asie.  Cultivé  en  plein 
champ.  0. 

Les  graines  de  la  Fève  sont  mangées  vertes  et  sèebes.  Elles  sont  très 
riches  en  amidon  et  en  légumine.  Il  est  bon  de  débarrasser  la  graine  de 
ses  enveloppes,  qui  sont  très  dures  et  indigestes.  L*herbe  est  ua  bon 
fourrage.  La  farina  de  fève  est  un  bon  aliment  p«ar  les  personnet  débiles. 
La  cendre  de  la  tige  est  riche  en  carbonate  de  potasse  ;  on  l'employait  an* 
trefois,  infusée  dans  le  vin  blanc,  contre  les  calculs  rénaux  et  vésioanx  et 
comme  diurétique. 

OROBUS  L.  —  Fleurs  roses-violacées,  en  grappes  axillaires. 
Calice  campanule,  les  2  dents  supéridures  plus  courtes.  EUimines 

I.  Les  Aeada»  Téritables  appartiennent  à  la  famille  des  Légumineuses 
Mimosées.  dont  les  fleurs  sont  régulières.  Aucune  espèce  n'est  indigène  des 
environs  de  Paris;  aooufVB  ne  peat  y  être  onltivée  en  plein  air. 


(P?^' 


LËGUUINEDSES-P 

monadelphes  ou  diadelphea.  Si 
OODSw^olïBpernie.  GraJDea  fh 
PeDiU«  pari-pinnâM,  à  1-5  pairef 
par  un  fllei  court 

BhiioDM  povTTa  ds  rtnllMHiili  aa  niTi 
Soacba  diponrriu  ds  nnOdnanU 

PlSl'B  T.  —  Fleurs  blanches  o 
laires  panciOorea  ou  rarement 
ElamJnee  diadelphes.  Style 
triangulaire,  canaliculé  en  des-  , 
sous,  terminé  par  un  Bti^mate 
Telu.  Gousse  obloague,  reuflée, 
polysperme.  Graines  globuleu- 
ses, k  hile  arrooiii.  Feuilles 
pari-pinnées,  A  S-3  paires  de 
folioles,  à  pétiole  terminé  par 
une  longue  vrille  habituelle- 
jaent  rameuse.  Stipules  très 
amples,  presque  orbiculaires. 

Flean  blaicbai.  Oni- 

Plsnn  i  uIh  •»  iln- 
dud  loags  -  TtolaL. 
Oniou    UaMM    d< 

DDir P.annuL. 

P.  MttTwB  L.  -  (Pois,  Pois 
Tett,  Petit  Pois).  —  Caractères 
du  genre,  avec  des  Oeurs  blan- 
ches et  des  graines  jaanitres. 
Herbe  annuelle,  A  tige  haute 
de  80  cenUmÈtreB  ï  t  m.  50, 
gJabfe,  glauque.  —  Flor.  :  mai- 
septembre.— Habit.  ;  originaire 
de  l'Asie.  Cultivé  eu  grande 
qnanUtA  dans  las  jardins  et  les 
cbnnpa^ï). 

Lm  anina  de  Mil*  Mpics  toat 
trc*  rsoDanliiu,  à  l'iUt  [»!*,  moi 
la  Dom  de  Polt  verti.  Oa  Im  maom 
■QHi  k  l'itat  las.  Ella*  lont  rioliw  an 
■nidoB  «1  «B  Ugoaim  Mal*  Il  Mt  bœ 
da  M  In  Buager,  k  l'Ual  ho,  ^ta 

pnria,  pUM  q«  Il — ' 

Lei  n>an«i  varia*  i 
L'huila  Tarie 
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l'espèce  précédents  psr  ses  fleurs  k  éleudard  et  ailée  rouRefttreg 
et  par  ses  grunes  Ucbéea  de  brun  et  plus  déformées.  C'est  uue 
herbe  aonnelle,  haute  de  30  à  80  centimètres,  glabre  et  glauque. 

:  mai-juillet.  —  Habit.  :  originaire  de  l'Asie.  Cultivé  en 

champ,  g). 

I.  Ellu  DS  MrreDl  gain  qa't  r*li- 


lon  dM  pigMDt  al  di 


;iA  T.  —  Fleurs  ordinairement  roses  ou  purpurioei,  rare- 
blanches  ou  jaunes,  solitaires,  en  cymes  paueiDores  ou 
ippes  plnriBores.  Calice  tubuleux-campanulé,  è.  diTÏsions 
I  ou  ioégatee,  aussi  longues  ou  plus  courtes  que  la  corolle. 
Des  diadelphes    ou    sub-monadelphes.    Style   Qliforme. 


e  tantôt  allongée  et  polysperme,  tantâl  courte  et  oU- 
rme.  Rraiuea  globulenses,  angulense«  ou  lenticulaires. 

2.  sections  ; 

buiitiHip  plu  ooaitqoa  ta  ooroU* BucMa. 


*jr^* 


\ 
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Section  I.  -*  Zhivicia. 

Calice  beaaooop  plus  eoari  que  la  coroll«. 

Fleurs  solitaires  on  gAmioées 2 

J.{  Fleurs  en   cymes  on  grappes   paociflores  on 

moltiflores 4 

Flenrs  jaanes V.  lulea  L. 

Fieort  pnrpnrines  on  porpnriDes-bleoâtres 3 

Grainee  rabglobnlenses,  lisses  ;  stipules  ordinal» 

o  I    rement  tachées  de  noir V.  saNva  L. 

^^  Graines  presque  cubiques,  toberouleuses-pone- 

tnées V.  lathyroides  L. 

Flenrs  en  oymes  courtes,  portées  par  on  pédon- 
cule oommun  plus  court  que  Tnne  des  flenrs.     5 
4.{  Flenrs  en  grappes  multiflorea  on  paneiflores,  à 
pédooenle  commun  pins  long  que  l'une  des 
fleurs 7 

Î  Graines  subgloboleoses  ,  à  bile  occupant  les 
deox  tiers  de  la  circonférence V.  upium  L. 
Grainee  à  bile  n'occupant  pas  le  quart  de  la  cir- 
conférence 6 

(Fleurs  pourpre-fonoé.  Etendard  fflabre V.  narhonensU  L. 
Fleurs  rosei-pnrpnrines.  Etendard  pourpre,  Tio- 
let,  velu V.  pannonicà  Jacq  . 

i  Flenrs  en  grappes  unilatéraler,  égalant  ou  dé- 

7.1    passant  les  feuilles 8  [Mœnch. 

f  Flenrs  en  cimes  plus  courtes  que  les  feuilles. .     V.  tetrasperma 

g  (  Galice  bossu  à  la  base ?.  villùta  Roth. 

^'i  Calice  non  bossu  à  la  beae 9 

Etendard  rétréci  au  mîliea V.  Craeea  L. 

Etendard  rétréci  dans  le  quart  inférieur V.  tenuifolia  Roth. 


•1 


Le  Yicfo  tatioa  L.  (Vesoe,  Pasquier)  est  fréquemment  cultivé  comme 
fourrage.  Les  graines  serrent  à  la  nourriture  des  volailles. 

Beot.  n.  —  Errum. 

Calice  aussi  long  que  la  corolle. 

Graines  leutieulaires V,  Lent  L. 

Graines  globuleuses F.  hirauta  Koch. 

V.  I^eas  —  {Ervum  Lens  L.  Lentille).  —  Pleurs  blonchd- 
tres,  teintées  de  bien,  disposées  au  nombre  de  1-3  au  sommet 
de  pédicules  &  peu  près  aussi  longs  que  les  feuilles  et  terminés 
en  arête.  Calice  velu,  à  divisions  linéaires  à  peu  près  égales, 
aussi  longues  que  la  corolle.  Gousses  pendantes,  glabres,  rhom- 
boîdales,  dispermes  ou  monospermes.  Feuilles  paripinnées,  à 
folioles  nombreuses,  à  pétiole  principal  terminé  par  une  vrille 
ou  une  arête.  Herbe  annuelle,  à  tiges  hautes  de  20  à  40  centi- 
mètres, pubescentes.  —  Flor.  :  juin-juillet.  —  Habit.  :  cultivé  en 
grand  pour  ses  graines.  ®, 

Les  graines  de  la  Lentille  sont  comestibles,  ricbes  en  fécule  et  en  légo- 
mine  ;  mais  leurs  enveloppes  sont  dores  et  indigeetes.  et  il  est  préférable  de 
faiKO  usage  de  la  purée  que  des  graines  entières.  La  farine  de  lentilles  faisait 

FLORE   DE   PARIS.  16 


D1ALYPÉTALB9    PËaiGTIiRS    ET    fpIGYNES 

[S  d«s  qiuilrt  (eri<ia  rJttlulIntt  da  ructouaa  phumuopéi 
.apin ,  «ll<  de  li  Fève  at  «Us  ds  l'Oroba.  Os  psnt  en  fiin  li 
Uienli.  On  nonaidinit  SDl»[aîi  Lis  laoUllBi  gcUltos  eomD 


Os  psnt  en  fiirs  du  silsplM 


rHVBL'S  L.  —  Fleurs  jaunes,  rougea,  bleufltrea  ou  blnu- 
s,  en  cjmes  plurï-  au  pauciDoreg,  au  solitaires,  alillaires. 
campsaulf,  â  divisioas  supérieures  plus  courtes.  Etamiucs 
pbeB  ou  moDadelphes.  Style  aplati.  Goosao  polysperme. 
!s  globaleoses  on  eub-globuleuses. 

lUlM  k  I  -4  pilni  da  foliols*.  Piliola  tarnioé 

1  Trille ï 

iiilEes  r«dait«  (0  F«liota « 


I  jkDDU L.  pratouiM  L. 

I  lOdgas,  roMs  ou  bleuei 4 

Jr«a  de  FoUoIbi.  Flean  blsoAlTM L.  valiutrii  L, 

aola  piiTs  da  [olialu g 

I  nMsa.  Sanoha  HDD  tobinnae L.  ivheitrli  L. 

I  rongai.  Oméht  tobéreais L.  Iubmyita  L. 

HcADcssà  1-3  Oinra.GouMai  Talass.Flann 

"»*■.■.. Z.  hiriMtM  L. 

>•  lloiiina.  Oriinas  snbiqoM,  ragtaatu, 

ïBleDaea L.  an^iilafiii  L. 

w  t  bord  lupérianr  iDDni  da  dam  lilM...  L,  lativiu  L. 

ipérietrf  nmi  «ili £.  Clara  L. 

.  I,  tarmiai  «n  irilla,  SI 
triusolalni,   lagitUv. 

L.  Aphaea  L. 

UD)  vrills.  nnrs  rmn  sa  tId- 
L.  NitKlia  L. 


ioLe  cyliDdiiqu,  tarmiai  «n  TiiUa,  StipulM 


sathm  L,  —  (Gesse,  Jaroase),  —  Fleurs  blanches  ou 

raa,  solitaires,  à  pédoncule  plua  long  que  la  pétiole  dea 
s.  Gousses  polyspermea,  oblongnes  on  obovales,  veinées- 
léea,  glabres,  à  bord  supérieur  courbé  et  muni  de  deux 
membraneuus.  Graines  anguleuses.  Feuilles  pourvues 
seule  paire  de  folioles.  Uerbe  annuelle,  â  tiges  ailées, 
i  de  iO  à  60  centimètres.  —  Flor.  :  juin-aoûL  —  Habit,  : 
!  en  plein  cbamp  pour  ses  graines.  ®, 

C'itm  soDl  ooœailiblaa,  rniit  ella*  psuant  font  ptoToaaar  da*  sod- 
la*  pnumDM  qol  aa  font  un  vmfa  tn»  frèquaot.  On  «  dieril 
nom  de  IaM|FPinu  ans  mslsdle  ouiotârii^  pu  dsi  phAuDmènai 
ïiqoei  «t  diWnsioéa  [nr  l'miga  prolongé  da  lirina  miltagia  de  blé 

«Jïrw  Cittra  [unaa  loiu  lu  dddu  vslguraa  d«  Qarot  m  Qangda 
mt  »oMi  loas  eeloi  de  Qana  on  Jarosu)  ait  oalliii  somma  U  pciaé- 
»  gninu  loat  égalemant  oomuUblei,  maii  dsigacooMt. 


LÉGUHfKBUaBfl-PAPlIJOHACKKS  27U 

TrîbD  III.  —  HËDTSABÉES. 

<j0Dsse  divisée  (raDSTersulemeal  en  articles  monospemieB  qni 
se  GÉparent  d'babitude  â  la  maturité;  parfois  réduites  A  ud 
seul  article.  Etaminea  diadelphea.  Feuilles  imparipionées.  CotjlÉ- 
dons  »e  tranarorroaDt  en  Tenitleâ  aérieDDes. 


Fig.  36a.  —  Inrtynw  lyleatri:  Fig.  383.  —  Onoftriwiii  salica. 

SammiU  rruclifèra.                                 Sominilù  ûorirèro. 
,   (  GODiM  l  DD  ml  •Hielc OiabryehU, 

,  (  Cartoa  ds  la  corolle  ittéDaie  on  b« 8 

■  i  Cw«M  d*  U  eorolla  obliua Onri(Ao]>u, 

I  GaaM«liDialn,àtiHKlMoblaDH,nBaa> CvnnHIa. 

3.!  OoniM  linWx»,  lino*.,  i  «lieTii  MtoîliiMi™, 

{     coDipuméi ...„.,-...- Bippoerepii . 

OliOBKT'CHIS  T.  —  Se  dietingHfi  nettement  par  sa  gousse 
formée  d'un  seul  article  conrl,  comprimé,  monosperme,  réti- 
culé et  crensé  de  fossettes  profondes,  irréRuliérea.  Feailles  im- 
paripiimées,  &  stipules  coQoées,  Fleura  en  longs  épit. 
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O.  Hativa  Lamàk.  (Sainfoin,  £dparcette).  —  Caractères  du 
genre.  Fleurs  assez  grandes,  purpurines,  marginées  de  stries 
plus  foncées,  disposées  en  longs  épis  assez  lâches,  axillaires 
et  portés  par  de  longs  pédoncules.  Feuilles  imparipinnées,  ù 
folioles  nombreuses,  absentes  à  la  base  du  pétiole  principal, 
oblongues,  obtuses  ou  émarginées  et  mucronées.  Tige  haute  de 
30  à  60  centim.,  ramifiée,  dressée,  pubescente.  —  Flor.  :  mai- 
juillet.  —  Habit.  :  cultivé  en  prairies  artificielles.  (J). 

Le  Sainfoin  constiUie  an  excellent  fourrage  vert. 

ORIVÏTHOPUS  L.  —  Se  distingue  par  sa  gousse  très  étroite, 
linéaire,  fortement  réticulée,  très  étranglée  entre  les  graines  et 
divisée  en  articles  oblongs,  comprimés,  ordinairement  pubes- 
cents.  Feuilles  imparipinnées.  Fleurs  portées  par  des  pédon- 
cules axillaires,  14-fiores. 

O.  pnsillns  L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  très  pubes- 
cente, haute  de  5  à  20  centim.  au  plus,  à  branches  étalées 
diffuses,  et  à  fleurs  blanches  mêlées  de  jaune  ou  de  rose. 

Coronllla  L.  —  Se  distingue  par  sa  gousse  linéaire,  non' 
réticulée,  à  articles  oblongs,  renflés.  Feuilles  imparipinnées. 
Fleurs  en  ombelles. 

Flenrs  blanches-rosées,  à  carène  yiolette C.  varia  L. 

FJears  jaunes C.  minima  DG. 

Hippocrepitt  L.  —  Se  distingue  très  nettement  de  tous  les 
précédents  par  sa  gousse  linéaire,  arquée,  à  articles  semilu- 
naires,  comprimés.  Feuilles  imparipinnées.  Fleurs  jaunes,  en 
cymcs  ombelli formes  pauciflores. 

H.  Comosa  L.  —  Seule  espèce.  Fleurs  jaunes. 


Famille  LVI.  —  RHAMNACÉES. 

Caractères  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites, 
parfois  anormalement  unisexuccs  par  avortement.  Réceptacle 
concave,  cupuliforme.  Périanthe  double.  Calice  4-5-mère,  val- 
vaire.  Corolle  4-5-mère,  rarement  nulle  par  avortement,  péri- 
f,'yne.  Etamines  4-5,  périgynes,  oppositipétales,  à  filets  indépen- 
dants. Anthères  biloculaires,  introrses.  Ovaire  libre,  entouré  par 
les  bords  du  réceptacle  relevés  et  doublés  d'un  disque  glandu- 
leux, 2-4-carpellé,  2-4-loculaire,  à  loges  uni-ovulées.  Ovules  ana- 
tropes,  insérés  dans  l'angle  interne  des  loges.  Styles  plus  ou 
moins  connés.  Fruit  drupacc,  à  2-4  noyaux  cartilagineux,  mo- 


noâ(iermcs.  Graines  albuminées.  I 
Feuilles  allernef,  stipulées,  simplt 
ftfHnltfr  —  Les  Rhamnacées  01 
des  Papilionacées  et  de  certaines 
linguenl  Irés  nettement  des  unes 
pluriloculaire.  Ce  caractère  les  ra 
ovaire  incomplètement  infère,  I 
Ampélidacées  dont  les  sépare  leui 


Fij.  3(17.—  S^enlIuacai^artiau 
Fl«or  mile;  eoupo  loogil. 

BKAMNUS  L.  —  Caractères  ( 
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Style  2-4-fide « M.  catkartica  U, 

Style  indivis ,.....*. Ji,  Frangula  L. 

B.  ealhartlea  L.  (Nerprun,  Noir-prun,  Bourg>épine,  Epine 
de  cerf).  ^  Arbrisseau  très  ramifié,  à  feuilles  ovales  ou  ellip- 
tiques, d'un  vert  sombre,  à  3-5  nervures  longitudinales,  régu- 
lièrement dentées,  disposées  en  rosette  sur  les  rameaux  flori- 
fères, qui  sont  très  courts,  régulièrement  dentées.  Fleurs  pe- 
tites, colorées  en  jaune  verdâtre,  en  fascicules  au  sommet  de 
rameaux  courts.  Stvle  3-4-fide.  Baie  noire  à  la  maturité,  suc- 
culente.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Fruct.  :  août-septembre.  — 
Habit.  :  bois«  Commun.  5* 

Les  baies  da  Nerpran  jouissent  de  propriétés  purgatives  drastiques  très 
énergiques.  On  en  prépare  un  sirop  qui  est  surtout  employé  dans  la  méde- 
cine vétérinaire.  Dix  à  vingt  baies  fraîches  ou  sèches  sufQsent  pour  purger 
un  homme.  Dans  certains  pays,  les" paysans  emploient  volontiers  ce  moyen. 
On  en  faisait  autrefois  usage  contre  la  goutte. 

Famille  LVII.  —  LYTHRARIÉES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières  ou  un  peu  irrégu- 
lières, hermaphrodites.  Réceptacle  plus  ou  moins  concave, 
cupuliforme,  à  bords  relevés  autour  de  l'ovaire.  Périanthe 
double.  Calice  persistant,  8-12-mère,  à  sépales  2-sériés.  Corolle 
4-6-mère,  périgyne,  rarement  avortée.  Etamines  6-12,  péri- 
gynes,  k  filets  indépendants.  Anthères  biloculaires,  introrses. 
Ovaire  libre,  entouré  par  les  bords  relevés  du  réceptacle,  2  ou 
rarement  4-5-carpellé,  2  ou  rarement  4-5  loculaire,  à  loges  pluri- 
ovulées.  Ovules  anatropes,  insérés  dans  Tangle  interne  des  lo- 
ges. Style  simple.  Fruit  capsulaire,  2  ou  rarement  4-5-loculaire, 
à  loges  polyspermes,  à  déhiscence  irrégulière  ou  loculicide. 
Graines  sans  albumen.  Feuilles  simples,  opposées  ou  alternes,, 
sans  stipules. 

Affinités.  —  Les  Lythrariées  se  distinguent  des  Rhamnacées,. 
dont  elles  sont  assez  voisines,  par  leur  androcée  diplostémone 
et  par  leur  fruit  capsulaire* 

Réoeptacle  à  tube  allongé,  cylindrique.  Pétales  beaucoup  plus 
longs  que  le  calice Lythruni . 

Réceptacle  à  tube  court,  campanule.  Pétales  très  petits  ou 
nuls Peplis , 

LYTARUH  L.  —  Réceptacle  tubuleux,  cylindrique,  allongé^ 
portant  sur  son  bord  deux  rangées  de  folioles  calicinales,  les 
extérieures  allongées,  étroites,  les  intérieures  coiurtes  au  rudi- 
mentaires.  Pétales  4-6,  chiffonnés  dans  la  préfloraison  et-  insérés 
sur  le  bord  du  réceptacle.  Etamines  8-13,  insérées  sur  le  ml- 


lieu  d«  ta  bautci 


LïTHRAntÉES 
:   du  tube  rëceptaculaire.  Capsule 


fi  •oUl^ni  t  l'aiHalls  dM  (auiUit 


Fig.  37a.  —  Lylhtim  Si 


L.  Baaopifolia  l 
L.  Smlkvia  L. 


La  Sa]iuire(£y<lpn  SaHearia  L.tJDnil  d' 
raiull  muge  (Dlnfnid  oontn  1>  diurbte,  Is  d. 
Ella  penl  Hirir  à  pr^iMirtr  du  liuaes  ulringeolM. 

PEPUS  L.  ~  Se  distingue  du  prÉc4dent  par  son  récepticlu 
b.  tube  court,  campanule;  par  ses  pélalea  très  courts  ou.  parfois, 
complËtement  sTortës;  par  sts  étamines  au  nombre  de  6  seu- 
lemenl,  insérées  au  sommet  du  tube  réceptaculairc.  Feuilles 
opposées,  entières.  Fleurs  axillaires,  solitaires,  sessUcs,  rose- 
pik. 

P.  Partais  L.  —  Plante  ï  tige  haute  de  3  ï  30  centim.,  cou- 
chée, radîcante,  simple  ou  ramil]6e,  portant  des  Beurs  déa  la 
base.  Très  commune  dons  les  lieux  inondés. 


^ 
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Famille  LVIII.  —  PORTULACÉES. 

Caraotères  constants.  —  Fleurs  à  peu  près  régulières,  her- 
maphrodites. Réceptacle  concave,  cupuliforme,  à  bords  relovés 
autour  de  la  base  de  Tovaire  ou  formant  une  partie  do  ses 
parois.  Périanthe  double.  Galice  2  ou  rarement  3-5-mère. 
Corolle  5  ou  rarement  4-6-mère,  périgyne,  à  pétales  parfois 
connés  dans  une  certaine  étendue  entre  eux  et  avec  les  filets 
staminaux.  Etamines  en  nombre  variable,  à  filets  parfois  con- 
nés avec  les  pétales.  Anthères  biloculaîres,  introrses.  Ovaire 
libre  ou  légèrement  infère,  3-5-carpellé,  l-loculaire  par  avor- 
tement  des  cloisons,  3-pluri-ovulé.  Ovules  anatropes,  insérés 
sur  un  placenta  central  libre,  parfois  très  rudimentaire.  Style 
3-5-fide.  Fruit  capsulaire,  i-loculaire,  polysperme  et  déhiscent 
par  un  couvercle,  ou  3-sperme  et  loculicide.  Graines  albumi- 
nées. Feuilles  opposées,  ou  les  supérieures  éparses,  charnues, 
ainsi  que  la  tige. 

Affinités.  —  Les  Portulacées  ne  manquent  pas  d  analogie 
avec  les  Sax if r agacées,  dont  elles  ont  l'ovaire  à  loges  souvent 
imparfaites;  mais  elles  s'en  distinguent  par  leur  calice  souvent 
réduit  et  par  leur  ovaire  uniloculaire,  h  placenta  central  libre; 
ce  caractère  les  rapproche  des  Paronychiées. 

Deux  genres  : 

PJeurs  iaanefl.  Capsale  déhincente  par  un  couvercle  (pyxide).     Portulaai. 
Pleurs  blanches.  Capsule  loculicide  en  3  valves Montia, 

PORTULACA  T.  —  Réceptacle  très  concave.  Ovaire  légère- 
ment infère.  Calice  2- mère,  se  détachant,  à  la  maturité  du  fruit, 
avec  le  couvercle  de  la  pyxide.  Pétales  o,  rarement  4-6,  souvent 
un  peu  inégaux.  Etamines  8-12,  à  filets  connés  à  la  base  avec 
les  pétales.  Style  5-fide.  Capsule  trigone,  1-loculaire,  poly- 
sperme, déhiscente  par  un  couvercle  (pyxide).  Feuilles  et  tige 
charnues.  Feuilles  très  épaisses,  entières,  opposées,  ou  les  su- 
périeures éparses.  Fleurs  jaunes,  solitaires  ou  groupées  au 
sommet  des  rameaux  et  entourées  de  feuilles  formant  une 
sorte  d'involucre. 

P.  oleracea  L.  (Pourpier).  —  Petite  plante  remarquable  par 
ses  feuilles  et  ses  tiges  très  charnues,  succulentes,  ses  tiges 
couchées,  très  ramifiées  et  ses  fleurs  de  petite  taille.  —  Flor.  : 
juin-octobre.  —  Habit.  :  lieux  sablonneux,  jardins.  0. 

a.  P.  oleracea  (Pourpier).  —  Tige  et  rameaux  appliqués  contre  le 
«ol.  Fleurs  petites. 

p.  P.  satina  (Pourpier  doré).  —  Tige  et  rameaux  étalés,  dressés.  Fleurs 
grandes. 
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Lo  Pourpier  est  comeslible.  Oa  ie  m&age  surtout  en  Mlade;  sa  saveur 
est  un  pea  salée,  fade.  On  administrait  autrefois  son  sao  aux  calculeax. 
Il  est  assez  macilagincux  pour  qu'on  puisse  en  faire  des  cauplasmes 
émollients. 


L.  —  Se  distingue  par  son  calice  persistant;  par 
sa  corolle  à  pétales  inégaux,  unis  dans  le  bas  en  un  tube  fendu 
d'un  côté;  par  sa  capsule  d-sperme,  déhiscente  en  3  valves. 
Feuilles  opposées,  charnues.  Fleurs  blanches,  en  cymes  uni- 
latéraies. 

M.  fontaiia  L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  à  tige  longue 
de  2  à  20  centim.,  couchée-ascendante,  assez  commune  dans 
les  sables  humides. 


Famille  LIX.  —  PARONYGHIÉES. 

Garaotères  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  plus  ou  moins  concave,  cupuliforme,  à  bords  relevés 
autour  de  la  base  de  l'ovaire.  Périanthe  double.  Calice  5-mère, 
rarement  4-mère.  Corolle  5-mère,  rarement  4-mère,  hypogyne, 
à  pétales  souvent  filiformes  et  rudimentaires.  Etamines  5, 
rarement  4,  hypogynes,  à  filets  indépendants.  Anthères  bilo- 
culaires,  introrses.  Ovaire  libre,  2-3-carpelIé,  l-loculaire  par 
avortement  des  cloisons,  1-ovulé.  Ovule  anatrope,  inséré  sur 
le  fond  de  Tovaire  par  un  long  funicule.  Styles  2-3,  libres  ou 
connès.  Stigmates  2-3,  distincts.  Fruit  capsulaire,  4-loculaire, 
4 -sperme,  indéhiscent,  enveloppé  par  le  calice  persistant. 
Graine  albuminée.  Feuilles  opposées  ou  éparses,  simples,  ordi- 
nairement stipulées.  Fleurs  très  petites. 

Affinités.  —  Les  Paronychiées  se  rattachent  aux  Portulacées 
par  leur  ovaire  uniloculaire,  mais  elles  s'en  distinguent  par 
leur  ovule  unique,  leur  capsule  indéhiscente  et  leur  androcée 
isostémone. 

Quatre  genres  : 

!  Feuilles  sans  stipales,  oonnées  par  la  base  qui  est  sca- 

riease.  PéUies  filiformes Seleranthus. 

Feuilles  accompagnées  do  stipules  scarieusos 2 

•  I  Pétales  filiformes,  plus  courts  que  le  calice 3 

•  I  Pétales  oblongs,  dépassant  le  calice Comgwta. 

i  I  Sépales  minces,  verts.  Capsule  indéhiscente Herniaria. 

'I  Sépales  épais,  spongieux,  blancs,  formant  capuchon....  Illeceorum, 

UEWLXiAAMX  T.  —  Réceptacle  cupuliforme.  Sépales  5,  mem- 
braneux, verts,  un  peu  concaves.  Pétales  o,  filiformes.  Etami- 
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nés  5,  insérées  sur  le  bord  du  réceptacle  doublé  d'un  disque. 
Stigmates  2,  courts,  subsessiles.  Capsule  membraneuse,  indé- 
hiscente, enveloppée  par  le  calice  persistant.  Feuilles  opposées, 
souvent  les  supérieures  alternes,  accompagnées  de  stipules 
scarieuses,  petites.  Fleurs  très  petites,  en  glomérules  pluri> 
flores,  axillaires.  Plantes  très  ramifiées,  étalées. 

Penille»  et  calice  glabro H.  glabra  L. 

Peaiiles  et  calice  pabosaeata /f.  hirtuta  L. 

Ces  deux  espèces  ont  joai  antrefois,  sous  les  noms  de  Turquetto,  Herbe 
aux  hernies,  d'une  certaine  réputation  comme  diurétiques  et  lithontriptiques. 
On  croyait  qu'il  suffisait  pour  guérir  les  hernies  de  les  appliquer  contre  la 
tumeur  en  même  temps  qu'on  on  buvait  des  décoctions.  Elles  sont  tout  an 
plus  un  pou  astringentes. 

ILL.ECEBRUN  L.  —  Sépales  5,  épais,  spongieux,  blancs,  con- 
caves, terminés  par  un  capuchon  que  surmonte  une  pointe 
subulée.  Pétales  5,  filiformes,  très  courts.  Staminés  5,  très 
courtes.  Stigmates  2,  très  courts.  Capsule  membraneuse,  enve- 
loppée par  le  calice  persistant,  se  divisant  à  la  maturité  en 
lanières  qui  restent  adhérentes  dans  le  haut.  Feuilles  opposées, 
entières,  accompagnées  de  petites  stipules  scarieuses.  Fleurs 
petites,  blanches,  en  glomérules  2-3-àores,  axillaires.  Plante 
très  ramifiée)  étalée  sur  le  sol. 

SL  vertielllatiiin  L.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  rare  dans 
les  terrains  sablonneux  humides. 

COUlIGIOLâ.  L.  —  Sépales  5,  membraneux.  Pétales  5, 
oblongs,  plus  longs  que  le  calice,  persistants.  Staminés  5. 
Stigmates  3,  très  courts.  Capsule  indéhiscente,  enveloppée  par 
le  calice  persistant.  Feuilles  éparses,  entières,  un  peu  charnues, 
accompagnées  de  stipules  scarieuses.  Fleurs  très  petites,  blan- 
ches, en  glomérules  terminaux  et  latéraux.  Plante  couchée 
sur  le  sol. 

G.  llttoralls  L.  —  Seule  espèce.  Assez  rare  dans  les  terrains- 
sablonneux  humides,  aux  bords  des  étangs,  etc. 

SCLERAIWTHUS  L.  —  Réceptacle  très  concave,  urcôolé. 
Sépales  5,  lancéolés.  Pétales  5,  filiformes,  parfois  en  partie 
absents.  Etamines  5.  Styles  2,  filiformes,  indépendants.  Cap- 
sule indéhiscente,  enfermée  dans  le  réceptacle  devenu  très^ 
dur,  ligneux.  Feuilles  opposées,  sans  stipules,  connces  à  la 
base,  qui  est  scarieuse.  Fleurs  petites,  en  cynies  dichotomes 
ou  en  glomérules  latéraux  et  terminaux.  Plantes  h  tiges  éta- 
lées ou  ascendantes. 

Sépales  herbacés,  aigus.  Plante  annuelle 5.  annuus  L. 

Sépales  scarieux,  obtus.  Plante  vivace S.  perennit  L. 
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Famille  LX.  —  CRASSULAGEES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  concave,  cupaliforme,  à  bords  relevés  autour  de  la 
base  de  Tovaire.  Périanthe  double.  Calice  5-mère,  plus  rare- 
ment 6-20-mère.  Corolle  5-mère,  plus  rarement  6-20-mère,  à 
sépales  parfois  connés  à  la  base  ou  dans  une  partie  assez 
grande  de  leur  étendue.  Etamines  en  même  nombre  que  les 
pétales  ou  en  nombre  double,  à  filets  parfois  connés  avec  les 
pétales.  Anthères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  des 
fentes  longitudinales.  Disque  formé  d'écaillés  hypogynes  insé- 
rées à  la  base  des  carpelles  et  en  même  nombre  qu'eux.  Ovaire 
libre,  à  carpelles  en  même  nombre  que  les  pétales,  oppositi- 
pélales,  indépendants,  2  ou  pluri-ovulés.  Ovules  anatropes, 
insérés  dans  l'angle  interne  des  carpelles.  Fruit  formé  de 
follicules  indépendants.  Graines  albuminées.  Feuilles  éparses  ou 
opposées,  charnues,  succulentes. 

Aiflnitte.  —  Par  leurs  carpelles  indépendants,  les  Crassula- 
cèes  se  rapprochent  des  Rosacées,  mais  elles  s'en  distinguent 
par  Ja  présence  habituelle  de  nombreux  ovules  dans  chaque 
carpelle. 

Quatre  genres  : 

M  j  Etamines  en  même  nombre  qae  les  sépales 2 

* }  Etamines  en  nombre  double  des  sépales 3 

!  Fleurs  en   cjmes  irrégulières,   écailles  hypogynes  li- 
néaires    Buîliarda. 
Fleurs  wdllaîres,  soHUires.    Ecailles  hypogynes  rudî- 
■^mentures  ou  nulles Tilltea. 

«  (  Sépales  5,  parfois  4,  plus  rarement  6-8 Sedum. 

"*'  \  Sépales  6-80 Sempervivum. 

€»EDII1I'L.  —  Sépales  5,  rarement  4,  parfois  6-8.  Pétales  en 
même  nombre  que  les  sépales.  Etamines  ordinairement  en 
nombre  double  de  celui  des  pétaleSé  Carpelles  en  même  nom- 
bre que  les  sépales,  polyspermes. 

A  \  Fleurs  jaunes t 

'  I  Fleura  nlancbee,  roses  ou  purpurines 5 

(  Feuilles   prolongées   en    éperon    au-dessous   de 

4  1     l'insertion 3 

i  Feuilles  non  prolongées  en  éperon  an-dessous  de 

\    l'insertion S.  «cr«  L . 

«  4  Pétales  5,  deux  fois  plus  longs  que  le  calice. ...    S.  Bohniense  Lois, 
'  (  Pétales  6-8,  une  fois  plus  longs  que  le  calice. . .    4 
Feuilles  prolongées  au-dessous  de  l'insertion  en 
un  éperon  court  et  arrondi,  celles  des  rejeta  non 

.   f    rapprochées  en  rosette S,  reflexum  L, 

'  ^  Feuilles  prolongées  au-dessous  de  l'insertion  eu  un 
éperon  aigu,  triangulaire,  celles  des  rejets  rap- 
prochées en  rosette S,  élégant  L. 
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ÎFlears  roses  purnorines.  Tiges  dressées,  hautes  de 

30  à  70  centimètres,  robustes S.  Telephiwm  L. 

Fleurs  blanches  ou  blanc-rosé 6 

M  I  Pétales  non  arisiés 7 

°*(  Pétales  aristéa 9 

m  1  Tige  très^labre.  Fleurs  blanches.  Anthères  brunes.  5.  album  L. 

*  (  Tige  pubescente,  au  moins  au  sommet 8 

i  Feuilles  glabres,  oroîdes,  bossues  dans  le  dos  .  S.  dmtyphyllum  L. 
Feuilles  pubescentes,  linéaires-oblongues,  semi- 
cylindriques S.   villotum  L. 

Q  <  Feuilles  glabres 10 

/  Feuilles  velues-hérissées S.  hinutum  !.. 

.Q  j  Feuilles  sub-cylindriques,  sessiles S.  rubens 


'•{ 


Feuilles  planes,  atténuées  en  pétiole S.  Cepxa  L 


Le  Sedum  acre  L.  (Petite  Joubarbe,  Vermiculaire,  Sedon  brûlant,  Orpin 
brûlant,  Poivre  des  murailles)  jouit  de  propriétés  émélo-catbartiques  très 
énerfpques.  On  en  a  fait  usage  autrefois  contre  le  scorbut,  Tépilepsie,  la  ' 
ehoree,  les  fièvres  intermittentes.  A  haute  dose,  il  est  puissamment  ioxiqiie. 
Son  odeur  est  nulle.  Sa  saveur  est  chaude,  pic^uante  et  Acre.  On  emploie 
dans  certaines  régions  son  suc  pour  faire  disparaître  les  cors  et  les  verrues. 

Le  S.  Telephium  (Joubarbe  des  vignes,  Reprise,  Qrand  Orpin,  Herbe  à 
la  coupure)  est  employé  dans  les  campagnes  pour  le  pansement  des  plaies. 
11  est  pins  nuisible  qu'utile. 

TÏÏLUEA  MiCH.  —  Sépales  34.  Pétales  3-4.  Staminée  en 
môme  nombre  que  les  pétales.  Ecailles  hypogynes  rudimen- 
taires  ou  nulles.  Carpelles  3-4,  2-spermés,  étranglés  entre  les 
graines.  Feuilles  opposées,  connées.  Fleurs  très  petites,  axil- 
laires,  solitaires,  blanches. 

T.  naseo«a  L.  —  Seule  espèce.  Plante  &  tige  longue  de 
20-60  centim.,  ramifiée,  souvent  en  touffes.  Assez  rare  dans 
les  bois  sablonneux  et  parmi  les  rochers  siliceux. 

BULUARDA  DG.  —  Sépales,  pétales,  étamines  4.  Ecailles 
hypogynes  linéaires.  Carpelles  4,  polyspermes.  Feuilles  oppo- 
sées, connées.  Fleurs  blanc-rosé,  petites,  en  cymes  irrégu- 
lières. 

B.  Vaillantil  DC.  —  Seule  espèce.  Tiges  charnues,  en 
touffes  dressées,  hautes  de  20  &  60  centim.,  glabres,  rare  dans 
les  lieux  sablonneux  et  tourbeux. 

SEMPEAVIVUH  L.  —  Sépales  6-20.  Pétales  6-20,  parfois 
connés  à  la  base  entre  eux  et  avec  les  filets  staminaux.  Eta- 
mines en  nombre  double  des  pétales.  Ecailles  hypogynes  cour- 
tes, dentées.  Carpelles  6-20,  polyspermes.  Feuilles  en  rosette 
sur  les  rejets  stériles,  planes.  Fleurs  purpurines,  en  cyraes 
scorpioïdes,  formant  par  leur  ensemble  un  coryrabe  terminal. 

S.  feetoram  L.  —  Seule  espèce,  commune  sur  les  toits  de 
chaume  et  sur  les  vieux  murs. 

FLORE  DE  PARIS.  17 
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«  s.  Ictiarum  rjoubarbe, 
pan  âatriDgeoLe.  r 


DJALTPÉTALKS  tkRlGïNES  ET  ÉPICÏNKS 
!,  Artiohaul  bAUrdJ  ed  iiu  odeu 


Fahille  I.XI.  —  ONAGBARIÉES. 

itanu.  —  Fleurs  règuliire-i  ou  presque  ré- 
iÈres,  hermaphrodites.  Béi-eptacle  Irts  concave,  formiint  lej: 
ois  de  l'ovaire.  Périantlie  double.  Calice  4-mËre,  calvaire. 
■oIIb  âpigyne.  4-inÈre,  rarement  avortée.  Etamines  ordin^i- 
lent  en  nomble  double  des  pétales,  à  Blets  indépendante. 
gynes.  Ovaire  InFËre,  i-cirpelli,  4-loculaire,  à  loResplurio- 
ies.  Ovules  anatropes,  insérés  dans  l'ap^le  interne  des  lo- 
.  Fruit  capBulaire,  4-loculaire,  k  loges  polysperraes,  loculi- 
e,  à  i  valves.  Graines  sans  albamen.  Feuilles  alternes  on 
toBèes,  simples,  sans  ttipulea. 

JIIiilUs.  —  Les  Onagrariées  sont  voisines  des  Rosacées  épi- 
les,  dont  elles  se  distinguent  par  laur  androcée  limité,  par 
f»  Heurs  tétramères  et  par  leur  fruit  capsulaire.  Ces  i:aractè- 
les  rapprochent  des  Crassulacées. 


n 
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Trois  genres  : 

Fleur«  apéUies Imardia . 

Fleurs  pélalées 2 

I  Fleurs  jaunes Œtiothera  . 

I  Fleurs  rosea  ou  purpurine» Epilobium  . 

EPIMIBIIIM  L.  —  Sépales  4,  caducs.  Pétales  4.  Etamines  8. 
Stigmates  4,  en  croix  ou  rapprochés  en  massue.  Ovaire  très 
allongé,  létragone.  Capsule  très  allongée,  linéaire,  4-locuiaire, 
à  loges  polyspermes,  loculicide.  Graines  surmontées  d'une  ai- 
grette. Feuilles  opposées,  ou  éparses,  entières  ou  dentées.  Fleurs 
roses  ou  purpurines,  en  grappes  allongées,  spiciformes,  termi- 
nales, ou  en  panicules  feuillées. 

!  Feuilles  éparses.  Pétales  entiers  ou  à  peine 

émarginés S-  spicatum  Lame. 
Feuilles  opposées,  au  moins  dans  le  bas. 

Pétales  échancrés S 

^  (  Stigmates  étalés  en  croix S 

*'  {  Stigmates  rapprochés  en  massue 5 

/  Sépales  fortement  mueronés,  à  muerons  con- 

^  3    nivents  en  pointe  au-dessus  du  boaton...  E.  hirsutwn  L. 
'i  Sépales   non   mucronés    ou   à   peine    mu- 

f      eronés 4 

!  liges  et  feuilles  glabres  on  presque  glabres. 

Feuilles  fortement  dentées B,  montanum  L . 
Tiges   et   feniUes  velues  ou   pubescentes. 

Feuilles  finement  dentioulées E,  parviflorum  Schreb  . 

Tiges  pourvues  de  t-A  lignes  saillantes. ...  (> 

Tiges  dépourvues  de  lignes  saillantes E.  palustre  L. 

Feuilles  sessiles  ou  subsessiles E.  tetragonum  L. 

Feuilles  toutes  pétiolées E.  roieum  Schrcb. 

<E3iflTIIERA  L.  —  Sépales  4.  Pétales  4.  Etamines  8.  Stig- 
mates 4,  en  croix.  Ovaire  très  allongé,  surmonté  d*un  disque 
qui  porte  le  périanthe  et  l'androcée  et  qui  se  détache  de  l'ovaire 
à  la  maturité.  Capsule  coriace,  4-loculaire,  à  loges  polysper- 
mes, loculicide  en  4  valves.  Graines  sans  aigrette.  Feuilles 
épaisses.  Fleurs  jaunes,  axillaires,  solitaires  à  Taisselle  des  feuilles 
supérieure»,  formant  par  leur  ensemble  une  grappe  terminale, 
feuillée. 

Œ*  blennis  L.  —  Seule  espèce.  Belle  plante  h  grandes  fleurs 
jaunes,  assez  commune  dans  les  It^ux  cultivés,  sur  les  talus  des 
chemins  de  fer. 

ISIKARDIA.  L.  —  Sépales  4,  persistants.  Pétales  nuls.  Eta- 
mines 4.  Stigmate  simple,  capité.  Ovaire  court.  Capsule  4-lo- 
culaire, à  loges  polyspermes,  loculicide  en  4  valves.  Graines 
sans  aigrette.  Feuilles  opposées,  entières.  Fleurs  herbacées, 
soli (aires,  axillaires. 
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-  ŒaotÀtraUmnii, 


Fauillk  1.XI[.  —  CIBCËACÉES. 

CoracUrea  oanaumu.  —  Fleurs  rogulJËres,  hermaphrodites. 
Réceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de  l'oTaire.  Pé- 
riantlic  duuble-  Calice  2-inère.  Corolle  2-mÈre,  épigyne.IEU- 
raines  2,  Épigynes,à  fllela  indépendants.  Anthères  biloculalres, 
ïnirorses,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire 
infère,  2-carpellé,  2-loculaire,  A  loges  1-ovulées.  Ovules  ana- 
Iropes,  insérés  dans  le  haut  de  l'angle  interne  des  loges.  Fruit 
capsulaire,  indéhiscent,  2-loculaire,  &  loges  l-spermées.  Graine;^ 
sans  albumen.  Feuilles  opposées,  simples,  sans  stipules.  Fleurs 
en  grappes  lerminalea. 

ARtnltta.  —  Ne  se  distingue  des  Onagrariéus  ipic  par  ses 
fleurs  2-nières  el  son  friiil  indéhiscenl. 
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-  CaraeWres  data  ramille. 

I  L.  [Herbe  aiij;  sorciÈres).  —  PeliLe  plante,  i 
<ige  haute  de  40  k  SO  centim.,  ramlIlËe,  RrSIe,  à  feuilles  Ion- 
Kuemenl  pitioiées,  à  fleurs  petitea,  blanches,  en  grappes  tris 
tâchea,  etlllées.  Commune  dana  tes  parties  haniides  des  boi». 


Fig.  379,  —  Cire»  LuItlioM.  V^s.  T7U.-.  JfjiriDpijrWmii 

Pahille  LXIII.  —  HALORAGiES. 


-  Fleurs  régulières,  hermaphrodites 
ou  unisexuéee.  Béceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de 
l'ovaire.  Pàrianlhe  double.  Calice  4-mère,  parfois  très  rudimen- 
taire-  Corolle  t-niÈre,  parfois  nulle.  Androcée  isostômone  ou 
diplostèmone,  hypof;yne.  Ovaire  infère,  2-4-carpellé,  S-4-locu- 
laïre,  à  loges  uni-orulées.  Ovules  anatropes,  insérée  dans 
l'angle  interne  des  loges.  Fruit  sec,  i-loculaire,  à  loges  1-sper- 
mées,  JDdéhiscent.  Graines  sans  albumen  ou  k  albumen  mince. 
Feuilles  verticillées,  rarement  opposées,  snns  stipules,  pecli- 
Tiies,  immergées,  ou  les  supérieures  entières,  en  rosette,  na- 
geantes. Fleurs  1res  petites. 

AIHnIrt».  —  Les  Maloragées  sont  voisines  des  Onagrariée^ 
par  leur  ovaire  «t  leurs  fleurs  f-mères,  mai»  elles  s'en  distin- 
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Kuent  par  la  réductloa  rriquenle  ilu  périanlhe  el  par  lour  ha- 
liitat.  Ce  sont  en  effet  des  plantes  aquatiques  immergées. 
Ueux  genres  : 

SUgmitu  4.  iieHilci.  Paailln  loulat  pKlinica HfyrmphgUiim. 

Stlgintle  limpla,  aur  un  Myte  Blilnroie.  Feuilles  inunsr- 

ITïMOPHVLLUa  Vaill.  —  Fleurs  monoïques.  Sépales  (, 

l'iiducs.  Pétales  4.  Etamines  8,  rarement  i.  Stigmates  1,  sessîles, 
volumineux.  Fruit  formé  de  t  coques  1-spermes,  surmon- 
tées du  stigmate  persistant.  Feuilles  verticillées,  sessiles,  toute* 
peclinëes,  les  Dorales  seules  souvent  squamiformes.  Fleurs  en 
vertioilles  rapprochés  au  sommet  des  rameaux  et  formant  une 
sorte  d'épi,  dont  les  mdles  occupent  le  sommet  et  les  (emelles 
la  base. 
Kleun  naitunt  (ouleo  k  l'iuuetla  da  bractéas  in- 

diviiiM,  âe  I»  langueur  des  fteurs M.  ipicalum  L. 

Maurs  Diissanl  touUia  ï  l'ÙMelle  d«  [auilles  peo- 

ItDésB  plus  longues  que  les  Deun M.  terllàllatum  L. 

Flaan  reKiolles  naiwant  k  l'aiswlle  de  [euilles  |iec- 
lluèeii,  les  mile;  h  l'aiiselle  de  bradées  indi- 
vises     M.  alterniflonm   DC. 

TRAPA  L.  —  Fleurs  hermaphrodites.  Sépales  i,  persis- 
tants. PËlales 
i.  Etamines  i. 
Style  simple, 
filiforme.  Fruit 
ligneux,  volu- 


latérales     for- 
mées  par    les  C 

sépales     p  c  r  - 
sistants  cl  sur- 
monté  par   la  ' 
base  du  style,  -. 
l-loculoJre    et  . 
1 -sperme   par 
avorte  m  en  t. 
Graine  sans  al- 
bumen. Peu  il- 


Rées  opposéi 
p  i  n  n  a  1 1 
quées,  lei 
blanclies. 


Fig.  380.  -  Trapu  ratant. 
nageantes  en   roselle,   entières,  pétiolées. 


Fp 
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T.  nataaÀ  L.  (Cornuelle,  Châtaigne  d*eau).  —  Jolie  plante 
commune  dans  les  étangs  du  centre  de  la  France,  introduite 
dans  quelques  bassins  des  environs  de  Paris,  notamment  au 
bois  de  Boulogne. 


Famille  LXIV.  —  HÉDÉRACÉES. 

Caractères  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de  l'ovaire.  Périan- 
Ihe  double.  Calice  4-5-mère.  Corolle  épigyne,  4-5-mère,  val- 
vaire.  Etamlnes  4-5,  épigynes,  à  filets  indépendants.  Anthères 
hiioculaires,  tntrorses,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudi- 
nales. Ovaire  infère,  à  5,  2,  rarement  3  carpelles  et  loges,  & 
loges  1-ovulées.  Ovules  anatropes,  insérés  dans  Pangle  interne 
des  loges.  Fruit  charnu,  bacciforme  ou  drupacé,  à  5,  ou  3-2-lo- 
ges  1 -spermes.  Graines  albuminées.  Feuilles  alternes  ou  oppo- 
sées, simples.  Fleurs  en  ombelles  simples.  Arbrisseaux. 

Affinttft».  —  Les  Hédéracées  sont  très  voisines  des  Ombelli- 
fères,  dont  elles  se  distinguent  par  leur  ovaire  typiquement  à 
plus  de  deux  carpelles,  par  leur  fruit  charnu  et  par  leurs 
feuilles  toujours  simples. 

Deux  genres  : 

Feuilles  alternes,  persislantes Hedera, 

Feoilïes  opposées,   caduques «... Comu$, 

HEDERA  T.  -—  Sépales  5,  très  courts.  Pétales  5.  Etaml- 
nes 5.  Style  simple.  Baie  à  5  loges  en  partie  avortées.  Feuillec 
alternes,  coriaces,  persistantes.  Fleurs  en  ombelles  simples, 
formant  des  panicules  'terminales. 

H.  HeUx  L.  (Lierre).  —  Arbrisseau  sarmenteux,  grimpant, 
se  fixant  aux  murs  et  aux  arbres  par  des  crampons  développés 
au  niveau  des  nœuds.  Feuilles  coriaces,  luisantes  en  dessus, 
persistantes,  les  caulinaires  cordées,  3-5  ou  6-7  lobées,  celles 
des  rameaux  florifères  atténuées  à  la  base,  entières.  Fruits 
noirs.  —  Flor.  :  septembre-octobre.  —  Fruct.  :  janvier-mai.  — • 
Habit.  :  vieux  murs,  arbres. 

La  sous- variété  prostata  oroit  sur  le  sol  et  reste  totgours  stérile.  Les  iu- 
diridas  qui  poussent  sur  les  murs  et  les  arbres  ne  portent  de  fleura  que 
sur  les  rameaux  qui  abandonnent  le  support  et  qui  se  développent  dans 
Tair. 

Les  feuilles  froissées  exhalent  une  odeur  très  forte,  aromatique,  un  peu 
résineuse.  Leur  saveur  est  amère  et  acre,  nauséeuse.  Elles  sont  employées, 
dim»  les  campagnes,  pour  panser  les  vésioatoires  que  l'on  veut  faire  sap^- 
purer.  On  les  consioère  comme  emménagoçues.  Les  fruits  sont  éméto- 
cathartiqucs  et  peuvent,  à  haute  dose,  produire  dos  accidents  toxiques. 
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Des  incisions  du  iroac  déooale  une  gomme-réfline  coonne  sons  le  nom  de 
gomme  de  Lierre^  ou  gomme  hédérée  Elle  exhale  en  brûlant  une  odoar 
a^préable  et  passe  poar  être  emménagogue  et  excitante.  On  s'en  sert  dans 
certains  pays  pour  calmer  le  mal  de  dents  et  pour  tuer  les  poax  ;  mais  elle 
passe  pour  élre  susceptible  de  faire  tomber  les  cheveux. 


Fig.  381.   —  Hedera  Hélix.  Fleur. 
Coape  longitudinale. 


GORmUS  T.  —  Sépales  4, 
courts.  Pétales  4.  Staminés  4. 
Style  simple.  Drupe  à  noyau 
biloculaire.  FeuiUes  opposées. 
Fleurs  en  ombelles  simples. 
Arbrisseaux  dressés,  ramifiés. 

Fig.  382.  —  Cornu*  mas. 
Rameau  florifère  et  flenr* 

Fleurs  blanches,  sans  involucre.  Fruit  noir,  globuleux. . .    C.  eanguifkea  L. 
Fleurs  jaunes,  très  petites,  involucrées.  Fruit  rouge,  ellip- 
ti<îue C.  ma*  L . 

Les  fruits  du  C.  mas  (Cornouiller  mâle,  Conrgelier)  sont  comestibles  et 
légèrement  laxatifs.  Us  ont  une  saveur  acidulé,  sucrée,  agréable.  On  en  fait 
des  conserves. 

L'écorce  du  C.  sanguinea  (Cornouiller  femelle.  Sanguine,  Sanguinon)  est 
astringente.  Son  fruit  n'est  pas  comestible  ;  mais  ses  graines  fournissent  une 
huile  bonne  è  brûler  et  utihsable  dans  la  fabrication  des  savons. 


Famille  LXV.  —  OMBELLIFERES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites^ 
polygames  ou  dioîques.  Réceptacle  très  concave.  Périanthe 
double.   Calice  5-mère,  souvent  très  réduit.  Corolle  épigyne, 
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5-mère,  dialypétale.  Etamines  3,  alternes  avec  les  pétales,  à 
filets  indépendants.  Anthères  biloculaires,  introrses,  déhis- 
centes par  des  fentes  longitudinales.  Styles  2.  Disque  bilobé, 
surmontant  ToTaire.  OTaire  2*carpellé,  2-loculaire,  à  loges 
primitiTement  2-ovulées,  puis  1-ovulées.  Fruit  sec,  se  séparant, 
à  la  maturité,  en  deux  méricarpes  monospermes,  qui  aban- 
donnent entre  eux  un  prolongement  de  l'axe  réceptaculaire 
très  allongé  et  grôte  (cplumelle).  Méricarpes  pourvus  chacun  de 
cinq  c^tes  séparées  par  des  sillons  ou  vaUécules.  Dans  ces  der- 
nières^ il  existe  parfois  des  côtes  secondaires;  on  a  alors  cinq 
côtes  primaires  et  quatre  secondaires.  Dans  les  sillons  existent 
souvent  des  canaux  sécréteurs  plus  ou  moins  visibles  au  dehors, 
où  ils  se  montrent  sous  Taspect  de  bandelettes  foncées.  Graines 
albuminées.  Feuilles  alternes,  souvent  composées.  Fleurs  très 
ordinairement  en  ombelles. 

Affinités.  — >  Les  Ombellifères  peuvent  être  déflnies  des  Ru- 
I>îacées  à  corolle  dialypétale  et  à  ovaire  infère. 

Deux  tribus  : 

Flears  sesailes  ou  à  peu  près,   en  capitules  ou 

en  vertjeilles  mUtaires  ou  superposés OmbelUfèrei  mparfaxiei. 

Flears  en  ombelles  régulières,  composées Ombellifères  parfaites. 

Tribu  I.  —  OMBELLIFÈRES  imparfaites. 

Fleurs  sessiles  ou  presque  sessiles,  disposées  en  capitules  ou 
bien  en  verticilles  solitaires  et  terminaux  ou  axillaires  et  su- 
perposés, jamais  disposées  en  ombelles  composées. 

Deux  Sous- tribus  : 

Fleurs  en  Terticilles  solitaires  on  superposés Byârocotylées . 

Flears  en  capitules Saniculées» 

Sous-tnbu  I.  ^  RTDROGOmiÉES. 

Fleurs  disposées  en  verticilles  solitaires  ou  superposés.  Fruit 
sans  épines  ni  écailles,  à  côtes  non  distinctes,  sub-orbiculaire 
sur  la  coupe. 

HTDROCOTYLE  T.  —  Seul  genre.  Caractères  de  la  tribu 
et  de  la  sous-tribu.  Fleurs  disposées  en  verticilles  entourés 
chacun  d*un  involucelle  à  bractéoles  peu  nombreuses,  et  portée 
par  des  pédoncules  nus,  naissant  isolément  ou  en  fascicules 
de  la  souche.  Feuilles  simples,  sub-orbiculaires,  peltées,  lon- 
guement pétiolées.  Fleurs  petites,  blanches. 

17. 


298  w\Lïpfe*tEs  pfiiGYHES  tr  É»iGr>ES 

■.  T«lgaiiB  L.  —  Seule  espËce.  Petite  planie  commi 

les  prairies  humides,  au  bord   des  Atanga,  à   pédoncu 

«uciQores  superposés. 


ou  en  ombelles  simples,  à  Ité- 
rés la  floraison.  Fruit  sans  cdios 
'âc  a  il  les. 


capitules  sub^lobuleux  dispo- 
in  involucre  et  à  rayons  s'allon- 
mpagnées  de  bractées  et  d'un 
t,  membraneuBM.  fruit  couvert 

crochet.  Fleurs  blancbea,  pe- 
ati  parti  tes. 

bce.  Caractères  du  genre.  Plante 
|)osâes  en  rosette,  glabres,  lui- 
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sanltis,  longuement  pétiuléea,  palmatipartites,  à  tige  hsule  de 
50  à  60  contim.,  portant  des  Teuilles  de  raènie  forme,  plu»  pe- 
-  Flor.  :  avril-mai.  —  Habit.  :  l)Ois  humides. 


EB\':VCiIUM  T. 

—  Se  distingue  par 
ses  fleurs  en  ea- 
(litules  multiflores. 
:i>mpagnées  de 
lirai'tées  èpii 
par  son  fruit  cou- 
vert d'ècailJes  el 
par  ses  feuilles  pin- 
natipartite»  ,  épi- 
neuses. 

E.M 

-—  Seule  espèce. 
ttemartjuBble  par 
ses  feuilles  d'un 
vert  glauque,  très 

s  et  épineuses, 


-  £ryiijriim  campttlrt. 


t  par  ses  capitules  s 


Tribu  II.  —  OHBBLLIFËSES  parfsltM. 

Pleurs  disposées  en  ombelles  composées,  régulières,  ou 
renient,  réduites  &  des  ombellules  latérales. 
Sept  SOUS- tri  bus  : 

I  Uériuupm  muniii  diaoun  de  5  cAl«s  primains,  luu 

.  )    «AMa  Hoondairea ■•    * 

'  ]  M^ricBrpefl  manls  ohaonD  d«  5  oAtsi  primAir«a  et  do 
I    t  efrlea  HoondairM ^ 

*■(  OrmIiieitiicocoilimbaimIa-apwrteli'ansillonpfôfoLd.    * 
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< 

t  Fruit  presque  cylindrique  ou  comprimé  perpendiculai- 
rement à  la  commissure Cieutées,  j 
Fruit  comprimé  parallèlement  à  la  oommissure AngéUeéei.                       • 

IMéricarpes  atténués  au  sommet  ou  prolongés  en  bee.    S&miiûéet. 
Mériearpe»  non  atténués  ni  prolongée  en  bec,  renflés  et 
presque  didymet Coniéeê. 

l  Graines  à  face  eommissurale  plane  ou  con^wxe LeuerpiHéei. 

5.  <  Graines  à  face  eommissurale  très  eonoare  ou  à  bords  ' 

infléohis  el  enroulés 6 

Fruit  presque  oyliudrique  ou  comprimé  perpendiculai- 
rement à  la  commissure.  C6tee  secondaires  eouTertes 

^,  M     d'épines  ou  de  tubercules Caueaiinéet.  * 

^^  Fruit  subglobulenx.  Côtes  primaires  flexueuses;  c6les 
se  eondaires  peu  saillantes,  non  tuberculeuses  ni  épi- 
ne uses Coriandrée». 

Soas-trlba  L  —  UIUUTÉ1S8. 

Mëricarpes  pourvus  de  5  côtes  primaires,  sans  c6tes  secon- 
daires. Fruit  cylindrolde  ou  comprimé  perpendiculairement  à  i 
la  commissure»  souvent  presque  didyme.  Graine  &  face  commis-               I 
.surale  plane  ou  convexe. 

I  Coupe  horizontale  du  fruit  orbiculaire  ou  sub-orbicu- 
laire.   Fruit  non  comprimé  perpendiculairument  à  la  i 

commissure 2  ' 

Coupe  horizontale  du  fruit  oblon^ue.  Fruit  comprimé  ^j 

perpendiculairement  à  la  commissure -  8  j 

4*  I  Fleurs  iaunea  ou  jaune-pàle 3  À 

"'  \  Fleurs  blanches  ou  rosées 4  1 

L  Méricarpes  à  cèles  non  ailées.  Valléculea  à  1  canal  ré-  \ 

.J  )    sinifère FtanatWm. 

'  '  j  Méricarpes  à  côtes  ailées.  Vallécules  à  3-4  canaux  rési- 

{    nifères SiUaa» 

!  Méricarpes  à  côtes  ailées  sub-membraneuses Cniditun. 
Méricarpes    à    côtes    plus    ou    moins    saillantes    ou 

épaisses,  non  ailées 5  ; 

K  S  Fruit  à  peu  près  cylindrique  ou  sub-tétragono .......  6 

'  *  {  Fruit  ovoide  sob-globuleux uSthma. 

A  I  Columelle  bipartite 7 

'  )  Columelle  indistincle Œnanthe. 

y  <  Sépales  courts  et  épais Sfuli. 

'  )  Sépales  allongés  et  subulés Ltbanotis, 

g  k  Fleurs  blanches  ou  blanc-verdàtre 9 

'  i  Fleurs  jaunes 0upleurwn» 

Q  f  Fleurs  hermaphrodites 10 

'  )  Fleure  dioiques Trinia, 

SInvolucre  et  involucelle  absents 11 
Involuere  et  involucelle  présents,  à  folioles  plus  ou 

moins  nombreuses 13 

i  Vallécules  dépourvues  de  canaux  sécréteurs jSgopùâiwn. 
Vallécules  pourvues  d*un   ou  plusieurs  canaux  aéeré- 

teurs •  12 

12  {  Méricarpes  sub-globuleux Xpium. 

' }  Méricarpes  linéaires-oblongs Phnpinella. 
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Dioiiu  déicloppëi 

Larglnta,  à  pointe  inSiehie 

—    — — ■  oD  t   iwiac  émar- 


Cvwii. 

J'emulinam . 

CicKla. 

19 

FaleoHs. 


Sépales  presque  nuls.  Pétales  enliers, 
somiaet,  routés  en  dedans.  FToit 
cylindrolde,  k  coupe  borUon- 
laie  à  peu  près-  orbiculalre. 
Méricarpes  oblonge,  à  5  cAles 
A  peu  pris  égales,  épaisses.  V&I- 
lécules  é  1  canal  sécréteur.  Co- 
lumellc  bipartite.  Involucre  et 
involucelles  nuls  ou  presque 
nutH.  Fleurs  jaunes.  Peiùlles 
S-t-pinnatiséquées,  à  segmenta 
filiformes. 


da  méri»rpu. 


.^i-^:^' 


■i- 


^*^ 

^i:^ 


f   : 


t»^. 


••:.f''».r  .^ 
-■*  *:  ' 


fj^'«  - 


,'•■1  •*. 
V 


L'V  ■■■' 
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80  ccntim.  à  1  m.  et  plus,  dressées,  très  ramifiées,  glauques,  it 
feuilles  grandes,  très  découpées  en  lanières  filiformes,  à  gaine 
très  développée  surtout  dans  le  haut.  —  Flor.  :  juillet-septem- 
bre. —  Habit.  :  voisinage  des  villages,  vignes,  carrières,  terrains 
calcaires.  Assez  commun,  i^. 

Toute  la  plante  exhale  une  odeur  forte,  aromatique,  agréable.  Sa  saveur 
est  chaude,  un  peu  amère,  aromatique.  On  la  cultive  pour  ses  feuilles  el 
surtout  pour  ses  fruits  qui  sont  utilisés  comme  condiment  aromatique 
dans  la  cuisine.  Les  fruits  sont  riches  en  use  huile  essentielle  très  aroma- 
tique, formée  en  majeure  partie  d'anéthol  ou  camphre  d'anie.  Ils  sont 
stimulants  et  carminatifs. 

SILAUS  Bess.  —  Il  a;  comme  le  précédent, des  fleurs  jaunes,  et 
le  fruit  cylindroïde,  à  coupe  horizontale  à  peu  près  orbiculaire. 
Sépales  à  peu  près  nuls.  Pétales  larges  à  la  base,  terminés  par 
une  pointe  infléchie.  Côtes  du  fruit  égales,  ailées,  presque 
membraneuseâ.  Vallécules  à  3-4  canaux  sécréteurs  peu  dis- 
tincts. Involucre  1-2-foliolé.  Involucelles  pluri-foliolés.  Feuilles 
â-4-pinnatiséquées. 

S.  pratensln  Biess.  —  Seule  espèce.  Très  commune  dans  les 
prairies  et  les  marécages. 

CXIDIUM  Cnss.  —  Se  distingue  des  précédents  par  ses  fleurs 
blanches.  Fruit  sub-cylindrique,  à  coupe  horizontale  sub-or- 
biculaire.  Sépales  à  peu  près  nuls.  Pétales  obovales,  émarginés, 
infléchis  au  sommet.  Côtes  des  méricarpes  égales,  ailées,  mem- 
braneuses. Vallécules  à  un  canal  sécréteur.  Involucre  nul  ou 
rudimentaire.  Involucelles  pluri-foliolés.  Feuilles  2-3-pinnatisé> 
quées. 

€•  aploldes  Spreng.  —  Seule  espèce.  Très  rare  dans  les 
taillis. 

yETHVSA.  L.  —  Pleurs  blanches.  Fruit  ovoïde-subglobu- 
leu:c,  à  coupe  horizontale  sub-orbiculaire.  Sépales  rudimen- 
taires.  Pétales  obovales,  émarginés,  infléchis  au  sommet.  Mé- 
ricarpes hémisphériques,  à  5  côtes  égales,  épaisses,  carénées, 
les  latérales  à  carène  un  peu  ailée.  Vallécules  à  i  canal  sécré- 
teur.  Involucre  nul  ou  1 -foliole;  involucelles  unilatéraux,  pluri- 
foliolés.  Feuilles  2-3-pinnaliséquées. 


iE.  Cynapiam  L.  (Petite  Ciguë,  Faux  Persil).  —  Caractères^ 
du  genre.  Plante  à  tige  haute  de  10  à  50  centim.,  ramifiée,, 
striée,  rougeÂtre  ou  violacée  &  la  base,  glaucescente,  à  feuilles 
d'un  vert  foncé,  noirâtre,  2-3-pinnatiséquées,  à  segment» 
rhomboldaux-triangulaires.  Involucelles  unilatéraux,  3-foliolès,, 
^  folioles  déjetées  en  dehors  et  réfléchies.  —  Flor.  :  juillet- 
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oclolire.  —  Habit.  :  dans  les  jardins,  parmi   le  Ccrrmtil  el  1« 
Persil,  dans  les  lieux  tr&is  cultivés. 

Tonle  la  plinio  exhêie  udo 
ndeuF  déHerr-abl«,  iMui^euM.-, 
qui  311  nil  pour  U  distinsDtr  du 
Pinil  Cl  au  Orfeuil.  nveii  lei- 
queli  on  e>l  eipcné  1  la  eoD- 
londra.  Elle  jouit  de  {.ropriéléo 


Fig.  38S.  —  jUlliiaa  ('ïiupi»N.  Kig.  33S.  —  ^'Ihata  Cyxapitm. 

ŒNAXTHE  LftNi.  —  Pleurs  blanches.  Fruit  cvlindrique  on 
sutvtélragone,  à  coupe  horizontale  sub-orbiculaire.  Sépales 
accresceots  aprts  la  floraison.  Pèlnles  obovalcs,  émarginéa. 
inflécliis  nu  sommet.  Méricarpes  à  5  cites  obtuses,  inËgales. 
les  marginalea  plus  développËes.  Valtécule  à.  I  canal  sécréteur. 
Columelle  îadtslincte.  Involucre  nul  ou  pluri-foliolë.  Involu- 
celles  plurl-Ioliolés.  Feuilles  2-3-pinna[iséquÈes, 

,   I  Inniliicn  nat  ou  l-raliolé '. i 

*|  Iiiïoluïre  plurifolioW,  oadm Œ.  LiKltenalii  Gmzi.. 

IOmballa   h  5   rayoua  ta  pliu  ,  ordinairs- 
ment  !.3 Œ.  fiiluioia  h. 
OiiibOI»  à  5.13  rayon!' 3 

SOmballulea  à  Oeunt  piripMrlqusa  miuilM  de 
pélalça   Bitérieurs  buusoup   plu»   grande  rf      /  r    p 

OmbellulsB  >  Beù'ri  loûûù' «mbiàbl»'.'..',..     Œ.  PhtUanàriim  Lami. 

VŒ.  Pheliandrium  trMIandriim  aowtti'mm  L.)  [Ptiellandre,  Ciguû 
.lean)  esl  uae  pl.nle  dangereu»,  agîaMinl  à  la  faîon  de  la  Grande  Ciguë, 
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MhVitA  AAmma   (UaiphorAUquo,    c 


»  sittùt  it  la 
tromatiqua,  désagràibLe  «t 

vert,  il  ditemina  ebei  cca 

osées.  Fruit  sub-cylia- 
ilaire.  Sépale*  courU, 
ne  pointe  îaQécbiei  en* 
iblonge,  à  eâtc«  égales, 
.eur.  Involucre  nul  ou 
..  Feuilles  i-3-pinnatl- 


5.  tolaratiat. 

UBA\OTlSCHA)tn. 

—  Fleurs  blanches. 
Fruil  sub-cylindrique, 
h  coupe  horiioulale 
sub-orbi  cul  aire.  Sépa-  . 
les  allongés,  subulés, 
marceBcents  ou  caducs. 
Pélales  oboTales,  ter- 
DiinéB  par  une  pointe 
inOéchie,  entiers  ou  A 
peine  émarginé».  Cdlea 
égales,  peu  saillantes. 
Vallécules  à  1  canal  sé- 
créteur. Involuere  el 
involucelles  pluri  folio- 
les. Feuilles  S-pinnati- 

SculeespËce,  assez  rare 
sur  les  coteaux  secs, 

BL*rLEL'Bi;M  T.  — 

Fleurs  jaunes.  Fruit 
comprimé  perpendicu- 
lairement i  la  commis- 
sure, à  coupe  borizon- 
Pélales  sub-nrbiculai- 
irpes  à  cAtes  plus  ou 
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moins  sailUnles.  Vallôcules  à  canaux  sécréteurs  plus  ou  moins 
distincts.  Involucre  nul  ou  plurifoliolè.  InYoluceQes  pluri-fo- 
liolés.  Feuilles  entières,  non  engainantes,  coriaces. 


1. 


OmbrellM  à  5-10  rayons B.  fakcUuni, 

Ombelles  à  moini  de  5  rayons S 

Prait  à  valléeoles  granuleuses  et  à  côtes  on- 

dolées-erispées B.  temtmimum  L. 

Fruit  à  vallecules  non  granuleuses 3 

l  Fruit  à  eôles  saillantes.    Feuilles  ovales-sub- 

^1    orbiculaires,  perfoliées B.  rottmdifoUwn  L. 

i  Fruit   h  côtes  très  fines.   Feuilles  linéaires- 

(    lancéolées,  acuminées B.  arùtatum  Bartl. 

Le  S.  rotundifoliwn  (Perce-feuilles,  Oreille  de  souris)  a  joui  autre- 
fois d'une  très  grande  réputation.  On  le  considérait  comme  l'astringent  par 
excellence  et  comme  un  vulnéraire  précieux.  Le  B.  faleatum  passait  pour 
être  fébrifuge.  Ces  plantas  sont  aujourd'hui,  avec  raison,  tombées  clans 
l'oubli. 


HoPFM.  —  Fleurs  diolques,  blanches.  Fruit  comprimé 
perpendiculairement  à  la  commissure,  &  coupe  horizontale 
oblongue.  Sépales  rudimentaires.  Méricarpes  à  côtes  filiformes, 
à  canaux  sécréteurs  situés  en  face  des  côtes.  Involucre  et 
involucelles  nuls  ou  très  rudimentaires.  Feuilles  2-3-pinnati- 
fiéquées. 

T.  vul^arift  DC.  —  Seule  espèce.  Petite  plante  à  tige  haute 
de  10  à  30  centim.  Rare  sur  les  coteaux  et  les  pelouses  arides. 
Par  ses  fleurs  diolques,  cette  espèce  se  distingue  de  toutes  les 
autres  Ombellifères  de  notre  flore. 

/ECiOPODIUM  L.  ~  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  per- 
pendiculairement à  la  commissure,  à  coupe  horizontale  oblon- 
gue. Sépales  rudimentaires.  Pétales  obovales,  ^arginés,  à 
sommet  infléchi.  Méricarpes  oblongs,  à  côtes  filiformes,  à  val- 
lécuJes  sans  canaux  sécréteurs.  Involucre  et  involucelles  nuls. 
Feuilles  pinnatiséquées. 

M,  Podagraria  L.  (Podagraire,  Herbe  aux  goutteux).  — 
Seule  espèce.  Belle  plante  &  tige  haute  de  60  centim.  à  1  m.,  & 
feuilles  palmatiséquées,  &  segments  3-séqués,  ovales;  assez 
rare  dans  les  lieux  ombragés. 

Cette  plante  a  joui  d'une  certaine  réputation  contre  la  goutte. 

APIUM  HoFFH.  —  Fleura  blanches.  Fruit  comprimé  perpen- 
diculairement à  la  commissure,  presque  didyme.  Sépales  ru- 
dimentaires. Pétales  entiers,  sub-orbiculaires.  Méricarpes  sub- 
globuleux, à  côtes  filiformes,  à  vallécules  à  1  canal  sécréteur. 
Involucre  et  involucelles  nuls.  Feuilles  1-  ou  2-pinnatiséquées,  à 
segments  2-3-lobés. 
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A.  graYeoleiui  L.  (Céleri,  Ache).  —  Belle  plante  à  lige  haute- 
de  30  centim.  à  1  m.,  cannelée,  ramiliée,  fistuleuse,  glabre. 
Feuilles  luisantes,  à  segments  larges,  rhomboldaux.  Ombelles 
nombreuses,  latérales  et  terminales,  sessiles  ou  courlement 
pédonculées.  —  Flor.  :  juillet-seplembre.  —  Habit.  :  originaire 
des  régions  maritimes  de  la  France.  Cultivé  dans  les  jardins 
et  subspontané  dans  leur  voisinage.  ^. 

Le  Céleri  est  cultivé  pour  ses  feuilles,  que  Ton  mange  crues,  en  salade , 
ou  cuites,  après  les  avoir  fait  décolorer  en  couvrant  de  terre  toute  leur  por- 
tion inférieure.  Il  en  existe  une  variété  à  souohe  tubéreuse,  atteignant  de 
■  grandes  dimensions  (Céleri-Rave). 

Le  Céleri  sauvage,  ou  cultivé,  jouissait  autrefois  d'une  grande  réputation 
comme  diurétique,  résolutif,  fondant,  expectorant.  On  administrait  le  suo 
des  feuilles  oonlre  les  Gèvres  intermittentes  ;  sa  racine  faisait  partie  des  cinq' 
racines  apéritives  majevres  de  Tancienne  pharmacopée.  Le  fruit  est  stimu- 
lant et  carminatif;  il  faisait  partie  des  quatre  temeneeê  chaudes  majeures. 
Les  anciens  avaient  une  prédilection  spéciale  pour  VAohe  ;  les  convives  s'en 
couronnaient,  et  on  en  déposait  des  guirlandes  sur  les  tombeaux.  Le  Céleri 
cultivé  jouit  encore  de  la  réputation  d'aphrodisiaque. 

PmPI]KEL.LA.  L.  —  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  per- 
pendiculairement à  la  commissure.  Sépales  rudimentaires.  Pé- 
tales obovales,  émarginés,  infléchis,  au  sommet.  Méricarpes 
linéaires-oblongs,  à  côtes  filiformes,  rudimentaires,  &  vallécules 
contenant  chacune  plusieurs  canaux  sécréteurs.  Columelle  bi- 
fide. Involucre  et  involucelles  nuls.  Feuilles  1-  ou  rarement 
2-pi  nnatiséquées. 

Tige  anguleuse,  sillonnée P.  magna  L . 

Tige  oyiindrique,  finement  striée P,  Saxifraga  L* 

HIStOIV  Kocn,  —  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  perpeûdi<» 
culairement  à  la  commissure.  Sépales  rudimentaires.  Pétales 
suborbiculaires,  bifides,  infléchis  au  sommet.  Méricarpes  ovo!- 
des-oblougs,  à  côtes  filiformes.  Vallécules  à  1  canal  sécréteur» 
Feuilles  pinnaliséquées. 

S.  A.iiioinniii  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
60  centim.  à  1  m.,  très  ramifiée,  rare  dans  les  haies  humides, 
au  bord  des  ruisseaux.  ^ 

A.9IH1  T.  —  Ne  se  distingue  du  précédent  que  par  ses  pé- 
tales seulement  bilobés,  à  lobes  inégaux,  infléchis,  et  par  son 
involucre  à  folioles  nombreuses,  triséquées  ou  pinnatiséquées. 
Feuilles  1-2-pinnatiséquées. 

A.  majas  L.  —  Seule  espèce.  Plante  &  tige  haute  de  10  eu 
60  centim.,  glabre,  ramifiée  dans  le  haut,  très  rare  dans  les 
moissons. 

CAKUM  KoGH,  —  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  perpen- 
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diculairement  à  la  cloison.  Sépales  rudimentaires.  Pétales  ob- 
ovales,  émarginés,  infléchis  au  sommet.  Méricarpes  linéaires- 
oblongs,  à  côtes  flliformes.  Vallécules  &  1  canal  sécréteur. 
Feuilles  2-3-pinnatiséquées. 

Souche  globulease,  bulbiforme « C  bulùoeastanum  Koch  . 

Sonche  courte,  non  bulbeuso C.  verticitlatum  Koch  . 

PETBOSELEVUM  Hoffm.  —  Flears  blanches  ou  vert-jaunà- 
tre.  Fruit  comprimé  perpendiculairement  à  la  cloison.  Sépales 
mdimentaires.  Pétales  snborbicnlaires,  entiers  ou  &  peine 
émarginés,  infléchis  an  sommet.  Méricarpes  oblongs,  à  côtes 
filiformes.  Vallécules  &  1  canal  sécréteur.  Feuilles  1  ou  2-3-pin- 
natîséquées.  Involucre  1-3-foliolé.  Involucelles  multi-foliolés. 

FeaUlas  l-oiiiBatifléqaéefl.  Fleurs  blanches P.  Segetum  Koch. 

Feuille»  S-S-pinnatùéquées.  Fleurs  vert-jaunAtre...    P.  sativum  Hofpm. 

P.  sativum  Hoffm.  (Persil).  —  Caractères  du  genre.  Plante 
à  feuilles  presque  toutes  radicales,  en  bouquet,  luisantes,  2-3-pin- 
natiséquées,  à  segments  cunéiformes,  divisés  en  trois  lobes  den- 
tés ou  incisés,  les  supérieures  &  trois  lobes  plus  étroits.  Tige 
haute  de  50  à  60  centim.,  dressée,  ramifiée,  glabre,  striée. 
Ombelle  à  rayons  nombreux.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  : 
cultivé  dans  les  jardins.  0  on  ®. 

CICXTA  L.  —  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  perpendicu- 
lairement à  la  commissure.  Sépales  larges,  membraneux.  Pé- 
tales obcordés,  infléchis  au  sommet.  Méricarpes  subglobuleux, 
à  côtes  peu  saillantes.  Vallécules  à  1  canal  sécréteur.  Involucre 
nul  on  rndimentaire.  Involucelles  multifoliolés.  Feuilles  3-pin- 
natiséquées. 

C.  virsfta  L.  (Ciguë  aquatique,  Ciguë  d'eau,  Cicu taire).  —  Ca- 
ractères du  genre.  Plante  à  soache  vivace  et  &  racine  épaisse, 
charnue,  pivotante,  à  tige  haute  de  60  à  90  centim.,  dressée,  ra- 
miflée.  cylindrique,  glabre,  lisse,  fistuleuse,  verte,  souvent  rou- 
geâtre  à  la  base.  Feuilles  3-pinnatiséquées,  grandes,  à  pétiole 
cylindrique,  fistuleux,  strié,  à  segments  lancéolés,  étroits, 
aigus,  dentés.  Ombelles  à  rayons  nombreux.  —  Flor.  ;  juillet- 
août.  —  Habit.  :  bords  des  étangs,  marais.  Très  rare.  lf^> 

Cette  plante  est  éminemment  toxique  :  elle  agit  h  la  façon  de  la  Orande 
Cigàé,  mais  avec  plus  d'énergie.  Elle  n  est  pas  employée  en  médecine. 

FALCARIA  flosT.—  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  perpen- 
diculairement à  la  commissure.  Sépales  moyennement  déve- 
loppés. Pétales  obovales,  émarginés,  infléchis  au  sommet.  Mé- 
ricarpes linéaires,  à  eûtes  flliformes.  Vallécules  à  1  canal  sécré- 
teur. Involucre  et  involucelles  plu  ri-folio  lés.  Feuilles  palmati- 
^quées. 
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F«  Blvtiil  HosT.  —  Seule  espèce.  Très  rare  dans  les  lieux 
-calcaires  et  secs. 

HELOSCIAlDLX  Koch,  —  Pleurs  blanches.  Fruit  comprime 
perpendiculairement  à  la  cloison.  Sépales  courts.  Pétales  ovales, 
«ntiers,  droits  ou  infléchis  au  sommet.  Méricarpes  oblongs,  à 
côtes  filiformes.  Vallêcules  à  1  canal  sécréteur.  Involucre  nul 
•ou  pluri -foliole.  In  volucelles  plu  ri-fol iolés.  Feuilles  l*2-3-piima- 
diséquées.  Plantes  aquatiques  ou  des  marais. 

1  J  Involacrc  plurifoliolé ff.  reperu  Koch, 

I  Involucre  nal  ou  1-2  foliole 2 

(  Ombelles  sossîlos  on  courtement  pédononlées,  à 

«1    4-8  rayons ff.  nodiflonon  Kocu, 

'1  Ombelles    longuement    pédonculées  ,    à    S-3 

{    rayons B.    inundatum  Koch, 

SIUM  L.  —  Fleurs  blanches.  Fruit  comprimé  perpendiculai- 
rement à  la  commissure.  Sépales  courts.  Pétales  obovales, 
émarginés,  infléchis  au  sommet.  Méricarpes  oblongs,  à  côtes 
filiformes.  Yallécules  à  plusieurs  canaux  sécréteurs.  Involucre 
et  involucelles  pluri-foliolés.  Feuilles  pinnatiséquées.  Etangs 
«t  fossés. 

Involucre  et  involucelles  à  folioles  entières. ........     S.  laiifolium  L. 

Involucre  et  involucelles  h  folioles  découpées  en  lobes 
linéaires,  entiers  ou  incisés 5,  angustifolium   L . 

Sou8-trlbtt  n.  —  SGUkNDIGÉSSB. 

Méricarpes  pourvus  de  5  côtes  primaires,  sans  côtes  secou- 
<iaires.  Fruit  comprimé  perpendiculairement  à  la  commissure, 
atténué  ou  prolongé  en  bec  au  sommet.  Méricarpes  à  côtes 
égales.  Graines  creusées  d'un  sillon  profond  sur  leur  face  corn- 
missurale,  ou  à  bords  commissuraux  enroulés.  Fleurs  blan- 
ches. 

!  Méricarpes  prolongés  en  un  bec  aussi  long,  plus  long, 

ou  moins  long  que  la  graine 2 

Méricarpes  non  prolongés  en  bec 3 

ÎBee  dos  méricarpes  moins  long  que  la  graine.  Canaux 

sécréteurs  peu  distincts  ou  presque  nuls AnthriscM. 
Beo  des  méricarpes  plus  long  que  la  graine.  Canaux 

sécréteurs  indistincts • Seandix. 

-Q  I  Vallécales  à  2-3  canaux  sécréteurs. Conopodiumt 

I  Vallêcules  à  1  canal  sécréteur Chmropftyllufn . 

SCAJVDIX  G.ERTN.  —  Méricarpes  atténués  en  un  bec  linéaire, 
beaucoup  plus  long  que  la  graine.  Sépales  rudimentaires.  Pé- 
tales obovales,  infléchis  au  sommet.  Vallêcules  è.  canaux  sécré- 
teurs indistincts.  Involucre  nul  ou  1-foliolé.  Involucelles  plnri- 
fo) iolés.  Feuilles  2-3 -pinnatiséquées. 
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s.  Peelen-Venerte  L.  —  Seule  espèce.  Très  commune  dan» 
les  moissons,  à  tige  haute  de  20  à  40  centim. 

ArVTHRISCUS  HoFm.  —  Méricarpes  surmon- 
tés d'un  bec  plus  court  que  la  graine,  à  côtes 
distinctes  seulement  dans  le  haut.  Vallécules  à 
canaux  sécréteurs  peu  distincts  ou  presque 
nuls.  Involucre  nul.  Involucelles  l-3*pluri-fo- 
liolés.  Feuilles  2-3-pinnatiséquées. 


1. 
8. 


!i 


Fruit  couvert  d*épines A.  vulgaris  Pers  . 

Fruit  lisse S 

Ombelles sessileSfOppositi fol.  A.  CerefoUum  Hopfm. 

Ombelles  pédonculéos,  term.  A.  sylvestris  Hoffm. 

Od  cultive  dans  les  jardins,  comme  plante  comesti- 
ble, l'A.  CerefoUum  (Cerfeuil).  On  s'en  sert  pour  aroma- 
tiser les  salades,  les  potager,  etc.  On  le  considérait  autre- 
fois comme  diurétique  et  résolutif,  et  on  le  prescrivait 
contre  l'ictère,  les  engorgements  des  ganglions  lympha- 
tiques, les  catarrhes  chroniques,  etc.  Ses  fruits  sont 
stimulants  et  carminntifs.  On  a  fait  an  us«^e  analogue 
de  l'A.  sffhestrii. 

€H;raiOPIIYL.LUH  L.  —  Sépales  rudimen- 
taires.  Pétales  obcordés,  infléchis  au  sommet. 
Méricarpes  atténués,  mais  non  surmontés  d*un 
bec.  Côtes  obtuses,  distinctes  sur  toute  la  lon- 
gueur du  fruit.  Vallécules  à  1  canal  résinifëre. 
Involucre  nul  ou  1-2-foliolé.  Involucelles  pluri- 
foliolés.  Feuilles  2-pinnatiséquôe8. 

C.  teomlom  L.  —  Seule  espèce,  très  com- 
mune dans  les  haies,  les  buissons. 

COI«aPODIL^X  KocH,  -   Sépales  rudimen-    sJïxfecie... 
taires.  Pétales  obovales,  émargmés,  infléchis  a    venerit.  Fruit. 
Textrémitc.  Méricarpes  atténués,  mais  non  pro- 
longés en  bec,  linéaires-oblongs.  Côtes  filiformes,  égales.  Val- 
lécules &  2-3  canaux  sécréteurs.  Involucre  nul  ou  rudimen - 
taire.  Involucelles  nuls  ou  2-3-foliolé8.   Feuilles  2-3-pinnatisé- 
quées. Souche  bulbeuse., 

C.  denndatam  Koch,  —  Seule  espèce,  à  souche  bulbeuse ^ 
très  rare  dans  les  prés  secs  et  les  bois. 

Sous-tribu  m.  — -  CONIÉE8. 


Méricarpes  munis  de   5  côtes  primaires^  sans  côtes  secon- 
daires, ni  atténués  ni  surmontés  d'un  bec.  Fruit  comprimé 
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rO^niM  L.  —  Sépales  trâs  rudimenlaires-  Pétales  obovalej, 
légëreili«nt  Amargiaés,  recourbés  au  sominet.  Méricarpes  ova- 
les,  ni  atténués  ni  prolongés  ea  bec.  Cales  saillantes,  bossoées. 
Valtécules  A  canaux  sécréteurs  non  distincts.  lavalncre  et 
involucelle  2-ù-foltolés.  Feuilles  3-4-pmnaiiséquées.  Fleurs  blaa- 


■  L.  (Grande  Ciguë,  CiguË  officinale).  —  Carac- 
tères du  genre.  Plante  A  tige  haute  de  80  centim.  â  1  m,  et 
plus,  dressée,  ramillée  dans  le  liant,  striée,  glaucescente, tache- 
tée de  pourpre-violacé,  surtout  dans  le  bas.  Feuilles  3-4-pinnB- 
llséquées,  A  lobes  coarts,  entiers  ou  incisés,  colorées  en  vert 
foncé  et  exhalant  une  odeur  Tireuse  très  prononcée.  Ombelles 
terminales,  A  I2-!I)  rayons.  Involucre  el  inTolucelles  k  rolioles 
réfléchies.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  décombres,  voisinage 
(tes  tiabilations,  bords  des  chemins.  Commun.  ^. 


3.| 
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La  Grande  Qigaé  est  la  seole  Ombellifère  rirense  qui  soit  actuellement 
employée  en  médecine.  On  a  fait  longtemps  naag^e  de  Textrail,  obtena  soit 
avec  la  plante  entière  soit  avec  les  fruits,  mais  on  a  dû  y  renoncer,  à 
cause  de  rinégalité  de  son  action.  On  fait  usage  plus  volontiers,  aujour- 
d'hui, de  la  eoning,  alcaloïde  liquide  qu'on  retire  de  la  plante.  La  Orande 
Ciguë  est  éminemment  toxique  et  nrovo^ue  des  accidenta  assez  fréquenta. 
Indépendamment  de  ses  caractères  ootaniques,  son  odenr  vireuse  très  forte 
suf&rait  à  la  faire  reconnaître. 

8ou8-tribQ  rv.  —  ANOÉLIGÉEB. 

Méricarpes  pourvus  de  5  côtes  primaires,  sans  côtes  secon- 
daires. Fruit  comprimé  parallèlement  à  la  commissure,  sou- 
vent lenticulaire.  Côtes  inégales,  les  3  dorsales  filiformes,  les 
.2  latérales  dilatées  en  ailes.  Graines  à  face  commissurale  plane . 

Fruit  entouré  de  deux  ailes  membraneuses  formées  par 
les  côtes  latérales  des  deux  mérioarpes  écartées  l'une 

I   I    de  l'autre 2 

J  Fruit    entouré  d'une   seule  aile    membraneuse,    formée 

Îtar  les  côtes  latérales   des   deux  méricarpes  accolées 
'une  à  l'autre 3 

.tf  i  Méricarpes  à  côtes  dorsales  flUforme.<).  Pétales  entiers...    Angeliea. 
*"}  Méricarpes  à  côtes  dorsales  ailées.  Pétâtes  émarginés...     Selinum. 

Fleurs  blanches  ou  rosées 4 

Fleurs  jaunes 6 

Pétales  extérieurs  bifides 5 

■\.\  Pétales,   même  les  extérieurs,  entiers    ou  simplement 

(    émarginés Peucedanum, 

.Côtes  marginales  formant  une  bordure  mince Heracleum, 

5. r Côtes  marginales  formant  une  bordure  très  épaisse,  ru- 
gueuse-tuberculeuse      Tordyliwn. 

Feuilles    S-l-^innatiséquées  ,    à    segments    ovales    ou 

jt  I    oblongs Pastinaea. 

J  Feuilles  2-4-pinnatiséquées,    k    segments   très   étroils, 

linéaires Anethum. 

a:kGE1.1CA.  L.  —  Sépales  rudimentaires.  Pétales  entiers. 
Méricarpes  aplatis,  &  côles  dorsales  filiformes,  les  latérales 
dilatées  en  ailes  écartées.  Valiécules  à  1  canal  sécréteur.  Invo- 
lucre  nul  ou  1-2-foliolé.  Involucelles  pluri-foliolés.  Feuilles  2-3- 
pinnatiséquées. 

Valléculeft  à  1  canal  sécréteur.  Segments  foliaires 

ovales,  lancéolé:^,  dentés .4 .  sylvestris  L . 

Vallécales  à  canaux  sécréteurs  nombreux.  Segments 

foliaires  sub-cordés,  2-3-lobés. A.  Archangelica  L. 

A*  Arehani^liea  Hoffh.  (Angélique).  —  Belle  plante  à  tige 
haute  de  80  centtm.  à  1  m.  50  et  même  2  m.,  dressée,  ramifiée 
-dans  le  haut,  robuste,  flstuleuse,  charnue,  cannelée,  rougeâtre. 
Feuilles  très  grandes,  2-^-pinnatiséquées,  vertes  en  dessus, 
blanchâtres  en  dessous,  à  segments  opposés,  sesoiles,  sub-cor- 
<lés,  2-3-lobés.  Ombelles  très  grandes,  à  30-40  rayons,  à  fleurs 
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I  Terl  jauDttre.  —  Flor.  :  juillel-septembre.  —  Habit.  ; 
oriRiDaire  des 
régions  monta- 

Koeuses  <le  l'Eu- 


veur  Bt  igrétbJf, 
■ramMiquc.iinpeu 
unira.  Pir  U  ili- 
«lilUlion  dicw 


(1 


Fig.  3fl».  —  .^n^tica 


rcA<w<rttii»i,  SoromiU! 


pianls.L*. 

ménagogiie. 

SELINim 

HOFFH.  —  Sépa- 
les rudimentai- 
reg.  Pétalea 
obovale?,  émar- 
giaés.  Méricar- 

pee  à  côtes  dorsales  âlroitement  ailées,  les  marginale»  trës  lar- 
ges, membraoeusei*,  écartées.  Vallécules  i  1  canal  sËcrÉleur. 
lavolucre  nul  ou  l-2'folia1é.  lavolucellea  plu  ri -folioles.  Peuillee 
2-3-pinnatiséquéeB.  Pleurs  blanches. 

S.  carviralU  L,  -  Seule  . 
SO  à  80  ceDlim.,  anguleuse-ailé 
ries  et  les  bois  Lrès  burnidcs. 

PEL'CCDAKl'H  Koch,  -~  Sépales  plus  ou  moîDB  développes. 
Pétales  plus  ou  moins  émarginés,  infléchis  h.  rextrémilé.  Mé- 
ricarpes  A  côtes  dorsales  filiformes,  les  marginales  ailées  et 
rapprochées.  Val  lécu  les  Al  ou  rarement  3  canaux  sécréteurs. 
Involucre  el  inTolucelles  ordinairemenl  pluri-foliolés,  rarement 
unis  ou  l-S-toliolés.  Feuilles  2-3,  rarement  ^pianatiséquées. 
Flenrs  blanches  ou  rosées. 
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ÎInvolacro  nul.  Involacelle«  nnls  on  1-3-fo- 

Uolés /*.  CftabrrI  Gal  d. 

Involucre  el  involacellcs  pluri-foliolé«> 3 

ÎTige  striée.  Ombelles  k  10-20  rayons 3 
Tige  non  striée.   Ombelles  à  20- iO  rayons 

inégaux P.  palustre  Mœscu, 

..  ^  S^mentfl  foliaires  plus  ou  moins  clêcoupén.  i 

"^'f  Segments  foliaires  entiers,  linéaires,  allongés.  F.  parisiem^  DC. 
/  Segments  foliaires  verts  sur  les  deux  faces,  à 

-  }     lobM  non  mucronés P,  Oreoselinum  Mœ.nch^ 

)  Segments  foliaires  glauques  en  dessous,  à 

f    lobes  mucronés,  presque  épineux P.  Cervaria. 

La  souche  des  Peueedanum  est  plus  ou  moins  riche  en  suc  jaunâtre, 
doué  d'une  odeur  Tireuse  très  prononcée.  Ce  suc  est  surtout  abondant 
dan»  une  espèce  étrangère  k  notre  flore,  le  P.  officinale  L.,  qui  était  autre- 
fois employé  comme  emménagogue  et  stimulant,  contre  les  catarrhes,  la 
paralysie,  etc. 

HEBACLErH  L.  —  Sépales  distincts.  Pétales  obovales, 
émarginés,  infléchis  au  sommet,  les  extérieurs  plus  grands, 
rayonnants,  profondément  bifides.  .Méricarpes  comprimés,  à 
côtes  dorsales  filiformes,  peu  saillantes,  les  marginales  ailées, 
aplaties,  rapprochées.  Vallécules  à  1  canal  sécréteur.  Involucre 
pauci-foliolc,  caduc,  rarement  nul.  Involucelles  multi-foliolés. 
Feuilles  pinnatiséquées^  à  segments  entiers  ou  pinuatipartits. 
Fleurs  blanches. 

H.  SpoBdyliain  L.  (Berce,  Brauc-ursine).  —  Belle  et  grande 
plante  à  souche  bisannuelle,  à  tige  haute  de  60  centim.  n 
1  m.  50,  dressée,  ramifiée  dans  le  haut,  robuste,  flstuleuse,  can- 
nelée, hérissée  de  poils  raides.  Feuilles  très  grandes,  pinnati- 
sëquëes,  à  segments  pétiolulés,  très  grands,  2-3-lobés,  ou  pin- 
natipartits,  à  lobes  eux-mêmes  dentés.  Ombelles  à  15-20 
rayons  inégaux.  —  Flor.  :  juin-septembre.  —  Habit.  :  fossés; 
lieux  humides.  Très  commun.  '2). 

L'écorce  et  in  racine  de  la  nerce  sont  très  acres,  irritantes,  rubéûantes 
el  même  vésicantes.  Après  «voir  enlevé  l'écorce,  on  mange,  dans  certain* 
pays,  la  portion  interne  de  la  tig^  et  les  jeunes  pousses.  Le  suc  frais  était, 
autrefois  employé   contre   la   gale  el  d'autres  maladies  de   la  peau.  On  a, 
dans  ces  derniers  temps,  proposé  d'emplo^'er  le  fruit  dans  la  blennorrhngie. 
h  la  place  du  cuhèbe.  On    parait  en  avoir  obtenu  de  très  bons  effets.  En- 
réalité,  la  Berce  est  une  plante   à  propriétés  énergiques  qui   méritcraietïl. 
il'étre  étudiée^«. 

PASTIS ACA  T.  —  Sépales  nidimentaires.  Pétales  entiers, 
sub-orbiculaires,  enroulés  en  dedans.  Mépicarpes  sub-orbicu- 
laires,  à  côtes  dorsales  très  fines,  souvent  décomposées  en 
A  lignes,  les  marginales  ailées,  aplaties,  rapprochées.  Vallécu- 
les à  1  canal  sécréteur.  Involucre  et  involucelles  nuls  ou  1-2- 
foliolés.  Feuilles  pinnatiséquées.  Fleurs  jaunes. 

P.  sativa  L.  (Panais).  —  Caractères  du  genre.  Plante  à  tigo 
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haute  de  50  centim.  à  1  m.,  ramifiée,  k  feuilles  pinnaliséquées, 
h  segmenta  très  larges,  de  forme  variable,  3-lob^,  à  lobes  cré- 
nelés ou  dentés.  Ombelfes  à  10-20  rayons.  --  Flor.  :  juillet- 
août.  —  Habit.  :  moissons;  cultivé.   2^. 

a.  tylvettris  (L.  sylveslris  L.)  Panais  sauvage).  —  Feuilles  très  pubes- 
centes.  Moissons,  bords  des  routes.  Comiimn. 

p,  sativa  (Panais  cultivé).  —  Feuilles  glabres  ou  presque  glabres,  loi- 
santes,  au  moins  sur  la  face  supérieure.  Cultivé  pour  sa  racine  pivotante, 
ehamne  et  succulente,  alimentaire. 

TORDYLIL^H  T.  —  Sépales  linéaires,  stibulés.  Pétales  ob- 
ovales,  émarginês,  infléchis  au  sommet,  les  extérieurs  plus 
grands,  bindes.  Méricarpes  sub-orbiculaires,  à  côtes  dorsales 
très  peu  saillantes,  filiformes,  les  marginales  très  épaisses,  ru- 
gueuses-tuberculeuses, rapprochées.  Vallécules  À  1  canal  sé- 
créteur. Involucre  et  involucelles  plu  ri- folioles.  Feuilles  pinna- 
tiséquées.  Fleurs  blanches  ou  blanc-rosé. 

T.  maximnin  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de 
30  à  80  centim.,  ramifiée,  Acabre,  hispide,  assez  rare  sur  \e^ 
-coteaux  pierreux. 

ArVETHUM  T.  —   Sépales  rudimentaires.  Pétales  suborbicn- 
laires,  entiers,  enroulés  en  dedans.  Méricarpes  oblongs,  à  côte? 
dorsales  saillantes,  carénées,  les  marginales  ailées.  Vallécules, 
à  1   canal   sécréteur.  Involucre  et  involucelles  nuls.  Feuilles 
2-4-pinnati8équées.  Fleurs  jaunes. 

A.  i^aveolenH  L.  (Aneth  odorant,  Fenouil  bâtard).  —  Carac- 
tères du  genre.  Plante  à  tige  haute  de  iO  à  50  centim.,  rami- 
fiée dans  le  haut,  striée,  glabre,  un  peu  glauque.  Feuilles  2- 
4-pinnatiséquée8,  à  segments  linéaires.  Ombelles  très  large.s,  à 
nombreux  rayons.  Fleurs  jaunes.  —  Flor.  :  juillct-noAt.  - 
Habit.  :  cultivé  dans  quelques  jardins. 

Les  fruits  broyés  exhalent  une  odeur  forte,  agréable.  Us  sont  riches  eu 
huile  essentielle  formée  en  majeure  partie  de  earvol.  Par  la  distillation 
n\ec  l'eau,  ils  donnent  un  liquide  très  aromatique,  stimulant,  carminatif. 
Dnus  quelquoH  pay^,  on  les  emploie  dans  la  cuinine  comme  condiment. 


8ou8-tribu  V.  —  LASERPmÉSSB. 

Méricarpes  pourvus  de  5  cotes  primaires  et  de  4  cdtes  se- 
condaires. Fruit  sub-cyllndrique  ou  comprimé  perpendiculai- 
rement à  la  commissure.  Graines  à  face  commissurale  plane  ou 
convexe. 


■ 

! 


OaBELLTFtilES 

Trois  genres  : 

I  Mériiirpe»  ■  i  c6i»s  iaconita>r«i  lilées,  entière!, 

J    «piMUIIM 

I  Uéricirpci  k  4  cAlcs  wooiidairu  (ilé«9,  dècoapé 
(    épiow  ou  «B  «Les  r«idw , 

.  (  CM»  Mcondiirei  à  xiies  l-^rlée>. 

—  )  CAtn  HconJûiai  k  épioei  •otmlé»,  E-»44riéH. . . 

LASERPinUM  L.  —  Scpalel  distincts.  I 
émargiiiés,  infléchi»  au  ^ummel,  Mériearpes  k  S 
peu  ssillaates,  lltilormes.  è.  4  cOles  secon- 
daires ailéet,  membraneuses,  entières.  1  CS' 
dbI  sfcréLeur  en  face  de  chaque  câte  «ecoD- 
daire.  In vo lucre  et  iovoliicellea  pluri-foliolts. 
Tenitles  3-pinnatiséqaée9.  Pleurs  blauches. 

L.  lattr*IlBB  L.  —  Seule  eipèce.  Plante 
A  Mucbe  ËpaiMe,  à  tige  haute  de  80  ceo- 
tim.  à  I  m.  et  pins,  k  segments  foliaires 
amples,  ï ombelles  k  15-40  rayous.Trë«  rare. 

DAIlC't'S  T.  -  Sépales  disliucts.  Pétales  ^ 
obovales,  les  eitériaim  plus  grands,  rayon- 
nants, prorondément  bindes.  Méricarpes  obkit 


Fig.  387,  —  Ckunu  Conta.  Fni\.        Fig.  399.  —  Cm 

maires  Gltlbrmea,  manies  de  soies  courtes,  1-3 
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.secondaires  découpées  en  soies  l-sériêes,  très  allongées.  1  can&l 
sécréteur  en  face  de  chaque  côte  secondaire.  Involucre  et 
involucelles  pluri- folioles.  Feuilles  2-3-pinDatiséquées.  Fleurs 
blanches. 

D.  Carota  L.  (Garotle).  —  Plante  à  tige  haute  de  30  à  80  cent., 
dressée,  ramifiée,  rude,  hispide,  h,  feuilles  2-3-pinnatiséquées, 
à  segments  oblongs  ou  linéaires,  mueronés,  velus.  Ombelles  à 
30-40  rayons  très  inégaux,  formant  une  surface  concave.  — 
Flor.  :  juin-octobre.  —  Habit.  :  Pâturages,  bords  des  chemins- 
Cultivé.  ®. 

a.  pusillus,  •—  Racine  pivotante  grêle.  Plante  naine. 

^.  satimis  (Carotte  cultivée).  —  Racine  pivotante  charnue,  épaii^f^. 

On  cultive  cette  variété  pour  ses  racines,  qui  sont  colorées  en  jaune 
•plus  ou  moins  foncé,  charnues,  sacrées,  d*one  saveur  agréable. 

ORLAYA.  HoFFM.  —  Sépales  distincts.  Pétales  obovales,  les 
extériears  plus  grands,  rayonnants,  profondément  bifides. 
Mèricarpes  à  côtes  primaires  filiformes,  à  soies  courtes,  1-3-sé- 
riées,  à  côtes  secondaires  découpées  en  épines  subulées  2-3-sé- 
riées.  1  canal  sécréteur  en  face  de  chaque  côte  secondaire. 
Involucre  et  involucelles  pluri- folioles.  Feuilles  2-3-pinnati9é- 
fjuées.  Fleurs  blanches. 

O.  ipraadillopa  Hoffh.  —  Seule  espèce.  Très  rare  dans  les 
moissons  et  les  champs  maigres  calcaires. 

SouB-tribu  VI.  —  GAUCAIilNÊES. 

Mèricarpes  pourvus  de  3  côtes  primaires  et  de  4  côtes  secon- 
daires. Fruit  subcylindrique  ou  comprimé  perpendiculairement 
ù  la  commissure.  Graines  à  face  commissurale  infléchie  ou  en- 
roulée par  les  bords. 

Trois  genres  : 

Mèricarpes  à  côtes  primaires  et  secondaires  à  peu  près 

I  1    égales,  découpées  en  épines  2-3-sériée8 Turgenia . 

Mèricarpes    k  côtes   primaires    et  secondaires    dif»em- 
blables 2 

Côtes  primaires  filiformes.  Côtes 'soSondaires  découpées 

«I    en  épmes  1 -sériées Cauealis. 

'^  Côtes  primaires  filiformes.  Qôtes  secondaires  à  épines 

plnri-sériées  ou  à  tubercules  très  nombreux Torilis. 

TURGENIA  HoFFM.  —  Sépales  sétacés.  Pétales  obovales,  les 
extérieurs  plus  grands,  rayonnants,  bifides.  Mèricarpes  à  côtes 
toutes  semblables  et  presque  égales,  découpées  en  épines  subu- 
lées, robustes,  2-3-sériées,  les  marginales  seules  à  épines  1 -sé- 
riées. 1  canal  sécréteur  en  face   de  chaque  côte  secondaire. 
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invoiucre  â-3-folioIc.  Involucelles  5-foUoIés.  Feuilles  pinnali- 
partîtes  ou  pinnatiséquées.  Fleurs  purpurines  ou  blanches. 

T.  lattfolla  HoFFM.  —  Seule  espèce,  à  tige  haute  de  20  à 
60  centim.,  à  ombelles  à  2-4  rayons;  assez  rare  dans  les  mois- 
sons. 

CAUCAJLIS  L.  —  Sépales  lancéolés.  Pétales  obovales,  inflé- 
chis au  sommet,  les  extérieurs  plus  grands,  rayonnants,  bifides. 
Fruit  presque  didyme.  Méricarpes  à  côtes  primaires  filiformes, 
im  peu  tuberculeuses,  les  secondaires  découpées  en  épines 
«ubulées,  1 -sériées,  1  canal  sécréteur  en  face  de  chaque  côte 
secondaire.  Invoiucre  nul  ou  rudimentaire.  Involucelles  pluri- 
folioles.  Feuilles  2-3-pinnali6équées.  Fleurs  blanches. 

C.  daveoides  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  tige  haute  de  lu 
à  30  centim.  Commun  dans  les  moissons. 

TORILIS  Adans.  —  Sépales  lancéolés.  Pétales  obovalea,  in- 
tléchis  au  sommet,  les  extérieurs  plus  grands,  rayonnants,  bifl- 
•des.  Méricarpes  à  côtes  primaires  filiformes,  un  peu  épineuses, 
les  secondaires  découpées  en  épines  subulées  ou  en  tubercules 
pluri-scriés.  Invoiucre  nul  ou  1-pluri-foliolé.  Involucelles  pluri- 
foliolés.  Feuilles  l-2-pinnati8équées.  Fleurs  blanches. 

ÎOnibellen  longuement  pédonculées,  lerminales 
de  la  tige  et  des  rameaux • .     2 
Ombelles  seiwiles  ou  coartement  pédonculées, 
.    oppositifoIi(^e!«,  à  8-3  rayon?. T.  nodosa  GiEHi  n  . 

!  Invoiucre  nul   ou   rarement  1-3-foIiolé.    Om« 
belles  &  3-7  rayons T,  infesta  Duby. 
Involacre  pluri-foliolé.  Ombelles  à  4-10  rayons. .     T,  Anthriscuê  Gmcl. 

Soas-trlbu  Vn.  —  GORIANBRÉES. 

Méricarpes  pourvus  de  5  côtes  primaires  et  de  4  côtes  secon- 
daires. Fruit  globuleux.  Graines  &  face  commissurale  très  con- 
cave. 

COR1A.3EDIIIJM  L.  —  Sépales  inégaux,  linéaires,  aigus,  persis- 
tants. Pétales  obovales,  infléchis  au  sommet,  craargincs,  les 
extérieurs  plus  grands,  rayonnants,  profondément  bifides.  Fruit 
globuleux.  Méricarpes  à  côtes  primaires  très  peu  saillantes, 
fiexueuses,  à  côtes  secondaires  plus  saillantes,  droites.  Canaux 
sécréteurs  absents  au  niveau  des  côtes  ou  des  vallécules,  n'exis- 
tant que  sur  les  faces  commissurales.  Invoiucre  nul  ou  1 -fo- 
liole. Involucelles  3-foliolés,  unilatéraux.  Feuilles  i-pinnatisé- 
.(piéôs  dans  le  bas,  2-3-pinnatiséquées  dans  le  haut.  Fleuri 
blanches. 
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C  sMIvBM  L.  (CoritindrE).  —  Plante  A  lige  haute  du  'M  à 
6C  ceotlm.,  dressée,  ramitlÉc  dans  le  baul,  glabre.  Feuilles 
intérieures  l-pinaaliEéquéea,  à  segments  suborbicutaires,  divi- 
ttés  en  lobes  dentés,  les  supérieures  2-3-pinnaLieéqiiàes,  à  seg- 
ments linéaires,  entiers  ou  dÎTisès  en  lobes  linËaîres.  Ombelles 
à  3-6  rayons.  —  Flor.  :  juin -juillet.  —  Habit.  :  cnltivé  dans  tes 
jardins  et  les  c.bamps. 


Rg.  39«.  —  CTWnànna  t, 


rlg.  40O.  —  Cerimdnm  talintm.  Fig.  401. 

Fruit;  ooiipe  tr«inï,  •ohémal. 

acuHivA  la  CoriaDdr«  poiiF  lefl   fraiu,  qui  9f 

odoar    (orle,    anslogue   ï   cdie   ds    )■   pun»i«. 
piquiDle,  vomiitiqDC,  dé*ggréible. 


Famills  LXVI.  —  SAXIFBAGEES. 

CaraotèTM  oouBtanta.  —  Fleurs  rËgutiëres  on  presque  régiL- 
iières,  hermaphrodites.  Réceptacle  plus  "' 


^IHg;iie.  Etaminea  10  ou  rar 
danU.  Anthères  biloculain 
(enles  longitudiniJes.  Orain 
ment  3-i-carpellé,  1-loculali 
laire.  Ovales  anatropes,  ini 
pelles  on  sur  des  placent 
ctaarnD,  1-ou  2-h>culaire, 
Feuilles  alternes,  sans  Btipu 
AffUUtte.  —  Les  Saiifrii 
part,  entre  tes  familles  â  p 
placentation  pariétale,  d'au  II 
et  lea  tamillee  éçiflynes.  Au 
BOD,  on  grand  nombre  de  tr 
pour  ne  nous  occuper  que 
niieni  dire,  des  Saiifragéee 

Ueni  genres  ; 
OoroUe  5-inirg.   Ctpialt  S-laculi 
Corolle  niiNe.  Cuwilf  l-lociiliiirc 


Fig.  *0I.  —  Saxi/raga  Iridacl^lili 
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Feuilles  inférieures  niniformes,  crénelées;  les  nupé- 
rieores  palmRtilobéefl.  à  4-8  lobes.  Souche  produi- 
sant de  nombreuse»  balbilie<t â» .  granulaia  L. 

^  €llRYSOSPI:£3iItIX  L.  —  Réceptacle*  formant  en   totalité 

^'  les  parois  de  l'ovaire.  Sépales  4.  Pétales  nuls.  Etamines  8,  rare- 

ment 10.  Styles  2.  Capsule  1-loculaire.  Feuilles  opposées  ou 
-alternes.  Fleurs  entourées  de  feuilles  colorées  en  jaune,  et  à 
calice  jaune. 

■Feuilles  opposée». C.  ùppoiitifoHum  L . 

Fcailles  aUerne» C.  akernifolium  L. 

Famille  LXVII.  —  GROSSULARIÉES. 

'Garaotères  oonstanu.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Héceptacle  très  concavC;  formant  en  totalité  les  parois  de 
Tovaire.  Périanthe  double.  Calice  o-mère,  rarement  4-mère. 
Corolle  épigyne,  5-mère,  rarement  4-mère,  à  pétales  très  petits. 
Etamines  3,  rarement  4,  à  filets  indépendants,  épigynes.  An- 
*  Ihères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  des  fentes  longi- 

tudinales. Ovaire  infère,  1-loculaire,  à  2  placentas  pariétaux, 
pluri-ovulés.  Ovules  anatropes.  Fruit  bacciforme,  succulent, 
i-loculaire,  polysperme.  Graines  albuminées.  Feuilles  alternes, 
palmatilobées,  sans  stipules.  Fleurs  en  grappes.  Arbrisseaux 
parfois  épineux. 

Affinités.  ^  Les  Grossulariées  ne  forment  réellement  qu'une 
tribu,  à  fruit  bacciforme^  de  la  famille  des  Saxifragacées. 

RIBES  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

!  Arbrisseau  épineux,  à  épines  3-pariitcs.  Fleurs 

réunies  1-3  8ur  un  pédoncule  commun  axillaire.  71.  Uva-erispa  L. 
Arbrisseau  sans  épines.  Fleurs  en  grappes  plu- 

riflores J 

,  {  Fruit  rouge.  Réceptacle  et  calice  glabres /l.  rubrum  L. 

"')  Fruil  noir.  Réceptacle  et  calice  pubeseenls li.  nigrum  L. 

R.  Uva-crlApa  L.  —  Arbrisseau  très  ramiflé>  &  feuilles  fas- 
ciculéc^  sur  des  rameaux  très  courts,  à  l'aisselle  d'épines  3- 
partites  représentant  des  feuilles  transformées.  Feuilles  nor- 
males petites,  3-5-fides,  à  lobes  obtus,  dentés,  velues.  Fleurs 
réunies  par  2-3  sur  des  pédoncules  courts.  Fleurs  verdâtres,  à 
calice  rougeàtre.  Fruit  gros,  nervié,  jaunâtre  ou  rougeAtre.  ~ 
Flor.  :  avril.  —  Fruct.  :  juin.  —  Habit.  :  haies,  buissons.  Com- 
mun. Cultivé,  j. 

--  ,  î*   ^^'/^P^'  Variété  sauvage,  à  feuilles  velues  sur  les  deux  faces,  à  fruii 

glabre.  Buissons,  baies.  Commun. 


LORANTBACÉEa 

J.  liruliuiaria  lOrowilliw  k  nnqoBro«H).—  V»rié(é  eulti 
nlo»  BisndeH,  orï-«loe  grnbr».  s  tniitu  pluii  gm  et  plus  met 

Le  fruit  «sf  Hcidrilfl  ci  mcTi;  il  est  mrralchïniiDt  <it  un  |is: 

■.  rabnui  L.  [f.mseillier).  —  Arbrisseau  Ifès  n 
epinea.  Feuillen  non  faecirulées,  alternes,  glabres 
pube&centes  en  dessous,  3-5-lobÉes,  k  lobes  den 
jaune-verdâlre,  en  grappes  pluriflores,  pendantes.  Ca 
Fruits  rouges  ou  blancs,  glabres,  de  la  grosseur  d'i 
Flor.  :  avril-iuai.  —  Frucl.  :  juiD-aoAt.  —  Habit.  :bo 
GMniniin.  Cultivé  dans  les  jardins.  $. 

4.e  rniil  »l  M'  K>d«,  aiiFré,  <]a  «avear  iftréiblD.  Il  eil 

■.  Blgram  L.  (CASsisj.  —  Se  distingue  du  pré 
Kon  rëceptaHe  et  son  calice  pubescents  et  par  son  fr 
Plor.  :  avril-mai.  —  Fruct.  :  Juin-août.  —  Kabil.  :  ci 
let  jardins  et  les  champs.  J. 


On  cnltive  rrngusminMil  di 
MHiR  PaascH.  dAmériqae,   | 


Famille  LXVIII.  —  LOftANTH AGEES 

Cnraotteaa  oonManta.  —  Fleurs  régulières,  dioTqi 
lacle  très  concave,  TormaQl  les  parois  de  l'ovaire, 
double  dans  les  Denrs  remelles,  simple  dans  les  flt 
Fleurs  mâles  :  calice  4-intre,  valvaire  ;  corolle  nulle  ;  i 
réduites  aux  anthères  connées  arec  les  sépales,  divis 
sieurs  loges  distinctes.  Fleurs  femelles  :  calice  4-mË 
t-mëre,  A  pétâtes  sqaam i formes ,  charnus,  valvaii 
infère.  1-carpellé,  l-locnlaire,  l-ovnlâ;  ovule  sans  ( 
inséré  sur  la  base  de  la  cavité  ovarienne.  Fruit  1: 
succulent,  &  chair  visqueuse.  Graine  albuminée.  Feu 
flées,  entières.  Rameaux  dichotomes.  Arbuste  lign' 
«lOneuï,  parasite  sur  les  arbres,  vert. 

AtftniMa.  —  Les  Loranthacées  se  distinguent  des  i 
lypâtales  épigynes  par  l'état  rudimentaire  de  lenr 
leur  ovule  cl  par  leur  parasitisme.  Leur  organisation 
Jours  feuilles  opposées,  leur  ovule  inséré  sur  te  fond 
itnrqiw  de  l'ovnire,  les  rapprochent  des  Paronjchiéei 
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\1S<XV  T.  —  CaraaKres  de  ra  famille. 


kii,  MorrÉ).  —  ArbrUseau  ver[,  ligneui,  buis- 
I  sur  les  poiriers,  le»  pommiarB,  les  peu- 
Iles  entiËrea,  Épaisses,  corisoes,  oblongues,  it 
tre,  à  fruitf  blancs,  de  la  grosseur  d'un  pais. 
—  Frucl.  :  aoûl-novembre.  Commun.  5- 


MIipiDÏJ  H 


.l.plui 


iOTYLÉOONES  APÉTALES. 

I  absents.  Caliee  parfois  alwent.  Fleurs  mAle» 


poaé«i  eo  chtlona Apélakiium  ammracéis. 

aiuéa,  Im  mUet  lODJoan 

at. ApHaln  amtntacia. 

APËTAZXS  NOH  AKENTACËEB. 

iroditee,  ou  unisexuées,  ordinairement  poiir- 
toujours  dépourvues  de  corolle.  Flenra  mAley 
en  ctiaton. 


'1 


i. 


o. 


J 


8. 
•9. 

10. 

"1 

13. 
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tam.sav  bichotomique  dk8  familles. 

Ovaire  supère 2 

Ovaire  infôre.  .,.• 12 

Fleura  normalement  hermaphrodites 3 

FleurH  dioîques  eu  monoïques. , 8 

Ovaire  et  fruit  uniloculaires 4 

Ovaire  biloculaire • 7 

Feuillee'  munies  d*ochréas PolygonaeéM, 

Feuilles  sans  ochréas 5 

Calice  gamosépale,  lubulenx Thyméléacées. 

Calice  pins  ou  moins  gamosépale,  mais  non  tubn- 

leux. . , 6 

Sépales  plus  ou  moins  scarioux Amarantaeées . 

Sépales  herbacés,  souvent  épaissis  et  indurés  à  la 

maturité Salsoïacées. 

Frait  ^loculaire,  à  loges  non  subdivisées,  uniovu- 

lées.  Sépales  5.  Etamines  5.  Arbres  ou  arbustes.     Ulmacées. 
Fruit   2-loculaire,  à   loges    biovulces,   subdivisées 

chacune  en   deux  fausses  loges.  Sépales  2.   Eta- 

mines  1-2.  Herbes  aquatiques CaUitrich^es. 

Ovaire  uniloculaire 9 

Ovaire  trilocoKiire,  rarement  biloculaire.  Fleurs 
monoïques  ou  dioîques. ...  : Euphorbiacées . 

Plantas  terrestres 10 

Plantas  aqiaatiques.  Fleurs  monoïques,  sans  périan- 
Ibe .    Feuilles  verticillées Cératophy liées» 

Plantes  herbacées 11 

Arbres  ou  arbrisseaux.  Fruit  enfermé  dans  le  ca- 
lice membraneux  on  charnu,  succulent.  Fleurs  en 
épis,  ou  enfermées  dans  le  réceptacle  succulent. .     Morie». 

Etanûnes  5.  Ptenrs  .dioîques.  Styles  2  ou  !*tyle  1, 
bifide , Cannabméei, 

Etamines  4.  Fleurs  monoïques  ou  dioîques.  Style 
indivis., Urticées. 

Plantes  terrestre^.  Feuilles  alternes  ou  opposées...     13 

Plantes  aquatiques.  Feuilles  verticillées,  linéaires,     Hippuridées. 

Ovaire  uniloculaire.  Calice  à  4-5-lobes Sanlalacées, 

Ovaire  ô-loculaire.  Calice  h  3  lobes,  parfois  indis- 
tincts      Aristoloçhiacées  , 


.*>» 


^1 


«•■*•. 


s 


Famille  LXIX.  —  POLYGONACÉES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites, 
polygames  ou  dioîques.  lléceptacle  convexe.  Pérjanilye  simple. 
€alice  habituellement  3-mèref  2-yerticillé,  herbacé  ou  coloré. 
€orolle  absente.  Etamines  hypogynes,  en  nombre  égal  à  celui 
des  sépales  ou  plus  grand,  à  filets  indépendants  ou  connés  à 
la  base.  Anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  fentes  lon- 
gitudinales, toutes  introrses,  ou  les  unes  inlrorses  et  les  autres 
extrorses.  Ovaire  supère,  3-carpellé,  1-loculaire,  !-ovulé.  Ovule 
orthotrope,  inséré  sur  le  fond  de  la  loge  unique.  Fruit  sec,  in- 
déliiscent,  1 -sperme.  Graine  albuminée.  Feuilles  alternes;,  sim- 


'^.  ..^: 


A* 


'• 


ml 


'^ 
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pies,  stipulées,  à  stipules  connées  en  une  gaine  (ochrea)  qui 
enveloppe  la  tige.  Fleurs  petites,  ordinairement  verdâtres. 

Aifinitàs.  —  Les  Polygonacces  se  distingitent  nettement  par 
leur  ovaire  uniloculaire,  uni-ovulé,  A  ovule  orthotrope. 

Deux  genres  : 

sépales  6.  Etamines  6.  Stigmates  multifides Humesr. 

Sépales  5,  rarement  4-3.  Etamines  plus  nombreases  que  les» 
s^épalein.  Sttginatefl  capités Polygonum . 

RUMEX  L.  —  Fleurs  hermaphrodites,  polygames  ou  dibl- 
ques.  Sépales  6,  herbacés,  2-3ériés,  les  3  intérieurs  plus  grand $,, 
accrescents.  Etamines  6.  Styles  3.  Stigmates  multifides,  à  divi- 
sions rapprochées  en  pinceau.  Feuilles  alternes,  simples.  Fleurs 
petites,  verd&tres. 

Feuilles  hasléea  ou  sagluée»  k  la  base. 

Saveur  très  aoide 11 

i.l  Feuilles  atténuées,  tront^uées  ou  cordées 
h  la  base,  jamais  hostees  ni  sagittées. 

Saveur  herbacée  ou  très  peu  acide i 

Sépales  interues  accrescents,  dentéiS ,'i 

i.\  Sépales  internes  accresceats,  entiers  ou  à 

peine  denticulés 6 

Feuilles  inférieures    cordées  à   la   base  , 

^   .     longuement  pctiolées 4 

j  Feuilles  toutes  non   cordées,  lancéolées, 

ou  linéaires,  atténuées  en  pétiole 5 

Tige  à  rameaux  dressés,  formant  une  sorte 

.    .    de  panicule Jt,  obtusifolius  L . 

)  Tige  à  rameaux  divergents  ou  divariqués. 

Feuilles  souvent  en  forme  de  violon...    H.  pahher  L. 
Sépales  intérieurs  munis  de  2  dents  laté- 
rales an  moins  aussi  longues  qu*eux....     H,  maritimus   L. 
*'*  ^  Sépales  intérieurs  munis  de  3  dents  laté- 
rales plus  courtes  qu'eux /?.  palvsti)s  L . 

Feuilles  ondulées-crépues  aux  bords.  Ver- 
lîciUes  floraux  dépourvus  de  feuilles  broc- 

(5. ^     téales /i,  crtspus  L. 

Feuilles  planes  ou  presque  planes,  non 

crépues 7 

Verticilles  floraux  pourvus  chacun  d'une 

-  }    feuilla^aotéalc H.  conglomeratus  L . 

*  '  ^  Verticims  floraux  tous  ou  la  plupart  dé- 
pourvus de  feuilles  bractéales 8 

Feuilles  tontes  ou  la  plupart  cordées  ou 

arrondies  à  la  base 1) 

S.{  Feuilles  toutes  atténuées  à  la  base,  lon- 
guement pétiolées.  Tige  hante  de  1  ù  2 

mètres. /i,  ffydrolapathum  Huns. 

Sépales  internée  fructifères  tous  munis  d'un 

q  1    granule.  Tige  haute  do  1  à  2  mètres H.  maœmus  Schreb. 

Un  seul  sépale  interne  frucUfèrc  muni  d'un 
î?ranule |o 


iSipalei  inUrne*  frnsti 
obloiB' 


MlMlM  iDldPnea    iconMt 
plua    ^rnadpfl  que  le  fri 


11. 1    truit.. 


fFJsur*  dioinaes.  Feuillea  touUa 
Plenn  polyguneg.  Fiuillai  >i 
•wil«t,  ampleiiuul» 

R.  Beet*s«  L.  (Otellle 
commune,  Par  elle).  ~  Plante 
i  Bouche  vivace,  à  feuilles  ra- 
dicales nombreuses,  en  bou- 
quet, k  tifte  Oorifère  haute  de 
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Jonnée.  Feuilles  glaucescentes  en  dessous,  les  inférieures  lon- 
guement pétiolées,  sagittées,  les  supérieures  sessiles,  amplexi- 
caules.  Fleurs  diolques.  Verticilles  floraux  dépourvus  de 
feuilles  bractéales.  Sépales  inlernes  accrescents  en  valves  beau- 
coup plus  larges  que  le  fruit,  membraneuses,  sub-orbiculaire» 
toutes  munies  à  la  base  d'un  granule.  Sépales  externes  réfléchis 
et  rabattus  sur  le  pédicelle.  —  Flor.  :  m  ai -juin,  automne.  — 
Habit.  :  commun  dans  les  prairies,  les  pâturages,  les  clairières 
des  bois.  Cultivé  dans  les  jardins.  TJf, 

L'Oseille  est  beaucoup  oultivé^  dans  les  jardins  pour  ses  feuilles,  qui  sont 
1res  acides  et  qu'on  mange  coites.  Les  feuilles  contiennent  beaucoup 
d'oxalate  de  potasse  et  de  racide  tartriqne.  On  prescrit  TOseilie  contre  le 
scorbut.  On  en  mélangée  souvent  le  soc  h.  celui  des  plantes  antiscorbutîques 
de  la  famille  des  Crucifères.  La  racine  passe  pour  6lre  diurétique. 

R.  Padentfa  L.  (Patience).  —  Plante  à  feuilles  toutes  pétio- 
lées, très  grandes,  planes,  cordées  ou  atténuées  à  la  base,  à 
.pétiole  canaliculé,  âi  tige  haute  de  80  centim.  à  1  m.  50,  dres- 
sée, robuste,  cannelée,  ramifiée  dans  le  haut.  Verticilles  floraux 
multiflores,  tons  ou  presque  tous  dépourvus  de  feuilles  brac- 
téales. Sépales  internes  accrescents  en  grandes  valves  subor- 
biculaires,  cordées  à  la  base,  entières  ou  à  peine  deoticuléeSr 
Textérieure  seule  munie  d'un  granule  très  petit.  —  Flor.  :  juin- 
août.  —  Habit.  :  originaire  de  l'Orient.  Cultivé  dans  les  jar- 
dins. Tp , 

La  souche  de  la  Patience  a  joui,  sous  le  nom  de  racine  de  Patience, 
dVne  grande  réputation  médicinale.  Son  odeur  est  faible;  sa  saveur  est 
amère  et  acerbe  ;  elle  jaunit  la  salive.  On  la  considère  comme  tonique  et 
diaphorétiqoe  ;  elle  serait  encore  purgative  h  haute  dose.  Elle  est ,  en 
réalité,  à  peu  près  inerte.  Dans  certains  pays,  on  mange  les  feuilles  comme 
celles  de  l'Oseille,  dont  elles  n'ont  pas  la  saveur  acide.  La  racine  a  été  em- 
ployée dans  la  teinture  en  jaune. 

D'autres  espèces  de  Jîtanex  à  feuilles  non  hastées  ont  été  employées 
concurremment  avec  la  Patience,  notamment  le  H,  êanguineus^  «Sont  la 
variété  à  feuilles  entièrement  vertes  (p.  nemoroius)  est  commune  dans  les 
endroits  humides  des  bois,  et  dont  on  cultive  dans  les  jardins  la  variété 
h  feuilles  rouge-sang  an  niveau  du  pétiole  et  des  nervures  (a.  sanguineus, 
Sang'de-dragon). 

POLTGONUIH  L.  —  Fleurs  hermaphrodites.  Sépales  péta- 
loïdes,  5,  ou  rarement  4-3,  l-verticillés,  connés  à  la  base,  sub- 
égaux, à  peine  accrescents,  marcescents,  persistants,  conni vents 
et  appliqués  contre  le  fruit.  Etamines  ordinairement  plus  nom- 
breuses que  les  sépales  (8),  2-verticillées.  Styles  2-3.  Stigmates 
capités.  Fruit  trigone,  dépassant  peu  le  calice.  Embryon  à 
cotylédons  linéaires,  non  contournés,  ou  foliacés,  contournés 
et  plissés.  Feuilles  alternes,  simples.  Fleurs  petites. 
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Sépales  connivents.  Embryon  &  cotylédons  li- 

j  y    néairos,  jamais  coq toarnéa -plissés 2 

^^  Sépales  étalés.  Embryon  &  cotylédons  foliacés, 

contournés-plissés , . .  P.    Fagopyrum  L . 

Stigmates  sessiles  ou  presque  sessfles 3 

Stigmates  portés  par  un  style  plus  ou  moins 

long 6 

Plantes  non  volabtles. 4  ^i 

}  Plantes  volubiles 5 

Rameaux  feuilles  jusqu'en  haut P.  avieulare  L 

Rameaux  dépoumis  de  feuilles  dans  le  haut.  P-  Bellardi  All. 


8. 
3. 


0.1 


Tige    o/iindrique.    Sépales  extérieurs   munis 

d^ine  carèoe  ailée P.  dumetosum  L . 

lige    anguleuse  ,   striée.    Sépales    extérieurs 

munis  aune  carène  non  ailée P.   Convolvulus  L. 

g  (  Etamines  longuement  exsertes.  Plantes  vivaces.     7 

I  Etamines  incluses.  Plantes  annuelles S 

r  Souche  contournée,  ligneuse  Tige  simple F.  Bistorta  L. 

7.|  Souche  traçante,  non  contournée.  Tige  très- 

(    ramifiée P.  ajnphibium  h. 

Plante  à  saveur  poivrée,  brûlante.  Galice  cou- 
vert de  poils  glanduleux P.  hydropiper  L. 

8.(  Plante  k  saveur  non  poivrée.  Calice  d^jpourvu 
de  poils  glanduleux  ou  n'en  présentant  qu'un 

très  petit  nombre  9 

Fleurs  en  épis  oblongs-cylindriques  compacts, 

dressés 10 

Fleurs  en  épis  filiformes,  lâches,  interrompus, 

penchés P.  mite  Schrank 

'  10  i  Ocb^^  ^  ^^^  â°"  ^l  courts P  lapathifolium  L. 


9. 


Ochréas  à  cils  très  longs P.  Persicaria  L. 

P.  Bistorta  L.  (Bistorle).  —  Plante  à  souche  vivace,  rbii^o- 
mateuse,  contournée  sur  elle-même,  sub-llgneuse,  à  feuilles  en 
bouquet,  à  tige  haute  de  50  à  80  centim.,  dressée,  non  ramiflée^ 
terminée  par  un  épi  oblong-cylindrique,  compact,  de  petites 
fleurs  roses.  Feuilles  assez  grandes,  cordées  ou  atténuées  à  la 
base,  ovales,  plus  ou  moins  aiguës,  pétiolées,  à  limbe  décurrent 
sur  le  pétiole,  glauque  en  dessous.  Styles  3.  Fruits  trigones, 
acuminés,  à  angles  aigus,  à  faces  concaves.  —  Flor.  :  mai- 
juillet.  —  Habit.  :  endroits  humides  des  bois  et  des  prairies. 
Très  rare.  J^. 

Le  rhixome  de  la  Bistorte  est  employé  sous  le  nom  de  Racine  de  Bts- 
torte.  Sa  saveur  est  astringente,  acerbe;  il  contient  une  grande  quantité 
de  tannin  et  jouit  de  propriétés  astringentes  énergiques.  On  le  prescrit 
surtoot  contre  la  diarrhée,  la  leucorrhée,  les  hémorrhagies  passives. 

Le  Polygonum  Persicaria  (Persicaire  doace)  a  été  employé  comme 
astringent  contre  la  diarrhée,  la  leucorrhée,  etc. 

Le  P.  hydropiper  (Persicaire  Acre,  Poivre  d'eau,  Piment  d'eau),  très 
remarquable  par  sa  saveur  ])oivrée  et  brûlante,  a  été  employé  comme  exci- 
tant et  diurétique.  Son  action  mériterait  d*étre  étudiée  avec  quelque  soin 
par  les  Ihérapeutistes. 

Le  P.  amphibium  a  été  précoDiflé  comme  enccédané  de  la  Salsepareille. 


Fig.  108.  -  Potysom 


Fig.  ilO.  —  Polygimmi  aBicularia. 
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p.  Fagopjran  L.  (Pagopi/rum  e.'culenliim  Mijescic.  —  Sarra- 
sin, Blë  noir;.  —  Plante  annuelle,  â  tige  dressée,  ramiflée,  haute 
(le  30iS0  centim.,  àTeuilles  pètioléea,  ovales,  aagittées,  A  fleurs 
blancbes  ou  rosées,  disposée»  en  grappes  Idcties,  axidaires  ou 
terminales,  ces  dernières  formant  un  corymbe  par  leur  ensem- 
ble. —  Plor.  !  juin-août.  —  Habit.  ;  originaire  de  l'Asie.  CultiTË 
en  grand.  (T). 


Flj.  m.  —  Polyçimiim  Fagepyrum. 


FAll[L^e  LXX.  —  SALSOLACÉKS. 

BtantB.  —  Fleurs  réguliÈres,  hermaphrodites, 
plus  raremont  polygames,  monoïques  ou  diolqnes.  Réceptacle 
conïeie  ou  eu  pu  li  forme.  Périanthe  simple.  Calice  ordiaairemen 
&-mère,  rareraenl  i-3-2-aière  ou  nul.  CkiroÙe  nulle.  Etamines 
fcypoKyneB,  ordinairement  S- oppo si ti sépales.  Anthères  bilocu- 
laires,  introrses,  déhiscentes  par  dei  tentes  longitudinales, 
OTairo  supère  ou  légèrement  infère,  l-lociilnire,  1-OTulé.  Ovule 
anatrope,  inséré  sur  le  fond  de  la  cavité  ovarienne.  Styles  2, 
rarameni  3-4,  Fruit  sec,  charnu  ou  presque  ligneux,  indéhis- 
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-cent^  1-Ioculaire,  1 -sperme,  ordinairement  enveloppé  par  le 
4sailce.  Graine  albuminée.  Embryon  annulaire  ou  semi-annulaire 
on  en  hélice.  Feuilles  alternes  ou,  rarement,  opposées,  simples, 
plus  ou  moins  profondément  découpées.  Fleurs  petites,  verdA- 
très  on  rougeàtres,  peu  apparentes. 

Cinq  genres  : 

M  I  Flean  hermaphrodites 2 

'  (  Fleun  monoïques  ou  dioîques 4 

*  j  Fleurs  accompagnées  de  t  bractées  latérales Bêta, 

\  Fleurs  non  accompagnées  de  bractées  latérales 3 

»  j  Oraine  horizontale Chenopodium. 

■  (  Graine  verticale Blitum. 

!  Fleurs  femelles  sans  calice,  accompagnées  de  2  brac- 
tées accrescentes  en  valves Atriplex. 
Fleurs  femelles  munies  d*un  calice  à  2-4  sépales  oonnés 
en  un  tube  ventru  qui  enveloppe  Tovaire  et  le  fruit..  Spmaeia. 

CHENOPODIUM  T.  —  Fleurs  hermaphrodites,  sans  bractées 
latérales.  Sépales  5,  rarement  3-4,  connés  à  la  base,  herbacés. 
Etamines  5.  Styles  2  ou  3,  filiformes.  Fruit  déprimé,  ordinai- 
rement enveloppé  parles  sépales  connivents.  Graine  horizon- 
tale, à  enveloppe  crustacée.  Feuilles  alternes  ou  très  rarement 
opposées,  entières,  dentées  ou  pinnatifides.  Fleurs  en  glomé- 
rules  formant  des  grappes  ou  des  panicules  spiciformes,  laté- 
rales ou  terminales. 

(Feuilles  entiëree 3 
Feuilles  sinuées,  ou  dentées,  ou  lobées,  au 

meins  les  inférieures 3 

Feuilles  non  pubémlentes,  vertes  sur  les 

2  1    deux  faces C.  poîytpermum  h. 

*'  Feuilles  très  pubérulentes  blanchâtres  sur 
les  deux  faces,  exhalant  quand  on  les  froisse 

une  odeur  de  crevettes  avancées. C  Vuloaria  L. 

2  {  Sépales  carénés,  enveloppant  le  fruit 4 

'\  Sépales  non  carénés,  enveloppant  le  fruit.  7 

I  j  Feuilles  à  3  ou  4  lobea 5 

')  Feuilles  simplement  dentées  on  slnuées...  0 

Feuilles  oyales-triangulaires,  cordées  à  la 

^  .    base,  vertes  sur  les  deux  Taces C  hybridum  L. 

'^  Feuilles  rhomboîdales  ,  pubérulentes-blan- 

chàtres  en  dessous C.  opuUfoUum  Schrad. 

FeoiUes  vertes  sur  les  deux  faces,  luisan- 
tes, toutes  dentées C,  murale  L. 

6.^  Feuilles   blanchâtres- pubérulentes  en  des- 
sous,  les  inférieures  dentées  ou  sinuées, 

les  sopérieures  entières C  ailnim  L. 

'  Feuilles  triangulaires,  aiguès  ou  acunainées, 
vertes  en  dessus,  blanchâtres  ou  parfois 

/ . <    vertes  en  dessous C.  urbicum  L. 

Feuilles  oblongucs,  obtuses,  vertes  en  des- 
sus, glauques  et  très  farineuses  en  dessous.     C.  glaucum  L. 


susolacIbs 

Lb  CtoupMh'un  Vulauia  {Volïsire),  tr«*  nnurquibla  pu  IV 
eibils,  il&il  antrerois  coniidiré  comme  utiapmtmiHlîaus  at  emo]> 
VbyMvii.  U  dysminorrhée,  elc.  11  e.t  Lomh*  d.i»  loubli  Or 
Tsil  1  l'élal  Tnia  ta  dicuclioas,  en  Jivimaal*,  en  iDisFtioos  ri 


Fig.  *I3.  —  Bliluni  Bowa-HeariiM.  Fig.  Il  !.  —  Chenopodioin  Vulvan 

Sommilé  OaciRre. 

BUTUH  T.  —  Fleurs  benuaphroditea.  Sépales  5-3,  libres  ou 
coiuts  b  la  biue,  souvent  carénés  et  enveloppant  le  traEt,  ou 
devenant  cbamus.  Etaminss  3-  Styles  2.  Graine  verticale. 
Feiiillca  alternes,  aimples.  Fleura  verdStres  ou  rougeAtres,  ea 
glomfrulea  formant  des  grappes  parfois  très  courtes,  latérales 
ou  terminales. 
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FeuQles  chorDues,  luisantes,  non  hastées B,  rubrvm  Rchb. 

Feuilles  membraneuses,  un  pea  pubérulenles, 
très  hawtées B,  Bonus-ffenricus  Rchb. 

Le  Blitum  Bonus- Henricui  [Ckenopodium  Bonus-Benrieus  L.,  Toute-bontee, 
Epinard  sauvage  est  émollient  et  légèrement  laxatif.  On  peut  le  prescrire 
comme  légume  aux  personnes  habituellement  constipées.  Son  sac  sncré 
peut  remplacer  la  manne. 

ATRIPLEX  T.  —  Fleurs  monolqaes  on  diolques.  Fleurs  mA- 
les  :  sépales  5-3;  étamines  5-3.  Fleurs  femelles  semblables  ou 
dissemblables,  souvent  asépales.  Styles  2.  Fruit  à  péricarpe 
'  membraneux  ,  mince  ,  enveloppé  par  les  bractées  latérales 
dans  les  fleurs  asépales  et  par  les  sépales  dans  les  autres. 
Feuilles  alternes  ou  rarement  opposées,  simples.  Fleurs  ver- 
dâtres,  en  glomérules  formant  des  grappes  ou  des  panicules 
latérales  ou  terminales. 

Valves  fructifères  non  connées A.  hortensis  L. 

Valves  fructifères  connées  à  la  base.  .• A.  patula  L. 

On  cnltive  dans  les  jardins  VA.  hortensiê  (Ârroche,  Bonne-Dame)  pour 
ses  feuilles,  qui  sont  comestibles  et,  émollientes.  On  en  fait  du  bouillOQ 
d'herbes  que  l'on  prend  à  la  suite  des  purgatifs.  Le  fruit  est,  dit-on,  éméto* 
cathartiqoe . 

BETA  T.  —  Fleurs  hermaphrodites,  accompagnées  de  2  brac- 
tées latérales.  Sépales  5,  connés  en  un  tube  urcéolé,  qui  enveloppe 
Tovaire  et  adhère  à  la  base  de  ce  dernier.  Etamines  5,  insérées 
sur  un  disque  qui  entoure  la  base  de  Tovaire.  Styles  2,  rarement 
4-5.  Fruit  enveloppé  par  le  tube  calicinal  épaissi  et  presque 
ligneux.  Feuilles  alternes,  pétiolées,  simples.  Fleurs  verdâtres, 
solitaires  ou  en  glomérules  3-4-flores^  formant  des  épis  termi- 
naux. 

B.  val^aris  L.  —  Seule  espèce,  produite  par  la  culture  et 
provenant  probablement  de  la  transformation  du  B.  maritima. 

On  en  cultive  dans  le»  jardins  et  les  champs  deux  variétés  principales  : 
le  B,  delà  (Poirée,  Bette-Carde),  dont  la  racine  est  cylindrique  et  le  B. 
rappacea  (Betterave),  dont  la  racine  est  fusiforme  ou  napiforme.  La  racine 
de  la  Betterave  est  comestible.  Elle  contient  une  grande  quantité  de  sacre^^ 
pour  l'extraction  duquel  on  la  cultive  sur  une  grande  échelle. 

SPirVACIA  T.  —  Fleurs  diolques,  sans  bractées  latérales. 
Fleurs  m  aies  :  sépales  4-5,  connés  à  la  base.  Etamines  4-5*,  k 
filets  accrescents.  Fleurs  femelles  :  sépales  2,  rarement  3-4, 
connés  en  un  tube  ventru  qui  enveloppe  L'ovaire.  Styles  4,  ra- 
rement 3.  Feuilles  alternes,  simples.  Fleurs  verdàttcs,  en  glomé- 
rules, les  glomérules  mâles  en  épis  lâches,  les  glomérules- 
femeiles  solitaires. 

Calice  fructifère  sans  épines S.  glabra  Mill. 

Calice  fructifère  muni  de  2-i  épines  robustes S.  oleracea  L. 


AHABANTACEBS 

□llivésn  dui«  lu  jardi 


du  utiiilumM  émolUSDli,  dei  dî- 


Fig.  115.  —  Bila  lulgan 


Famille  LXXI.  —  AMABANTACÊES. 

>  oouBtcunta.  —  Fleurs  régulières  ou  h  peu  près 
imeot  bennapbroditea ,  ordinairement  moDoI- 
fi.  Récaptacla  coDvcxe.  Périuotbe  simple.  Cslicit 
mère.  Corolle  nulle.  Etaminea  hypof^jnes,  S, 
rareneot  3.  à  Qlets  indépendanta  ou  cannés.  Stuminodes  alter- 
nant parFois  oTec  lei  étamtiies  fertiles.  Ovaire  libre,  l-ioculaïre, 
t-OTulé,  rarement  pluri-orulè.  Ovules  anatropes,  ioBérés  dans 
le  fond  de  la  coTilé  ovarieDoe.  Styles  3-3.  Frait  membraneux, 
io. 


"•î." 


.-' 


■■    t 
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l*loculaire,  ordinairement  1 -sperme,  indéhiscent,  ou  déhiscent 
par  un  couvercle  (pyxide).  Graines  albuminées.  Embryon  annu- 
laire ou  semi-annulaire.  Feuilles  alternes  ou  rarement  oppo- 
sées, simples,  sans  stipules.  Fleurs  petites,  verdàtres  ou  colo- 
rées, en  glomérules  formant  des  panicules  spiciformes. 

Trois  genres  : 

Fleure  à  Taisselle  des  feuilles.  Feuilles  sessiles Polycnemum. 

1,1  Fleurs   h    l'aisselle   de    bractées    scarieuses.    Feuilles 

péliolées 8 

Fruit  s'ouvrent  par  un  couvercle • Amarantut, 

Fruit  se  déchirant  irrégulièrement Euxolu», 


-\ 


L'S  T.  —  Fleurs  monoïques  ou  polygames-monoï- 
ques, naissant  à  l'aisselle  de  bractées  scarieuses.  Etamines  à 
lilets  Indépendants.  Anthères  biloculaires.  Fruit  déhiscent  par 
un  couvercle  (pyxide).  Feuilles  péUolées,  entières  ou  simple- 
ment sinuées. 

Sépales  3.  Etamines  3 A.  rttroflexus  L . 

Sépales  5.   Etamines  5 A.  BUtumh, 

On  caltive  dans  les  jardins  quelques  espèces  de  ce  genre  pour  leurs  belles 
inflorescences  colorées  en  rouge,  notamment  VA.  caudaius  L.  et  VA,  pani- 
cuUUus  L. 

EUXOLIJS  Rafin.  —  Fleurs  monoïques  on  polygames-monot- 
ques,  naissant  à  Taisselle  de  bractées  scarieuses.  Etamines  à 
tilets  indépendants.  Anthères  biloculaires.  Fruit  indéhiscent 
ou  se  déchirant  irrégulièrement.  Feuilles  péliolées,  entières  ou 
8implemeQt  sinuées.  Fleurs  petites,  verdàtres. 

E.  virldis  Moq.-Tand.  —  Plante  glabre,  annuelle,  haute  de 
:)0  à  80  centim.,  très  commune  dans  les  lieux  cultivés,  au  voi- 
sinage des  habitations. 

POLYC^EHL^M  L.  —  Fleurs  hermaphrodites,  naissant  cha- 
cune à  Taisselie  d'une  feuille,  mais  accompagnées  de  deux  brac- 
tées scarieuses.  Sépales  5.  Etamines  5,  à  filets  connés  À  la  base. 
Anthères  biloculaires.  Fruit  membraneux,  indéhiscent.  Feuilles 
sessiles,  coriaces,  linéaires,  subulées,  entières.  Fleurs  très  pe- 
tites, sessiles,  solitaires  ou  géminées. 

P.  arreiiAe  !..  —  Plante  à  tige  hante  de  10  à  40  centim., 
étalée-diffuse,  ascendante,  assez  rare  dans  les  champs  arides,  au 
bord  des  chemins. 


r  r 


Famille  LXXII.  —  TIIYMELEAGEES. 
GaraiotteM  oonstanti.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
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Réceptacle  convexe.  Périanthe  simple.  Calice  gamosépale,  4^1^ 
fide.  Corolle  nulle.  Ëtamine^  en  nombre  double  de  celai  des 
sépales,  dli  en  même  nombre,  insérées  sur  le  tube  du  caRce. 
Anthères  bilocolaires ,  introrses,  déhiscentes  par  des  fentes 
loi^itudinales.  Ovaire  libre,  1-loculaire,  l-ovulé.  Ovale  anatrope, 
inséré  sur  le  haut  de  la  loge.  Fruit  sec  oa  drupacé,  indéhiscent, 
i-locnlaire,  i-sperme.  Graine  albuminée.  Embryon  droit.  Feuillei« 
alternes,  rarement  opposdftB,  «impies,  entières,  sans  stipules. 
Pleurs  verdÂtres  ou  colorées* 

Afftnltftw.  —  Les  Thyméléacées  se  rapprochent  par  leur 
ovaire  des  Salsolacées  et  des  Amarantacées,  mais  elles  en  diffè- 
rent par  leur  calice  tubuleux,  par  leur  androcée  d'ordinaire  ré- 
gulièrement diplostémone  et  par  leur  ovule  suspendu. 

Deux  genres  : 

Frait  sec.  Fleurs  verdàtres Thymelea. 

Fruit  drupacé.  Fleore  plos  ou  moins  colorées ....    Daphne. 

mYIDELEA  T.  —  Fleurs  habituellement  hermaphrodites. 
Galice  verdâtre,  herbacé,  tubuleuz,  4-fide.  Etamines  8.  Ecailles 
hypogynes  nulles.  Fruit  sec,  indéhiscent,  enfermé  dans  le  calice. 
Feuilles  sessiles,  petites.  Fleurs  verdâtres,  axillaires,  solitaires 
ou  faaciculées  par  2-5. 

T.  Paflserina  L.  —  Seule  espèce.  Tige  haute  de  20  à  50  cen- 
tim.,  grêle,  dressée,  assez  rare  dans  les  teiTains  maigres. 

BAPHKE  L.  —  Fleurs  hermaphrodites.  Calice  coloré,  tubu- 
leuz, 4-&de.  Etamines  8.  Disque  hypogyne  rudimentaire,  auna- 
laîre.  Fruit  drupacé,  non  enveloppé  par  le  calice.  Feuilles  assez 
grandes,  atténuées  en  pétiole  ou  sessiles. 

Feuilles  persisUates.  Calice  glabre,  jaune- verdAtre D.  Laureola  L. 

Feuilles  eaduques.  Calice  rose  ou  pourpré,  pnbesoent. .    D.   Mexereum  L. 

D.  I^nreola  L.  (Lauréole).  —  Petit  sous-arbrisseau  à  tige 
dressée,  ramifiée  dans  le  haut,  haute  de  50  &  80  centim.,  flexible. 
Feuilles  alternes,  formant  des  rosettes  aa  sommet  des  rameaux, 
oblongues  ou  lancéolées-oblongues,  coriaces,  persistantes,  colo- 
rées en  vert  foncé.  Fleurs  à  calice  coloré  en  jaune  verdAtre^ 
glabre,  disposées  en  petites  grappes.  Feuilles  5-7- flores.  Fruit 
noir.  —  Flor.  :  mai-avril.  —  Hahit.  :  bois  humides.  Assez  rare.  J. 

p.  XeaBerevm  L.  (Bois-gentil,  Garou,  Morillon).  —  Sous-ar- 
briaeeau  à  tige  haute  de  50  centim.  à  1  m.,  à  feuilles  caduques, 
à  fleurs  se  développant  avant  les  feuilles,  roses  ou  pourpre«^ 
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M roimeAU*». disposées  en  Tswiiciiles  Î-Snorefl,  le  long  des  r 

Dtf,    entières,   minces,    glabres,   * 

lanfÉuUeB,  atténuées  A  la   hase. 

Calke  pubescenl.  Fruit  rouge.  —  îA 

Fhir.  :  Mvrier-mars.   —  Habit.  :  T" 

V*ît  uoDtueDïL.  g. 


-  IJaptoi 

laurn 

'"■ 

Fie. 

.  «0.  -  Dapl-n. 
Flenr.  Coupe  1 

longil. 

le  u^  dam 
1  irrilcnl» 

On  r™pi< 

pr4p«n.lion 

;.=SiV%^..*'xrX^' 

ilurCK  ruMBiDlM  cl  \émtii 
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Famille  LXXllI.  -^  ARISTOLO€IllACÉES. 

GaraïQtèrea  constants.   —  Fleurs  régoLères  ou  irrégulière»,, 
heriçaplirodiies.  Réceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de- 
Tovaire.  Périaolhe  simple.  Calice  tubuleux,  à  limbe  régulier  ou 
irrëguliar,  ordinairement  3-fide.  Corolle  nulle.  Etamiaes  12  ou^ 
6,  insérées  sur  un  disque  qu^  mxU>uie  le  sommet  de  l'ovaire,  & 
filets  très  coorls  on  nuls.  Aûthftres  biloculaires,  extrorses,  d4- 
biscented  par  des  fentes  longitudinales.  Ovairt  infère,  6-lôcu* 
laire,  à  lo^es  pluri-ovulées.   Ovules   anatropes,   insérés  dans  ■ 
f angle  interne  des  loges.  Style  court,  surmonté  de  6  lobe» 
stigmatiques.  Fruit  capsulaire,  6-loculaire,  à  loges  polyspermes, 
à  déhiscence  variable.  Graines  albumiàèes.  Feuilles  alternes 
ou  opposées,  simples. 

Affinités.  —  Les  Âristolochiacées  sont  voisines  par  leur  ovaire 
des  Dicotylédones  à  ovaire  infère  et  à  placentation  axile;  mai» 
elles  s*en  distinguent  par  Tabsencc  de  corolle.  L'organisatioijb 
de  leur  ovaire  les  sépare  des  Polygenées,  Salsolacées,  etc.,  qui 
n'ont  qu'une  seule  loge. 

Deux  genres  : 

Galice  réguHer,  3-ûde,  valvaire.  Etamines  12 Asarunu 

Gstice  irrégulier,  en  forme  de  tube  coudé  et  terminé  par 

une  languette  uBilatérale.  Etamines  6 Ariitolockia» 

AâARUMT.—  Calice  campanulé-urcéolé,  3-flde,  à  lobes  égaux» 
persistant.  'Etamines  12.  Anthères  libres.  Capsule  Ibriace,  sur- 
montée du  calice  persistant.  Rhizome  vivace,  traçant,  émettant 
des  rameaux  très  courts  qui  portent  1-2  paires  de  feuilles  op- 
posées radicales,  réniformes,  longuement  pétiolées,  puis  s'allon> 
géant  en  sorte  de  hampes  terminées  chacune  par  une  seule 
fleur. 

A»  Earopaeam  L.  (Âsaret,  Cabaret  d'Europe,  Rondelle,. 
Oreillette,  Oreille  d'homme).  —  Petite  plante  à  feuilles  amples, 
coriaces,  réniformes,  couvertes  de  poils  courts  et  rares,  à  face 
supérieure  luisante,  veinée,  à  feuille  inférieure  plus  pAle.  — 
Flor.  :  avril-mai.  Habit.  :  lieux  pierreux  et  ombragés.  Très 
rare..  :^. 

Toutes  les  parties  de  la  plante  exhalent  une  odeur  forte,  un  peu  poivrée.. 
Leur  saveur  est  acre,  amère,  nauséeuse.  On  fait  surtout  usage  du  rhixome, 
qui  est  un  excellent  émétîque.  Son  action  est  aussi  énergiaue,  sinon  plus 
énergique  que  celle  de  l'Ipécacuanha,  mais  elle  est  moins  régulière. 

AAISTOLOCHIA  T.  ^  Calice  à  tube  très  allongé,  coudé, 
terminé  par  un  orifice  oblique  et  une  languette   unilatérale 
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~  très  développée.  Etamines  6.  Anthires  ses^iles,  connéee  ta  Ht;le 
p&r  leur  foce  dorsale,  de  manière  à  Tonner  une  colonne  qae 
surmontent  six  lobes  stigmatiques.  Capsule  corisce,  à  déhis- 
cence  eepUcide  en  6  valves.  Feuilles  alternes. 


ArUiolûchia 


!t  L>  (.Vrialoloche  ciimmune).  —  Plante  A  rhiiome 
vivace,  éroettant  un  petit  nombre  de  liges  hautea  de  50  k  SO 
cenUm.,  dreapées,  simples,  glubres,  anguleu»es.  Feuilles  assez 
grandee,  coriaces,  cordées,  ovales,  sinuées.  Fleurs  jaunAtrcs, 
en  fascicules  aiillairea  3-8-flores.  Capsule  piriforme ,  volumi- 
nease,  pendants.  —  Flor.  :  mai-septembre.  —  Habit.  :  vignes, 
lieux  incultes,  haies.  Commun,  "^f. 

ronlH  !«■  pirtio  de  la  pUnte  eihsl«iit  use  odcnr  dtsigréabls,  du- 
«*en»,  et  oot  un  «irai  »mè«,  *c!rB,  naniieiua.  Le  thiiems  o>t  éoer- 
giqucmant  pargatif.  Od  «n  fsiuit  aiiliefei*  un  Uè«  grand  uaatra  coDin  U 
gonlM,  aa  mteirilloa  dut  la  lia  Uioc  ;  D  est  anjaard'hnl  abûdooiit. 


Famille  LXXIV.  ' 


SANTALACEES. 


—  Pleurs  réguliéret,  bermaphroditeg. 

(ormaDt  les  parois  de  l'oTaire.  Pârianthe 
Bimple.  Calice  t-S-Bde.  à  lobes 
égaux,  valvaires.  Corolle  nulle. 
Etaraines  i-S,  oppositisdpales,  & 
flleU  iniéréB  sur  les  lobea  du 
calice.  ADlbËres  biloculairea,  in- 
trorses ,  dëbiecentea  par  de« 
reotes  iongitudiaales.  Ovaire  in- 
(àre,  14oculaire,  !-i-ovuié.  Ovules 
anatropes,  inaérés  eur  le  tood  de 
la  loge,  toua  abortife,  eauf  uu. 
Fruit  iodéhisceat ,  I  •  loculaire  > 
1  - iperme.  GraÎDe  albuminée. 
Feuilles  alternes,  sestiles,  sans 
stipules.  Pleurs  très  petites,  rer- 


-  TiainM  Àumi/mim. 


■  Les  Santalscées  Eont  voisines  des  Satsolacétis, 
doDt  elles  se  distinguent  par  leur  ovaire  inltre. 

ISESnM  L.  —  Caractères  de  la  famille. 
T.  kaatlfta««M  DC  —  Petite  plante  K  souche  vivace,  k  ra- 
meaux grtiee,  conchéa  aur  le  sol,  tris  nombreux,  portant  des 

renitle*  seaallef,  lancéolées,  étroites,  entitres,  épaisses,  glabres 
études  fleoTi  très  petites.  Assez  rare  sur  les  pelouses  sÈcbes, 
pierretues. 


Famille  LXXV.  —  HIPPURIDEES. 

CaraoUTM  oonatanta.  —  Fleurs  réguIiËrafl,  hermaphrodites. 
Kéceptacle  trè»  concave,  formaDt  les  parois  de  l'ovaire.  Périaa- 
the  simple.  Calice  radimentaire.  Etamine  I,  éptgjne.  Anthère 
bUocutalre,  introrse.  OTaire  infAre,  l-localaire,  l-ovulé.  Ovale 
analrope,  inséré  dans  le  hant  de  ta  cavité  OTflrieane.  Fruit 
1-loculaire,  j-sperme,  drupacé,  ladéhisceut.  Graine  i  albamen 
mince.  Feuilles  entières,  verticillées ,  linéaires.  Fleurs  très 
petites,  axillaires.  Plantes  aquatiques. 

AUnltte.  —  Lee  Uippuridéea  sont  voisines  des  Santalacces 
pur  leurovaire  iuftre,  mais  elles  s'en  distinguent  par  leor  OTule 
suspendu,  par  l'étal  rudimeutaire  de  leur  Deur  et  par  leurs  feuilles 
verticillées.  Elles  sont  également  très  voisines  des  Ooagrariéee, 
dont  les  distingue  la  réduction  de  leur  ovaire  et  de  leurs  fleurs. 


HIPPL'RIS  I Cnraclères  de  la  famille. 

H.  vnigaris  L.  (Pin  d'eau  ,  Pesse).  —  Petite  plante 
aquatique  A  souche  rbizomateuse,  viTace,  assez  rare  dans  les 
fossés  et  les  ruisseaux  à  courant  peu  rapide. 

Famille  LXXVI.  —  URTICÉES. 

Caniotèi«a  oonstanta.  —  Fleurs  régulières  ou  presque  régu- 
lières, monoïques  ou  diolques.  Réceptacle  convexe.  Périsnthe 
simple.  Calice  4-mËre,  &  sépales  presque  égaux,  plus  inég&ui 
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dans  les  fleurs  femelles.  Etamines  (daM  les  fleifts  mâles)  4,hjpo- 
gynes,  à  filets  recourbés  en  dedans  aaus  le  bouton,  s*étalant  avec 
élastieité.  Anthères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  des 
fentes  longitudinales.  Ovaire  (dans  les  fleurs  femelles)  supère, 
1-loculaire,  i-ovulé.  Ovule  inséré  sur  le  fond  de  la  cavité  ova- 
rienne. Fruit  indéhiscent,  enfermé  dons  le  calice  persistant,. 
1-loculaire,  1-sperme.  Graine  albuminée.  Feuilles  alternes  ou 
opposées^  simples,  stipulées. 

Afflnltée.  —  Les  Urticées  sont  très  voisines  des  Morées,  dont 
elles  se  distinguent  surtout  par  leur  port. 

Deux  genres  : 

Fleura  polygame.*.  Feailles  alternes Urtica. 

Fleurs  monoïques  ou  dioîques.  FeuilleH  opposées Parietaria. 

L'RTICAT.  —  Fleurs  monoïques  ou  dioîques.  Feuilles  oppo- 
sées, dentées.  Tige  quadrangulairc.  Plante  couverte  de  poils 
longs,  raides,  urticants. 

M  (  Fleurs  dioîques U.  dioica  L. 

'  )  Flears  monoïques 8 

2  (  Fleurs  mâles  et  femelles  en  grappes. U.  wem  L. 

f  Fleurs  femelles  eo  tètes  globuleuses U.  piluUfera  L. 

L'.  diolea  L.  (Grande  Ortie,  Ortie).  —  Plante  à  souche  vivace,. 
à  tige  haute  de  30  centim.  à  1  m.,  dressée,  raide,  peu  rami- 
fiée. Fleurs  dioîques,  en  grappes  axillaires,  grêles,  rameuses, 
les  mâles  plus  longues  que  le  pétiole  de  la  feuille  axillante, 
les  femelles  pendantes,  petites,  verdâtres.  Feuilles  pétiolées, 
cordées,  ovales  acuminées  ou  lancéolées,  à  dents  larges,  aiguës. 
—  Flor.  :  juin-octobre.  —  Habit.  :  voisinage  des  habitations, 
baissons,  etc.  Très  commun.  T^, 

U.  oreBs  L.  (Petite  Ortie,  Ortie  grièche).  —  Se  distingue  de  la 
précédente  par  ses  fleurs  monoïques,  les  mâles  et  les  femelles 
étant  réunies  dans  chaque  grappe  ;  par  ses  grappes  plus  courtes 
que  les  pétioles  ;  par  ses  feuilles  plus  petites  et  à  dents  étroites, 
et  par  ses  tiges  moins  hautes.  —  Flor.  :  mai-octobre.  —  Habit.  : 
voisinage  des  habitations,  décombres.  Très-commun.  @. 

U.  pUnllfera  L.  (Ortie  romaine).  —  Se  dislingue  très  net- 
tement des  espèces  précédentes  par  ses  fleurs  monoïques,  les  fe- 
melles en  tètes  globuleuses,  les  mâles  en  grappes.  —  Flor.  :  juin- 
octobre.  —  Habit.  :  voisinage  des  jardins.  Très  rare.  ^j'ou®. 

Les  tiges  et  les  feuilles  de  ces  trois  espèces  sont  couvertes  de  longs 
poils  aigas,  urticants,  formés  chacun  par  une  seule  cellule  élargie  à  la  base 
et  recourbée  au  sommet,  qui  est  très  aigu.  Ce  dernier  se  casse  dans  la 
peau  et  permet  au  liquide  urlicant  contenu  dans  le  poil  de  se  répandre 
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du»  1m  tiuDi,  en  p'rovaqDinl  Is  Furmuion  d'une  pellte 
muiKeaiuoa  Itis  vives.   Lei  Orites  uat  ligiremtul  u 

Du»  qoalquet  pays,  od  niDge  lei  jeaaei  pouuei.  En 
in  grande  Ortie  aur  une  grande  èclielle  nooime  foarT>g« 
•lia  eonatitae  noe  eioeiloole  Dourrilu™,  produit  inorraèi 
le  dtbul  du  prinlempa,  ilgra  que  tous  lei  sutru  [ourri 


PAUETARIA  T.  —  Fleurs  polygames,  accompagnées  cha- 
cune de  1-3  bractées  formant  involucre.  Sépales  4,  presque  égaux, 
coanés  i.  U  base,  persistants.  Staminés  i.  Feuilles  alternes, 
péliolèes,  sans  stipules.  Fleurs  très  petites,  verdâtres.  Plantes 
sans  poils  urticants. 

P.  oraelastlU  L.  (Pariétaire).  —  Plante  à  souche  vivace, 
émettant  de  nombreuses  tiges  aériennes  couchées,  ascendantes. 
Peuilles  lancéoléee^Talee ,  pubescentes,  rudes,  glanduleuses, 
entières  ou  simplement  sinnées.  Fleurs  très  petites,  vertes,  en 


FIg.  a».  —  ParirlaHa  of/eÎMli 


KO».  On  remuaic  comme  émoLLianle  et  diariLiquo.  dtm  Lu  maladl 
1*  TCMia  «l  da  Turèthn.  B1J«  est  eo  réditt  à  p«u  prfo  inerte. 


Fahillk  LXXVII.  —  ULHEES. 

Cu«ot*rM  oonabuiU.  —  Fleure  réfcnlières,  hennaphroditee. 
RécepUcle  convexe.  Périanthe  simple.  Calice  gamosépale,  ordi- 
oairemBDt  S-flde,  parfois  4-8-flde.  EUoiînea  5,  rarement  4-S, 
hjpogyneB.  Anthères  biloculairea,  iotrorses,  déhiscentes  par 
des  fentes  longitadinales.  Ovaire  supére,  2-locnlaLre,  &  loges 
l-ovnléei.  Orales  anatropes,  suspendus.  Fruit  sec,  indéhiscent, 
Com{irimé,  ailé  (aamare),  i-locnlaire  et  l-spermé  par  avorte- 
ment.  Graine  sans  albumen.  Feuilles  alternes,  simples,  sCipnlées. 
Fleurs  petites,  en  fascicales  latéraux  se  développant  avant  les 
tenillea.  Arbre  de  gronde  taille. 

AIDniUa.  —  Les  Ulmées  sont  très  voisines  des  Urticées  et 
des  Horées,  dont  elles  se  distinguent  par  lenr  fruit  ailé  (stunare). 

VUniS  L.  —  Caraclères  de  la  famille. 
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SFleon  et  fruit*  cootUmsiil  pédistUia.  Fniiti  gU- 
breii 
Fleun  et  [raiu  iDDjmcmeDt  pMiHlMi.  Fnita  i 


U.  <f«a  W.ttt. 
D  trait.  Panillm 

.  «cniniiiie* H.  eruijKjrni  L. 


longue*  do  8-13  ci 


L«  Ormeo  «ont  pUnl^  dîna  les  iiirci,  le*  promenadu.  ^ar  le  bord  dal 
ToutM  coDima  arhra»  d'ornsmïnl.  Leur  étorcc  esl  légèrempqt  «trioganlo 


Famille  LXXVIII.  —  HOREES. 

oonMwU.  —  Fleurs   régulières,   monolqaes  on 

dioiquee.  Réceptacle  convexe.  Périsnthe  simple.  Calice  4-mére. 
Etomines  (,  à  Olets  dressés  oq  iallèchiB  daos  le  boulon.  Authères 
bUoculaires,  iolrorscs,  déhiscente«  par  des  fenles  longiludi- 
Dsles.  Ovaire  aupère,  3-loculaire,  puis  1-loculaire  par  «vorte- 
ment.  Style*  2.  Ovule  analrope.  Fruit  dropncé,  indéhisceut, 
l-loeoUire,  l-spermé  par  nvortement.  Graine  albuminée.  Feuilles 
oltanies,  etipulëes. 

i^MnHij  Les  Moréee  ne  Torment  réellement  qu'une  tribu 

de  la  famille  des  Ulmacéea.  se  distinguant  pur  son  Irult. 

Deux  genres  : 

Fllel»  «««minnoi  âtttris  diins  le  iiouton.  Flourt  ta  tpi*  uniMii»».     ifonu, 
le  rtceplBclB  piriformo,  eh«ruu Fiaa, 


j^qK;^  T  _  Pleurs  monoïques,  disposées  en  épis  aiillaires 
nnisexuÉs  ,  les  mfties  en  épis  allongés,  les  femelles  en  épis 
BUbalobnleux.  Calice  *-mère,  devenant  charnu,  succulent  et 
enveloppant  le  frnit  dan*  le»  (!«""  temelles.  Etamines  i,  u 
filets  dressés  dans  le  bouton.  Ov^re  2.1oculaire,  à  loges  iné- 
Balea  Fruit  drupacé,  enveloppé  parle  calice  charnu  et  succulent 
Feuilles  alternes,  sUpulées,  sioiples,  enUères  ou  lobées.  Arbres 
LC  aqueux,  lactescent. 


Sép.lei  KJ.dm«  M  bord    bl.na,  i  soo  ineolora  et  t^e.. ..    M.  «WnJ 

Mpillw  bériiata  (u  bord,  ooin.  ■  mo  rougs  el  «or» .«■   "m™ 

C»  deux  «pèces.  toni 


me.l.blo«  et  swenl  fc  T»  préparilion  d'un 

FICUS  T.  —  Fleurs  monoïques,  enfermées  dans  le  réceptacle 
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développé  en  un  sac 'pirif orme  qui  offre,  au  niveau  de  sa  grosse 
exlréuiité,  une  ouTerture  très  étroite,  bordée  de  petites  bractées. 
Fleure  mites  :  aépalee  3,  connés  dans  le  bas;  étamiaes  3,  à 
fllets  capillaires,  iotléchis  dans  le  bouton.  —  Fleiirs  femeUes  : 
sépales  5,  connéa  en   tube  ;    ovaire  slipité;  style  latéral,  bi- 


Fia.t3&.—FiciaCnTicù.    Fig.439.-Fie«Caneri.    Fig.fiO — FKUt  Concn. 

Çkam  el  porUon  Fleur  tem^Lla;  RétflpUcle  Bonfeie  ; 

du  périe»ri».  coupe  [ongil.  «oope  longit. 

F.  Cvrlc*  L.   {Hgnier).  —   Arbre  cultivé   dans  lea  jardins 
et  en  plein  champ  pour  ses  fruits,  que  l'on  mange  frais  et  séchés    • 
an  four.  Les   figues  sécbes  les   plus    estimées  sont  celles  de 
Smyme;  elles  sont  légèrement  laiatives  et  émoUientes. 


'     Fauiu.8  LXXIX.  —  CANNABI\EES. 

CaraotèTM  oonatanU.  —  Fleurs  régulières  ou  h  peu  prâs 
régulières,  dioiqaes.  RécepUcle  convexe.  Pénanlbe  simple. 
Fleurs  mflles  :  sépales  B  ;  étamiDes  S,  i  anthères  bîlMuloires, 
eitrorses,  déhUceatee  par  des  Tentes  loagitudiDsles.  Fleurs  femel- 
les :  bractée  1,  embrassant  l'ovaire:  périaatbe  nul;  ovaire  I-lo- 
culoire,  t-oviilé;  sligmatei  S,  très  loDgs.  Fruit  t-loculaire, 
l-spenné.  Graine  aans  albumen.  Feuilles  opposées,  ou  les 
supérieures  alternes,  stipulées,  palmatiséquées  ou  palmatt- 
lobées.  Fleure  petites,  verdâtres. 
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AlUnlUo.  —  Les  CaonabiDées  se  rapprochent  de»  Moréea  par 
la  réduction  de  leur  fleur,  tear  ovuire  uni locul aire  ;  etlea  s'en 
dislingneot  par  leurs  teuillea  opposées  et  lears  Oeurs  dioiquas. 

Tige  drr»ié«.  Fenillag  pa1mui>«iiiié«t Cannatii. 

Tige  valubilc.  FeuillM  palpuUlobi'» Hiunalu. 

CA^^ABIS  T.  —  Fleurs  miles  eo  grappes  axtilaires  et  t«r- 
minales  ;  sépales  5  ;  élamiDes  5.  Fleurs  remelies  en  glomérutes 
aiillaires  pauciDores  :  sépales  nuls,  reuiplacés  par  3  bractéoles 

connéea  qui  enveloppent  l'ovaire  tl  le  friiil  ;  oviiire  l-lociilaire. 
1-oïulé.  Feuilles  paluiatifêquées.  Plantes  k  tige  dressée. 

C,  >Bti\>  L.  (Chanvre,  Pan- 
ta)fniélioa^.  —  Plante  oriKi- 
naire  de  l'Asie,  cultivée  en 
grand  pour  ses  tiges,  dont  te 
liber  donne  le  chanvre.  Dans 
l'Inde  ses  sommités  rournis- 
sent  le  hoscbicli. 


^g.t«. 

Kig.    iU. 

oDgil.    Flenr  inOI«. 

Fleur  Femellg. 

HCMULl'S  L.  —  Fleura  m&lea  en  grappes  rameuses  ajtll- 
laires  ;  sépales  5,  ctAminea  5.  Fleurs  femelles  en  épis  subglo- 
buleux, pourvus  de  folioles  dont  une  partie  s'accroissent  beau- 
coup peadaul  la  maturation  du  fruit.  Fruit  enveloppé  d'nu 
sac  formé  par  une  paire  de  bractéoles  connées,  habituellement 
considérées  comme  des  sépales  ■-  Plantes  &  feuilles  patmatilo- 
bées,  k  tigiis  Tolubiles. 


r(MNABr<Eis 


Vig.  *K.  —  H%K<diu  L> 


Fi«.  451.  Fig.  K.i. 

Hnmvlia  iMpidMi.    I/amulus  L«puli 
FltvT  temelle.       Fleur  hoieUe  ;  loi 
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On  cullive  le  Houblon  poar  ses  inflorescences  femelles,  qui  sont  lrè<t 
riches  en  glandes  (lopulint  sécrétant  une  matière  odorante,  amère,  qui 
donne  à  la  bière  son  arôme  {larticalier.  On  en  fait  aussi  des  tisanes  amères 
et  toniques. 


Famille  LXXX.  —  EITPOORBIACËES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites 
ou  nnisexuées,  monoïques  ou  diolques.  Réceplax^le  plus  ou 
moins  concave,  à  bords  plus  ou  moins  relevés  autour  de  l'ovaire, 
mais  ne  prenant  jamais  part  à  la  formation  de  ses  parois.  Calice 
3-5-mère  ou  nul.  Corolle  toujours  absente.  E lamines  en  nom- 
bre  variable.  Anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  fentes 
longitudinales.  Ovaire  (dans  les  fleurs  femelles)  libre,  3-capellé, 
ordinairement  3-locuIaire,  rarement  2-Ioculaire,  à  loges  1-2- 
ovulées.  Fruit  capsulaire,  à  3-2  loges  se  séparant  à  la  matu- 
rité, déhiscentes  ou  indéhiscentes.  Graines  albuminées,  ordi- 
nairement arillées.  Feuilles  alternes  ou  opposées,  ordinairement 
sans  stipules.  Fleurs  peu  apparentes. 

Affinités.  —  Par  leur  ovaire,  les  Euphorbiacées  touchent 
aux  Malvacées  et  aux  Géraniacées,  mais  elles  s'en  distingueut 
nettement  par  l'absence  de  corolle. 

Trois  genres  :  • 

Fleurs  hermaphrodites Euphorbia, 

Fleurs  monoïques Buxus  i . 

Fleurs  diolques Mercurialis. 

EUPHORBIA  L.  —  Fleurs  hermaphrodites  K  Réceptacle  très 
concave,  cupuliforme,  relevé  autour  de  l'ovaire  et  desétamînes. 
Sépales  5,  triangulaires.  Avec  les  sépales  alternent  5  appendices 
charnus  glanduleux,  représentant  un  disque.  Pétales  nuls.  Eta- 
mines  10-20,  à  Glets  insérés  sur  la  face  interne  du  réceptacle, 

1.  La  place  du  genre  Buxus  a  été  très  discutée.  M.  Bâillon,  dans  son 
Histoire  des  plantes,  le  met  dans  la  famille  des  Céloslraoées,  à  côté  du  genre 
Kvonynus,  auquel  il  ressemble  en  effet  par  un  grand  nombre  de  c«r«cteres. 
La  plupart  des  botanistes  le  rangent  parmi  les  Eupborbiacées.  J*ai  suivi  ici 
cette  manière  de  voir  pour  la  commodité  du  diagnostic.  Les  Buxus  sont, 
en  effet,  apétales,  tandis^  que  toutes  les  autres  Céîastraoôes  sont  pourvues 
d'une  corolle. 

2.  Les  botanistes  ont  beaucoup  discuté  rorganisation  de  la  fleur  dos 
Euphorbia^  et  ils  sont  encore  loin  d'être  d'accord  sur  cette  question.  Los 
uns  considèrent  la  fleur  d'une  Euphorbe  comme  nne  infloresoence  formée 
de  nombreuses  fleurs  mAles  réduites  chacune  à  une  seule  étamine  et  d'une 
seule  fleur  femelle  occupant  le  centre  de  Tinflorescence.  La  cupule  qui 
enveloppe  le  tout  est  considérée  par  ces  botanistes  comme  un  mvolucre 
gamophylie.  Nous  nous  rangeons  a  l'opinion  de  M.  Bâillon,  qui  regarde  ce 
prétendu  involucre  comme  an  réceptacle  concave  et  Fensemblo  des  organes 
qu'E  enveloppe  comme  une  seule  fleur  hermaphrodite. 


EupaoRoiACEEs 


à  antbfcresbilocolairea.  Ovaire  porté  par  un  pédicole  cylindrique 
qui  B'atloDge  beaucoup  après  la  fécondatioD  et  fait  saillir  le 


Fig.  4M. 


(ruit  hora  du  ré- 
ceptacle. Ovaire 
3.cMpell*,  3-lo- 
culaire,  à  logea 
1-OTulées.  Cap- 
sule 3-coque. 
Feuilles  alternes 
ou  opposées. 
Fleors  verdAtres, 
jannitres  on  ron- 
geâtrea,  en  cy- 
mes  iorroant 
souvent  des  om- 
belles terminales 
munies  à  la  base 
de  folioles  for- 
mant un  involu- 
cre,  pédicellet 
qui  portent   les 

accompagnées 
de  bractéol es  for- 
mant un  involU' 
celle. 


apétaLes  no.v  ahentacées 


-  Evpkorbia  Lathynt, 


Fig.  KiS.  —  EupAorbia  LiUhyrII. 


GApaule  Ijufi  ou  fn^ 
Plantu  iDDualLai  ou  j 


PlUtei    riTKBI.    k  v 
OmbclJfl  IrrigiiKèM, 


Mb»  rhiiomalsuM  o 
3  MyOD) 


E.  plalypkglla  L. 
£.  ivlcii. 


'  araines  nSlioul^  on  labàroalt 

UDDdjM... 

'  Fsnilbi  lirgH,  1>  ptapirl  en  roi 


l     niiL«  dM  run 
0.'    Att  riioMai 


DarilirM B.  iflralica  L. 


S  Tige  pradai»nl  «o-dei*)in  Al 
TigB  prwliiii 


A'.  fyjB™ 
floriKres P..  Evita  1 


W^' 
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IFmiilles  opposée*,  ilterntnl  «a  croix B.  Lalhfrii 

Fimillo  ép»»». 18 

j  Fenill»  piliol^ E.  Peplia  L 


(    ctatimèlm È.  faleata  I 

àcn.   Irè*   irritant.  La  Hule  de    on  eapècu  qui  agit  flniplo> 
LaiJifHt  L.  (Epurire;,  qui  u  diilingne  netlanieDl  do  tonlei  lei 
HB  fmiJltt  oppoAéas.  &e^  Fmita  sont  purgALifB. 
Sii  1  dùnze  grïinM  prodaiteol  ud  effet  oon- 
TtDibte.     On  ta  retire   gna  hoile  qui  est  un 
porgalif  analogue  *  l'huile  de    Hi^n.  Lea  ra- 

Mlbartlquca. 


■EKCI;KIAUS  t.  —  Fleura  diolqaes.  Calice  3-m6re,  t>I- 
vaire.  Corolle  nnlle.  Etaminm  (dans  les  fleura  miles)  S-12  ou 
plu»,  à  Bleto  ladépenifanta.  OTOire  (dans  les  Dean  remelle))  ac- 
compagné de  deux  appendices  alternée  avec  le»  carpelles  , 
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glanduteux.  Ovaira  2-carpelIé,  3-1ocn1air«,  h  loges  l-ovnlée4, 
rarement  3-carpellé,  3-locu1airc.  Capsule  â  2-3  coques  mono- 
spermes  M  séparant  à  la  maturité.  Peuilles  opposées,  stipulée?, 
simples.  Pleara  verdAtres,  les  mAles  en  gtomérutes  espacés 
rormant  de»  épis  axill^res  nua,  les  femelles  solitaires  ou  en 
fascicules.  Plantes  herbacées. 


M.  dnnHa  L. 

■.  auna  L.  (Mercuriale,  Foïrolle,  Aremberge).  —  Petite 
plante  annuelle,  dioïque,  à  racine  piTotante;  4  lige  baule  de  20 
à  50  centimètres,  dressée,  Irés  ramifiée  dts  la  base,  à  rameaux 
opposés  et  dressés;  à  feuil- 
les pétiolécs,  ovales,  lan-'' 
cÉolées,  légèrement  ciliées, 
dentées,  i  fleurs  vertes; 
petites.  —  P(or.  ;  juin- 
octobre.  —  Habit.  ;  jardins 
etlieui  cultivés.  Comm.  0 

locUilb,  Yg  Mcrcunalc  k  la  pré. 


chtqae  jour  divinUgs. 

BUXUS  T.  —  Fteurs 
monoïques.  Calice  4-mére, 
k  sépales  inégaux,  accom- 
pagné, dans  la  lleur  mile, 
d'une  bractée  apprimée  et, 
dans  la  Heur  femelle,  de 
trois  bractées ,  dont  une 
inférieure  et  deux  latéra- 
les. Pétales  nuls.  Ëtamines 
(dans  la  fleur  mSIe]  4,  op- 
positisépales,  k  nieta  indé- 
pendants. Ovaire  (dans  la 
Fig.  «a,  -  fl™if  jmpemtrM».  fleur  femelle)  3- carpelle, 
Rimun  fmcii»™.  3-loculaire,   ù  loges  2-ovu- 

Mes.  Fruit  capsulaire,  3-lociilaire,  à  loges  S-spermes,  à  déhis- 
eence  loculicide.  Feuilles  opposées,  persistantes,  entières.  Fleors 
très  petites,  jauue-verdAtre,  en  glomémles  formés  de  plusieurs 
fleun  mAIaa  autour  d'mie  seule  Qenr  femelle. 


CALLITRICBÉES 
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L.  (Bois).  —  Seule  espèce,  assez  rare  sur 
tes  coteaux  pierreux,  beaucoup  cultivée  dans  les  jardins. 

Les  feuilles  ont  une  odeur  désagréable  et  une  saveur  amère  nauséeuse  ; 
elles  sont  purgatives.  Le  bois  a  été  préconisé  contre  la  syphilis. 


Famille  LXXXI.  —  CALLITRICIIEES. 

Garaotères  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites  ou 
polygames.  Réceptacle  convexe.  Périanthe  simple.  Calice  2- 
mère.  Corolle  nulle.  Etamines  1-2,  alternes  avec  les  sépales, 
à  filets  indépendants.  Anthères  uniloculaires,  déhiscentes  par 
une  fente  transversale.  Ovaire  supère,  2-carpelIé,  2-Ioculaire, 
à  loges  2-ovulées,  se  subdivisant  chacune,  par  une  fausse  cloi- 
son, en  2  fausses  loges  1-ovuIées.  Ovules  anatropes,  insérés 
dans  Tangle  interne  des  loges.  Styles  2.  Fruit  capsulaire,  à  4 
coques  1-spermes,  indéhiscentes,  carénées  ou  ailées  dans  le 
dos.  Graines  albuminées.  Feuilles  opposées,  entières,  sans  sti- 
ules,  les  inférieures  souvent  linéaires,  les  supérieures  rappro- 
chées en  rosette,  obovales  ou  oblongues,  3-nerviées.  Fleurs 
très -petites,  axillaires,  solitaires.  Plantes  submergées  ou  na- 
geantes, à  tige  grêle,  filiforme. 

Affinités.  —  Les  Callitrichées  peuvent  être  considérées  comme 
une  simple  tribu  de  la  famille  des  Euphorbiacées,  auxquelles 
elles  ressemblent  beaucoup  par  leur  ovaire  jeune. 


Pig.  463. 
CallUriche  aquatica. 
Ramean  folié. 


Fig.  464. 

CallUriche  aqvatiea. 
Fleur  mAle. 


Fig.  4GÔ. 

Callxùriehe  aqtuUiea. 

Fleur  femelle. 


CAlLUTUCHE  L.  —  Caractères  de  la  famille. 


C.  «^valiea  L.  —  Seule  espèce.  Plante  aquatique  très  com- 
mune dans  les  ruisseaux,  les  fossés,  les  fontaines.  On  en  dis- 
tingue quatre  variétés  : 
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a.  C.  ataanalis  {C.  stagimlia  Scop.)*  —  Feuilles  toutes  obovales  oa  obloa- 
gués,  les  inferieares  atténaées,  les  supérieures  en  rosette . 

p.  C.  platt/carpa  (C.  platyearpa  Kutz.).  —  Fenillos  inférieures  linéaires, 
les  supérieures  obovales,  en  rosette  nageante.  Sépales  courbés  en  faux,  con- 
niyents. 

y.  C.  vema  [C.  vema  L.).  —  Feuilles  comme  dans  la  précédente.  Sépales 
presque  droits,  non  connivents. 

8.  C.  hamulata  (C.  hcanulata  Kutz.)-  —Feuilles  toutes  linéaires  ou  lan- 
céoléest  étroites,  toutes  submergées  on,  rarement,  les  supérieures,  de 
même  forme,  en  rosette  làt'.hei  nageante. 


Famille  LXXXll.  —  CÉRATOPHYLLEES. 

Garaotères  constants.  —  Fleurs  régulière?»  monoïqueB.  Ré- 
ceptacle convexe.  Périanthe  nul.  Involucre  à  10-12  divisions. 
Etamines  10-25.  Anthères  sessiles  ,  biloculaires  ,  déhiscentes 
par  des  pores  terminaux.  Ovaire  1-loculaire  1-ovnlé.  Fruit 
l-loculaire,  1-spermé,  indéhiscent.  Feuilles  verticillées,  sessiles, 
découpées  dichotomiquement  ou  tricholomiquement,  à  segments 
étroits,  sétacés,  sans  stipules.  Fleurs  solitaires  et  sessiles  à 
Taisselle  des  feuilles.  Plantes  submergées,  vivaces,  herbacées. 
Communes  dans  les  étangs  et  les  marais. 

ilfflnitès  —  Par  leur  androcée  à  etamines  en  nombre  indéfini 
et  leur  ovule  suspendu,  les  Gératophyllées  se  rapprochent  des 
Euphorbiaoées,  dont  elles  se  distinguent  par  leur  ovaire  1-lo- 
culaire et  par  l'absence  complète  de  périanthe. 

GERATOPHTLLUX  L.  -—Caractères  de  la  famille. 

Feuilles  ordinairement  deux  fois  dichotomes,  à  seg- 
ments linéaires-filiformes,  fortement  dentioulés...     C.  demersum  L. 

Feuilles  ordinairement  trois  fois  dichotomes,  à  seg- 
ments sétacés,  légèrement  dentioulés C.  submeman  L. 


6.  —  APÉTALES  AMENTACÉES. 

Fleurs  unisexuées,  monoïques  ou  diolques.  Fleurs  mâles  sou- 
vent dépourvues  de  périanthe,  toujours  disposées  en  chatons. 
Fleurs  feme  Us  parfois  disposées  en  chatons,  plus  souvent  mu- 
nies d'un  calice.  Arbres  ou  arbrisseaux. 


t. 
S. 


TABLBAU  DICHOTOMIQUE  DES  FAMIIXES. 

Fleurs  monoïques 2 

Fleurs  diolques 5 

Feuilles  simples 3 

Feuilles  composées,  impari -pinnéas Juglandées. 


'W^'' 


JUGLAMDBES  3b7 

iPniit  «nTaloppj   en  lotalilt  ou  à  )■  bue  Hslemeat 
par  la  ricapUels  mecrn  an  au  doi  on  rnembnuieDE 
OD  an  lUpnls Casianéaeéa. 
Froit  D(m  eDTVloppé  par  la  rèeaplaole  rnacm, ^     i 

(  Chalona  e;]iFidrif|uu*  oa  oioldee Bélulàtiti. 


pUMBiéei  de  pointa  riiïneai .Vgritée$, 


.   t  Fanillag 
"1  PanlUaa 


Famille  LXXXIll.  —  JITGLANDEES. 

CaniMèna  ocnutanta.  —  Fleurs  ÏDComplèUs,  monoïques. 
BécepUcle  convexe  dani  le»  Deara  mâles,  concave  et  formant 
les  parois  de  l'ovaire  dans  les  fleurs  remelles.  Fleurs  miles  en 
chatODB  cjlindriqaes,  pendants,  très  caducs,  chaque  fleur  k 
l'aisselle  d'ane  bractée  avec  laquelle  le  calice  est  couné  ;  sépales 
S-6;  étamines  14-36,  t  nlets  très  court? ,  à  anthères  biloculsires, 
introrses,  déhiscentes  par  des  fentes  loagitudiaalcs.  —  Plears 
femelles  solilaires  ou  groupées  en  petit  nombre,  2-5,  à  Teitré- 
mitë  de  jeunes  rameaux,  enveloppées  chacune  d'un  involucre 
de  i  folioles  connées  i  la  base,  persistantes;  sépales  4;  ovMe 
inrëre,  i-localaire,  1-ovnlâ,  subdivisé,  par  de  fausses  cloisons 
Imparfaites,  en  4  fausses  loges  dans  te  bas  cl  en  3  fausses  lo|;es 
dans  le  reste  de  son  étendue;  ovule  orthotrope,  inséré  sur  le 
fond  de  la  cavité  ovarienne,  dressé.  Fruit  drupacé,  h  portion 
cbamue  se  déchirant  irréguliéremeat  et  se  détachant  k  la  ma- 
turité, k  noyau  déhiscent  eu  2  valves,  liraine  sans  albumen,  i\ 
cotylédons  tris  gronda,  cérébriformes.  Feuilles  alternes,  corn- 
posèes-pinnées,  sans  stipules. 

>rfTiH*T   —  Les  Juglandées  sont  très  voisines  des  Caslanéa- 
cées,  dont  elles   se  distinguent  surtout   par  leur  ovule  ortho- 
trope. Ce  caractère  les  rapproche  des  folygonacées,  dont  elles 
se    dislinguenl    par    leur    inOorescence 
femelle,  la  réduction  de  lenrs   Qears    et 
leur  ovaire  infère. 

Jl'ftLAIVS  U    -    CarocUres  de  la  fa- 


J.  r«ste  L.  (Noyer).  —  Arbre  de  gran- 
des dimensions,  k  tronc  droit,  couvert 
d'une   tcorce   blanchâtre  et  terminée  par 

une    belle   cime    de    braocbes.    Feuilles pig. if 
composées,  impart-pinnéea,  k  7-9  folioles  i 

ovales -aigués,  coriaces,  d'un  vert  sombre,     '"""i 
noircissant  pur  la  dessiccation.  Chatons  m&les  s 
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mité  des  rameaux  de  Tannée  précédente,  très  caducs.  Fleurs 
femel.es  réunies  par  2-3  à  l'extrémité  des  jeunes  rameaux. 
Involucre  des  firuits  vert,  lisse,  luisant.  —  Flor.  :  avril-mai.  — 
Fruct.  :  septembre-octobre.  Cultivé.  5- 

Les  feuilles  et  rinvolucre  exhalent  une  odeur  aromatique  très  forte,  sur- 
tout quand  on  les  froisse.  Leur  saveur  est  très  amère,  acre  et  astringente. 
Ils  sont  très  riches  en  tannin.  On  prescrit  beaucoup  la  décoction  des 
feuillles  de  Noyer  en  injections  vaginales  contre  la  leucorrhée,  et  leur 
infusion  à  l'intérieur  contre  la  scrofule.  Le  sirop  de  brou  de  noix  est 
tonique  et  diftostif.  On  prépare  aussi,  avec  les  fruits  encore  jeunes  ma- 
cérés dans  Tean-de-vie,  une  Hcjueur  de  table  très  agréable.  L'extrait  du 
bron  passe  pour  être  anthelmintiqne  et  purgatif.  La  partie  interne  de 
récorce  de  la  Vacine  est  rubéfiante  et  même,  dit-on,  vésicante.  L'embryon 
donne  en  abondance  une  huile  douce,  comestible.  On  le  mange  lui-même 
frais  on  sec. 

Famille  LXXXIV.  —  PLATANÉES. 

Garaotères  constants.  —  Fleurs  incomplètes,  les  mâles  et  les 
femelles  sur  des  rameaux  distincts.  Fleurs  mftles  en  chatons 
globuleux,  très  compacts,  longuement  pédoncules.  Périanthe 
nul.  Etamines  en  nombre  indéfini,  entremêlées  d'écaillés,  &  filets 
très  courts,  à  anthères  biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par 
des  fentes  longitudinales.  —  Fleurs  femelles  en  chatons  sem- 
blables aux  mâles.  Périanthe  nul.  Ovaires  en  nombre  indéfini, 
entremêlés  d'écaillés,  i-loculaires.  1-2-ovuIés,  velus.  Ovules 
suspendus.  Fruits  petits  ,  coriaces ,  sub-daviformes ,  velus, 
1-loculairee,  i -spermes,  indéhiscents.  Graines  peu  ou  pas  albu- 
minées. Feuilles  simples,  palmatilobées,  alternes,  pétiolées,  h 
pétiole  creusée  à  la  base  d'une  cavité  dans  laquelle  est  logé  le 
bourgeon  axillaire;  stipules  très  développées  siur  les  jeunes  ra- 
meaux et  sur  les  rameaux  floraux. 

Amnitës.  —  M.  Bâillon  considère  les  Platanées  comme  for- 
mant une  tribu  de  la  famille  des  Saxifragacées  (voy.  son  Hist, 
des  plantes), 

PI^ATAiVUS  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

Feuilles  profondément  3*5  ou  7-palmatilobées PI.  orientalis  L, 

Feuilles  obscurément  3-5-lobées  ou  simplement  3-5 
angnlées PL  oecidentalit  L. 

Les  Platanes,  surtout  le  P.  ùrientaliê,  sont  beaucoup  plantés  sur  les  pro- 
menades publiques  et  dans  les  parcs.  Ils  sont  originaires  de  l'Orient. 

Famille  LXXXV.  —  SALICINÉES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  incomplètes,  diolques.  Ré- 
ceptacle convexe.  Périanthe  nul.  —  Fleurs  mâles  en  chatons 


SAUCINÊES  •  3S1I 

cylindriques  OP  obloDgi,  portant  un  grand  nombre  d'écailtei  k 
l'aiBselle  de  cbacune  desquelles  se  trouve  une  neur.  Etatnines 
2-li,  ïndépendimteB  ou  connées,  accompagnées  de  1-2  glandes 
aectarirërea.  Anthères  biloculaires,  întrorses,  déhisceote*  par 
deux  TentHS  loDgitudioales.  —  Fieore  femelles  en  chatons  seni- 
blablee  aux  mflles.  PéritiDlhe  nul.  Ovaire  supËre,  entouré  d'un 
disque,  1-luculaire,  h  2  placentas  pariétaux,  pluri-ovulés.  Ovules 
&nalropes.  Fruit  capsulaire,  polysperme,  locnlicide,  Graiaes 
sans  aibumeo,  entourées  de  longs  poils  soyeux.  Feuilles  alter- 
nes, simples,  stipulées. 


» 


.' 
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elles  s'en  distinguent  par  leurs  fleurs  en  chatons  et  par  Tob- 
sence  depërianthe. 

Deux  genres  : 

Diflqae  formé  de  t  glandes.  Kcftilles  des  chatons  entières Salix. 

Diaqne  cupulifonne.  Ecailles  des  chatons  Incisées  ou  laciniées.    Populus, 

SALIX  T.  —  Chatons  à  écailles  entières.  Fleurs  à  diaqne 
formé  de  deux  glandes.  Etamines  2-3,  rarement  5.  Stigmates 
2.  Feuilles  entières  ou  dentées. 

!  Ecailles  des  chatons  caduques  avant  la 
maturité  des    capsules.  Arbres  élevés. 
Etamines  2,  anthères  jaunes 8 
Ecailles  des  chatons  persistantes 3 

Fouilles  blanchfttresi  soyeuses  sur  les  deux 
faces  à  Tétat  jeune  et  à  la  face  inférieure 

-#    toujours S.albaL. 

*'j  Feuilles  glabres  ou  presque  glabres,  lui- 
santes en  dessus ,  plus  ou  moins  glau- 
ques en  dessous ♦ S.  frayUts  L. 

Ecailles  des  chatons  entièrement  jaunes, 

»  ,    verdàtres  ou  rosées. 4 

*^' J  Ecailles  des  chatons  brunes  ou  noires,  au 

moins  dans  la  moitié  supérieure ô 

,  j  Etamines  3 S.  triandra  L. 

*•(  Etamines  î 5 

S  Capsule  à  pédicelle  deux  fois  auiisi  long 
que  la  glande.  Ecailles  iaune-verd&tre.    5.  undulata  Ehrh. 
Capsule  à  pédicelle  pas  plus  long  que  la 
glande.  Ecailles  rosées S,  hippophaêfolia  Tu  u i  ll. 

f.  )  Anthères  jaunes 7 

(  Anthères  pourpres,  noires  ou  brunes. .. .     11 

iPédioelle  de  Tovaire  plus  court  que   la 
glande ^'.  viminalis  L. 
PédiAlle  de  Tovaire  2-6  fois  plus   long 
que  la  glande 8 

Feuilles  asses*1onguemeot  ou  longuement 
pétiolées.  Arbrisseaux  élevés  ou  arbres.     9 
g  1  Feuilles  très  brièvement  pétiolées,  petites. 
*^*'     Chatons  petits.  Sous-arbrisseaux  n'ayant 
pas  plus  de  90  èi  60  centim.,  à  tige  sou- 
terraine traçante S.  repens  L . 

g  '(  Bourgeons  pubescents-blanohAtres S.  cinerea  L. 

^'  {  Bourgeons  glabres 10 

!  Feuilles  obovales  on  oblongues-obovales. 
Sli;:coa&tes  émarginés  ou  échanorés S.  aurita  L. 
Feuilles  ovales  ou  oblongues  sub-orbicu- 
laires.  Stigmate  bilobé  ou  bifide 5.  eaprea  L. 

I  Feuilles  adultes  glauques  en  dessous. 
Filets  staminauz  connés  dans  toute 
leur  longueur S.  purpurea  L. 

^*'  Feuilles  adultes  d'un  vert  gai  sur  les  deux 
/  faces.  Filets  staminaux  connés  seule- 
\    ment  dans  le  bas S.  rubra  Hlds. 
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L'éeorce  de  la  plupart  des  Saaies  est  amère  et  astringente.  On  emploie 
dcpais  un  temps  immémorial  récorce  du  Saule  blanc  (Salix  a^)  contre 
les  fièvres  intermittentes,  en  décoction  aqueuse  ou  vineuse.  Dans  ces  der« 
nières  années,  on  en  a  extrait  un  principe  actif  qui  prend  une  importance 
obaqne  jour  plus  considérable  dans  la  pratique  médieale,  la  talicine.  C'est 
le  Saule  blano  qui  en  fournit  La  plus  forte  proportion. 

POPULVS  T.  —  Il  ne  se  distingue  du  genre  précédent  que  par 
ses  chatons  à  écailles  incisées  ou  laciniées  sur  les  bords,  par 
son  disque  en  forme  de  cupule,  et  par  ses  étamines  au  nombre 
de  8-12  ou  plus.  Feuilles  alternes,  simples,  dentées  ou  sinuées, 
stipulées,  à  stipules  caduques. 

Ecailles    des   chatons  velucfl<ciliccs.    Jeunes 

1  )    pousses  tomenteuses.  Etamiues  8 2 

Egailles  des  cbalons  glabres.  Jeune»  poussée 

glabres.  Etaminos  15  ou  plus 4 

Feuilles  glabres  ou  à   peine  pubescentes  en 
S.{    dessons,  longuement  pétiolées,  très  mobiles.     P.   Tretnula  L. 

Feuilles  tomenteuses  en  dessous 3 

Stigmates  jaunes.  Face  inférieure  des  feuilles 
.^  •     couverte  d'un  tomentinn  d'un  beau  blano...     P,  alba  L. 
*       Stigmates    purpurins.    Face    inférieure    4f^ 

feuilles  à  tomentum  moins  épais  et  grisAlre.     P,  eanetcens  Sm. 

.   (  Branches  étalées  et  formant  tète 5 

(  Branches  dressées  et  formant  pyramide P.  pyramidalis  Roz. 


H 


Feuilles  glabres,  même  au  début P.  nigraL. 

Feuilles  pubescentes  au  bord,  même  au  début.    P.  monilifera  Arr. 


L'écorce  du  Peuplier  blanc  a  joui  d'une  certaine  réputation  comme  toni- 
que, astringente  et  fébrifuge.  Elle  est  amère  et  astringente  et  contient  de 
la  saliemey  mais  en  moins  grande  quantité  que  celle  des  Saules.  Les  bour- 
geons du  Populu»  niffra  (Peuplier  suisse)  et  du  P.  pyramidalis  (Peuplier 
d'Italie)  sont  employés  comme  balsamiques,  au  même  titre  et  dans  les 
mêmes  conditions  que  les  bourgeons  de  Sapin.  Ils  doivent  leurs  propriétés 
à  la  matière  résineuse  qui  les  recouvre.  C'est  encore  avec  les  jeunes  bran- 
ches du  Peuplier  qu'on  fait  le  diarbon  végétal  employé  dans  la  médecine 
comme  abaoroant,  sous  le  nom  oe  magnésie  noire.  *       ^  • 

Famille  LXXXVI.  —  CASTANÉACÉES. 

Garaotères  oonstantSi  -~  Fleurs  incomplètes^  monoïques. 
Réceptacle  peu  concave  dans  les  fleurs  mâles,  très  concave  et 
formant  les  parois  de  Tovaire  dans  les  fleurs  femelles.  Pé- 
rianthe  simple  ou  nul.  Fleurs  mâles  en  chatons  ordinairement 
cylindriques,  rarement  sub-cylindriques,  formés  d'écaillés  qui 
portent  directement  les  étamines  sur  leur  face  interne  ou  dans 
Taisselle  desquelles  se  trouve  une  fleur  sessile  pourvae  d*un 
calice  à  4-6  sépales  valvaires.  Etamines  4-20.  Anthères  1-2-locu- 
laires.  —  Fleurs  femelles  solitaires  ou  réunies  2-5  dans  un 
involucre  commun  et  formant  par  leur  ensemble  soit  des  grappes 
Aoit  une  sorte  de  bourgeon  écailleux.  Galice  nul  ou  rudimcn- 

PLORK  DE  PAR».  tl 
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taire.  Ovaire  infère  2-3  oa  rarement  4-6-lûcalaire  ,  à  loge?* 
l-2-oyulie8.  Ovules  anatropes.  Styles  2-3  ou  rarement  4-6.  Fruit 
sec,  ordinairement  1-loculaire  et  1 -sperme  par  avortement,  en- 
touré de  Tinvolucre  très  accru  et  enveloppant  entièrement  plu- 
sieurs fruits  ou  n*en  enveloppant  qu'un  seul  incomplètement. 
Dans  le  premier  cas ,  Tinvolucre  s'ouvre  en  plusieurs  valves. 
Graines  sans  albumen,  à  colylédons  très  volumineux.  Feuilles 
alternes,  simples. 

AfHwitAa  —  Les  Gastanéacées  ne  manquent  pas  d'affinités 
avec  les  Dicotylédones  pétalées  à  placentation  axile  et  à  ovaire 
infère,  mais  elles  s'en  distinguent  nettement  par  leurs  inflores- 
cences et  par  la  réduction  de  leurs  fleurs. 

Cinq  genres  : 

.  (  Fleurs  mâles  en  chatons  cylindriques  oa  filiformes 2 

'  I  Fleurs  màles  en  chatons  globuleux  et  pendants Fagus, 

i  Fleurs  màles  en  chatons  cylindriques,  non  interrompus, 

t.}    pendants i 

(  Fleurs  màles  en  chatons  filiformes,  interrompus 4 

«  (  Fleurs  femelles  enfermait  dans  un  bourgeon  écaillenx...  Corylua, 

'  \  Fleurs  femelles  en  grappes Carpinu», 

.  I  Chatons  màles  dressés , .  Ctutanêa, 

f  Chatons  màles  pendants Quercvu, 

CORYLUS  T.  —  Fleurs  mâles  disposées  en  chatons  cylin- 
driques ,  non  interrompus ,  pendants,  de  la  grosseur  d'une 
plume  d'oie  ordinaire,  formés  d'écaillés  bractéales  épaisses, 
imbriquées.  Avec  la  face  interne  de  cette  dernière  est  connée 
une  écaille  florifère  bilobée,  portant  6-8  étamines,  à  anthères 
uniloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  une  seule  fente  longi- 
tudinale. Fleurs  femelles  enfermées  2-3  dans  un  bourgeon 
écaillQUK  dont  les  écailles  interne?  présentent  chacune  dans 
leur  dissel^  un  involucre  2-3-lobé,  campanule,  velu,  accrescent, 
à  lobes  laciniés,  enveloppant  1-2  fleurs,  et  destiné  à  former  la 
cupule  foliacée  qui  entoure  les  fruits.  Calice  très  rudlmentaire, 
ovaire,  2-loculaire  au  début,  devenant  i-loculaire  et  l-ovulé  par 
avortement.  Styles  2,  très  allongés,  filiformes^  rouges,  faisant 
saillie  hors  du  bourgeon  florifère.  Froit  sec»  ligneux  (noisette), 
1-sperme,  enveloppé  de  Tinvoluore  accru  (eupale),  vert,  lacinié, 
membraneux.  Feuilles  simples,  dentées  ou  légèrement  lobées. 
Chatons  disposés  par  2-3  au  sommet  des  rameaux  ou  de 
ramuscules  très  courts.  Bourgeons  des  fleurs  femelles  solitaires, 
latéraux  ou  terminaux.  Arbrisseaux  ou  petits  arbres. 

€•  Avellana  L.  (Noisetier  ,  Coudrier).  —  Seule  espèce* 
Arbrisseau  à  rameaux  flexibles,  grisâtres,  à  feuilles  ovales-subor- 
biculaires ,  acuminées.  —  Flor.  :  février-mars.  Fruct.  :  août- 


seplGinbrB.  -  Habit.  :  très  commun  dans  les  bois  UilliB.  Catlivé 
dans  les  pwca  et  lei  jardins.  J. 

La  grilae  eM  comutïblB.  Elle  «(  trè» 
surtoot  pour  1«  fibtiMlioq  des  huiles  3e 


Rg.  471.  —  Coryliu  .^mUiwo.  Rg.  *7*.  —  Caryha  AitlUme. 


CAHPnL'S  L.  —  Fleura  mâles  eo  chatons  cylindriques, 
Doa  interrompna,  pendants,  formés  d'écetUes  bractéatei  imbri- 
qaées,  portant  dirictement  sur  leur  base  6-20  élamines  a. 
anthère  uniloculaire,  déMacente  par  une  aeule  Tente  longitudi- 
nale. Fleurs  femelles  en  grappes  dont  les  écailles  oth'ent  cha- 
cune dans  leur  aisselle  3  fleurs  pédicellées,  formées  d'un  invo- 
lucre  3-lobé,  foliacé,  accrescent,  d'un  calice  rudimentaire  at 
d'un  ovaire  infère,  2-locutaîre,  &  logea  l-ovii1ées.  Styles  3,  &li- 
foroies.  Fruit  ovoïde,  comprimé,  t-loculaire  et  l-aperme  par 
avortement,  ligneux,  enveloppé  en  partie  par  l'involucre  accru 
(copule],  foliacé,  réticulé,  3-lobè,  i.  lobe  moyen  beaucoup  pim 
grand.  Feuilles  simples,  dentées.  Chatons  mAlei  pendants,  laté- 
raux, BolitaireB.  Grappes  femeiles  solitaires  an  sommet  de  ra- 
mn  seules.  Arbres, 

C  BetnlBH  L.  (Charme).  ~~  Seule  espace,  commune  dans  les 
forêts,  lesbois,  les  taillis,  souTcnt  cultivée  en  charmilles.  Feuilles 
pétioléea,  obovalBB,  cordées,  acuminécs  on  aignés,  doublement 
dentées,  à  tace  intérieure  vert  pâle,  à  nervures  pubescentes. 

CASTANEA  T,  —  Fleurs  mâles  en  chatons  filiformes,  inUr- 
roœpus,  dressés,  formés  de  petits  glomérales  S-t-Qores,  nais- 
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Fig.  47Î.  Fig.  174.  Fig.  *;S. 

Carpimu  Belulia.  CarpinMt  Bttaln.  CiHjrinw  Btlubu. 

Fleur  hmalle.  FruiLi.  Flsor  mUs. 

S-6-mère  bu  Tond  duquel  s'iDeèrenl  S-15  étamîDes,  à  antliferes 
biloculaires,  întroreee,  déhiscentes  par  des  Tentes  longitudinKle». 
Flears  femollea  rëunies  1-S  daosua  involucre  commuD,  accres- 
ceat,  urcéolë,  conné  p&r  sa  fnce  externe  &Tec  un  grand  nombri- 
de  braclËea  linéaires.  Cbaqae  (leur  femelle  est  Tonnée  d'uu 
calice  rudimentaire  5-8  lobé  et  d'un  oTaire  inlïre,  d'abord  3-8- 
louolaire,  à  loges  2-o<niléea.  Stigmates  3-B.  Fruits  3-3,  dans  nn 
involucre  commua  accru,  vert,  trËa  épineux,  fermé,  débiscent  eu 
t  vslïee.  Embryon  à  cotylédons  très  TOlumineui  ,  farineux. 
PeuilleB  simples,  pétiolées,  dentées.  Chatons  mAles  aiillairee, 
raidea,  dressés.  Inilorescencea  fcmellea  à  la  base  des  chatons 
mllea  ou  &  l'aisselle  des  feuilles. 
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—  Arbre  deveDaiit  1res  grand, 
èie».  étalées.  Feuilles  pétio- 
lées ,  lanciolées,  aiguës, 
dentées,  glabres,  Aoarvurei 
latérales  principales  très 
aaillantes.  Fruit  bruo,  loi- 
sant,  ordiaûrement  aplati 
sur  iiofl  face  an  moins  par 
pressioD  ;  entouré  d'un  invo- 
îucre  très  épineux.  —  Flor.  : 
mai-juin.  —  Fruct.r  septem- 
bre-octobre. —  Habit.  :  hois  i 
fiultiïé  dana  les  paru.  Très 


Fig.  478.-  Co»i 
RDmUD  tic 

Le»  fruil..  soiil  cum. 


QtERCl'S  T.  —  Cliatons  inAlcs  aiifornies,  xrâleii,  i 
rompus,  pendants,  formés  de  Heurs  seasiles,  distantes  les 
des  autres,  situées  chacune  dans  l'aisselle  d'uue  bractée  i 
braneuse  et  constituées  par  uu  calice  à  €-S  sépales  libres  et 
parfi-Sélamines  superposées  aux  sépales,  àantbËresbiloculaires, 
extrorses,  déhiscentes  par  des  Tentes  longitudinales.  —  Fleurs 
feraeltes  en  glomérules  paucidores,  entourées  chacune  d'un 
involacre  plu  ri-fol  iolé,  uccrescent,  se  développant  en  une  cupule 
<7ui  entoure  la  base  du  fruit.  Uvaire  infère,  K-4-loculaire,  &  loges 


366  APÉTALES  AKENTACÉliS 

blovulée*.  Style  court,  termioé  par  3-i  stignateE.  Fruit  »ec, 
orolde,  surmonté  des  restes  du  calice  et  des  stigmates  et  entouré 
de  l'involucre  (cupule)  devenu  ligneux,  hémisphérique.  Feuilles 
pètiolées,  simples,  piniiatilobéea  ou  sinuées,  Cbatoas  réunis 
par  2-3,  se  développant  eu  même  temps  que  les  feuilles.  G)o- 
mérules  femelles  axillaires  ou  terminaux. 


l'ig.  17S.  —  Qstrau  Sobur.  Rsn 


jieine  plui  Iddi;:  que  Lui  pélialu Q.  ituiliflara  Saliib. 

PédonculeB  dw  QBurs  femellei  buiicoop  pluilongt 

que  lea  pétioles 0.  pediincutala  EirhI, 

L'écorco  du  Cb«no  etl  Irii  rieha  en  UoDin.  On  la  larl  de  u  dicootloo 

en  injection»  T«gïn«le*  MtringeniM,  oonlre  l«  leucorrhée.  Elle  Ml  amploTéc 

en  grande  quontilé  dans  la  tuinage  den  pesui. 

FAGUS  T.  —  Chatons  mSIeB  globuleui,  longuement  pédoD- 
culés,  peDdants,  formés  d'écaillés  très  petites,  caduques,  dans 
l'aisselle  desquelles  se  déTeloppeut  des  (leurs  constituées  par 
un  calice  campanule,  S-6-lobé,  et  S<13  étamines,  h  anthères 
bilocQloires,  déhiscentes  par  des  feuilles  longitudinales.  Fleurs 
femelles  en  chatons,  réunies  1-3  dans  un  involucre  commua, 
accrescent,  t-foliolé,  à  folioles  connëes,  urcéolé.   Chaque  fleur 

1.  Os  daui  eiipèea  (ont  eoniidérie»  Mr  on  gnmd  nombre  de  botanîKe» 
comme  d>  aimplea  rariélii  do  Querat  Aoitir  L. 
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feiueHe  est  formée  d'un  calice  rudimentaire  et  d'un  oTaire 
infère,  trigone,  3-1  oculaire,  à  loges  biovnlées.  Styles  3,  filifor- 
mes. Fruit  i4oeulaire,  l-sperme,  par  avor- 
tement,  sec,  indéhiscent,  trigone,  à  an- 
gles tranchants,  à  faces  déprimées,  réu- 
nis 1-2-3  dans  un  involucre  urcéolé^  épi- 
neux, déhiscent  en  quatre  valves.  Embryon 
à  cotylédons  volumineux. 


P.  sylvatica  L.  (Hêtre,  Fayard,  Fou- 
teau).  —  Arbre  élevé,  à  tronc  droit,  à 
écorce  lisse,  blanchâtre  ou  grisâtre.  Feuil- 
les pétiolées,  ovales,  aiguës  ou  acuminées, 
dentées,  soyeuses  au  bord,  à  nervures  d'à-  Fig.  481. 

bord  soyeuses,    puis   glabres.    Commun       Fagu$  »yivatica. 
dans  les  forêts  et  les  bois.  Cultivé  dans  les        ^^°"''  f«"»eiie. 
parcs.  L'embryon  donne  une  huile  douce,  comestible,  connue 
sons  le  nom  d'huile  de  faine. 


Famille  LXXXVII.  —  BETULIIVEES. 

Caraotèrea  oonstants.  —  Fleurs  incomplètes,  monoïques,  les 
mâles  et  les  femelles  en  chatons  à  écailles  épaisses  ;  2-3  fleurs 
à  l'aisselle  de  chaque  écaille.  Fleurs  mâles  3  dans  Taisselle  de 
chaque  écaille,  recouvertes  par  un  involucre  commun  formé  de 
2  écailles  latérales,  constituées  chacune  par  un  calice  4-mère 
dont  3  divisions  peuvent  avoir  2-4  étamines,  à  anthères  bilocu- 
laires,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Fleurs  femelles 
sans  involucre  ni  calice,  formées  d'un  ovaire  infère,  2-Ioculaire, 
à  loges  l-ovulées.  Stigmates  2,  filiformes.  Fruit  indéhiscent, 
1-loculaire  et  1-ovulé  par  avortement,  comprimé,  muni  de  deux 
ailes  latérales  membraneuses ,  non  entouré  d'un  involucre, 
situé  dans  l'aisselle  des  écailles  très  épaisses  du  chaton  femelle. 
Graine  sans  albumen.  Feuilles  simples. 

Affinité».  —  Les  Bétulinées  sont  très  voisines  des  Castanéa- 
cées,  dont  elles  ne  diffèrent  que  par  l'absence  dMnvolucre  et  par 
leur  fruit  ailé. 

lieux  genres  : 

Chatons  femelles  cylindriques,  solitaires,  pendants Betula, 

Chatons  femelles  ovoïdes,  dressés  réunis  en  grappes  rameases,  co- 
rymbiformes Almis, 

BETULA  T.  —  Chatons  mâles  cylindriques^  pendants,  formés 
de  grandes  écailles  peltées,  accompagnées  chacune  de  deux 
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tcBÎItes  latérales  recouvrant  3  Qeurs,  ce  qui  représeute  une 
cjme  triflore.  Chaque  fleur  formée  d'uu  seul  sépale  et  de 
deux  étamiaes.  Ctialons  temelles  rorincs  de  grandes  écaillée 
trilobées  (formées  par  3  écailles  conuées)  recouvrant  chacuue 
trois  fleurs  et  deveuant  ligneuses  d  la  maturité.  Chaque  fleur 
formée  seulement  d'un  ovaire  2-loculaire.  à  loges  2-ovutées, 
surmonté  de  2  sligmates.  CbatODs  murs  â  écailles  1igneuB«3, 
formant  une  sorte  de  cône  et  recouvrant  des  fruits  comprimés, 
ailés,  ordinairement  l-loculaires  et  l-.^permea  par  avorlement. 
Feuilles  enlibres,  dentées,  péliolées.  Chatons  mâles  fascicules 
1-2-3  au  suuimet  des  rameaux,  so  développant  avant  les  feuilles. 
Chatons  femelles  sr>lituires  A  l'extrémité  de  ramuscules  feuilles. 


u).  —  Arbre  à  tronc  droit;  ù  écorce  blan- 
„    les;  à   feuilles  petites,   péliolées,  glabres, 
dcDlées,  Commun  dans  les  bois,  aur  les  coteaux  sablonneux. 


AIAL'S  T.  —  Se  distingue  du  précèdent  par  ses  fleura  mûlus 
è  caliee  l-mére  cl  à  androcée  formé  de  4  étamiuet;  par  se» 
chatons  femelles  ovoides,  dressés,  réunis  en  grappes  n 
corymbi  formes. 


ii<i»u  (tes  aagleB 

aBn«r™™ A.  glui 

l'eaillu  DVïl»,  ùgat*  au  aeumiaét*,  pubeacsnMa- 


FàMiLLE  LXXXVni.  —  HYRICÉES. 

.  —  Fleurs   dioïques,  tes  mdtes  el  Ick 
fcDielles  en  chtilons  cjlJDdriquea  ou  ovoïdes.  Chatons  niAles  h 
écailles  canalîculées,  olTraDt  chacune  dons  le  bas  i  ëtamÎDea  A 
anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  fenlea  lonf^itudinales 
latérales.  Chatoat  femelles  h  écailles  principales  accompagnées 
chacune  de  2  écailles  latérales  accreacentes  et  offrant  à  la  base 
une  Qeur  réduite  à  un  ovaire  t-loculaire,  (-oTnlé.  Ovule  orlbo- 
trope.  Styles  2.   Fruit  sec,  l-loculaire  ,  1-spenné,  accompagné 
des  3  bractées  latérales  accrues,  un  pen 
charnues.   Graine  sans  albumen.    Feuilles 
simples,  entières  ou  dentées, sans  stipule». 
Chatons  formant  des   épis  temiinaus,  or- 
dinairement développés  avant  les  feuilles. 
SooB-arbrisseauK  résineux. 

AlUnltèB.  ^  Par  leur  indorescence,  les 
.Myricées  se  rapprochent  des  Castanéacées 
«t  des  BÉtulinées,  mais  elles  en  différent 
par  leur  ovwre  el  leur  ovule. 

m'RICA  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

M,  Cale  L.  (Uois-sent-hon,  Gale,  Piment 
royal).  —  Seule  espèce.  Sous  -  arbrisseau 
haut  de  60  ceulim.  à  l  m,  au  plus,  très 
ramifié,  à  feuilles  et  ècaiiles  parsemées  de  ^'^Jci,!, 

nlandes  résinifères.   Hare  dans  les  marais    i_n .. < !.ri„ 

sablonneux  et  les  bruyères  humides. 

Tome»  l6«  pirtiei  de  U  plnnls  ei       _ ..  __ 
— .  ...^.„„^^  Qj  omplojiit  ai 


utrianDli 
mn  bluicl 


il 
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B.  ~  MONOCOTYLÉDONB8. 


Embryons  pourrus  d*an  seul  cotylédon.  Feuilles  &  nervures 
principales  toutes  longitudinales  et  parallèles  ou  parallèles - 
convergentes  ^.  Fleurs  ordinairement  trimères  ,  à  périanthe 
formé  habituellement  de  folioles  toutes  semblables  et  disposées 
sur  2  verticilles  3-mères  ,  ou  réduites  en  nombre ,  parfois 
même  à  peu  près  nulles  et  herbacées  ou  scarieuses.  *^ 

.TABLKAU  DICHOTOMIQUB  DES  FAMILLES. 

Périaothe  entièrement  pétaloide  ou  à  folioles  ex-  ' 

ternes  seules  herbacées 2 

\.{  Périanthe  h  folioles  tontes  herbacées  ou  soarieoses, 
ou  bien  remplacé  par  des  écailles  ou  des  soies«  on 

tout  à  fait  nul »....'.     9 

m  I  Ovaire  supère 3 

'  {  Ovaire  inière 5 

S  Périanthe  6-mère,  à  folioles  toutes  pétaloldes. ...     4 
Périanthe  6-m%re,  à  folioles  externes  nerbacées,  les 
internes  pétaloîdes.  Carpelles  plus  ou  moins  indé- 
pendants les  uns  des  autres AUgmacées. 

S  Carpelles   indépendants   dans    leur    partie    supé- 
rieure     Cokkieacées. 
Carpelles    intimement    connés    dans    tonte    leur 
étendue LiUaeées. 

r'  f  Fleurs  hermaphrodites 6 

'  t  Fleurs  dioiques 8 

a  î  Etamines  6.  Fleurs  régulières Amary/lidéeg . 

I  EUmines  3  ou  1 7 

Fleurs  régulières  on  peu  irrégulières.  Etamines  3, 

indépendantes  du  style Iridées. 

'.<  Fleurs  très  irrégulières.    Etamine   1,  portée  par 
une  colonne  (gynostème)  au  sommet  de  laquelle 

se  trouve  également  le  stigmate Orchidées, 

Plantes  terrestres,  voluhile^.  Etamines  6 Dioicorées. 

S.\  Plantes  aqnatiques,  submergées  ou  submorgées- 

nageantes ffydrùcharidées . 

^ntes  nageantes  ou  submergées,  ou  submergées- 

g  I    nageantes 10 

'  ^  Plantes  vivant  sur  le  sol,  dans  les  marais  ou  dans 

l'eau,  mais  jamais  nageantes  ni  submergées 12 

Plantes  très  petites,  flottant  à  la  surface  de  Tean. 

|A  1     Périanthe  nui .  Graines  sans  albumen Lemnacées . 

Plantes    submergées    ou   submergées- nageantes , 
fixées  au  fond  de  Tean,  sur  le  sol 11 

1.  Parmi  les  plantes  appartenant  à  la  Flore  de  Paris,  les  Tatnus  seuls 
font  exception  à  celte  règle  et  possèdent  des  feuilles  à  une  seule  nervure 
principale  longitudinale,  émettant  de  chaque  côté  des  nervures  secondaire» 
transversales. 


1 
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Fleurs  hermaphrodites.   Périanthe  4-inère.   Eta- 

mines  4 Potamée: 

\\.{  Fleurs  dioîqaes  oa  monoïques.  Périanlbe  nul  ou 
remplacé   par  une   spathe  membraneuse.    Eta- 

mine  1 Naiodées. 

Périaothe    régulier,    h  6  folioles.    Etamines    6. 

•  2  )    Graines  sans  albumen Joneaginées. 

'  ^  Périanlbe  à  moins  de  6  folioles  ou  nul.  Etamines 

moins  de  6 13 

Fleurs  monoïques,  les  m&Ies  et  les  femelles  réu- 
nies sur  un  axe  allongé,  charnu  Çspadice).  en- 
touré d'une  grande  spathe  monophylle,  roulée  en 
jo  7    cornet.  Fruit  bacciforme.  Feuilles  à  nervures  ra- 

•  ^    miâées Aroïdéê* . 

Fleurs  non  réunies  sur  un  spadice  charnu  entouré 
d'une  grande  spathe.  Fruit  sec,  déhiscent  ou  in- 
déhiscent. Femlles  à  nervures  parallèles 14 

Fruit  eapsolaire,  loculicide  en  trois  valves.  Pé- 
rianlbe k  6  folioles  sur  2  rangs.  Etamines  6,  ra- 

14. {    rement  3 Joneées. 

Fruit  indéhiscent  (achaine  ou  caryopse).  Périanthe 
nvA  ou  imparfait.  Etamines  3,  S  ou  1,  jamais  6.     15 
Fleurs  monoïques,  les  mâles  réduites  à  1  étamine, 
les  femelles  a  1  ovaire,  les  unes  et  les  autres  en- 
j^  I    tremélées  de  soies  nombreuses  et  groupées  sépa- 
rément  en  épis   compacts,  cylindriques,  ou  en 

têtes  globuleuses Tuphaeéês. 

Non le 

Tige  non  interrompue  j^ar  des  nœuds.  Fruit  sec, 
indéhiscent,  à  graine  indépendante  du  péricarpe 
(achaine).  Fleurs   en    épis  multiflores  ou  pauci- 

M»  J    flores Cypéracées. 

'^  Tige  interrompue  par  des  nœuds.   Fruit  sec,  in- 
déhiscent, à  graine  adhérente  au  péricarpe  (ea- 
2 opseV  Fleurs  en  épillets  8-  ou  pluri-flores.dispo- 
I  en  épis  ou  en  inflorescences  de.  formes  variables.    Graminées . 

Famille  LXXXIX.  —  ALISMACÉES. 

Garaotère*  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites 
oa  monoïques.  Réceptacle  convexe.  Périanthe  6-mère  :  3  folioles 
externes  herbacées,  9  folioles  internes  pétaloldes.  Etamines 
6-12,  ou  en  nombre  indéfini,  hypogynes.  Anth^es  biloculaires, 
déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  libre, 
plori-carpellé  ,  à  carpelles  indépendants  ou  plus  ou  moins 
connés  par  la  face  ventrale,  1-2  ovules.  Ovules  anatropes,  insérés 
dans  Tangle  interne  des  carpelles,  ou  sur  des  placentas  qui 
tapissent  la  face  interne  des  carpelles.  Fruit  formé  de  carpelles 
plus  ou  moins  distincts,  plu  ri -carpelles.  Graines  sans  albumen. 
Feoilles  alternes,  &  nervures  principales  toutes  parallèles. 

AXflnités.  —  Par  leurs  carpelles  indépendants  en  totalité  ou 
en  grande  partie,  les  Àlismacées  rappellent  les  Renonculacées, 
dont  elles  se  distinguent  nettement  par  leur  embryon  monoco- 
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tylôdoné  et  par  leurs  feuilles  &  nervures  principales  toutes  pa- 
ralèles. 

Deux  tribus  : 

Ovules  insérés  dans  I*angle  interne  des  carpelles Alismées. 

Ovales  insérés  sur  des  placentas  qui  tapissent  la  faco  interne 
des  carpelles Butomée». 

Tribu  I.  —  ALISMÉES. 

Ovules  insérés  dans  Fangle  interne  des  carpelles. 

Fleurs  hermaphrodites Alisma. 

Fleurs  monoïques SagiUaria  . 


Fig.  489.  —  Alisma  Planlago.         Fig.  4Q0.  —  SagUtaria  sagUU/olia. 
Portion  d'inflorescences.  Inflorescence. 

ALISMA  L.  —  Fleurs  hermaphodites.  Périanthe  6-mère  : 
3  folioles  extérieures  herbacées,  3  folioles  intérieures  pétaloldes, 
blanches,  toutes  idépendantes.  Etamines  6,  opposées  par  paires 
aux  sépales  internes.  Carpelles  nombreux,  1 -ovules,  indépen- 


dents,  disposas  sa  verilcille  ou  en  t£le.  Plantes  TîTaces,  aqua- 
liqueB.  FeuiMes  entières,  pëtiolées,  à  limbe  avorté  quaad  elles 
ee  déTeloppent  sous  l'eau,  allË&ué,  arrondi  ou  cordé  à  la  base. 
,  I  Cupaliei  tout  1  fail  iadtesaïUDls I 

«  I  CsriHlIe*  vBTlieil!<'< '. A.   Plmtago  L. 

''l  Cntpollw  en  Uta * 

3  j  CarpcU»  k5iiDgl«  HilluiU A.   rananculoUa  L. 

I  CirpalJei  limplamiDl  camprimis,  dod  uigulcui.  A,  luUani  L. 

S.4€SITTARU  L.  —  Fleurs  moDoIqueB,  BUniineaeD  nombre 
indéSoi.  Carpelles  indépendants,  nombreux,  en  Ute.  Feuilles 

aagittées. 
fi.  sagltlirolht  L.   —  Seule  espËce.  remarquable  par  ses 

Teuilles  sagitlées.  Commun. 

Tribu  II. 
BUTOMÉES 

Ovules   înstrÉs    sur    des    N 
placeittas  qui  tapissent    la    H 
face  interne  des  carpelles. 
Carpelles    plus    ou    moins 
conoés  dans  le  bas,  au  ai- 
veau  de  la  foce  ventrale. 

BtrroHUS  t.  —  Fleura 
hermaphrodites.  Périanthe 
£-mâre:  3  folioles  extérieu- 
res Iierbacées,  3  intérieures 
pitaloides.  Etamines  S  :  6 
opposées  par  paires  aux 
sépales  externes,  3  oppo- 
sées aux  sépales  internes. 
Fruit  Tormé  de  G  carpelles 
verticillés,  connés  dans  le 
bas  par  leur  Tace  ventrale- 
Ovules  nombreux  insérés 
aiiT  des  placentas  qui  tapis- 
sent la  Tsce  interne  des 
carpelles.  Feuilles  linéaires, 
à  base  dilatée,  canaliculée. 

Fleurs  en  ombelle  simple,        cjg.  igi,  _  Bittomui  mtcUiuu. 
terminale.  sommet  floririrs. 

B.  «mbellatus  L.  —  Seule  espèce,  abondante  dans  les  étangs 
et  les  marais. 


Famille  XC.  —  COLCHICACÉES. 


-  PEeurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Pirianthe  G-mfere,  pétalolde,  à  folioles 
toutes  à  peu  près  semblables,  disposËes  sur  deux  verticilles 
alleraes,  connées  à  la  base  dans  une  grande  étendue  en  un  tube 
étroit.  Etamines  6,  insérées  sur  le  tube  du  périanllie.  Anthères 
biloculaires,  introrses,  déhiscentes  par  des  tentes  longitudinales. 
OTaire  supÈre,  3-carpeilé,  3-loculaire,  à  carpelles  connés  par 
la  race  ventrale  sur  une  liauteur  variable,  à  loges  pluri-ovulées- 
Ovules  analropes,  insérés  dans  l'Angle  interne  des  carpelles. 
Styles  3,  ordinairement  lEbre.  Fruit  capsulaire,  k  3  carpelles 
unis  dans  une  étendue  variable  par  la  suture  ventrale  et  s'ou- 
vrant  par  cette  suture.  Greioes  albuminées.  Souche  bulbeuse, 
tuniquée.  Feuilles  toutes  radicales,  aplaties,  i  nervures  paral- 
lèles. Fleurs  grandes,  portées  par  un  pédicule  grêle  et  court 
qui  reste  souterrain,  puis  s'allonge  en  une  tige  haute  de  15  & 
30  centimètres,  au  sommet  de  laquelle  se  voit  le^  tnill. 

Aumitèa.  —  Les  Colchicacëes 
servent  d'intermédiaire  entre  les 
Alismaeèes,  dont  les  carpelles 
sont  tout  a  fait  indépendants, 
et  les  Liliacées,  dont  les  carpelles 
sont  entièrement  connés  en  un 
ovaire  S-locutaire.  Elles  ressem- 
blent aux  Liliacées  par  le  nombre 
des  étaraines  et  celui  des  car- 
pelles et  par  la  souche  bulbeuse. 


C.  antaMMBle  L.    ({kilchiquc. 
Safran  bâtard,  Vei Ilote,  Veilleuse,  'i 

—  Plante  &  bulbe  tunique,  oblong, 
à  tunique  externe  membraneuse. 
noirSlre.   Fleurs  se  développant 
avant  les  feuilles,   émergeant  di- 
rectement du   sol  et  atteignant 
10  à  15  cenlim.  de  baut,   à  tube 
grêle,  très  long,  à  folioles  oblon- 
Fig.  *«.  -  Colrttnmundkmiuifï.gueB,  les  extérieures  un  peu  plus 
longues,  toutes  colorées  en  lllas. 
Feuilles  larges,  en  bouquet,  longues  de  30  à  3S  centim.  Frnit 
porté  par  une  tige  simple,  cylindrique,  haute  de  30  &  35  cen- 


« 
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lim.  —  Flor.  :  aoû^octobre.  —  Fruct.  :  mai-juin.  —  Habit.  : 
prairies  humides.  Commun.  Jjf, 

Le  balbe  da  Colohiçiue  est  amer  et  &ore,  d'une  odeur  désagréable  qui 
disparait  par  la  dessiccation.  Il  sert  à  la  préparation  d'one  teinture  de 
Colchique  très  employée  contre  le  rhumatisme,  la  goutte,  etc.  Il  doit  ses 

Sropriétés  à  la  co2cAtdn«.  Les  graines  contiennent  aussi  ce  prineipei  mais 
am  une  moindre  proportion. 


Famille  XGI.  —  ULIACÉES. 

Caraotèr^s  constants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  ordinairement  6-mère,  rarement 
4-S-mère.  Etamines  ordinairement  6,  rarement  3  ou  4-8,  hypo- 
gynes  ou  insérées  sur  les  sépales.  Anthères  biloculaires,  in- 
trorses,  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  su- 
père,  ordinairement  3-carp6lié,  3-loculaire,  rarement  2-4-carpellé 
et  2-4-loculaire,  à  loges  pluri-ovulées.  Ovules  anatropres,  insérés 
dans  Tangle  interne  des  loges.  Stigmates  3,  rarement  2-4.  Fruit 
capsulaire,  3-loculaire,  à  loges  poly spermes,  à  déhiscence  locu- 
licide,  ou  charnu  et  indéhiscent.  Graines  albuminées.  Feuilles 
à  nervures  toutes  parallèles,  linéaires  ou  lancéolées. 

Affinités. — LesLiliacées  ressemblent  beaucoup  aux  Dicotylé- 
dones dialypétales  à  ovaire  supère  et  à  placentation  axile;  elles 
ressemblent  aux  Âlismacées  parleur  androcée  et  leur  périanthe, 
mais  s'en  distinguent  par  leur  ovaire. 

Deux  tribus  : 

Fruit  capsulaire,  déhiscent Liliées, 

Fruit  charnu,  indéhiscent Asparagées . 

Tribu  I.  —  LILIÉES. 

Fruit  capsulaire,  déhiscent,  loculicide. 

j  (  Souche  bulbeuse 1 

'  l  Souche  non  bulbeuse Phalangium . 

2  j  Stigmates  sessiles TuUpa . 

'  \  Stigmates  portés  par  un  style  filiforme 3 

Périanthe  à  divisions  étalées  ou  rapprochées  en  cloche  i 

3.  i    mais  non  connées  en  tube A 

Périanthe  à  divisions  connées  en  un  tube  urcéolé....  Mtueari. 


.  I  Flours  blanches,  blanc-jaun&tre,   ou  jaunes 5 

I  Fleurs  bleues  ou  lilas Seilla» 

5. 


Fleurs  eu  ombelle  simple,  enfermées  dans  une  spathe 
avant  la  floraison Allium. 

Fldura  en  grappe  spiciforme  ou  en  corymbe  terminal, 
sans  spathe Omithogalum 
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TliUPA  L.  —  Bulbe  tuniquA.  Përianthe  campanule,  G-nitre, 
k  sépales  indépendanle.  Etamines  G-  Stigmatea  3,  se  selles,  épais, 
seraÎHDrbiculaircs.  Fruit  trigone.  Feuilles  oblongues  ou  lancio- 
lées.  Tige  ordinairemenl  1-flore.  Fleur  très  grande. 

T.  («ylvcstrls  L.  (Tulipe  sauvage).  —  Seule  espèce,  k  fleurs 
d'un  beau  jaune,  les  sépales  extérieurs  Terdâtres  dans  le  bas. 
Rare  dans  les  vignes.  Pare  de  Sainl-Cloud,  voisinage  de  Beau- 
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ALLIUIIL.  —  Souche  bulbeuse,  tuniquée.  Périanthe  6-mère, 
à  folioles  étalées  ou  conniventes,  indépendantes  ou  connées  à 
la  base.  Etamines  6^  insérées  sur  le  réceptacle  ou  sur  la  base  du 
périanthe,  à  fîlets  un  peu  élargis  et  parfois  connés  &  le  base 
Ovaire  déprimé  au  centre,  entre  les  loges.  Style  naissant  du 
fond  de  cette  dépression,  filiforme.  Capsule  trigone,  à  loges 
i-2-spermes.  Fleurs  ordinairement  blanches  ou  rosées,  rare- 
ment  jaunes,  toujours  en  ombelle  simple  enveloppée  d'une 
spathe  avant  la  floraison. 

l  Fleurs   blanches,  verd&tres,    roses    ou 

I.|    purpurines 2 

(  Fleurs  d'un  beau  jaune A .  flavum  L. 

Feuilles   planes,   lancéolées,    pétiolées. 

Flears  d  un  blanc  pur A.  ursinum  L. 

Feuilles  de  môme  largeur   à   peu  près 
2.(    d'un  bout  à  l'autre  (linéaires),  planes 

ou  canallculées,  ou  cylindriques  fistu- 

leuses,  jamais  pétiolées.  Fleurs  jamais 

d'un  blanc  pur 3 

'  Souche  formée  d'un  rhizome  traçant, 

l    portant  plusieurs  bulbes.  Feuilles  li- 

»  )    néaires,  planes  ou  légôrement  carénées. 

1    Fleurs  roses l .  failax  Rœm.  et  Schult. 

f  Souche  formée  par  un  on  plusieurs  bul- 
\    bes,  sans  rhizome  traçant 4 

Périanthe  à  folioles  étalées.  Feuilles  cy- 

,  1     lindriques,  fistuleuses 5 

^'^  Périanthe   à    folioles   dressées,    conni- 
ventes S 

Tige  fistulensd,  renflée  au  milieu  ou  au- 

5.  \    dessous  du  milieu <> 

Tige  fistoleuse,  cylindrique,  non  renflée.    7 

Tige  renflée  au-dessous  du  milieu.  Filets 

stamiaaux   munis  à  la  b&sft  de  dents 

6.<    latérales A.   Cepa  L. 

Tige  renflée  au  milieu.  Filets  staminaux 

sans  dents 1 .  fistulosum  L. 

Filets  staminaux  pourvus  à  la  base  de 
dents  latérales.  Fleurs  souvent  rempla- 
m  )    cées  par  des  bulbilles.  Bulbe  ovoïde, 

*^     renfermant  des  bulbilles  violets A.  ascalonicum  L. 

Filets  staminaux  sans  dents,  fiulbes  réu- 
nis en  touffe A.  Sehxnoprasum  L . 

F'ilets  staminaux  sans  appendices,  seu- 

^.  .    lement  dentés  ou  "non  h  la  base 0 

'^  Filets  staminaux  inférieurs  munis  d'ap- 
pendices subulés  dépassant  l'anthère. .     10 

Feuilles  fistuleuses,  semi-cylindriques.     A.  oferaceum  L. 
9.{  Feuilles  non-fistulens^es,  planes,  un  peu 

caualiculées A.  sativum  L. 

Feuilles  fistuleuses,  cylindriques  ou  se- 

10.  ^     mi-cylindriques U 

Feuilles  non  fistuleuses,  plane? 12 


378  MONOCOTYLÉDONES 

SFeaiUes  eyUndriqoes.  Fleura  rose-pAle.  A.  vineale  L. 
Feuilles  seroi-oyiindriques.  Fleura  d'un 

beau  rouge A.  Sphœtocephalum  L. 

(Fleurs  blanchAtree,  striées   de  rouge. 

Ombelle  globoleose,  compacte A.  Potrum  L. 

Fieun»  porpurines.  Ombelle  lAcbe A,  Scorodoprastan  L. 

A.  «ativimi  L.  (Âil).  —  Souche  composée  d'un  nombre  va- 
riable (10-16)  de  bulbillee  ovoîdes-oblongs,  arqués,  tuniques,  à 

tunique  très  épaisse,  enveloppés 
d'une  tunique  commune  mince. 
Feuilles  non  ûstulensea,  linéaires, 
planes,  légèrement  canaiiculées.  Tige 
fistuleuse,  cylindrique,  non  renflée, 
feulUée  jusqu*à  la  moitié  de  sa  hau- 
teur. Ombelle  enveloppée  d'une  spa- 
the  1-foliolée,  terminée  par  une 
pointe  très  longue.  Fleurs  blanc-sale, 
à  folioles  du  périanthe  dressées,  con- 
niventes.  Filets  staminaux  munis  à 
la  base  de  deux  dents  latérales  cour- 
Fig.  497.  -  AUium  Porrum,  ^^^  7"  Flor  :  JuiUet-août.  -  Habit.: 
Androcée.  originaire  de  1  Asie  centrale.  Cultivé 

dans  les  jardins  pour  son  bulbe. 

Toutes  les  parties  do  la  plante,  surtout  le  bulbe,  exhalent  une  odeur  forte, 
spéciale,  très  pénétrante  et  très  durable.  La  saveur  du  bulbe  est  brûlante, 
aromatique  ;  elle  est  due  à  une  huile  essentielle,  (jui  e^t  très  Acre.  On 
fait  usage  de  l'ail  cru  et  cuit  ou  conservé  dans  le  vinaigre  comme  condi- 
ment. Le  bulbe,  broyé  et  appliqué  sur  la  peau,  produit  de  la  rnbéOsction 
à  la  façon  de  la  moutarde  et  peut  même  déterminer  la  vésicalion.  L'Ail  a 
été  pendant  longtemps  consiaéré  comme  un  excitant  important.  On  l'a 
employé  contre  les  fièvres  intermittentes,  contre  le  choléra,  dans  la  période 
algide,  etc. 

A.  Pomin  L.  (Poireau,  Porreau).  -^  Bulbe  allongé,  ne  pro- 
duisant pas  de  bulbilles  latéraux  ou  n'en  produisant  qu'un  ou 
deux.  Feuilles  non  fistuleuses,  planes,  linéaires-lancéolées,  assez 
larges,  glaucescentes.  Tige  fistuleuse,  cylindrique,  non  renflée, 
feuillée  dans  sa  moitié  inférieure.  Fleurs  blanchâtres,  striées 
de  rouge,  en  ombelle  globuleuse,  volumineuse,  dense.  Filets 
îttaminaux  intérieurs  munis  de  deux  longs  appendices  subulés, 
atteignant  l'anthère.  —  Flor.  :  juin-août.  —  Habit.  :  cultivé 
dans  les  jardins  et  en  plein  champ.  —  (2)*. 

Le  Poireau  est  cultivé  par  ses  bulbes  et  ses  feuilles  dont  on  mange  tonte 
la  portion  inférieure,  blanche,  à  Tétat  frais.  On  mange  également,  à  l'état 
frais  et  cuit,  le  bulbe,  qui  n'est  formé  que  par  la  base  simplement  épaissie 
dos  feuilles. 

A..  Oepa  L.  (Ognon^  Oignon).  —  Bulbe  semi-sphérique,  plus 
ou  moins  déprimé,  à  tuniques  très  nombreuses,  très  succulentes,. 


les  plus  supcrflciellee  mlDces  et  parcheminées.  Feuilles  flstu- 
leuses,  cylindriques  ,  reollées.  Tige  flgtulease  ,  cylindrique, 
renflée  au-dessous  du  milieu.  Ombelle  volumineuse,  sphérique. 


Fig.  »99.  -  Mlùim  Ctpa. 


Fig.  tes.  -  ^Inm  Cl»- 
k  iptthe. 


';  soupe  loDgit. 

mveloppée  d'une  spatbe 


Fig.  501.  —  StUUl  m 
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munis  à  la  base  de  deux  dents  latérales  courtes.  —  Flor.  : 
juin-août.  —  Habit.  :  cultivé  dans  les  jardins  et  en  plein 
champ.  (2). 

Le  bulbe  de  l'Ognon  est  très  riche  en  une  huile  essentielle  ùcre  qui  s'éNa- 
pore  quand  on  le  coupe  et  fait  larmoyer  les  yeux.  On  le  mange  cru  el 
surtout  cuit.  Il  jouissait  autrefois  d'une  grande  réputation  comme  diuré- 
tique. 

On  cultive  encore  dans  les  jardins  trois  espèces  très  voisines  de  VA .  Cepa 
et  qui  ont,  comme  loi,  des  feuilles  fistuleuses,  VA.  fistuhsum  L.  (Ciboule). 
qui  se  distingue  surtout  par  ses  feuilles  moins  développées,  par  sa  ligo 
renflée  au  milieu  et  par  ses  étamines  sans  dents;  VA.  Aicalonicum  L. 
(Echalote)  se  distingue  du  précédent  par  ses  étamines  à  filets  dentés  et 
par  ses  fleurs  très  souvent  remplacées  par  des  bulbilles  ;  VA.  Schxnoprasum  L. 
(Civette,  Ciboulette),  à  feuilles  grêles  et  à  fleurs  purpurines  rosées,  jamais 
entremêlées  de  bulbilles. 


SCILLA  L,  —  Périanthe  6-mère,  à  folioles  étalées  ou  con- 
niventes,  indépendantes.  Etamines  6,  &  filets  insérés  sur  le  ré- 
ceptacle ou  sur  la  base  des  sépales.  Style  filiforme.  Fruit  à  loges 
pauci-spermes.  Bulbe  tunique.  Tige  simple.  Feuilles  non  fistu- 
leuses, planes.  Fleurs  bleues  ou  lilas,  en  grappe  terminale. 

Périanthe  h  folioles  étalées 8 

l.{  Périanthe  &  folioles  conni ventes.  Feuilles  toutes  ra- 
dicales       S.  mitatis  Sm  . 

Plusieurs  feuilles  très  étroites,  ne  sortant  du   sol 
qu'après  la  floraison,  qui  a  lieu  en  août  ou  sep- 

2.  <    lembre '. S.  autwnnalis  L. 

Feuilles  t  ou  rarement  3,  développées  au  moment 
de  la  floraison,  qui  a  lieu  en  mars-avril S.  bifolia  L. 

ORl^ITHOOALUllI  L.  —  Périanthe  6-mère^  à  folioles  étalées 
ou  un  peu  dressées ,  marçescentes.  Etamines  6 ,  insérées  sur 
le  réceptacle  ou  sur  la  base  des  sépales,  à  filets  aplatis  ou  fili- 
formes. Anthères  fixées  au  filet  par  la  basç  ou  par  le  dos. 
Style  filiforme.  Capsule  à  loges  pauci-spermes.  Bulbe  tunique. 
Feuilles  toutes  radicales,  linéaires ,  planes.  Tige  simple  ou 
ramifiée  en  corymbe  dans  le  haut. 

!  Fleurs  blanches  ou  blanc-jaun&tre S 
Fleurs  jaunes.  Filets  stammauz  filiformes.  Anthères 

fixées  par  la  base O.  artense  Perî^  . 

«)  I  Fleurs  en  grappe  simple^  terminale O.  Pyrenaieum  L. 

"  ■  \  Fleurs  en  corymbe  termmal,  lâche O.  umbetiatum  L. 

HL'SCARI  T.  —  Périanthe  6-mère,  à  folioles  connées  dans 
la  plus  grande  partie  de  leur  longueur  en  un  tube  urcéolé,  à 
6  dents  courtes.  Etamines  6,  insérées  sur  le  tube  du  périanthe. 
Style  filiforme,  court.  Capsule  trigone,  k  loges  1-2-spermes. 
Bulbe  tunique.  Feuilles  toutes  radicales,  planes,  linéaires,  lige 
simple,  sans  feuilles,  terminée  par  une  grappe  simple  de  fleurs 
bleues,  dont  les  supérieures  sont  souvent  stériles  et  forment 
une  sorte  de  plumet  bleu. 


1    nulle   an  faible.   Peuillu 

l     lifl*.ire.-l«rgM .tf.  4o(rj«I(fe»  Mill. 

PHALA-^GIL^n  T.  —  Pèrianthe  6-mère,  à 
folioles  Tormant  &  la  base  un  lube  grêle,  éta- 
lées dans  le  haut.  Etamines  6,  insérées  sur  la 
base  des  sépalea.  Ovaire  pédicellé.  Style  mi- 
forme.  Capsule  globuleuse ,  à  loges  pauci- 
apermes.  Fleurs  blanches,  en  grappe  simple 
ou  en  panicule  terminale.  Souche  non  renflée 
en  bulbe,  à  racines  cylindriques,  épaisses, 
charnues. 

Flsan  eo  pinicult  t«rmliul« P,  Litiago  Schbu. 

Tribo  U.  —  ASPARAOËES. 

Fruit  charnu,   indéhiscent,    ordinairement  p.     ^j 

h  3   loges  pauci-spermes,    ou  unîloculaire  et  juatcari  amotui 
monosperme  par 


■•If 


iphfodiie» a 

.--iii'ea  k  râlât   d'icalUta.  RtunuKulss  flli- 

allODgi»,  ùmulinl  d«a  feuillu Aiparagia. 


1  Tige  Ooi 


^inJéi.  en  foruie  de  feuilles... 

-  i  Feuilla  foutM  ridical».  Tige  florifère  aphyll* Coniallam. 

■(  Tige  florifère  feuilles i 

9  par  4«.  aa- 


!.  Fleurs  farmao 


le  grappe 


I    allongéfl,  feuillée. . .' ° Polygonalun  . 

COnVAIXABU.  L.  —  Fleurs  hennaphrodil«s.  Pèrianthe  ga- 
mosépale, urcéolé,  e-dentë.  Elamines  6,  insérées  à  la  base  du 
lube.  Ovaire  S-i-loculaire,  &  loges  2-ovulées.  Style  simple.  Slig- 
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I  * 


»  ■■ 


mate  trigone.  Feuilles  toutes  radicales,  disposées  par  2.  Fleurs 
formant  une  grappe  simple,  penchée,  au  sommet  d'une  tige 
florifère  aphylle.  Souche  rhizomateuse,  traçante. 

€.  maialis  L.  (Muguet).  ~  Seule  espèce,  à  fleurs  blanches, 
très  odorantes^  portées  par  une  tige  haute  de  10  à  15  centim.  ;  h 
baios  rouges.  Abondant  dans  les  bois. 


m 


Fig.  503.  —  Convallaria  maiaUt»     Fig.  504.  —  Polygonalum  vulgare. 

POL.YGONATUM  Dbsp.  —  Fleurs  hermaphrodites.  Përianthe 
6-mère,  tubuleux,  cylindrique.  Etamines  6,  insérées  sur  le  mi- 
lieu du  tube.  Ovaire  3-loculaire,  à  loges  ^-ovulées.  Style  simple. 
Stigmate  trigone.  Feuilles  de  la  tige  florifère  alternes,  toutes 
déjetées  d'un  c6ié.  Souche  rhizomateuse,  épaisse,  marquée  de 
grosses  cicatrices  répondant  aux  rameaux  aériens  des  années 
précédentes.  Rameau  florifère  simple,  allongé,  penché.  Fleurs 
blanches,  en  petites  cymes  à  TaisseUe  des  feuilles,  formant  par 
leur  ensemble  une  longue  grappe  feuillée. 

Tige  angaleoso-striée.  Fleurs  solitaires  oa  gémi- 
nées dans  l'aisselle  de  chaque  feuille.  Filets  sta- 
mioaox  slabros P.  vulgate  DEsr . 

TÎKe  cylinari({ue,  non  striée.  Fleurs  en  cymes  3-5- 
flores,  à  Taisselle  de  chaque  feuille.  Filets  stami- 
naux  Telos P.  mult%/lùrwn  Dbsf. 


LLLUCÉES  3f}3 

HAUSTHEHra  Wioo.  —  Fleure  hermaphrodites.  Périanthe 
4-mère,  à  folioles  connées  seulement  ï  Is  base,  étalées  ou  réOé- 
chies.  Etamines  i,  insérées  à  la  base  des  sépales.  OTaire  2-locu- 
laire,  A  loges  2-ovuléeB.  Souche  rhizomateuse,  traçante.  Tige 
Qoriftre  ne  portant  d'ordinaire  que  3  feuilles,  parfois  1  ou  3, 
alternes,  pètiolées,  et  terminée  par  une  gra.ppe  courte,  non  feoil- 
lée,  de  fleura  blanches,  disposées  en  petites  c;mes  2-3,  rare- 
ment i-S- flores. 

■.  blf*Haai  DC.  —  Seule  espèce,  facile  à  distinguer,  par  ses 
feuilles,  du  Muguet  auquel  son  in- 
florescence la  fait  ressembler. 


Fig.  ÔW.  —  JfoiaiiUmini  H/olium.        Rg.  B06.  —  Paru  quadrifolia. 


PAK^  I..  -~  Fleurs  hermaphrodites.  Périanthe  persistant, 
vert,  3-mËre,  à  folioles  iudépendantes,  les  exlérieures  lancéo- 
lées, les  intérieures  linéaires.  Etamines  8,  h.  filets  dilatés  et 
connés  &  la  base.  Ovaire  t-loculaire,  à  loges  pluri-ovulées. 
Styles  4,  libres,  Bllformes.  Souche  rbiioraateuse,  traçante.  Tige 
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une  seule  fleur,  au-dessous  de  laquelle 
,  plus  rarement  S  Teuilles. 
P.  qoEdrir^Ua  h.  —  Seule  espèce,  1res  facile  à  reconnallre 
à  son  porl  spécial.  Assez  rare  dans  les  bois  humides. 

BUSCUS  L.  —  Fleurs  diolques.  Périsnlhe  6-mère,  &  folioles 

indépendantes,  Etamines  3,  k  filets  connés  en  tube.  Ovaire  1- 

loculaire,  3-3-ovu1±,  entouré  d'un  tube  ataminal  saos  antbères. 

Fruit  ordinairement    mono-sperme.  Sous-arliriaseau    toujours 

Teri.  ft'feuilles  réduites  à  l'étal  d'êcailles  très  petites,  minces, 

à    ramuscules  aplatis,  elliptiques, 

terminés    en    épine,    portant    les 

fleurs  sur  leur  face  supérieure, 

B.  «CBleahiM  L,  (Petit  houx).  — 
Espèce  unique,  bien  facile  à  recon- 
naître à  ses  rameaui  aplatis,  flori- 
fères. Asseï  rare  dans  les  bois. 


Fig.  SOT.  —  SHtcut  acrUalia. 
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Etamines  6,  insérées  à  la  base  du  périantlie.  Ovaire  3-loculaire, 
à  loges  2-ovulée8.  Style  simple.  Stigmate  3.  Souche  vivace, 
courte,  oblique,  portant  un  grand  nombre  de  racines  cylindri- 
ques, charnues  (griffe)  et  émettant  chaque  année  plusieurs  tiges 
grêles,  très  ramifiées,  à  feuilles  réduites  à  Fétat  de  petites 
écailles  membraneuses,  à  ramuscules  grêles,  allongés,  simulant 
des  feuilles  et  portant  des  fleurs  jaunâtres,  petites. 

A.  officfnalis  L.  (Asperge).  —  Seule  espèce,  très  remar- 
quable par  son  port.  Tige  haute  de  70  centim.  à  1  m.,  très  ra- 
ramifiée,  à  rameaux  très  grêles,  d'un  vert  gai.  Fleurs  jaunâtres, 
en  petites  cymes  géminées.  Baies  rouges,  de  la  grosseur  d'un 
pois.  —  Fior.  :  juin-juillet.  —  Habit.  :  clairières  des  bois,  co- 
teaux incultes.  Tff, 

On  coltivo  l'Asperge  pour  .^es  jja.u.qe9  pousses,  que  l'on  mange  cuiles  et 
que  Ton  cueille  des  qu'elles  sortent  de  terre.  Elles  sont  diurétiques  et  don- 
nent à  Turine  une  odeur  forte,  très  désagréable.  On  prescrit  surtout  les  ra- 
cines comme  diurétiques. 


Famille  XGU.  —  xlMARYLLIDÉES. 

Garactèrea  oonatants.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de  l'ovaire.  Périan- 
the  6-mère,  &  folioles  pétaloïdes,  connées  en  tube  dans  le  bas. 
Etamines  6.  Anthères  biloculaires ,  introrses,  déhiscentes  par 
des  fentes  longitudinales  ou  par  des  pores  terminaux.  Ovaire 
infère,  3-carpellé,  3-loculaire,  à  loges  pluri-ovulées.  Ovules 
anatropes,  insérés  dans  Pangle  interne  des  loges.  Fruit  capsu- 
laire,  ^loculaire,  à  loges  plu  ri-spermes,  à  déhiscence  loculicide 
en  trois  valves.  Graines  albuminées.  Plantes  à  souche  ordinai- 
rement bulbeuse.  Feuilles  toutes  radicales,  à  base  engainante, 
à  nervures  parallèles.  Fleurs  grandes,  terminales,  solitaires 
ou  non. 

Affînltés.  —  Les  Amaryllidacées  ne  se  distinguent  des  Li- 
liacées  que  par  leur  ovaire  infère. 

Deux  genres  : 

Périanthe  muni  à  la  gorge  d'une  couronne  pétaloide Narcissus. 

Périanthe  non  muni  à  la  gorge  d'une  couronne  pétaloide Galanthtu. 

GALA^THUS  L.  —  Périanthe  à  tube  ne  dépassant  pas 
l'ovaire,  &  limbe  campanule,  à  sépales  inégaux,  les  extérieurs 
plus  grands,  concaves,  les  intérieurs  plus  courts  de  moitié, 
dressés.  Pas  de  couronne  pétaloide  &  la  gorge  du  périanthe. 
Etamines  insérées  sur  le  disque  qui  surmonte  l'ovaire.  Anthères 
déhiscentes  par  des  pores  terminaux.  Souche  bulbeuse,  tuni- 

FLORE  DB  PARIS.  2t 
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quée.  Feuilles  toutes  radicales.  Tige  florifère  terminée  par  une 
seule  fleur  entourée  d'une  spathe  monophylle. 

G.  nlvalis  L.  (Perce-neige).  —  Seule  espèce.  Petite  plante 
à  feuilles  linéaires,  obtuses,  à  fleurs  blanches.  Rare  dans  les 
.  prairies  et  les  clairières  des  bois. 

'..  .  3iAJIOSSUS  L.  —  Périanthe  à  tube  dépassant  ToTaire,  à 

limbe  régulier,  à  sépales  égaux.  Gorge  du  périanthe  munie 

^  d'une  couronne   pétalolde.  Etamines  insérées  sur  le  tube  du 

périanthe.  Anthères  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales. 
Souche  bulbeuse,  tuniquée.  Feuilles  toutes  radicales.  Tige  flori- 
fère aphylle  ,  terminée  par   une  seule  ou  rarement    un  petit 

■y..  nombre  de  fleurs  enveloppées  d'une  spathe  monophylle. 

y^-  Périanthe  blano.  Goaronne  jaunâtre,  bordée  de 

rouge,  très  courte • N,  poetieut  L. 

Périanthe  à  limbe  jaane-pàle.  Couronne  entière- 
ment jaune,  aussi  longue  que  le  limbe N,  Pteudo-Nardsstu  \. . 
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Famille  XCIII.  —  IRIDEES. 

Garaotères  oonstants.  —  Pleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de  Tovaire.  Périan- 
the pétaloîde,  6-mère,  à  folioles  2-verticillées,  connées  en  tube 
h  la  base.  Etamines  3,  insérées  sur  la  base  des  divisions  exté- 
rieures du  périanthe.  Anthères  biloculaires,  extrorses,  déhis- 
centes ]>ar  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  infère,  3-carpelIé, 
3-loculaire,  à  loges  pluri-ovulées.  Ovules  anatropes,  insérés 
dans  Tangie  interne  des  loges.  Style  indivis.  Stigmates  3.  Fruit 
capsulaire  ,  3-loculaire ,  à  loges  polyspermes ,  à  déhiscence 
Joculicide^  en  3  valves.  Graines  albuminées.  Souche  habituelle- 
ment rhizomateuse,  rarement  bulbeuse.  Feuilles  alternes,  en- 
gainantes à  la  base.  Fleurs  grandes. 

Affinités.  —  Les  Iridées  diffèrent  des  Liliacées,  dont  elles 
sont  très  voisines,  par  leur  ovaire  infère,  par  leurs  etamines  ré- 
duites au  nombre  de  3  et  par  leurs  anthères  extrorses.  Elles 
sont  encore  plus  voisines  des  Amaryllidées,  dont  elles  ne  difl'è- 
rent  que  par  le  nombre  des  etamines. 

Deux  genres  : 

stigmates  pétaloidM.  Souche  rhizomateuse , Irit . 

Stigmates  non  pélaloldes.  Souche  bulbeuse Crocus . 

CROCUS  T.  —  Périanthe  à  tube  grêle,  très  allongé,  &  limbe 
régulier,  campanulé-infundibuliforme.  Style  filiforme,  très 
allongé,  divisé  en  trois  stigmates  très  longs,  en  forme  de  cor- 
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nels  à  bord  dentelé  et  irrégulier.  Souche  bulbeuse,  tuniquée. 
Feuilles  toutes  radicales.  Fleurs  sortant  directement  du  sol, 
portées  par  un  pédicule  très  court  et  paraissant  naître  direc- 
tement du  bulbe. 

C.  satlTos  ÂLL.'ISaAran).  —  Plante  à  bulbe  arrondi,  plein, 
émettant  1-2  fleurs  yiolettes,  enveloppées  d'une  spathe  mem- 
braneuse» violacée,  formée  de  1-2  bractées,  apparaissant  avant 
les  feuilles  ou  en  même  temps  qu'elles.  Stigmates  d'un  jaune 
rougeàtre,  aussi  longs  que  le  périanthe.  Feuilles  linéaires,  très 
.  .  étroites,  longues  de  8  à  10  centim.,  à 

^i       É  //  bords  enroulés.— FI  or.:  septembre -oc  lo- 
%^UMr  I / fj     bre.  —  Habit.  :  Cultivé  dans  le  Gâtinais, 

"^^UK  111/      aux  environs  de  Pithi- 

viers,  de  Beaumont.  Ori- 
\1   <22ak  yi^  binaire  d'Orient.  ^^. 


Pig.  509. 
Crocut  sativus. 


Fig.  510.  Fig.  511. 

Croau  $atima.  Stigmates.    Crocus  tativus.  Bulbe  ; 

coupe  longitudinale. 


On  cultive  le  Safran  pour  ses  stigmates,  qu'on  arrache  au  moment  de  la 
floraison  et  qu'on  emploie  sous  le  nom  de  safran.  On  les  considère  comme 
puissamment  emménagogues,  mais  rien  ne  prouve  qu'ils  méritent  la  réputa- 
tion dont  ils  jouissent  et  surtout  dont  ils  ont  ioui  dans  le  passé.  Ils  sont 
riches  en  une  matière  colorante  jaune,  la  polychroUe,  qui  les  fait  employer 
dans  rindustrie.  On  s'en  sert  aussi  comme  condiment,  dans  «la  cuisine,  à 
cause  de  leur  coloration  et  de  leur  saveur  spéciale. 

uns  L.  —  Périanthe  à  tube  très  long,  trigone,  à  limbe  régu- 
lier, 6-mère,  les  trois  sépales  extérieurs  réfléchis  en  dehors, 
les  trois  intérieurs  étalés,  dressés  ou  connivents,  ordinairement 
plus  petits.  Stigmates  pétalotdes,  carénés  en  dessus,  concaves 
en  dessous,  recouvrant  chacun  une  étamine.  Souche  rhizoma- 
teuse,  rampante,  volumineuse.  Tige  florifère  simple  ou  rami- 


Tit'e,  jiortanl  un  petit  nombre  de  Heurs  trts  grandes,  protégées 
par  des  spatJics  membraneuses  foriuées  de  deux  bractées  quand 
elles  recouvrent  une  seule  (leur  et  de  plusieurs  bractées  quand 
elles  recouvrent  plusieurs  fleurs. 


Flg.  513.  —  frii  Flerentina.  Rhizamr. 

'(  Tige  runiBèe.  plu'rifloH '■! 

/  Tigu  nioiple.  uiii-aara.  Mriulhe  blea-vialet-cin.'' 

(    veiné ^....r. r.  r^tidiinma  L. 

'I  Fltura  inodorc!<.  Pirianths  jiniw-cilron I. Pmdii-Atona  L. 

L'Ii-â  n»niiatHea  contribua  k  foornir  le  rhitome  dirii,  emplayè  an  niMa- 
uine  i  Is  fabricatian  des  poil  d  caHlirei,  aujonrd'liui  tombta  en  déiuétuda. 
B(,  dana  la  parfumerie,  pour  I*  préparalion  do  la  poudre  d'Irii.   Maif  Vf- 
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Famillk  XCIV.  —  DIOSGORÉES. 

Garaotères  oonstants.  —  Fleurs  régulières,  dioïques.  Récep- 
tacle très  concaye,  formant  les  parois  de  Tovaire.  Périanthe 
pétaloïde,  jaune- verdâtre,  à  folioles  connées  à  la  base.  Etamines 
(dans  les  fleurs  mâles)  6,  insérées  sur  la  partie  inférieure  des 
sépales.  Ovaire  infère,  3-carpellé,  3-loculaire,  à  loges  2-oYulées. 
Ovules  anatropes^  insérés  dans  Tangle  interne  des  loges.  Fruit 
bacciforme,  charnu,  succulent,  oligosperme.  Graines  albumi- 
nées. Tige  Yolubile,  ramifiée.  Feuilles  alternes,  cordées  à  la  base, 
pétiolées,  à  limbe  muni  de  nervures  ramifiées.  Fleurs  petites, 
en  grappes  axillaires. 

Aitiiiitès.  —  Les  Dioscorces  ressemblent  aux  Dicotylédones 
par  leurs  feuilles.  Elles  ne  dilTèrent  des  Iridées  que  par  leur 
fruit  bacciforme  et  leurs  fleurs  dioïques,  et  des  A^paragées  par 
leur  ovaire  infère. 

TAHL'S  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

T.  comimmlw  L.  (Herbe  à  la  femme  battue,  Haut-Liseron, 
Sceau  de  Notre-Dame)^  —  Jolie  plante  à  tige  grêle,  sarmenteuse, 
volubile ,  haute  de  2-3  mètres,  verte,  à  feuilles  longuement 
pétiolées,  ovales,  cordées,  acuminées,  luisantes.  Fleurs  petites, 
jaune-verdâtre,  en  grappes  axillaires,  lâches.  Baies  rouges, 
de  la  taille  d'un  gros  pois.  Racine  fusiforme,  grosse,  blanchâtre. 
—  Flor.  :  mai -juillet.  —  Habit.  :  Bois,  taillis,  buissons  hu- 
mides. ^. 

La  racine  est  purgative.  Sa  sayenr  Cflt  A.cre  et  nauséeuse.  On  peut  atiini- 
nistrer  la  poudre  de  la  racine  sèche  à  la  dose  de  2  à  4  ^prammes.  On  la 
considère  également  comme  diurétique.  Dans  certaines  régions,  on  mange, 
contre  les  flèTres  intermittentes,  les  pousses  jeunes,  de  ta  même  manière 
que  les  asperges.  On  emploie  aussi  la  racine  fraîche,  pilée,  contre  les  con- 
tusions et  les  ecchymoses.  On  a  recommandé  la  poudre  de  la  racine  pour 
détruire  les  poux  de  la  tète  chez  les  enfants. 

Famille  XGV.  —  HYDROCHARIDÉES. 

Garaotèree  constants.  —  Fleurs  régulières,  dioïques.  Récep* 
tacle  très  concave,  formant  les  parois  de  Tovaire.  Périanthe  6- 
mère ,  plus  ou  moins  pétaloîde,  rarement  3-mère  par  avorte- 
ment.  Etamines  (dans  les  fleurs  mâles)  ordinairement  12, 
rarement  3,  à  anthères  biloculaires,  déhiscentes  par  des  fentes 
longitudinales.  Ovaire  (dans  les  fleurs  femelles)  infère,  ordi- 
nairement 6- carpelle,  rarement  3-carpellé,  ordinairement  6- 
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lociitaire,  à  loges  pluri-OTulèes ,  rarement  1-loculaire.  Ovules 
unalropes,  inséras  sur  les  cloisons  des  logea  quand  l'oraire  est 
6-loculBire,  sur  les  parois  de  la  cavité  ovarienne  quand  il  n'y  a 
qu'une  seule  loge  (placenlation  pariétale).  Fruit  cliarnu,  poly- 
sperrae.  Graines  sans  albumen.  Plantes  aquatique»,  submergées- 
nageantes  ou  submwgies,  herbacées,  stolon irères,  à  souche 
noQ  bulbeuse.  Feuilles  nageautas  ou  submergées.  Fleurs  mAles 
ordinairement  réunies  plusieurs  dans  une  même  spatbe  aiiil- 
laire.  Pleurs  lemellss  solitaires  dans  chaque  spathe. 

AStalt»».  —  Par  l'organisation  de  leur  fleur  et  de  leur  fruit, 
les  Hy4rocharidées  sont  assez  voisines  des  Dioscorées,  mais 
elles  en  diffèrent  par  leur  genre  de  vis.  Elles  dilTërent  de  toutes 
les  /amilles  de  Monocotylédon  es  à  périanthe  pétaJoIde  par  la 
placentalion  pariétale  de  leurs  ovules. 

FeDÎU»  lauvdNnaaL  pélialéu,  k  limbe  riidronoa...     Bi/ârocharii. 


"  ïertic'l 
ijlindrjque 

idic4lee,  Huilsa 
iniiins-luget, 

«oroHllo 

»  mou» 

in           ru       «I 

M,       Dort»  danti 

mrDKMHABIS  L.  —  Etamiue» 
13,  dans  les  lleurs  mâles.  Ovaire  e-lo- 
culaire,  dans  les  fleurs  femelles.  Fruit 
charnu,  6-loculaire.  Feuilles  nofieantes, 
très  longuement  pétiolées,  orbiculai- 
res-réniformes.  Fleurs  blanches. 

H.  MoritaH-RBDK  L.  —  Seule 
espèce.  Petite  plante  assez  abondante 
dans  les  étangs,  tes  mares,  les  ruis- 

STSATIOTES  L.  —  EUmines  très 

nombreuses,  les  extérieures  (iî-SG^ 
stériles,  les  intérieures  (12-13)  fertiles. 
Ovaire  6-loculaire.  Fruit  6-loculaire. 
Feuilles  toutes  submergées,  disposées 
en  rosette  radicale,  aeasiles,  linéaires- 
larges,  dentées-épineuses  aui  bords. 
Fleurs  blanches,  s'épanouissanl  hors 
de  l'eau,  portées  par  de  longs  pédon- 
cules aiillaires. 
S.  alaklM  L.  —  Plante  du~  centre  de  l'Europe,  introduite- 
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dans  les  mares  de  la  forêt  de  Marly,  où  elle  s'est  acclimatée.  II 
n'existe  que  des  m  Aies. 

VAIXISHERIA  Mich.  —  Périanthe  3-mëre.  Etamines  3. 
Ovaire  i-locttlatre.  Fruit  1-loculaire.  Feuilles  toutes  sessiles,  en 
roaette,  linéaires-rnbanées ,  à  bords  denticulés-scabres.  Fleurs 
mAles  portées  par  des  pédoncules  axillaires  courts,  se  détachant 
avant  répanooissementpour  aller  flotter  à  la  surface  de  Teau  de 
manière  &  féconder  les  femelles^  qui  sont  portées  par  de  longs 
pédoncules. 

V.  spiimlis  L.  —  Seule  espèce,  très  caractéristique,  accli- 
matée dans  le  canal  de  la  Marne,  près  de  Cliarenton.  Il  n'existe 
que  des  femelles. 

ELODEA  Ricu.  —  Périanthe  6-mère.  Etamines  3-9.  Ovaire 
1-localaire.  Fruit  1-loculaire.  Tiges  très  ramifiées,  à  rameaux 
tous  submergés,  allongés,  cylindriques,  portant  un  très  grand 
nombre  de  verticilles  de  3  feuilUes  sessiles,  oblongues,  entières. 

E.  etmméenÊfl»  Rich.  —  Seule  espèce.  Plante  américaine 
acclimatée  depuis  quelques  années  dans  tous  nos  étangs,  nos^ 
canaux,  nos  rivières,  où  elle  prend  une  extension  dangereuse . 
Il  n'existe  que  des  individus  femelles. 


Faville  XQVI.  —  ORCHIDEES. 

Ceraotèretf  oonstanu.  —  Fleurs  très  irrégulières,  hermaphro- 
dites. Réceptacle  très  concave,  formant  les  parois  de  l'ovaire. 
Périanthe  6-mère,  pétaloîde,  les  3  folioles  extérieures  souvent 
convergentes  avec  les  2  intérieures  supérieures  en  un  casque, 
la  foliole  intérieure  inférieure  très  différente  de  toutes  les 
autres,  plus  développée,  souvent  prolongée  en  éperon  et  diver- 
sement découpée ,  connue  sous  le  nom  de  labelle,  Etamines 
3,  1  seule  fertile,  les  deux  autres  nulles  ou  avortées  et  réduites 
à  l'état  de  glandes,  situées  de  chaque  côté  de  Tétamine  fertile. 
Celle-ci  est  située  au-dessus  du  stigmate,  connée  ou  non  avec 
la  colonne  (gynostème)  qui  porte  le  stigmate,  sessile,  bilocu- 
laire»  à  loges  déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Les 
grains  de  pollen  sont  unis,  dans  chaque  loge  anthérique,  en 
une  masse  pollinique  (pollinode)  piriforme,  terminée  par  une 
petite  tige  (caudicule).  Cette  dernière  est  renflée  à  son  extré- 
mité inférieure  et  les  deux  masses  sont  souvent  réunies  Tune 
à  l'autre  par  une  glande  (rétinacle)  qui  sécrète  le  liquide  vis- 
queux qui  agglutine  les  grains  de  pollen  les  uns  aux  autres. 
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polliniqucs,  Les  rÉtinacles  sont  souvent  logés  dans  un  repli  qui 
siirinonle  le  stigmate  et  auquel  on 
~  a  donna  le  nom  de  burtïcuU.  SUg- 

niale  représenté  par  une  surface 
concave,  située  au  sommet  de  la 
colonne  qui  porte  l'anthère  et  au- 
ilessouE  de  cette  dernîËre,  dans 
une  position  telle  que  le  pollen 
d'une  Heur  ne  peut  jamais  tomber 
sur  le  stigmate  de  la  in#ine  fleur. 
OïBire  infère,  3-earpelI*,  1-locn- 
laire,  i  3  placentas  pariétaux  plnri- 
ovulés.  Pniit  capsuloire,  l-locutoire, 
poly-sperme,  déhiscent  en  3  valves 
qui  restent  unies  en  haut  et  en  bas, 
portent  les  placentas  et  se  déta- 
s  moyennes,  de  sorte  qu'après  la  dêhis- 
cence  il  semble  y  avoir  six  valves.  Graines  extrêmement  petites, 
sans  albumen.  Feuilles  ordinairement  toutes 
radicales,  simples,  entières,  à  nervures  paral- 
lèle!* ou  parfois  anastomosées.  Tige  florifère 
toujours  simple,  portant  parfois  quelque* 
ruuilles,  terminée  par  une  grappe  simple  de 
Qeurs.  Souche  vt\ace,  tanlAl  rhizo  mate  use, 
courte,  chargée  de  racines  cylindriques  épais- 
ses, tantôt  bulbeuse,  à  bulbe  entier  ou  pal- 
mé. Il  eiisle  ordinairement  deux,  parrois 
trois  de  ces  bulbes,  au  bas  de  chaque  lige 
florirère.  Cette  dernière  se  continue  manifes- 
tement avec  l'un  d'eux,  tandis  que  sa  base 
en  porte  latéralement  un  second  plus  jeune. 
Chacun  de  ces  bulbes  représente  un  bour- 
geon très  renûé,  gorgé  de  fécule,  qui  se  déve- 
loppe l'année  suivante  en  produisant  une  tige 
norifère  et  des  feuilles.  La  base  de  la  tige  Do- 
fhïv'^mnndWo  "^^^  émet  toujours  un  grand  nombre  de  lon- 
.MuM  iioUioiqoe.    8ues  racines  cylindriques,  simples,  charnues. 

AiHnitéa.  —  Par  leur  ovaire  à  placentation  pariétale,  les 
Orchidacées  conrincnl  aui  Dioscorées  et  aux  Hydrocharidées, 
mais  elles  se  distinguent  de  toutes  les  autres  Monocolylédoaes 
par  la  forme  de  leur  périanthe  et  l'organisation  de  leur  an- 
drocée. 


ir 
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Trois  tribus  : 

.   1  Soueha  bulbenM î 

'1  SoochB  rhiiomtleuM NéMiteê. 

SBnlbm  anUiur*»  d'ona  ou  plunieurt  tuniquai Uparidétt. 
Balbes  dépouirns  ds  Ionique*,  ctinverli  d'uo  ipidsrma 
mlDCe OrcSidAi. 

Tribu  I.  —  NÉOTTIÉES. 

Anthfere  n'adhérant  au  gynoslème  que  par  sa  base.  Maase-^ 
polliniques  ï  grains  peu  adhérents,  sans  caudicute.  Souche 
rormée  par  un  rhizome  grêle,  couvert  de  très  nombreuses  ra- 
cines cylindriques,  épaisses,  charnues,  non  ramifiées. 
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. ,  (  Labelle  prolongé  en  éperon Limodontm, 

*  (  Labelle  non  prolonge  en  éperon 2 

Labelle  brusquement  rétréci  au  milieu  do  sa  lon- 

t.\    guear 3 

Labelle  non  rétréci  au  milieu  de  sa  longueur 4 

Ovaire  tords  en  spirale.  Labelle  muni  de  plusieurs 

o   I    nervures  dilatées  en  orétes  longitudinales Cephalanthtra, 

'^  Ovaire   non   tordu.   Labelle  muni  de  deux  bosses 

saillantes  au-dessous  du  rétrécissement Epipacti», 

Epi  floral  très  fortement  contourné  en  spirale Spiranth«$. 

A.l  Epi  floral  non  contourné  ou  à  peine  contourné  en 

spirale 5 

•  I  Labelle  profondément  bifide Neottia. 

'  l  Labelle  indivis Goodyera. 

NEOTTIA  RicH.  —  Périanthe  à  3  folioles  extérieures  conni- 
ventes  avec  les  2  folioles  intérieures  supérieures,  qui  sont  un- 
peu  plus  étroites.  Labelle  sans  éperon,  pendant,  allongé,  non 
rétréci  au  milieu ,  profondément  bifide.  Anthère  sessile,  adhé- 
rente au  gynostème  seulement  par  sa  base,  appliquée  contre 
un  prolongement  lamelleux  du  gynostème.  Masses  pollinique& 
unies  par  un  rétinacle  commun.  Ovaire  non  tordu  en  spirale. 
Souche  rhizomateuse  couverte  de  racines  très  nombreuses. 

Pas  de  feuilles  véritables.  Tige  florifère  ne  portant 

Î^u*un  petit  nombre  de  feuilles  rudimentaires.  Tige, 
euilles  et  fleurs  brunâtres,  sans  chlorophylle  appa- 
rente. Odeur  d'excrément N,  Nidus-avis  Rich. 

Pas  de  feuilles  radicales.  Tige  florifère  portant  deux 
grandes  et  larges  feuilles  ovales,  sessiles,  opposées. 

Tige,  feuilles  et  fleurs  vertes N,  ovata  L. 

(lîOODlilSRA  R.  Br.  ^  Périanthe  à  folioles  extérieures  lalé- 
.raies  étalées,  Textérieure  moyenne  et  les  deux  intérieures  laté- 
rales conni ventes.  Labelle  sans  éperon,  non  rétréci  au  milieu, 
entier  à  l'extrémité,  très  concave.  Anthère  appliquée  contre 
un  prolongement  lamelleux  du  gynostème.  Masses  polliniques 
unies  par  un  rétinacle  commun.  Ovaire  non  tordu  en  spirale. 
Souche  rhizomateuse,  grêle,  longuement  traçante,  ramifiée. 
Fleurs  en  épi  presque  unilatéral. 

(r.  repens  R.  Br.  —  Seule  espèce.  Fleurs  blanches.  Tige 
florifère  feuillée,  à  feuilles  d'autant  plus  petites  qu'elles  sont 
plus  supérieures.  Très  rare. 

CEPHALAl^THERA  RiCH.  —  Périanthe  &  folioles  à  peu 
près  conniventes.  Labelle  non  prolongé  en  éperon,  brusquement 
rétréci  au  milieu,  entier  à  l'extrémité,  muni,  au-dessous  du 
rétrécissemsnt  et  quelquefois  au-dessus,  de  nervures  dilatées 
en  crêtes  longitudinales.  Gynostème  dépourvu  de  prolongement 
lamelleux  au-dessous  de  l'anthère.  Masses  polliniques  sans  réti- 
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fiacle.  Ovaire  tordu  en  spirale.  Souche  rhizomateuse  courte, 
portant  un  grand  nombre  de  racines.  Tige  florifère  feuillée. 

SFleurfl  blanches :i 
Fleurs  ros«s  ftveo  le  labelle  blanc,  bordé 

de  rose C.  m^ra  Rica. 

(Bractées  aussi  longues  ou  plus  longues  que 

l'ovaire C.  mrandiflora  Babt;<gt. 

Bractéesbeaucoup  plus  courtes  que  l'ovaire.  C.  Xiphopkylhim  Rchr. 

EPIPACmS  RiCH.  — -  Périanthe  à  folioles  à  peu  près  conni- 
ventes.  Labelle  sans  éperon,  brusquement  rétréci  au  milieu, 
«ntier  à  Textrémité,  muni,  au-dessous  du  rétrécissement,  de 
deux  bosses  saillantes.  Gynostème  muni  au-dessous  de  Tan- 
thère  d'un  prolongement  lamelleux.  Masses  polliniques  unies 
par  un  rélinacle  commun.  Ovaire  non  tordu  en  spirale.  Souche 
k  rhizome  court,  à  racines  nombreuses.  Tige  florifère  feuillée. 

Labelle  pins  court  qu»  les  sépales  extérieurs  laté- 
raux .  Feuilles  inférieures  ovales B.  latifolia  All. 

Labelle  aussi  long  ou  plus  long  que  les  sépales 
extérieurs  latéraux.  Feuilles  inCérienres  oblongues- 
lancéolées S.  palustris  Craxtz 

SPIRA3ÎTHE9  RiCH.  —  Périanthe  à  folioles  cooniventes, 

les  latérales  extérieures  plus  tard  étalées.  Labelle  sans  éperon, 
non  rétréci  au  milieu  de  sa  longueur,  entier  h  Textrémité. 
Gynostème  muni  d'un  prolongement  bifide  au>dea3ous  de  Tan* 
1ère.  Masses  poliniques  unies  par  un  rétinacle  commun.  Ovaire 
non  tordu  en  spirale.  Souche  h,  racines  2-4,  épaisses,  napiformes. 
Fleurs  petites,  blanches.  Epi  floral  fortement  tordu  en  spiraleî 

Tige  feuillée,  à  feuilles  radicales  et  caulfnaires  lan- 
céolées-linéaires      S,  œtHvalù  Rich. 

Tige  non  feuillée,  munie  de  bractées  seulement  dans 
le  haat S.  auttsmnalis  Rich. 

UHODORUII  T.  —  Périanthe  à  folioles  conniventes,  em- 
brassant le  labelle.  Labelle  prolongé  en  éperon,  rétréci  en 
onglet  à  la  base,  entier  &  l'extrémité.  Gynostème  sans  prolon- 
gement lamelleux  au-dessous  de  l'anthère.  Masses  polliniques 
'Unies  par  un  rétinacle  commun.  Ovaire  non  tordu  en  spirale. 
Souche  à  racines  nombreuses.  Feuilles  réduites  à  des  écailles 
engainantes. 

I^.  abortiviun  Sw.  —  Seule  espèce,  remarquable  par  sa  tige 
haute  de  40  à  80  centim.,  violacée,  couverte  d'écaillés  engai- 
nantes, et  par  son  long  épi  de  fleurs  lilas- violet. 

Tribu  II.  —  LIPARIOÉES. 

Anthère  n'adhérant  au  gynostème  que  par  sa  base,  caduque, 
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affectant  la  forme  d'ua  opercule.  Masse»  polliniques  non  atté- 
nuées en  caudicule.  Souche  bulbeuse,  reeouyerte  d'une  ou  plu- 
sieurs tuniques  membraneuses. 

LIPARIS  RiCH.  —  Fleurs  à  labelle  regardant -en  haut,  non 
prolongé  en  éperon,  entier,  concave-canaliculé  sur  la  face  su- 
périeure, plus  large  et  aussi  long  que  les  autres  folioles  du 
périanthe ,  qui  sont  étroites  et  étalées.  Gynostème  allongé. 
Masses  poUiniques  bipartites.  Ovaire  non  tordu,  porté  par  un 
pédicelle  tordu.  Bulbes  assez  gros,  rapprochés. 

L.  liceselil  Rich.  —  Seule  espace.  Plante  &  tige,  haute  de 
10  à  20  centimètres,  anguleuse-ailée,  à  feuilles  3-o,  les  exté- 
rieures réduites  à  la  gaine,  les  2  intérieures  minces,  oblon- 
gues-lancéolées,  pliées  longitudinalement.  Rtfre  dans  les  marais 
et  tourbières. 

Tribu  III.  —  ORCHIDÉES. 

Anthère  entièrement  adhérente  et  connée  au  gynostème.  Mas- 
ses polliniques  pourvues  d'une  caudicule.  Souche  bulbeuse, 
charnue,  sans  tuniques,  à  bulbe  formé  par  la  base  renflée  des 
bourgeons,  qui  se  développent  en  tige  foliacée  et  folifëre,  dont 
la  base  produit  des  racines  non  ramifiées. 

Labelle  sans  éperon '. 2 

l.{  Labelle  prolongé  à  la   base  en  éperon   pins  ou  moins 
long  ou  simplement  bossu 3 

Ovaire  tordu Aceras. 

Ovaire  non  lordu Ophrys. 

Labelle  simplement  bossu  à  la  base,  connivent  avec  les 

2  1    autres  folioles  du  périanthe,  3-lobé fferminiton . 

'^  Labelle  prolongé  en  éperon  plus  ou   moins  long,  non 

oonnivent  avec  les  autres  folioles i 

.  j  Labelle  indivis,  linéaire.  Eperon  très  long Platanthera, 

*•  1  Labelle  t-lobé  ou  3-denté 5 

!  Lobes  du  labelle   enroulés  en   spirale,    très   longs,  li- 
néaires     Satyrium . 
Lobes  du  labelle  non  enroulés  en  spirale 6 

Masses  polliniques  unies  par  leurs  rétinacles  soudés  en 
un  seul  corps  logé  dans  une  bursicule  uailoculalre....     Anaoemptis. 
C.{  Masses  polliniques  distinctes.  Rétinacles  logés    chacun 
dans    une  des  cavités  d'une   bursicule   biloculaire,  ou 

non  renfermés  dans  une  bursicule 7 

Rétinacles  logés  chacun  dans  une  des  cavités  d'une  bur- 

7.{    sicule  biloculaire Orchia  , 

Rétinacles  non  enfermés  dans  une  bursicule Gymnadenia, 

OPHRIS  L.  —  Périanthe  à  folioles  extérieures  étalées,  les 
intérieures  latérales  plus  petites,  dressées.  Labelle  sans  éperon, 
entier  ou  3-Iobé.  Masses  polliniques  à  rétinacles  indépendants,. 


H 
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logés  chftcun  dans  une  bursicule  dislincte.  Ovaire  non  tordu. 
Bulbes  entiers. 

,   I  Libelle  entier  ou  ^mplemeal  ^mirglof 9 

'■  j  Liballa  irilob* 3 

I   Libelle  ïEloqié,  bi-on-ponrpre .  msrqué   d"iine 

l     Uche   Terdâln,  glibre,  lerminé  p»r   on  sp- 
-  ]     pendiM  glebre.  rerl  j«un&tre,  àingt  en  »vml,    0.  arachnilei  Horrji, 
'-j  L/UwUe  •elonlé,  bmQ-jimD6[«,  mirqu*  ds  !-l 


■   ■    •■     .eloolé,  ■ 


I  Libelle  nelonlé,  brun  rouMAlr».  marqut  d'une 
I     tache  glabre  blina  t>leu*ire,  3-loM,   à  laba 


iiaeîftra  H  uni. 
è,  bnia  pourpre,  marqué  d'une 
lerdllre;  3-lcibé.  t  lobe  moyen 

» O.  apifern  Huos. 


Fig.  aei.  —  Ophryt  amni/aa.  Fleur. 

ACEBAS  R.  Bb,  —  Périaulhe  4  fo- 
lioles eilérienres  loates  conniventes 
en  cas(|U&  avec  tes  deux  intérieures  i 
supérieures.  Labellesansépcron,  pen- 
dant, allongé,  à  lobes  linéaires,  la 
mojen  bifide.  Rélinacles  des  mas- 
ses polfiniques  unis  en  un  seul  corps 
logé  dans  une  buraicnle  unilocul&ire. 
Ovaire'  tordu.  Bulbes  entiers. 

A.  KBthropophora  R.  Bk.  — Seule 
espèce.  Piaule  à  feuilles  oblouftucs 
larcèolées,  h  fleura  jaune-verdatre, 
hordéea  et  rayées  de  rouge -brunâtre. 

Barc.  Fig.  ses.  —  Ophryi  muid/tri 


I 
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ORCHIS  L.  —  Périanihe  à  folioles  extérieures  conniventes 
avec  les  deux  intérieures  supérieures  ,  ou  bien  les  latérales 
extérieures  étalées  ou  réfléchies.  Labelle  prolongé  en  éperôi^j 
trilobé,  à  lobe  moyen  entier,  bifide  ou  bilobé.  Masses  pplllniques- 
à  rétinacles  indépendaiits,  logés  dans  une  bursicuie  biloculaire. 
Ovaire  tordu  en  spirale.  Bulbes  entiers.  '* 


t    • 


Périanihe  à  folioles  exiérieurM  toutes  conniventes 
en  casque  avec  les  deux  intérieures  supérieures,  t 
I  1  Périanihe  à  foliole  extérieure  supérieure  seule 
connivente  en  casque  aveo  les  deux  intérieures, 
les  deux  extérieures  latérales  étant,  étalées  ou  ré* 
fléchies 7 

Lobe  moyen  du  labelle  entier  ou  simplement  émar- 

2.;    giné 3 

Lobe  moyen  du  labelle  bifide 4 

Lobe  moyen  du  labelle  entier.  Eperon  arqué,  aigu  ^ 

à  l'extrémité.  Fleurs  à  casque  rouge  vineux,  à 
labelle  verdÂtre  ou  nourpre-nrun&lre,  blanchâtre 
à  la  base,  ponctué  oe  pourpre.  Forte  odeur  de 

o  y    punaise O.  cornophora  L» 

^^  Lobe  moyen  du  labelle  émarginé.  Eçeron  presque 
droit,  élargi  et  tronqué  à  rextremité.  Fleiurs 
rose-lilas  on  violettes,  à  calque  veiné  de  vert,  à 
labelle  offï>ant  des  tâches  blanches  ponctuées  de 
lilas O.  Morio  L. 

Lobe  moyen  du  labelle  bifide,  &  peine  plus  large 

que  les  latéraux 5 

,   ]  Lobe   moyen    du   labelle    bifide ,    beaucoup    plus 
^^     large  que  les  latéraux,  trè?  élargi   de  la  base  à 
l'extrémité,  ses  lobes  secondaires  étant  beaucoup 
plus  larges  que  les  lobes  latéraux 6 

Lobe  moyen  du  labelle  bifide,  à  lobes  secondaires 
courts  et  presque  parallèles.  Fleurs  petites,  à 
casque  pourpre  fonce,  presque  noirâtre,  à  labelle 

.   1    blanc,  ponctué  ou  taché  do  pourpre 0.  ustulata  L. 

^^  Lobe  moyen  du  labelle  bifide,  à  lobes  secondaires  <  ■  '  • 

allongés,  linéaires.  Fleurs  à  casque  rose,  blanc 
ou  cendré,  labelle  blanc  ou  rosé,  ponctué  de 
pourpre  ou  couvert  de  petites  houppes  pourprées.     O.  Simia  Lamk. 

Fleurs  à  casque  rose  ou  blanc  cendré,  ponctué  et 
strié  de  lilas  en  dehors,  à  labelle  blanc  ou  rosé, 

f.  I    ponctué  de  houppes  purpurines 0,   militaris  L. 

]  Fleurs  à  casque  pourpre  foncé,  veiné-ponctué,  à 
labelle  blanc  ou  rosé,  ponctué  de  houppes  purpu- 
rines     0.  purpurea  Hy^^^ 

m  I  Bulbes  entiers 8 

'•  *  Bulbes  palmés 9 

Bractées  florales  membraneuses,   colonêes,  à  une 
seule  nervure  peu  distincte.  Fleurs  en  épi  lâche, 

purpurines  ou  rarement  blanches O,  mascula  L .    ^'' 

H.l  Bractées  florales  membraneuses,  herbacées  ou  co- 
lorées, à  3-5  nervures  très  visibles.  Fleurs  en  épi 
lâche,  colorées  en  pourpre    foncé   ou   en   violet  •  ..l 

pâle  ou  presque  blanches 0.  laxiflora  Lamk 


Vig.^S^.—OrtUi  «ililarii.  Bolbe,        Vie.biS.  —  Oniii  nualaHr.  Balbe, 
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Bractées  presque  tontes  plus  courtes  que  les  fleurs, 
herbaoérâ.  Fleurs  blanches,  veinées  ou  tachées 
do  pourpre  ou  de  violet,  rarement  rose-pàle  ou 

9j    lilas 0.  maeulataL. 

Bractées  presque  toutes  plus  longues  que  les  fleurs, 
colorées.  Fleurs  rouge -vineux  ou  rose-pAIe,  ponc- 
tuées on  striées  de  pourpre O  lalifolia  L. 

Les  Orchis  militaris  et  maacula  et,  à  un  moindre  degré,  les  O.  Morio, 
eoriopkora^  etc.,  dont  les  bulbes  sont  entiers,  ainsi  que  les  O.  maeulata  el 
latifolia^  dont  les  bulbes  sont  palmés,  contribuent  à  fournir  le  Salep,  Le 
Salep  est  constitué  par  les  bulbes  desséchés,  flétris.  On  l'emploie  dans  l'ali- 
mentation des  enfants  et  des  malades.  Il  est  riche  à  la  fois  en  fécule  et 
en  mucilage. 

SATTRIUM  L.  —  Périanthe  à  folioles  extérieures  toutes 
conniventes  en  casque  avec  les  folioles  intérieures  supérieures. 
Labelle  prolongé  en  éperon  court,  divisé  en  lobes  linéaires, 
très  allongés   et  roulés   en  spirale  pendant  la  préfloraison. 

Masses  poliniques  à  rétina- 
cles  soudés  en  un  seul  corps 
logé  dans  une  bursicule  uni- 
loculaire.  Ovaire  tordu  en  spi- 
rale. Bulbes  entiers. 

S.  hirclnam  L.  —  Seule 
espèce.  Très  facile  à  distin- 
guer à  ses  fleurs  colorées 
en  blanc-verdâtre,  rayées  et 
ponctuées  de  pourpre  en  de- 
dans, avec  le  labelle  brun 
verdâtre,  k  base  blanche, 
ponctuée  de  houppes  pur- 
purines. Odeur  de  bouc  très 
forte. 

Fig.  W>.-Sa^y^kirnnum.  ^XACAMPTIS    RtCH.     - 

Périanthe  k  foliole  extérieure 
supérieure  dressée  et  un  peu  connivente  avec  les  folioles  inté- 
rieures supérieures,  les  deux  folioles  intérieures  latérales  étant 
étalées.  Labelle  large,  prolongé  en  éperon  filiforme  et  divisé 
en  trois  lobes  courts,  pourvu,  au-dessus  de  sa  base,  de  deux 
petites  lamelles  saillantes.  Masses  polUniques  à  rétinacles  s«»- 
dés  en  un  seul  corps  logé  dans  une  bursicule  uniloct^re. 
Ovaire  tordu  en  spirale.  Bulbes  entiers. 

A.  pyramldalls  Rich.  (Orchis  pyramidalis  L.)  —  Seule  es- 
pèce. Fleurs  en  épi  compact,  roses. 

^HERMDVIUM  Rich.  —  Périanthe  à  folioles  extérieures  toutes 
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conniventes  en  cloche  avec  les  deux  intérieures  supérieures 
qui  sont  munies  d'une  denl  vers  le  milieu.  Làbelle  connivent 
avec  les  autres  folioles,  divisé  en  trois  lobes  linéaires,  entiers . 
Masses  polliniques  à  rétinacles  indépendants,  sans  bui%icules. 
Ovaire  tordu.  Bulbes  entiers. 

H.  Monorchls  R.  Br.  —  Seule  espèce.  Fleurs  petites,  nom- 
breuses, jaune-verdfltre^  à  odeur  de  fourmi  très  marquée.  Bulbe 
principal  globuleux,  émettant  au  niveau  de  sa  base  2-3  autres 
bulbes  beaucoup  plus  petits  et  longuement  pédic  elles. 

GYHi\ADE3iIA  B.  Bb.  —  Périanthe  à  folioles  extérieures 
toutes  conniventes  en  casque  avec  les  deux  intérieures  supé- 
rieures, ou  les  latérales  extérieures  plus  ou  moins  étalées.  La- 
belle  prolongé  en  éperon  et  3-denté  ou  3-Iobé.  Masses  pollini- 
ques à  rétinacles  indépendants,  sans  bursicules.  Oraire  tordu 
en  spirale.  Bulbes  palmés. 

Flenrs  eo  épi  compact,  allongé,  aiga,  ro.«es  oa  par- 
porines,  à  odeur  faible,  agréable.  Périanthe  à  fo- 
uoles  eztérieares  latérales  étalées G.  eonoptea  R.  Br. 

Flears  en  épi  obloDg,  lâche,  verdàtre,  avec  le  labella 
jaane-verd&tre  oa  rou^eAtre.  Périanthe  &  folioles 
extérieures  tontes  conniventes  avec  les  folioles  inté- 
rieures supérieures G.  viridis  Ricu. 

PLA.TA]\THEIIA  Rich.  —  Périanthe  à  foliole  extérieure 
supérieure  connivente  avec  les  intérieures  supérieures,  les  ex- 
térieures latérales  étalées.  Labclle  linéaire,  allongé,  indivis, 
prolongé  en  un  très  long  éperon.  Masses  poil  iniques  à  rétinacles 
indépendants,  sans  bursicules.  Ovaire  tordu  en  spirale.  Bulbes 
entiers. 

P«  ehlorantha  GusT.  —  Plante  n'offfant,  d'ordinaire,  que 
deux  feuilles  situées  au  bas  de  la  tige.  Fleurs  en  épis  lâches, 
très  odorantes,  assez  grandes,  blanches,  avec  le  labelle  et  Tépe- 
ron  vert  jaunâtre. 


Famille  XCVII.  —  JONGAGINEES. 

Caractères  constante.  —  Fleurs  régulières,  hermaphrodites. 
Réceptacle  convexe.  Périanthe  6-mère,  à  folioles  herbacées, 
indépendantes,  sur  deux  verticilles  alternes,  presque  toutes 
sembribles.  Etamines  6,  hypogynes,  à  anthères  biloculaires, 
extrorses.  Ovaire  supère,  3-6-carpellé,  à  carpelles  indépendants 
ou  unis  seulement  par  la  base,  1-2-ovulés,  à  ovules  anatropes, 
insérés  dans  Tangle  interne  des  carpelles.  Fruit  sec,  composé 
de  3-6  follicules.   Graines  sans  albumen.  Plantes  à  tige  non 
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ramifiée^  à  feuilles  alternes,  eogainantes  à  la  base,   munies 

d'une  ligule  au  point  d'union  du  limbe  et  de 
la  gaine.  Fleurs  en  grappe  ou  en  épi  terminal. 

Affinités.  —  Par  Torganisation  de  leur  fleur, 
les  Joncaginées  se  rapprochent  des  Alismacées 
et  des  Liliacées.  Par  leurs  organes  végétatifs, 
elles  ne  manquent  pas  d'analogies  avec  les 
Joncacées  et  les  Graminées. 

TRIGLiOCBliX  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

T.  palustre  L.  —  Petite  plante  des  marais, 
à  souche  cespiteuse,  à  tige  grêle,  haute  de  15 
à  45  centim.,  effllée,  non  ramifiée,  à  feuilles 
toutes  radicales,  semi-cylindriques. 


Famille  XCVIIl.  —  JONCACEES. 


Caractères  oonstants.  ^  Fleurs  régulières, 
hermaphrodites.  Périanthe  6-mère,  à  folioles 
scarieuses,  brunâtres,  sur  deux  verticilles. 
Etamines  6,  rarement  3  par  avortement,  hypo- 
gynes,  h  anthères  biloculaires,  introrses,  dé- 
hiscentes par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire 
supère,  indépendant,  3-carpellé,  3-locuIaire,  h 
loges  multi-ovulées,  ou  1-locuIaire,  à  loge 
3-ovulée.  Ovules  anatropes,  insérés  sur  le  bord 
interne  des  cloisons  ou  au  fond  de  la  loge. 
Fruit  capsulaire,  3-loculaire,  loculicide  en  3 
valveâ,  ou  1-loculaire,  3^perme.  Graines  albu- 
minées. Plantes  terrestres,  à  souche  cespiteuse 
Sommité  florifôre.  OU  traçante,  ordinairement  vivace.  Tiges  fouil- 
lées ou  aphylles,  terminées  par  un  nombre 
variable  de  rameaux  courts  qui  portent  les  fleurs  et  qui  nais- 
sent à  l'aisselle  d'une  bractée  membraneuse  ou  foliacée.  Ra- 
meaux floraux  formant  d'habitude  une  cyme  on  un  corymbe, 
munis  chacun  à  la  hase  d'une  gaine  tubule^ie  (préfeuille). 
Fleurs  petites,  brunâtres.  Feuilles  engainantes  à  la  base  comme 
celles  des  Graminées,  tantôt  planes,  linéaires,  étrgites,  ressem- 
blant à  celles  des  Graminées,  tantôt  cylindriques  et  ^fA^ant 
Alors,  parfois,  de  distance  en  distance,  des  renflements  on  de* 
diaphragmes  épais  simulant  des  nœuds  et  perceptibles  surtout 
quand  on  presse  la  feuille  entre  les  doigts. 

Affinités.  —  Par  Torganisation  de  leur  fleur,  les  Joncacées 


Fig.  530. 
Triglockin. 
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sont  très  voisiaes  des  Joncsginéea.  Par  leur  port,  elles  se  rap- 
prochent davantage  des  Graminées  et  des  Cypéracéee. 

Deux  genres  : 
Feuille!!  1  limb«  plan,  ordinnirament  poilu.  Captule  l-loculaïre, 

3-spBrao Ivtuta. 

Fooillos  k  limbe  cylindrique    au   canalioulé,    rsrBinept   pre«jue 

plu.  Cipiule  3-tosulùrs /uium. 

E.CZUI.A  DC.  —  Capsnle  l-loculaire,  3-Eperme,  Ictculicide  en 
3  valves.  Graines  Insérées  sur  le  fond  de  la  loge.  Feuilles  planes, 
poilues,  semblables  It  ceUos  des  Graminées.  Inflorescence  affec- 
tant d'ordinaire  la  forme  d'un  coryuibe  terminal, 
dont   les  rameaux   portent   des  flear*  solitaires 
ou  des  (leurs  réunies  en  glomérules  ou  en  épis. 

1    un  oorymïio t 


reacence  irtstia  ou  à  peirie  étalas 
j  à  la  mtturïtA.  FeaillÀ  linéilren. 
I    étroites L.FeriltriO 

'    reueuEe  éUI^  ou  réFrnctés  k  lu 
mtlnrïlè.    Feaill«  linéurai,  lan- 

I    eéoléM L.  tmalit  D 

Flauni  en  giomérulsa  g.5  Qores  ; 


Jl-HCVS  L,  —  Capsule  3-loculaire,  à  loges 
polfsperuies,  déhiscente  en  trois  valves  portant 
les  cloisons  sur  lesquelles  sont  inséi-ées  les  grai- 
nes. Feuilles  ((labres,  rarement  presque  planes, 
■ordinairemejitcanaliculéeBouojliudriqnes.Pleurs 
solitaires  ou  en  glomérules  sur  des  ramuscules  qui 
forment  des  cirrymbes  ou  des  paoicules  termi- 
nani,semblant  parfois  être  latéruuT,  parce  qu'une 
.ÔMille  conUnua  la  direction  de  la  tige  florifère.   ,  ^'^'  ■^'' 

:.   I  Tige  DRD,  munie  à  la  bsss  da  (cuillea  >ani 


t    fcuillB»  pourvue»   d'un  limbo  cylindrique 
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Tige  à  moelle  non  interrompue.  Ecailles  en- 
gainantes  vertes    ou    brunâtres,    non    lul- 

2.^    sanles J.effunuL. 

Tige  à  moelle  interrompue.  Ecailles  engai- 
nantes brunes,  luisantes /.  glaucus  Ehr». 

Fleurs  en  glomérules.  Feuilles  cylindriques 
ou  cylindriques-compriméesp  plus  ou  moins 

.'{.<f    noueuses 4 

Fleurs  solitaires.  Feuilles  planes  ou  canali- 

culées,  sans  nœuds 8 

(  Plantes  annuelles,  à  racines  fibreuse^ 5 

i,\  Plantes  vivaces,  à  souche  cespiteuse,  ou  ram- 

(    panle,  ou  traçante 0 

Fouilles   filiformes  ou   presque   sétacées,   à 

r  \    nœudti  eflpaeés.  Glomérules  1-4 /.  pygmxus  Thuill. 

"^'i  Feuilles  canaliculées,  sans  nœuds.    Qlomé« 
(     rules  solitaires /.    capitatus  Weio. 

(Souche  longuement  traçante 7 
Souche  subcespitense ,    un    peu    rampante. 
^  f     Feuilles    cylindriques  -  comprimées  ,    forte- 
j    ment  noueuses.  Glomérules  4-lS  flores,  en 
f    cymes  formant  un  corymbo  irrégulicr,  peu 

\      ramifié J.  lamprocarpus  Ebrit, 

Feuilles  radicales  toutes  réduites  à  l'état  de 
gaines  jaunâtres,  sans  limbe,  ou  à  limbe  très 
<-  i    court  en  forme  de  mucron.  Feuilles  supé- 
rieures fortement  noueuses /.  obtusiflorus  Ehrh. 

Feuilles  toutes  munies  d'un  limbe  fortement 

noaeux /.  sylvaticus  Reich. 

^  j  Tiges  nues.  Feuilles  toutes  radicales ,     /.  squarrùsus  L. 

°'  (  Tiges  porUnt  1-2  feuilles 9 

u  (  Plantes  vivaces,  à  souche  traçante /.  buîbostu  L. 

'i  Plantes  annuelles,  à  racines  fibreuses 10 

Tige  portant  1-2  feuilles.  Capsule  non  dé- 
cassée  par  les  folioles  du  pénanthe /.  Tenageia  Ehrh. 

10,^  Tige  portant  une  seule  feuille.  Capsule  lon- 
guement dépassée  par  les  folioles  du  pé- 
rianthe /.   bufonius  L, 


Famille  XCIX.  —  POTAMEES, 

Garaotères  constants.  —  Fleurs  ré^lières,  hermaphrodite». 
Périanthe  4-mëre,  herbacé.  Etamines  4,  à  anthères  biloculaireft, 
déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  à  4 
carpelles  indépendants,  sessiles  ou  pédicelléSf  'ordinairement 
1-ovulés.  Ovule  orthotrope,  suspendu.  Fruit  formé  de  4  carpelles 
indéhiscents.  Graines  sans  albumen.  Embryon  macropode,  à. 
cotylédon  enroulé  en  crosse  à  l'extrémité.  Plantes  aquatiques, 
vivaces,  herbacées,  ramifiées.  Feuilles  toutes  submergées  ou 
les  terminales  seules  nageantes,  à  limbe  plus  ou  moins  lorge^ 
ordinairement  stipulées.  Fleurs  en  épis  axillaires. 

Affinités.  —  Les  Potamées  sont  voisines  des  Joncaginées,  dont 


elles  ont  le  gynécée 
pluri- carpelle,  &  car- 
pelles tDilépendaab. 
Leur  ovule  orthotrope 
les  rapproche  des  Gra- 

rOTAKOfKTONT. 

—  Fleurs  régulières  et 
conjpJtlea,  bermapbro' 
dilee,  en  épis  patici-  ov 
plu ri-n ores,  aiillaires 
Périanlhe  à  *  folioles. 
Etambes  \.  Ovaire  à  I 
carpelles.  Feuilles  al 
teroes,  celles  des  ramt 
flcatioas  dicbatomee 
étant  sculi's  opposées, 
ou  bien  loutes  oppo 
sées.  Pleurs  se  déve 
loppaot  bore  de  l'eau 


f  Ig,  53X.  —  Polnmogilm  ptr/oliatw 

(Feuilles    «llsnits,    cella   de*    dichoLomiei 
éHol  UDiei  oppoi«M t 
FemllM  toul»  Dppoiéci P.  denaiK  L. 

iSlipula  coDDéa  (TH  li  Face  iDlurna  de  U 
g™  l'Solo p.  pecliAalat  L. 
hEîlta.''p«  dr"i^le'.'?..l'.5.''.?'..'!'..''    3 
/  Fenilim  loulu  aubiDergiea,   lr»oBp«enle«. 

3  I  J"*^""^^' ••■ '«*"'■  (orme. i 

)    Urgea  et  d'une  lutra  toraiia'  que  Isa'&fé- 

;  FeuUIn  taolea  lûbmêrgéM,  "eïulâméÔÎ'l'i- 
1  niiiire.  i  nervurea  droiLsa  et  parsliélea, 
)    N^bliblea  1  d«  feuille*  de  Oraminiea., , .    5 


[    Fenxllea  Lnéairea   i  nerTure.  nombrenaea.    fi.  adtifoKu,  Lisï 
5.j  Tige»  presque  eylindriquea   au  Uginmeol 
I    mmpnmSe,,   mii>  iacn^.  ulAei.    Feoillei 
l    lioéeirea,  ilroiles,  Biguii,  à  3-5  nerTure»..    P.  paaHlai  L. 


406  MONOCOTYLéDONES 


6. 


-s.^ 


Feuilles  fortement  ondulées,  crispées,  sessi- 
les,  oblonj^ues,  étroites '  P,  eriipus  L« 

Feuilles  planes  ou  un  peu  ondulées,  non 
crispées 7 

Feuilles  sossiles,  k  base  fortement  cordée  et 
amplexicaule,  paraissant  perfoUées P.  perfolialus  L. 

Feuilles  péliolées S 

Feuilles  toutes  exactement  de  même  forme, 
courtement  pétiolées,  oblongues,  lancéolées, 
atténuées  à  la  base,  ondulées  et  soabres  au 
bord P,  lucetia  L. 

Feuilles  supérieures  pétiolées,  ovales,  aiguës, 
légèrement  cordées  à  la  base,  les  infé- 
rieures jnon  cordées,  péliolées  ou  atténuées 
en  pétiole,  oblongues,  lancéolées P,  pUmtagineus  Ducr. 

Feuules  toutes  longuement  pétiolées 10 

9.1  Feuilles  supérieures  pétiolées  ou  atténuées 

en  pétiole,  les  inférieures  sessiles 11 

Feuilles    inférieures    à    limbe    pourrissant 
après  la  floraison.   Epis  fructifères  léchos 
et  présentant  des  lacunes  par  Tavorlemcnt 
10.  {    d'une  partie  des  carpelles P,  ncUans  L. 

Feuilles  inférieures  à  limbe  persi<^tant  après 
la  floraison.  Epis  fructifères  courts  et  com- 
\     pacts P,  polygonifolius  Pourr. 

Feuilles  supérieures  oblongue»-obovales,  in- 
sensiblement atténuées  en  pétiole,  les  in- 
férieures sessiles,  lancéolées,  allongées.  Pé- 
*4   )    doncules  non  renflés  au  sommet P.  rufescens  Schrad. 

Feuilles  supérieures  ovales  ou  oblongues, 
longuement  pétiolées,  les  inférieures  ses- 
siles, petites,  étroites,  ondulées.  Pédon- 
cules renflés  au  sommet.. P.  gramineus  L. 

Famille  C.  —  XAIADÉES. 

Garaotéres  oonatants.  —  Fleurs  incomplètes,  monoïques  ou 
•dioïques.  Périanthe  nul  ou  remplacé  par  une  spathe  membra- 
neuse, monophylle.  Etamine  1  (dans  les  fleurs  mâles).  Ovaire 
(dans  les  fleurs  femelles)  libre,  à  2-3  ou  2-6  carpelles,  uni- 
loculaires,  uni-ovulés.  Fruit  formé  des  carpelles  indépendants, 
indéhiscents.  Plantes  submergées,  &  tiges  ramifiées,  à  feuilles 
alternes,  opposées,  ou  ternées.  Fleurs  très  petites,  peu  appa- 
rentes, axillaires. 

▲ffinltèa.  —  Les  Naladces  sont  très  voisines  des  Potamées, 
dont  elles  ont  les  carpelles  indépendants,  mais  dont  elles  se 
distinguent  par  leurs  fleurs  plus  réduites. 

Trois  genres  : 

I  I  Fleurs  diolquefl Naïas. 

'  I  Fleurs  monoïques S 

/  Fleurs  mAles  sans  spathe,  rédoiles  à  l'étamine.  Anthère 

A  1    à  2-  ou  3-4  loges Zanniehellia, 

'1  Fleurs  m&les  munies  d'une  spathe  tobulense,  envelop- 

\  .  pant  l'étamine.  Anthère  à  une  seule  loge CauUnia, 
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ZAIV^ICHELUA  L.  —  Fleurs  monoïqaes,  solitaires,  ou  une 
m&le  et  une  femelle  à  Taisselle  de  la  même  feuille.  Fleur  mflle 
formée  par  uue  seule  étamine,  sans  spathe,  à  anthère  2-locu- 
laire  ou  3-4  loculalre.  Fleur  femelle  formée  d'une  spathe  mo- 
nophylle  entourant  la  hase  de  l'ovaire,  qui  est  formé  de  2-6 
carpelles  indépendants,  plus  ou  moins  longuement  pédicellés. 
Plantes  submergées,  à  tige  filiforme,  très  ramifiée,  radicante  à 
la  base,  à  feuilles  alternes  ou  opposées,  linéaires,  munies  de 
stipules  engainantes. 

Z.  palastris  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  aspect  de  Grami- 
née,  submergée. 

rVAIAS  L.  —  Fleurs  dioïques,  solitaires  à  Faisselle  des  feuilles. 
Fleur  mâle  formée  d'une  spathe  membraneuse,  bifide,  entou- 
rant une  étamine  à  anthère  tétragone,  4-loculaire,  déhiscente 
au  sommet  en  4  valves.  Fleur  femelle  réduite  au  gynécée, 
sans  spathe,  formée  de  ^3  carpelles  indépendants.  Plantes  sub- 
mergées ,  à  tige  ramifiée  ,  à  feuilles  opposées  ou  temées , 
sessiles,  linéaires,  à  base  engainante,  avec  la  gaine  entière,  mu- 
nies de  dents  spinescentes. 


^.  major  RoTff.  —  Seule  espèce.  Plante  assez  commune,  à 
tiges  en  touffes,  ramifiées  dichotomiquement,  à  feuilles  épais- 
ses, transparentes,  linéaires,  assez  larges. 

CAUL.EVIA  WaLD.  —  Fleurs  monoïques,  plusieurs  à  Pais- 
selle  des  feuilles.  Fleur  mâle  formée  d'une  spathe  tubuleuse, 
renflée,  entourant  une  étamine  à  anthère  i-loculaire. 

C.  miiior  Willd.  —  Seule  espèce.  Tiges  en  touffes,  ramifiées 
dichotomiquement,  à  feuilles  linéaires,  très  étroites,  dentées, 
à  dents  mucronées. 


Faiolle  Cl.  —  LEMNACEËS. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  monoïques,  très  réduites, 
sans  périanthe,  deux  mâles  et  une  femelle  réunies  dans  une 
spathe  commune,  ou^  rarement,  les  mâles  et  les  femelles  isolées. 
Fleurs  mâles  réduites  à  une  seule  étamine,  à  anthère  bilocu- 
laire,  déhiscente  par  des  fentes  longitudinales.  Fleurs  femelles 
réduites  à  un  ovaire  libre,  uni-loculaire,  contenant  1-7  ovules 
insérés  sur  le  fond  de  la  cavité^  plus  ou  moins  anatropes  ou  or- 
thotropes.  Fruit  indéhiscent,  contenant  1-7  graines  à  albumen 
mince.  Plantes  très  petites,  flottantes,  réduites  à  des  frondes 
aplaties  émettant  une  ou  plusieurs  racines  qui  pendent  dans 
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l'eau  sans  se  Oier  &u  sol.  Les  trondea  émelteot,  par  une  fente- 
bisilaire  ou  par  deux  fentes  latérales,  d'autres  frondes  qui  res- 
lent  unies  ou  se  séparent.  Pleurs  très  petites,  se  développant 
dans  les  fentes  des  frondes. 

""""■*-  —  Les  Lemnacéss  sont  voisines,  par  l'organisation 
de  leurs  Qeurs,  des  Naïadées,  dont  elles  se  disUnguent  par  leurs 
organes  végétatifs  très  réduits. 

LEHIVA  L.  —  Caractères  de  la  faroille. 


[ 


Tig.  533.  —  Lnnna  n»>ur.  Fig.  Ul.  —  Ltmna  (rtnifu. 


■ùtt3....     h.  sihhaU 
oboralea  , 


.n  pétiole,  rtonies  p«  3,  «n  croLi....    l 

Famille  CII,  —  AROIDÉES. 


Antru  nacvlalvm-, 


Oniro;  coupo  longilad. 


i  1 0  H0.N0C0TYLED0HE9 

^spadice)  court,  non  ramiâé,  charnu,  prolongé  ea  massue  colorée 
au-dessuB  de  la  partie  qui  porte  les  neurs,  et  enveloppé  d'une 
grande  epatbe  membraneuse,  monopbjllc,  roulée  un  cornet. 
Pleurs  mdles  constituées  par  une  seule  ctamine  &  anthère  ses- 
sile ,  biloculairc .  déliisceuta  par  doux  feutce  longitudinales 
courtes.  Plenrs  [emelles  situées  au-dessous  des  mAles,  réduites 
à  un  ovaire  uni-lociilaire,  pluri-ovuk.  Fruit  bacciCorme,  cbarau, 
succulent,  rouge,  contenant  une  seule  ({raine  albumiaée.  Au- 
deasuB  des  Ûenrs  mâles,  le  spadice  porte  un  asseï  grand  nombre 
,de  fleurs  femelles  stériles,  terminées  par  un  long  appendice 
sètacé.  Plantes  terrestres,  à  noucbe  vivace,  tube  ri  forme,  émet- 
laat  un  petit  nombre  de  feuilles  radicales  longuement  pétiolées, 
hastécB,  BOUTent  tachées  de  noir,  et  un  seul  spadice. 

Alltnlt«e.  —  l'ar  la  réduction  de  leurs  fleurs,  tes  Aroïdées  se 
rapprochent  des  Naladées  et  des  Lemnacées,  mais  elles  en  dif- 
férent nettement  par  leur  inllorcsccuce  et  par  leurs  organes 
végétatifs. 

AKLH  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

Fouille»  na  «e  développunl  go'iu  printcnin»,  Sp»dicB 
coloré  en   pourpre  violu»,  aven  1  citT«iïkiL«  Bup«- 

U  partis  nue,  qui  e>t  cylindrique A.  miKulalum  L. 

Ftiuïlld  u  dÛTcloppiDt  à  Taulomne.  Spidice  JAU- 
nltre.  *  «.itréniité  Bupéricore  renflée,  *  peu  près 
Uliii  longue  qne  le  reste  de  Is  partie  nue  qui  nt 

cyliodriqaa A.   JlaUmm  Mill. 

Lea  reuillei,  le  rbiiome  et  mèroe  le>  autres  partie)  da  ces  deux  espèctti 


iTopriAiét   neeiTca,  et  l'on   peut  alor>   ou 


Fawllb  cm.  —  TYPIIACÉES. 

C«r«ot*rBBooiiBt«nt«.  — Fleurs  réduites,  monoïques,  les  miles 
et  les  femelles  réunies  sur  des  épis  compacts,  cylindriques 
ou  globuleux,  les  mâles  au-dessus  des  femelles.  Fleurs  mûXes 
constituées  uniquement  par  l'étamine,  à  anthère  biioculaire, 
débiscente  par  des  fentes  longitudinales,  surmontée  d'un  pro- 
longement du  conneetif;  souvent  plusieurs  étamines  connées, 
toujours  les  fleurs  mÛles  entremêlées  de  soies  ou  d'écaillés 
disposée»  sans  ordre.  Fleurs  femelles  réduites  à  un  ovaire  ani- 
locutaire  et  uni-ovulé,  brièvement  stipité,  à  pédicelle  garni  de 
soias ,  ou  sessile  et  entouré  de  3-5  écailles  membraneuses. 
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Style  indivis.  Fruit  sessile  ou  longuement  stipité,  libre,  sur- 
monté du  style  persistant,  coriace  ou  ligneux,  monosperme,  à 
graine  adhérente  au  péricarpe.  Graine  albuminée  (car^-opse). 
Plantes  croissant  dans  Teau  ou  les  marécages,  à  souche  vivace, 
rhizomateuse,  à  feuilles  alternes,  souvent  toutes  radicales,  à 
tige  aérienne  simple  ou  ramifiée,  terminée  par  les  épis  floraux. 

Affinités.  —  Par  leurs  fleurs  et  leur  inflorescence,  les  Typlia- 
cées  rappellent  dans  une  certaine  mesure  les  Aroïdées;  elles  se 
rapprochent  des  Graminées  par  leur  graine  adhérente  au  péri- 
carpe (caryopse)  I 

Deux  genres  : 

Epis  cylindriques.  Fruit  longuement  stipité,  à  pédicelle 
couvert  de  soies Typha. 

EpÎB  globuleux.  Fruits  sessiles,  entourés  de  3-5  écailles 
membraneuses Sparganium. 

TYPHA  L.  —  Epis  cylindriques,  le  groupe  des  fleurs  mâles 
et  le  groupe  des  fleurs  femelles  tantôt  contigus,  tantôt  séparés 
l'un  de  Tautre  par  une  portion  nue  de  Taxe  de  Tépi.  Fleurs 
femelles  à  ovaire  longuement  stipité  et  à  pédicule  couvert 
de  longues  soies,  sans  écailles  membraneuses.  Tige  dressée, 
simple,  cylindrique ,  sans  nœuds,  terminée  par  Tcpi  floral, 
cylindrique,  allongé,  coloré  en  brun  noir&tre  ou  en  brun  rous- 
sàtre.  Feuilles  toutes  radicales,  linéaires,  dressées,  engainantes 
autour  de  la  base  de  la  tige,  et  la  dépassant. 

Groupe  des  fleurs  mâles  contigu  ou  presque  contigu  à 
celui  des  fleurs  femelles.  Feuilles  largos,  planes....     T,  latifolia  L. 

Groupe  des  fleura  m&les  écarté  de  celui  des  fleurs  fe- 
melles. Feuilles  plus  élroiles,  convexes  en  dehors...     T,  anguatifolia  L. 

SPARGANIUM  L.  —  Fleurs  disposées  en  têtes  globuleuses 
unisexuées,  disposées  le  long  de  Taxe  de  la  tige  ou  des  ra- 
meaux, les  inférieures  à  Faisselle  des  feuilles  supérieures,  le^ 
supérieures  à  Talsselle  de  bractées  plus  ou  moins  réduites. 
Ovaires  sessiles,  entourés  chacun  de  3-5  écailles  membraneuses, 
imbriquées,  inégales.  Tige  simple  ou  ramifiée  dans  le  haut. 
Feuilles  les  unes  radicelles,  les  autres  caulinaires,  linéaires,  en- 
gainantes à  la  base. 

i  Feuilles  linéaires,  étroites,  planes.  Tètes  de  fleurs 
formant  un  seul  épi  terminal S.  minimum  Pries 
Feuilles  triquètres  à  la  base 8 

(  Tètes  de  fleurs  formant  un  seul  épi  terminal....    S,  simplex  H  uns. 
2.  <  Tètes  de  fleurs  disposées  en  plusieurs  épis  termi- 
(    naux,  formant  par  lenr  ensemble  une  panicule.    S,  ramo9um  Huds. 
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Famille  GIY.  —  GYPERACEES. 

Caractères  constants.  —  Fleurs  hermaphrodites,  monoïques 
ou  dioTques,  réduites.  Périanthe  nul  ou  remplacé  par  des  soies 
ou  des  écailles  hypogynes,  ou  par  une  écaille  vésiculeuse  (utri- 
cule)  ouverte  au  sommet  et  enveloppant  l*Ovaire.  Etamines  3, 
rarement  2,  hypogynes,  à  anthères  biloculaires,  introrses, 
déhiscentes  par  des  fentes  longitudinales.  Ovaire  supère,  2-3- 
carpelle,  1-loculaire,  1-ovulé,  surmonté  de  2-3  styles  connés 
dans  le  bas.  Fruit  sec,  i-loculaire,  1-spermé,  indéhiscent,  ft 
graine  indépendante  du  péricarpe.  Graine  albuminée.  Chaque 
fleur  naît  à  Taisselle  d'une  bractée  scarieuse  (écaille).  L'inflo- 
rescence est  un  épi  multiflore  ou  pauciflore^  à  écailles  disposées 
sur  2,  3  ou  plusieurs  rangs.  Les  écailles  inférieures  n'offrent 
souvent  pas  de  fleurs  à  leur  aisselle  (écailles  stériles).  Plantes 
terrestres  ou  des  marécages,  à  tige  ordinairement  simple,  pleine, 
souvent  trigone,  jamais  renflée  en  nœuds  au  niveau  de  Tinser- 
tiou  des  feuilles.  Feuilles  allongées,  étroites,  tristiques,  &  partie 
pëtiolaire  engainante. 

Affinités.  -—  Les  Gypéracées  se  rapprochent  par  leur  inflores- 
cence des  Graminées,  dont  elles  se  distinguent  nettement  par 
leurs  feuilles  tristiques,  leur  tige  non  renflée  en  nœuds,  très 
souvent  trigone,  et  leur  graine  indépendante  du  péricarpe. 

Trois  tribus  : 

1  (  Fleurs  herm&phrodilos 2 

*  {  Fleara  monoïques  ou  rarement  dioîqucs Carieéet. 

ÎEpillets  CQmprimés,    à  écailles   imbriquées  sur  2  rangs 

opposés Cypérées, 

Epis  ou  épillets  à  écailles  imbriquées  sur  plusieurs  rangs.  Sarpéet . 

Tribu  I.  —  SCIRPÉES. 

Fleurs  hermaphrodites.  Ecailles  des  épis  ou  des  épillets  in- 
sérées sur  plusieurs  rangs. 

/  Soies  hypogrnes  dépanant  très  longuement  les 

A  )    écailles  de  l'épillet Eriophomm, 

'  i  Soies  hypogynes  nulles  ou  plus  courtes  que  les  i 

f    écailles 2 

Achaines  à  épioarpe  crustacé,  fragile,  se  sépa- 

2  1    rant  de  Tendocarpe,  qui  est  osseux Cladium. 

'^  Achaines  à  épicarpe  ne  se  séparant  pas  de  l'en- 
docarpe      3 

Epillets  pauciflores,  à  plusieurs   écailles  infé- 
rieures stérile»,  plus  petites  que  les  supérieures.    Ilkynehospora. 
3.{  Epilleia  ordinairement  multiilores,  à  1-2  écailles 
inférieures  stériles,  plus  grandes  que  les  supé- 
rieures      4 
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Epillels   solitaires  ,   torminaax.    Achaioe    sur- 
monté de  la  baoe  du  style  renflée ffeleoeharis. 

4.^  Epillets  ordinairement  plus  ou  moins  nombreux. 
Achaine  mucroné  par  la  base  du  stylo  non 
renflée Scirput. 

SCIRPUS  L.  —  Epillets  ordinairement  multiflores,  &  écailles 
inférieures  1-2  stériles,  plus  grandes  que  les  autres.  Soies  hypo- 
gynes  6  ou  nulles,  plus  courtes  que  les  écailles.  Achaine  mu- 
croné par  la  base  non  renflée  du  style,  à  épicarpe  ne  se  sépa- 
rant pas  de  l'endocarpe.  Epillets  ordinairement  plus  ou  moins 
nombreux,  rarement  solitaires  et  terminaux.  Tige  rameuse  ou 
simple,  feuillée  ou  aphylle.  Inflorescences  terminales  ou  ren- 
dues en  apparence  latérales  par  une  breictée  parfois  très  longue 
qui  prolonge  la  tige. 

A  J  Epillets  solitaires  et  terminaux 2 

'  I  Epillels  plus  on  moins  nombreux 4 

Tige   cylindriqoe,  sans  feuilles,  munie  à  la 
2  }    base    d'une    gaine   tronquée   on   terminée 

^^    par  un  très  petit  limbe 3 

Tige  feuillée,  couchée  ou  n^eante S.  fluiians  L. 

Gaine  basilaire  de  la  tige  tronquée,  sans 

»   I    aucune  trace  de  limbe S.  pauci/torus  Lightf. 

'j  Gaine  basilaire  de  la  tige  surmontée  d*an 

limbe  très  court S,  cespitoiUê  L. 

Inflorescence  terminale,  jamais  pseudolaté- 

4.?    raie 5 

Inflorescence  psendolatérale 7 

Epillets  nombreux,  disposés  en  un  épi  ter- 

•    I    minai  distique S.  compreutts  Pers. 

^^  Epillets  nombreux,  disposés  en  une  pani- 

cole  simple  ou  composée 6 

Feuilles  plus  courtes  que  la  tige.  Ecailles 
obtuses  ou  aiguës,  jamais  bifides  au  som- 

6.  ^    met S.  syîocUicus  L . 

Feuilles  plus  longues  que  la  tige.   Ecailles 

bifides  au  sommet 5.  maritimus  L. 

Plantes   annuelles,   sans    rhizome.  Ecailles 

»   I     non  échancrées 8 

^^  Plantes  vivaces,  à  rhizome  très  longuement 

traçant.  Ecailles  échancrées,  mucronées..     S,  lacustris  L. 
Bractée  terminale  beaucoup  plus  courte  que 

g  I    la  tige  qu'elle  prolonge S.  setaceus  L. 

^^  Bractée  terminale  presque  aussi   longue  et 

aussi  épaisse  que  la  tige  qu'elle  prolonge.     S.  supinus  L. 

HELEOCHARIS  R.  Br.  —  Epillets  ordinairement  multî- 
flores.  Ecailles  imbriquées  sur  plusieurs  rangs,  les  1-2  infé- 
rieures stériles,  plus  grandes  que  les  supérieures.  Soies  hypo- 
gynes  6,  ou  moins,  ou  nulles,  plus  courtes  que  les  écailles. 
Achaine  surmonté  par  la  base  renflée  et  persistante  du  style. 
Epillets  solitaires,  terminaux.  Tige  sans  feuilles,  munie  à  la 
base  de  gaines  foliaires  sans  limbe. 
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M  I  Sligmates  S 2 

'  •  i  Stigmates  3 4 

Ecailles  de  l'épillet  aigafis.  Plantes  vivaces, 

2  j    à  rhizome  traçant 3 

^^  EcaiUea   de   Tépillet  obtases.    Plante    an- 
nuelle      H.  ovata  R .  Br. 

Ecailles  inférieares  (2)  vertes,  stériles,  n'em- 
brassant chacune  que  la  moitié  de  la  base 

3.^    de  l'épillet ff.  palustrû  R.  Br. 

Ecaille  inférieure  (1)  scarieuse,  stérile,  em- 
brassant presque  toute  la  base  de  l'épillet.     ff.  uniglumi^  ^*  ^R* 
Souehe  cespiteuse,  n'émettant  pas  de  rhi' 
zomes.  Aobaine  brun-noirAtre,  à  trois  an- 
gles aigus,  lisse ff.  multieaulis  Dietr. 

4.^  Souche  cei«piteuse,  émettant  des  rhizomes 
filiformes.  Achaioe  blanchâtre,  obscuré- 
ment trigone,  marqué  de  côtes  longitudi- 
nales et  de  rides  transversales ff,  aeieularit  R.  Bn. 

RHTIVCIIOSPORA  Yahl.  —  Epillets  paucîflores,  à  fleurs 
tantôt  toutes  hermaphrodites^  tantôt  Tinférieure  hermaphrodite 
ou  femelle,  les  autres  mâles.  Ecailles  imbriquées  sur  plusîeura 
rangs  ^  les  inférieures  stériles,  plus  petites  que  les  autres. 
Soies  hypogynes  6,  ou  plus  ou  moins,  parfois  avortées.  Âcbaine 
surmonté  par  la  hase  du  style  renflée  et  persistante.  EpiUots 
assez  nombreux,  rapprochés  en  glomérules  ou  en  fascicules 
formant  un  corymbe  ou  une  panicule  terminale.  Tiges  feuillées. 

Souche  cespiteuse.  Epillets  blanchAtres Ji.  alba  Vahl. 

Souche  traçante.  EpUlets  bran&tres B.  fusca  Rœm.  et  Schclt. 

CLADIUX  P.  Bh.  —  Epillets  1-2-flores.  Ecailles  imbriquées 
sur  plusieurs  rangs,  les  inférieures  stériles,  plus  petites  que  les 
autres.  Pas  de  soies  hypogynes.  Achaine  mucronulé  par  la 
base  non  renflée,  persistante,  du  style.  Epicarpe  crustacé,  se 
séparant  de  Tendocarpe,  qui  est  osseux.  Epillets  nombreux,  en 
glomérules  formant  des  corymbes  axillaires  et  terminaux. 
Tiges  feuillées. 

C  Marlscns  R.  Dr.  —  Seule  espèce.  Souche  épaisse,  émet- 
tant des  rhizomes  traçants.  Tige  atteignant  plus  d'un  mètre  de 
haut. 

ERIOPHORUX  L.  —Epillets  multiflores.  Ecailles  imbriquées 
sur  plusieurs  rangs,  presque  égales.  Soies  hypogynes  très  nom- 
breuses, beaucoup  plus  longues  que  les  écailles,  accrescentos, 
d'un  blanc  brillant.  Epillets  solitaires,  à  l'extrémité  de  rameaux 
assez  nombreux,  penchés,  ou  un  seul  à  l'extrémité  de  la  tige. 
Tiges  feuillées. 

{  Un   seul  épillet   &   l'extrémité  de   la    tige, 

1 .  [     dressé E.  vaffinatum  L. 

(  Plusieurs  epillets  au  sommet  de  la  tige t 
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Pédoncules  des  épilleU  scabres  ou  rudes-to- 

menteox 3 

2.^  Pédoncules  des  épilleti  lisstes  et  glabres. 
Feuilles  canaliculées ,  carénées,  triquètres 
au  sommet E.  angusiifolium  Koru. 

(Pédoncules  des  épUlets  scabros,  non  tomen- 
teux.  Feuilles  planes,  triquètres  au  sommet.     E.  IcUifolium  Hoppe 
Pédoncules   des    épillets   rudes,   tomenteux. 
Feuilles  canaliculees,  carénées,  triquètres..    E,  gracile  Koch 

Tribu  II.  —  CTPÉRÉES. 

Fleurs  hermaphrodites.  Epillets  comprimés.  Ecailles  imbri- 
quées sur  2  rangs  opposés. 

Pas  de  soies  bypogynes.  Epillets  multiflores Cyperua. 

Soies  bypogynes  3-6  ou  moins.  Epillets  1-6  flores Senanut. 

CTPERVS  L.  —  Epillets  multiflores.  Ecailles  imbriquées 
sar  2  rangs  opposés,  pliées-carénées,  tontes  fertiles  et  égales 
ou  les  1-2  inférieures  stériles  et  un  peu  plus  petites.  Pas  de  soies 
bypogynes.  Epillets  en  fascicules  formant  une  tète  ou  un  corymbe 
terminal.  Inflorescence  entourée  d'un  involucre  de  bractées 
plus  longues  que  les  épillets. 

staminés  8.  Stigmates  3 C.  fuscu*  L. 

Etamines  3.  Sti^ales  2 C.  fiavescens.  L . 

Etamines  3.   Stigmates  3 , C.  longu»  L. 

SCHOENUS  L.  —  Epillets  1-6-flores.  Ecailles  imbriquées  sur 
2  rangs  opposés,  les  inférieures  stériles,  plus  petites.  Soies 
bypogynes  3-6  ou  moins^  ou  nulles.  Epillets  en  fascicule  termi- 
nal, compact.  Inflorescence  entourée  de  bractées  larges  et 
scarieuses  dans  le  bas. 

S.  nlf^eans  L.  —  Seule  espèce.  Souche  cespiteuse,  produi- 
sant de  nombreuses  tiges  hautes  de  30  à  60  centimètres. 

Tribu  III.  —  CARICÉES. 

Fleurs  monoïques  ou  dioîques.  Ecailles  des  épillets  imbriquées 
sur  plusieurs  rangs.  Pas  de  soies  bypogynes.  Ovaire  enveloppé 
d'une  bractée  utriculeuse,  ouverte  au  sommet  et  laissant  pas- 
ser les  stigmates. 

CABEX  L.  —  Fleurs  disposées  en  épis  ou  eu  épillets  tantôt 
ne  portant  que  des  fleurs  d'un  seul  sexe,  tantôt  portant  à  la 
fois  des  fleurs  mftles  et  des  fleurs  femelles.  Ecailles  imbriquées 
sur  plusieurs  rangs.  Fleur  mâle  réduite  à  2-3  etamines.  Fleur 
femelle  réduite  à  un  ovaire  enveloppé  d'une  utricule  munie  au 


416  MONOCOTÉLTDONES 

sommet  d'une  ouverture  par  laquelle  passe  le  style,  accrescente 
avec  le  fruit.  Tiges  simples,  trigones,  feuillées. 

iTige  terminée  par  an  seul  épillet. ...    t 
Tige    portant   un    nombre    variable 
d'épis  ou  d'épillets  diversement  dis- 
posés     ^ 

f  Epillet  ne  portant  que  des  fleura  d'un 

V    seul  et  même  sexe 3 

lA  Epilletportant  à  la  fois  des  fleurs  mules  ^ 

/    et  des  fleurs  femelles,  les  femelles 

[    en  bas,  les  m&les  en  haut C.  puliearis  L. 

Souche  cespiteuse.  Tige  scabre C.  JOavalliana  Sm. 

3.J  Souche  rhixomateuse,  grêle,  traçante. 

Tige  lisse C.  dioica  L. 

Fleurs  en  épis  ne  portant  chacun  que 
des  fleurs  d'un  seul  et  même  sexe; 
.  1     épis  terminaux  m&les,  les  inférieurs 

^^     femelles ;•••    5 

Fleurs  en  épillets  disposés  en  épi  ou 

on  panicule 33 

K  I  Stigmates  8 Ç 


Stigmate  3 8 

Fouilles  linéaires,  plus  longues  ^ue 
la  tige.  Bractée  inférieure  1,  étroite. 
A  )    atteignant  à  peine  le  sommet  de  la 

"•\    tige C,  Goodenouii  J.  Gjlt 

Feuilles  linéaires,   plus  courtes  que 

la  tige 7 

Bractée  inférieure  1,  étroite,  dépassant 
h  peine  l'épi  femelle  inférieur.  Epi 

7.^    mule    1 C.  cœspitosa  h. 

Bractées  inférieures  2-3,  larves,  dé- 
passant la  tige.  Epis  m&les  z-3 C.  aeuta  L. 

Utricules  sans  bec  ou  à  bec  court  et 
cylindrique ,    tronqué    obliquement 
ç.  M     ou  bidenté,  à  dents  non  divergentes. 
'\     Epillet  m&le  ordinairement  solitaire.    0 
Ulricules  à   bec  aplati,   allongé,  bi- 
denté ou  biouspidé 22 

i  Ulricules  pubescenls  ou  tomenteux.    10 
Utricules  glabres  ou  hispides  seule- 
ment sur  les  angles 17 

J.Q  {  Bractées  non  engainantes 11 

I  Bractées  engainantes 14 

iUtricule  simplement  pubescent 18 
Utricule  tomenteux.  Souche  k  rhizo- 
mes traçants C,  tomentota  L. 

,    Ecailles  aiguës,  terminées  par  le  pro- 
y    longement  de  la  nervure  médiane. 

19  )    Epis  femelles  sub-globuleux C.  pilulifera  L. 

i  Ecailles  obtuses  ou  échanorées,  mu- 
/    cronées,  non  terminées  par  le  pro- 
\    loogement  de  la  nervure  médiane.  .13 
Ecailles  finement  ciliées,  brunes,  sca- 

.„  J    rieuses,  blonch&tres  aux  bords C.  ericetorum  Poll 

^^'^  Ecailles  brun-noirâtre,    non  ciliées, 

obtuses  ou  échancrées,  mucronées..     C.  montana  L. 


CTPÉRACÉBS 


4i7 


14. 


i5.^ 


Fig.  Ml.  Fig.  5i2. 

Carex  cœspUota.        Carex  palUscen», 


Fig.  543. 
Carex  hirta. 


lô. 


Feuilles  aussi  longues  on  plus   lon- 
gues que  la  tige 15 

t'euilles  plus  courtes  que  la  tige....     16 
Feuilles  oeaucoup  plus  longues  que 

la  tigo,   sétacées,  canaliculees,   rai- 

dcs.   Epis  femelles  2-3,  courls,  8-3- 

flores * €.  htmHU>  Lcyss. 

Feuilles   ausfi   longues   on    un    peu 

plus  longues  (]ue  la  tigo,  planes  ou 

carénées.  Epis  femelles  1-2,  multi- 

flores C,  polyrrhisa  Wallr. 

Epis  femelles  1-3,  ovoïdes,  oblongs, 

multiflores C.  prmcox  Jacq. 

Epis  femelles  3-4,  linéaires,  allongés, 

lAcheSi  6-8* flores C  âigitata  L. 
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Epis  femelles  dreseés  ou  simplemenl 

éUlé» 18 

Epis  femelles  penchés  à  la  maturité.    20 
Utricules   non    laisants,    à    beo  très 
-„  J    court,  tronqué.   Epis  femelles  t-3, 

j    espacés,  dressés,  cylindriqueSi  lâches.    C,  panieea  L, 

Utricules   luisants 19 

Utricules  luisants,  sans  bec,  verts. 
Epis  femelles  t-3,  OToldes,  rappro- 
chés, un  peu  étalés  à  la  maturité. 

Ag}    Feuilles  molles,  pubescen tes C.  palleseens  L,  • 

^^  Utricules  luisants,  brunâtres,  à  beo 
bidonté.  Epis  femelles  2-3,  ovoïdes, 
obiongs,  dressés,  un  peu  rappro- 
chés. Feuilles  raides C.  obeta  All. 

Epis  mâles  2-3,  très  rarement  un  seul. 
Epis  femelles  longuement  pédoncu- 
les,  cylindriques,    espacés.    Souche 

20.  {    rhizomateuM,  traçante C    glauea  Scop. 

Epi  mâle  solitaire.  Epis  femelles 
courtement  pédoncules,  on  sessiles. 

Souche  cespileuse 21 

Epis  femelles  tous  sessiles  ou  à  pé- 
doncule inclus  dans  la  gaino,  cylm- 
driques,  compacts.  Tige  de  80  cen- 

..    I    tim.  â  1  m .  w C,  maxima  Scop. 

)  Epis   femelles   courtement  pédoncu- 
les, les  inférieurs  seuls  à  pédoncule 
dépassant  la  gaine,  lâches,  linéaires, 
grêles.  Tige  40  à, 80  centin^  do  haut.     C,  strigosa  Huos. 
Utricules  bidentés,  à  dents  non  diver-  * 

gontes 23 

Utricules  bifides,  à  pointes  diver- 
gentes     30 

!Epi  mâle  solitaire 24 
Epis   mâles  2-3.    Feuilles   beaucoup 
plus  longues  que  la  tige -  C.  hordeistiehos  Vilu 

Ecailles  aiguës,  à   nervure  médiane 

21  }    disparaissant  vers  le  sommet 25 

^^  Ecailles  à  nervure  médiane  prolongée 

au  delà  du  sommet 26 

Bractées  très  étalées  oa  réfractées  à 

25. {    la  maturité C,  flava  L. 

Bractée  inférieure  dressée C.  fulva  Good. 

Utricules  dressés 27 

•g  1  Utricules   étalés,  vert-glauque,   gla- 
^^    bres,  atténués  insensiblement  en  un 

bec  bifide,  bordé  de  cils  raides C.  Mairii  Goss.  et  O.  St.  P. 

Epis  femelles  3-6-flores,  lâchea C.  dspauperata  QooD. 

27. {  Epis  femelles  multiflores,  compacts, 

espacés 28 

Ecailles   obtuses,  mucronées    par  le 

Srolongement   de    la   nervure   mé- 
iane.  Partie  de  la  ligule  qui  adhère 
2g  )    au  limbe  foliaire  très  courte,  tron- 

*      quée  horizontalement C,  distans  L« 

Ecailles  ovales-lancéolées,  cuspidées 
par  le  prolongement  de  la  nervure 
médiane 89 
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Partie   do   la  li^Ie  qui   adhère    au 
limbe    foliaire    allongée,   oblongue. 

•g  1    Feuilles  planes,  raides C.    Igvigata  L, 

^^  Partie  de  la  lifrule  qui  adhère  au 
limbe  foliaire  très  courlCj  ovale  ou 
tronquée.  Feuilles  planes,  molles...     C.  syhatica  Huds. 

^  I  Utriculea  glabres 31 

j  XJlricules  velus-hérissés 35 

Epi  m  Aie  solitaire.  Epis  femelles  4-6, 
^.  )    pendai^H  groupés  au  sommet  de  la 

^^•^    tige...T: C.  Pêeudo-Cifpena  L, 

Epis  mâles  2-5 32 

Tige  à  angles  obtus,  lisses.  Epis  mAles 
2-3.    Utricules    jaanAtres ,    presque 

32.  ^    çlobuleux C,  ampuUaeea  Gooo. 

Tige  k  angles  aigus,  plus  on  moins 

scabres 33 

Feuilles  glaucescentes.  Epis  mâles  à 

écailles  brunes 34 

33.^  Feuilles  jaunes- verdAtres.  Epis  mAles 

à  écailles  jaunAtres.  Utricules  jau- 

nAtres,  ovales,  coniques  et  renfles..     C  v€$iearia  L. 

Epia  mAles  A  écailles  brunes,  toutes 

cuspidées.  Utricules  brunAtres,  con- 

«4   I    vexes  sur  les  deux  faces C.   riparia  Curt. 

Epis  mAles  A  écailles  brunes,  les  in- 
férieures  obtuses*.   Utricules  blanc - 

brunAtre,  comprimés.  : C.  paludota  Good. 

Feuilles  linéaires  pubescentes C.  hirta  L. 

35. J  Fenillea  linéaires,    canaliculéee,    en- 
roulées, glabres C.  filifomUs  L. 

Souche  cespiteuse,  ou  courte  et  obli- 

351    que 37 

Souche    rhizomateuse ,    horizontale, 
longuement  traçante 47 

Epillets  mAles  au    sommet;   épillets 

«..   I    femelles  à  la  base 38 

*  ^  Epillets  femelles  au  sommet  ;  épillets 
mAles  A  la  base 42 

Souche  cespiteuse 39 

38.  l  Souche  rhizomateuse,  courte,  oblique. 

Epillets  en  épi  serré,  compact C,  têretiuseuîa  Good. 

Epillets    nombreux,  en    panicule  al- 

00  1     longée,  plus  ou  moins  lAche 40 

*^  Epillets  en  épi  oblong,  plus  ou  moins 
compact 41 

Utricules  luisants,  convexes  et  bossus 

sar   le   dos,   non   stries,  présentant 

^11-3  plis  divergents C.  paniculata  L. 

Utricules  ternes,   convexes  et  bossus 

sur  le  dos,  qui  est  marqué  de  stries 

régulières C.  paradoxa  Willd. 

Tige  triquètre,  A  angles  aigus,  A  faces 
excavées.  Feuilles  linéaires,  largos.     C  vulpina  L. 
41.^  Tige  triquètre,  A  angles  peu  pronon- 
céi,  A  faces  planes.  Feuilles  linéai- 
res, étroites C.  murieata  L. 
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(  Epillets  rapprochés  en  un  glomérale 
1    flub^lobaleux,  entouré  d'un  involucre 

42.  <    de  ^3  bractées  allongées C.  eyperoïâns  L. 

f  Epillots  plus  ou  moins  espacés  ou  en 
\    epi 43 

!'  Utricules  dressés -44 
Utricules  étalés  à  la  maturité,  on  di- 
vergents en  étoile 46 

Utricules  plus  longs  que  Técaille  axiU 
lante,  non  ailés  aux  bords. ........     45  |^ 

44.  {  Utricules  pas  plus  longs  que  récailla 
axillante,  comprimés  aux  bords  en 

une  aile  membraneuse C  lêporina  L. 

Epillets  5-7,  esoacés,  les  inférieurs 
accompagnés    oie   bractées  foliacées 

45. {    plus  longues  que  la  tige C.  remota  L. 

Epis  5-6,  espacés,  les  inférieurs  ac- 
compagnés de  bractées  courtes C.'eaneteent  L. 

Ecailles  ovales,  obtuses.  Utricules  aU 
ténues  aux  deux  extrémités,  étalés 

46. {    &  la  maturité C.  elongata  L. 

Ecailles    ovales  ,    aiguës .    Utricules 

oblongs,  divergents  en  étoile C  siellulata  Good. 

Epillets  tons  unisexués,  nombreux, 
en  épis,  les  supérieurs  et  les  infé- 
rieurs  femelles,    les    intermédiaires 

,.  >    mâles C.  dUticha  Huns. 

Epillets  les  uns  unisexués,  les  autres 
androgynes,  c'est-à-dire  contenant  à 
la  fois  dos  fleurs  m&les  et  des  fleurs 
femelles,  ou  bien  tous  androgynes. .    49 

Epillets  tous  andro^neà 50 

Epillets  les  uns  unisexués,  les  autres 
androgynes,  les  supérieurs  mâles, 
iS.^  les  inférieurs  femelles,  les  intermé- 
diaires androgynes.  Utricules  munis 
d'une  large  bordure  membraneuse, 
denticuléo C.    arenaria  L. 

Utricules  munis  d'une  bordure  étroite.    C.  Ligtrica  J.  Gay 
49.^  Utricules    sans  bordure    ou   k  i)cine 

bordés  dans  le  haut C.  Sehreberi  Schraxck 


Famille  GV.  —  GRAMINÉES. 

Garaotères  constants.  —  Fleurs  réduites  ,  habiluellement 
herinuphrodites,  parfois  unisexuées,  monoïques  ou  plus  rare- 
ment dioïques,  disposées,  en  nombre  variable,  snr  de  petits  axes 
qui  ont  reçu  le  nom  d'épillets  et  qui  eux-mêmes  sont  tantôt 
sessiles  sur  un  axe  commun,  de  façon  à  former  un  véritable 
épi  composé,  tantôt  longuement  pédoncules  et  formant  par  leur 
ensemble  une  sorte  de  panicule.  A  la  base  de  chaque  épillet, 
on  trouve  soit  ime  seule,  soit  deux  bractées,  designées  sous 
le  nom  de  glumes  (Richard  donnait  à  Tensemble  de  ces  deux 
bractées  le  nom  de  lépicèné).  Le  nombre  des  fleurs  formant 
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chaque  épillet  et  enveloppées,  pendant  la  préfloraison,  par  les 
deux  glumes  est  toujours  peu  considérable,  et  fréquemment 
une  ou  plusieurs  d'entre  elles  avortent. 
Chaque  fleur  oifre  d*abord  deux  bractées 
inégales,  nommées  glumelles  ou  bdles  : 
Tune,  extérieure,  à  une  seule  nervure  mé- 
diane ;  Tautre,  intérieure ,  à  deux  nervu- 
res latérales,  sans  nervure  médiane.  Cette 
dernière  est  considérée  souvent  comme  for- 
mée de  deux  pièces,  et  les  deux  glumelles 
sont  envisagées  comme  constituant  un 
périanthe  typiquement   trimère.   En    de-  ^'^e-  ^^^• 

dans  et  en  face  de  la  glumelle  extérieure   Androcée  et  Gynécée 
se  trouvent  deux  écailles  nommées  glumel-         ^^  Grammôe. 
/u^^;puis  un  androcée,  à  six,  trois,  deux  ou  une  seule  étamiue, 
à  anthère  biloculaire,  déhiscente  par  des  fentes  longitudinales. 


Fig.  54&,  ^  Anlhoxanthum  odoraLum, 
Epillet  aniflore. 


Fig.  546.  —  Diagramme  d'un  épillet 
(à  trois  flears  dont  une  stérile) 
d'Ayoine.  gl,  gl^  glumes;  6,  6, 
glumelles  ;  p,  p,  glumellales  ;  a, 
fleur  stérile. 


Le  gynécée  se  compose  d'un  ovaire  uniloculaire  et  uni-ovulé, 
«urmonté  de  deux  ou  rarement  de  trois  stigmates.  Le  fruit  est 
un  caryopse,  c'est-à-dire  un  fruit  sec,  indéhiscent,  mono- 
sperme, à  graine  adhérente  au  péricarpe  et  albuminée.  L'em- 
bryon occupe  Tune  des  extrémités  de  Talbumen;  il  est  petit  et 
offre  une  organisation  très  spéciale.  La  tigelle  est  courte;  elle 
se  termine  en  haut  par  une  petite  gemmule  conique,  en  bas  par 
une  racine  principale  enveloppée  d'une  sorte  d'étui  qui  a  reçu 
le  nom  de  coléorhyze;  elle  donne  naissance  sur  les  côtés  à  un 


FLORE  DI  PARIS. 


24 


422  MONOCOTYLÉDON  E" 

appendice  latéral,  désigné  soas>  le  nom  d'écussorif  qu'on  a  80U> 
vent  considéré  comme  un  cot.  don.  L'opinion  la  plus  pro> 
bable  est  que  l'écusson  constitue  une  simple  hypertrophie  laté> 
raie  de  la  tigelle.  Herbes  à  tiges  aériennes  fîstuleuses,  noueuses, 
à  feuilles  simples,  allongées,  pourvues  de  nervures  parallèles, 
engainantes  sur  une  longueur  souvent  considérable  et  munies,  au 
niveau  du  point  de  jonction  de  la  gaine  et  du  limbe,  d'une  lan- 
guette membraneuse,  de  nature  stipulaire,  nommée  l4gule. 

Affinités.  —  Les  Graminées  ressemblent  aux  Typhacées  par 
leur  fruit  à  graine  adhérente  au  péricarpe  (caryopse)  et  par  la 
réduction  de  leurs  fleurs;  mais  leurs  organes  végétatifs,  leur  in- 
florescence et  Torganisalion  de  leur  embryon  les  distinguent 
de  toutes  les  autres  Monocotylédones. 

Trois  tribus  : 

/  Epis  toojoQrs  uniflexnéSf  disseinblables»  les  mâles  termi- 

A  1    naux,  les  femelles  axillaires Maydées. 

)  Epis   hermaphrodites    oa  polygames >  jamais   tous    uni- 
(    sexués 2 

IEpillets  logés  dans  des  excavations  du  rachis  de  Tépi...     Triticées^ 
Epillets  non  logés    dans  des   excavations  du  rachis  de 
répi Poées . 

Tribu  I.  —  POÉES. 

Epis  hermaphrodites  ou  polygames,  jamais  unisexués.  Epillets 
non  logés  dans  des  excavations  du  rachis  de  Tépi.  Fleurs  étalées 
ou  fermées  pendant  Tanthèse. 

Deux  sous- tribus  : 

Fleurs  fermées  pendant  Tanthèse Anthoxanihées . 

Fleurs  ouvertes  pendant  Tanthèse. Andropogonées . 


Sous-trlba  I.  —  ANTHOXANTHËES. 

Epis  hermaphrodites  ou  polygames,  jamais  unisexués.  Epil- 
lets non  logés  dans  des  excavations  du  rachis  de  Tépi.  Fleurs- 
fermées  pendant  Tanthèse. 

Epillets  à  une  seule  fleur  hermaphrodite,  toujours 
accompagnée  d'une  fleur  inférieure  mâle  ou  neu- 
tre réduite  à  1  on  2  glumelles 2 

1.^  Epillets  formés  soit  d'une  seule  fleur  hermaphro- 
dite, sans  fleurs  rudimentaires,  soit  de  plusieurs 
fleurs  hermaphrodites  accompagnées  ou  non  do 

fleurs  supérieures  rudimenlaires 8 

Olume  supérieure  mucroDée^rislée.  Glumelles  de 
2  1    la  fleur  inférieure  màle  ou  neutre  2,  l'inférieure 

**^    mucronée  ou  arislée Oplitmenus, 

Glume  supérieure  muUque 3 


r 
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!EpUlet8  entooréfl  chaenn  d*un  ipi^olaore  anilatéral, 
formé  de  2  ou  {tlosieurs  arête»  •' iiformes.  Epillets 
en  panicule  spiciforme ; Setaria. 
Epillets  non  entourés  d*un  involucre  d'arêtes  séti- 
formes 4 

Flear  hermaphrodite  accompagnée  à  la  base  d*ane 
fleur  neutre  représentée  par  une  glumelle  unique.     5 
4.<  Fleur  hermaphrodite  accompagnée  k  la  base  de 
deux  fleurs  neutres  représentées  chacune  par  une 

glumelle 6 

Glumelle  unique,  représentant  la  fleur  neutre,  mu- 
tique  ou  sans  épines.  Epillets  en  panicule  simple, 

st  7    digitée Digitaria. 

^^  Glumelle  unique,  représentant  la  fleur  neutre,  mu- 
nie de  &-7  nervures  chargées  d*épines.   Epillets 

en  grappe  racémiforme Tragtu, 

Glumeiles  2,  représentant  les  fleurs  neutres,  toutes 
les  deux  aristées  et  plus   longues  que  la  fleur 

6.  {    hermaphrodite Ânthoxanthum. 

Glumeiles  2,  représentant  les  fteurs  neutres,  toutes 

les  deux  mutiques,  égales  on  inhales 7 

Glumeiles  2,  représentant  les  fleurs  neutres,  beau- 
coup plus   courtes  que  la   fleur  hermaphrodite, 

-  ,    squamiformes Baldingera, 

' "^  Glumeiles  S,  représentant  les  fleurs  neutres,  plus 
longues  *aue  la  fleur  hermaphrodite,  grandes  et 

coriaces,  l'inférieure  plus  large Leersia . 

Epillets  formés  d'une  seule  fleur  hermaphrodilê . .     9 
8.  \  Epillets  formé»  de  2-3  ou  rarement  4-6  fleurs  her- 
maphrodites      Sessleria. 

Epillets  disposés  en  épis  unilatéraux  formant  une 

9.J     panicule  digitée Cynodon. 

Epillets  disposés  en  panicule  spiciforme 10 

Glumes   et  glumeiles  toutes  mutiques,  non  aen- 

.Q  7    minées 11 

'^  Glumes  et  glumeiles  au  moins  en  partie  aristées 

ou  acumiuees • 12 

j  I  I  Glumes  dépassant  la  fleur Mibora. 

'  j  Glumes  plus  courtes  que  la  fleur Crypsis. 

Glames  ordinairement  mutiques,  rarement  mucro- 
nées-aristées.   Glumelle    inférieure    munie    d'une 

12  î    arête  dorsale Atqpecurus 

Glumes  acnminées  ou  tronquées -acuminées,  & 
pointe  souvent  arlstée.  Glumeiles  ordinairement 
mutiques,  la  supérieure  bi-carénée Phletan, 

XSTMOJLA^rmJM  L.  —  Epillets  formés  d  une  seule  fleur 
hermaphrodite,  accompagnée  de  2  fleurs  neutres,  inférieures, 
réduites  chacune  à  uue  glumelle  aristée  plus  longue  que  la 
fleur.  Glumes  de  Tépillet  2,  inégales.  Glumeiles  2,  mutiques. 
Squamules  nulles.  Etàmines  2.  Styles  2,  terminaux,  sortant  par 
le  sommet  de  la  fleur.  Caryopse  à  hile  ponctiforme.  Epillets  for- 
m-ant  une  panicule  spiciforme. 

A.  Qdoraftum  L.  —  Seule  espèce,  très  commune  dans  les 
prairies,  à  tige  haute  de  10  à  60  centim.,  à  fleurs  un  peu  odo- 
rantes. 
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BiiI.Di:VGERA  F).  Wbst.  —  Ëpillets  formés  d'ane  seule  fleur 
hermaphrodite  accompagnée  inférieurement  de  2  fleurs  neutres, 
réduites  chacune  à  une  glumelle  squamiforme  très  courte. 
Glumes  2,  presque. égales.  Glumelles  2,  membraneuses,  muti- 
ques.  Squamules  2.  Etamines  3.  Style  2,  sortant  par  le  sommet 
de  répillet.  Caryopse  à  hile  linéaire.  Ëpillets  en  panicule  ra- 
meuse. 

B.  anindlnaeea  Dunort.  —  Espèce  commune  au  bord  des 
ruisseaux,  des  rivières,  des  étangs,  à  souche  traçante,  haute  de 
80  centim.  à  i  m.  20. 

LEERSIA.  Sw.  —  Ëpillets  formés  d'une  seule  fleur  ordinaire- 
ment hermaphrodite,  parfois  stérile  par  avortement.  Glumes 
de  répillet  nulles.  Glumelles  2,  presque  égales,  Tinfiérieure 
mutique,  la  supérieure  à  3  nerwres.  Squamules  2.  Etamines  3. 
Styles  2,  terminaux,  sortant  par  les  côtés  de  la  fleur.  Caryopse 
à  bile  linéaire.  Ëpillets  en  panicule  rameuse,  presque  unilaté- 
raux, courtement  pédicellés. 

L.  oryzoldes  Sw.  —  Seule  espèce.  Plante  vivace,  rare  dans 
les  prés  humides,  à  tige  haute  de  60  centim.  &  1  m. 

DIGITARIA.  Scop.  —  Ëpillets  formés  d'une  seule  fleur  her- 
maphrodite accompagnée  inférieurement  d'une  fleur  neutre 
réduite  à  une  glumelle  mutique,  5-7-nerviée,  aussi  longue  ou 
plus  longue  que  la  fleur  hermaphrodite.  Glumes  de  l'épillet  2, 
mutiques,  très  inégales,  l'inférieure  très  petite  ou  parfois  nulle. 
Glumelles  2,  mutiques,  presque  égales.  Squamules  2.  Etamines 
3.  Styles  2,  terminaux,  sortant  par  le  sommet  de  la  fleur.  Ca- 
ryopse à  hile  ponctiforme.  Ëpillets  en  épis  simples,  rapprochés 
en  une  panicule  simple,  digitée.  Stigmates  et  anthères  violets. 
Feuilles  souvent  rougefltres.  Ëpillets  souvent  violacés.  Tige  haute 
de  10  &  50  centim.,  souvent  ramifiée,  couchée-ascendaute. 

Glame  «upérienre  de  moitié  plus  courte  que  la  fleur 
hermaphrodite D,  sanguinalis  Scop. 

01  urne  supérieure  aussi  longue  et  aussi  large  que 

la  fleur  hermaphrodite D.  fiUformU  Kœl. 

SETiiRIA  P.  Br.  —  Ëpillets  entourés  d'un  involucre  uni- 
latéral, formé  de  deux  ou  plusieurs  arêtes  sétiformes.  Ce  carac- 
tère distingue  les  Setaria  de  tous  les  autres  genres  de  la  sous- 
tribu.  Ëpillets  formés  d'une  seule  fleur  hermaphrodite,  accom- 
pagnée inférieurement  d'une  fleur  neutre  ou  rarement  mâle,  à 

2  glumelles  et  à  3  etamines,  souvent  avortées.  Glumelles  des 
Heurs  hermaphrodites  2,  presque  égales,  mutiques.  Squamules 
2.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  sortant  par  le  sommet  de  la 
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Qeur.  Caryopse  à  hile  ponctiforme.  Epillets  en  panicule  spici- 
forme,  souvent  interrompue. 

[  Giamo  supérieure  à  peu  près  aussi  longue  que 
la  fleur   hermaphrodite.   Soies  de   llnvolucre 

.    .    Tertes  ou  rougeàtres 2 

j  Olumo  supérieure  de  moitié  plus  courte   que 
la   fleur   hermaphrodite.   Soies  de  Tiovoluore 

janne-roussàlre S»  glauea  P.  Br. 

Soies  de  l'iavolucre  à  denticules  dirigés  de  bas 

^  I    en  haut S.  vîridit  P.  Br. 

]  Soies   de   rinroluore  à   denticules  dirigés   de 

haut  en  bas. S.  verticillata  P.  Br. 

OPUSME.\lJS  P.  El.  —  Epillets  formés  d'une  fleur  her- 
maphodite,  accompagnée  inférieurement  d'une  fleur  mâle  ou 
neutre.  Glnmes  2,  ordinairement  très  inégales,  Tinférieure  plus 
petite,  3-nerviée,  la  supérieure  5-nerviée,  mucronée-anstée. 
Glumelles  de  la  fleur  mâle  ou  neutre  2,  Tinférieure  5-7-neryiée, 
mucronée  ou  aristée,  la  supérieure  très  petite  ou  avortée.  Glu- 
melles de  la  fleur  hermaphrodite  2,  presque  égales,  Finférieure 
ordinairement  acuminée  -  mucronée.  Squamules  2.  Etamines 
3.  Ovaire  glabre.  Caryopse  à  hile  ponctiforme,  indépendant. 
Epillets  en  épis  formant  une  panicule  ou  un  épi  composé. 

O.  Gma-^alli  Kunth.  —  Seule  espèce.  Plante  annuelle  ou 
bisannuelle,  à  tige  haute  de  30  à  80  centim.,  à  epillets  his- 
pldes  ;  assez  commune. 

TRiiGUS  Hall.  —  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  herma- 
phrodite, accompagnée  inférieurement  d'une  fleur  neutre  ré- 
duite à  la  glumelle  inférieure,  5-7-nerviée,  cartilagineuse,  à 
nervures  épineuses.  Glnme  supérieure  petite,  membraneuse, 
plane,  Tinférieure  nulle.  Glumelles  2,  membraneuses,  aiguës, 
mutiques,  un  peu  inégales.  Squamules  2.  Etamines  3.  Styles  2, 
terminaux,  sortant  au-dessous  du  sommet  de  la  fleur.  Caryopse 
h  hile  ponctiforme.  Epillets  réunis  par  2-4,  sur  des  rameaux 
rourts,  disposés  en  une  grappe  spiciforme,  les  epillets  supérieurs 
plus  petits  et  souvent  stériles. 

T.  meemosiM  Hall.  —  Seule  espèce,  très  rare  dans  les 
sables  arides,  à  tige  haute  de  iO  à  20  centim. 

CRTPSIS  Ait.  —  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  herma- 
phrodite. Glumes  2,  membraneuses,  à  peu  près  égales,  muti- 
ques, non  acnminées,  indépendantes.  Glumelles  2,  membra- 
neuses, mutiques,  l'inférieure  un  peu  plus  longue.  Squamules 
nulles.  Etamines  3-2.  Styles  2,  terminaux,  sortant  par  le  sommet 
de   la  fleur.  Caryopse   comprimé  latéralement,  à  hile  poncti- 
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forme.   Epillete  en  panicule  spiciforme  pressée,  entourée  de 
feuilles  en  forme  de  spaLhe. 

C.  alopecvroldes  Schrad.  —  Seule  espèce.  Plante  annuelle, 
en  touffe,  à  tiges  hautes  de  5  à  30  cenlim.,  très  rare  dans  les 
lieux  humides,  sablonneux. 

ALOPECL'RrS  L.  —  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  her- 
maphrodite. Glume?  2,  aussi  longues  que  la  fleur,  h  peu  près 
égales,  ordinairement  connées  entre  elles  dans  le  bas.  Glumelle 
supérieure  nulle  ou  très  courte,  l'inférieure  comprimée,  carénée, 
souvent  utriculiforme,  munie  dans  le  dos  d'une  arête  genouil- 
lée.  Squamules  nulles.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  sortant 
par  le  sommet  de  la  fleur.  Caryopse  comprimé  latéralement,  à 
hile  ponctiforme.  Epillets  en  panicule  spiciforme  ,  pressée, 
cylindrique,  ou  rarement  ovoïde. 

^  I  Glumes  non  renflées-ventraes 2 

' }  Glumes  renflées- ventrues A  utriculatus  Pers. 

(Tiges  couchées-genouillécs  dans  le   bas,  parfois 

nageantes A  geniculatus,  L. 

Tiges  dressées  ou  ascendantes 3 

i  Panicule  spiciforme,  cylindrique,  obtuse,  velue- 
sojrcuse A,  pratensit  L. 
Panicule   spiciforme ,    cylindrique ,   atténué  aux 
deux  extrémités,  glabre,  souvent  violacée. ....    A.  agrestis  L. 


L.  —  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  herma- 
phrodite, parfois  accompagnée  inférieurement  d'un  rudiment 
pôdicelliforme  d'une  autre  fleur.  Glumes  2,  plus  longues  que 
la  fleur,  à  peu  près  égales,  acuminées,  ou  tronquées-acumi- 
nées  par  une  pointe  souvent  prolongée  en  arête,  indépendantes. 
Glumelles  2,  minces,  membraneuses,  l'inférieure  tronquée, 
mutique  ou  mucronée,  rarement  aristée.  Squamules  2  ou  nulles. 
Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  sortant  par  le  sommet  de  la 
fleur.  Caryopse  à  hile  ponctiforme.  Epillets  en  épi  cylindrique 
on  en  panicule  spiciforme,  serrée. 

!  Epillets  sans  rudiment  pédicelliforme  d'une  se- 
conde fleur P.  prateme  L 
Epillets  présentant  un  rudiment  pédicelliforme 
d'une  seconde  fleur 2 

i  Glumes    insensiblement     atténuées    en    pointe 
courte P.  arenarium  L. 
Glumes  brusquement  acuminées 3 

l  Glumes  à  dos  renflé,  ventru,  scabres-toberou- 
2  1    leuses,  brusquement  acuminées,  à  pointe  courte.     P,  tuperum  Vill. 
i  Glumes  à  dos  non  renflé,   à  carène  scabre  ou 
{    ciliée,  obliquement  tronquée  et  acuminée P,  Bœhmeri  Wib. 

MIBORA  ÂDAN8.  —  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  herma- 
phrodite. Glumes  2,  plus  longues  que  la  fleur,  à  peu  près 


GRAMINÉES  427 

égales,  arrondieB-tronquées,  mutiques.  Glumelles  2,  fimbriées 
au  sommet,  mutiques.  Styles  2,  sortant  par  le  sommet  de  l'épil- 
let.  Car}'opse  à  hile  ponctiforme.  £pillets  très  courtement  pé- 
dîcellés,  en  épi  filiforme. 

H.  mlnlnia  Dbsv.  —  Seule  espèce,  plante  annuelle,  à  tiges 
hautes  de  4  à  10  centim.,  capillaires,  simples,  feuillées  seule- 
ment à  la  base. 

CT^'ODO^'  RiCH.  —  Ëpillets  formés  d'une  fleur  hermaphro- 
dite, accompagnée  ordinairement  d*un  rudiment  pédicelliforme 
d'une  seconde  fleur.  Glumes  2,  étalées,  lancéolées,  carénées, 
plus  courtes  que  la  fleur,  égales  ou  presque  égales.  Glumelles 
2,  inégales.  Squamules  2.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  sor- 
tant au-dessus  du  milieu  de  la  fleur.  Caryopse  à  hile  poncti- 
forme. Ëpillets  disposés  sur  deux  rangs,  en  épis  linéaires,  fili- 
formes, formant  une  panicule  simple,  digilée. 

€.  Dactylon  RicH.  —  Seule  espèce  ,  vivace  ,  à  souche 
rhizomateuse  longuement  traçante,  à  tiges  hautes  de  20  à  40 
centim.,  ramifiées  dans  le  bas. 

SESLERIA.  ÂRD.  —  Ëpillets  formés  de  2-3  ou  rarement 
4-6  fleurs  hermaphrodites,  la  supérieure  étant  souvent  impar- 
faite ou  môme  réduite  à  un  rudiment  pédicellirorme.  Glumes 
2,  membraneuses,  minces,  presque  égales,  les  deux  ou  Tinfé- 
rleure  seule  mucronée.  Glumelles  2,  membraneuses,  minces, 
rinfërieure  3-5-dentée  au  sommet,  à  dents  mucronées  ou  aris- 
tées,  la  supérieure  tronquée  ou  bilobée  au  sommet.  Squamules 
2,  inégalement  2-3-fides.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  sor- 
tant au  sommet  de  la  fleur.  Ëpillets  en  panicule  spiciforme, 
compacte,  ordinairement  ovoïde,  ou  oblongue,  comprimée. 

S.  caerulea  ârd.  —  Seule  espèce,  vivace,  à  tiges  hautes  de 
20  à  50  centim.,  à  épillets  luisants  et  bleuâtres,  rare  sur  les 
coteaux  secs  et  les  pelouses  arides. 


8ou8-trilm  IL  —  ▲NDROPOGK>N£Ea. 

Epis  hermaphrodites  ou  polygames,  jamais  unisexués.  Ëpil- 
lets non  logés  dans  des  excavations  du  rachis  de  Tépi.  Fleurs 
ouvertes  pendant  Tanthëse.  % 

Epillets  contODant  touB  au  moins  une  fleur  henna- 

A    I    phrodito 2 

Epillets  géminés,  l'un  sessile,  contenant  une  fleur 
hermaphrodite,  l'autre  pédicell^  mAle  ou  neutre..    Andropogon. 
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f  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  hermaphrodite  par- 

Î    lois  accompagnée  d'un  rudiment  pédicelliforme  d  une 
seconde  fleur 3 
Epillets  formés  de  2,  3  on  plusieurs  fleurs,  soit  toutes 
hermaphrodites,  soit  les  unes  hermaphrodites,  les 
^    autres  mAles 7 

Glumelles  membraneuses,  herbacées  à  la  maturité.    4 
3.^  Glumelles  coriaces  ou  presque  cartilagineuses  à  la 

maturité 6 

Epillets   contenant  une  seule  fleur  hermaphrodite, 
sans  rudiment  pédicelliforme  d'une  seconde  fleur.     5 
4.^  Epillets  contenant  une  fleur  hermaphrodite  acoompa- 
'    gnée  d'un   rudiment  pédicelliforme  d'une  seconde 

fleur. • • Âpera . 

K  (  Fleur  entourée  à  Ja  base  de  longs  poils Agrottis. 

^'\  Fleur  non  entourée  à  la  base  de  longs  poils Calamagrùstii. 

iGlumelle  inférieure  mutique,  très  concave Afilium, 
OÏumelle  inférieure  terminée  par  une  arête  très  lon- 
guCi  tordue,  articulée  à  la  base Stipa, 

S  Epillets  à  fleurs  hermaphrodites  toijgours  accompa- 
gnées d'une  fleur  mâle  inférieure  ou  supérieure...    8 
Epillets  à  fleurs  toutes  hermaphrodites  ou  bien  la 
ou  les  supérieures  rudimentaires 10 

^(  Epillets  S-flores 9 

i  Epillets  3-7-flores.  Fleur  inférieure  mAle Phrugmites, 

S  Epillets  8-flores.  Fleur  supérieure  hermaphrodite,  l'in- 
férieure mâle Arrhmatherum. 
Epillets  2-flores.  Fleur  supérieure  mâle,  aristée,  l'in- 
fêrieare  hermaphrodite,  mutique .^ Holcu», 

(  Epillets  fertiles  entremêlés  d'épillets  enlièremevt  slé- 

.ç.^    riles,  bractéiformes *. Cynoswnu, 

^'  à  Epillets  fertiles  non  entremêlés  d'épillets  entièvenibnt 

f    stériles  et  bractéiformes -. . . .    11 

Epillets  à  fleurs  tontes  hermaphrodites,  sans  fleurs 

Il   I    rudimentaires li 

'     Epillets  à  fleurs  hermaphrodites  accompagnées  d'une 

ou  plusieurs  fleurs  supérieures  rudimentaires 18    * 

Plantes  terrestres 13 

Plantes  aquatiques Caiabrota, 

l  Glumelle  inférieure  biflde  on  3-5-denlée  au  sommet, 

)  aristée  sur  le  dos Aira» 

ï  Glumelle  inférieure  non  bifide  ni  dentée  au  som- 

\  met,  aristée  ou  mutique 15 

Glumelle  inférieure  aristée  dans  le  dos,  au-dessus  de 

1 4.  {    sa  base Corynephorut. 

Glumelle  inférieure  mutique,  plus  ou  moins  large..    15 

Glumelle  inférieure  tri-nerviée,  carénée,  à  nervures 

15.  {    saillantes Eragostis, 

Glumelle  inférieure  non  tri-nerviée,  n|  carénée 16 

Glumelle  inférieure  très  large,  obscurément  sub-tri- 

AQ  t    lobée.   Epillets  8-flores AiropsU* 

^^  Glumelle  inférieure  concave,  semi-cylindrique,  atté- 
nuée en  cône  aigu.  Epillets  2-5  flores Molinia. 

Glumelle  inférieure  mutique,  ni  dentée  ni  aristée  au 

|.j  I     soranoet  ni  dans  le  dos. 18 

*^  Glumelle  inférieure  dentée  ou   aristée  an  sommet, 
aristée  ou  non  aristée  dans  le  dos 21 
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^a  I  Glumelle  inférieare  carénée Poa. 

\  Olumella  ioférieure  non  carénée 19 

Plantes  aquatiques.  Epillets-pluriflores.  Panicule  ra- 

19.  {    mense,  étalée Glyceria. 

Plantes  non  aquatiques 20 

Epilleis  3*5-flores,  les  1*2  fleurs  inférieures  herma- 
phrodites, les  supérieures  rudimentaires,  enveloppées 
a^  ^    par  la  plus  inféneure  d'entre  elles,  qui  est  claviforme.     Meîica. 
*  Epillets  pluri-flores.   Glumelle  inférieure  suborbioa- 

laire,  cordée  à  la  hase Brisa. 

Ovaire  glabre 22 

Ovaire  poilu  an  sommet ' 26 

Panicule  unilatérale.  Glumelle  inf.  concave,  carénée 

22.^    vers  le  haut,  mucronée-arislée  au  sommet Daetylis, 

Panicule  non  unilatérale 23 

Glumelle  inférieure  bifide,  bi-dentée,  bi*caspidée,  ou 

23    ;    bi-aristée  au  sommet 24 

^  Glumelle  inférieure  entière,  aiguë,  prolongée  en  une 

seule  arête  au  sommet Fettuca. 

Glumelle  inférieure  non  aristée  dans  le  dos 25 

Si.{  Glumelle  inférieure  aristée  dans  le  dos,  bicuspidée  ou 

bi-aristée  au  sommet Trisetum, 


«1 


85. 


i  Glumelle  inférieure  bi-dentée   au    sommet ,  munie 

)    entre  les  dents  d'une  arête  très  courte,  aplatie Danthonia. 

\  Glumelle  inférieure  bidentée  au  sommet,  tantôt  mu- 


tique,  tantôt  aristée  au  sommet  on  vers  le  sommet.    Kœleria. 
I   Glumelle  inférieure  aristée  sur  le  dos,  bi-dentée,  bi- 
l     cuspidéo  ou  bien  aristée  au  sommet.  Arètc  du  dos 

o»  ^    genouillée,  tordue  dans  le  bas Aoeno. 

'  Glumelle  inférieure  aristée  au-dessous  du  sommet 
ou  vers  le  sommets  qui  est  bi-denté  ou  bifide.  Arête 
non  tordue Bromut, 


i 


ANDROPOGO^  L.  —  Epillets  préminés  sur  les  côtés  de 
Tépi,  ternes  au  sommet,  un  fertile,  sessile,  Tautre  mâle  ou 
neutre,  pédicellé.  Epillets  hermaphrodites  comprimés  dans  le 
dos,  formés  d*une  seule  fleur  hermaphrodite,  sessile,  accompa- 
gnée inférieurement  d'une  fleur  neutre  réduite  à  une  glumelle 
membraneuse  mince,  mutique,  plus  longue  que  la  fleur  herma- 
phrodite et  Tembrassant.  Epillets  mâles  formés  d'une  fleur 
mâle  à  glumelles  souvent  nulles,  à  squamules  2,  à  étamines  3, 
accompagnée  inférieurement  d'une  fleur  neutre  réduite  à  une 
glamelle.  Epillets  formant  des  épis  linéaires,  rapprochés  en 
une  panicule  terminale,  simple,  digilée,  ou  fascicules  à  Textré- 
mité  de  rameaux  axillaires.  Rachis,  pédicelles  et  bases  des 
epillets  barbus  ou  longuement  poilus. 

Am  Ischaeniani  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche  sous- 
cespiteuse,  vivace,  â  tige  haute  de  40  à  80  centim.,  à  nœuds 
colorés  en  rouge  violet,  assez  rare  sur  les  coteaux  calcaires. 

AGROSTIS  L.  —  Epillets  formés  d'une  seule  fleur  herma- 
phrodite, sans  rudiment  de  seconde  fleur,  comprimés  latérale- 
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ment.  Glumes  2,  mutiques,  presque  égales,  dépassant  la  fleur. 
Giumelles  2,  rarement  la  supérieure  avortée,  inégales,  l'inférieure 
tronquée,  aristée  dans  le  dos,  rarement  mutique.  Squamulea 
2.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  très  courts,  sortant  par  la 
ba^e  de  la  fleur.  Caryopse  à  hile  ponctiforme.  Epillets  petits, 
nombreux,  en  panicule  rameuse,  étalée  ou  contractée. 

Glamelle  supérieure  nulle  ou  très  rudimontaire A .  camtia  L. 

Glumelle  9upérieuro  plus  courte  que  l'inférietire,  mais  bien 
développée A.  aUta  L. 

APERA  Adans.  —  Epillets  formés  d'une  fleur  hermaphro- 
dite accompagnée  d'un  rudiment  pédicelliforme  d'une  seconde 
fleur,  comprimés  latéralement.  Giumes  2,  aiguôs,  muUques, 
carénées,  inégales,  Tinférieure  plus  courte  que  la  fleur.  Giu- 
melles 2,  l'inférieure  5-nerviée,  aristée  au-dessous  de  l'extrémité. 
Squamules  2.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  courts,  sortant 
par  la  base  de  la  fleur.  Caryopse  à  hile  ponctiforme.  Epillets 
nombreux,  en  panicule  rameuse,  étalée  ou  contractée. 

Panicule  large,  étalée A.  Spica-venti  P.  Br. 

Panicule  étroite,  contractée A.  interrupta  P.  Br. 

CAL.AXAGROSTIS  Adans.  —  Epillets  formés  d'une  seulii 
fleur  hermaphrodite  entourée  de  longs  poils  et  parfois  accom- 
pagnée d'un  rudiment  pédicelliforme  d'une  seconde  fleur,  com- 
primés latéralement.  Giumes  2  ,  presque  égales ,  beaucoup 
plus  longues  que  la  fleur.  Giumelles  2,  inégales,  rinférieure 
plus  grande,  bifide  ou  émarginée,  aristée  à  l'extrémité  ou  sur 
le  dos.  Squamules  2.  Etamines  3.  Styles  terminaux,  plumeux, 
sortant  par  la  base  de  la  fleur.  Caryopse  à  hile  linéaire,  court. 
Epillets  en  panicule  rameuse.  Plantes  vivaces. 

Olumclle  inférieure  aristée  sur  le  dos C.  Epigeios  Rôti  . 

Qlumelle  Inférieure  aristée  à  l'extrémité C,  laneeolata  Hoth. 

HILIUM  L.  —  Epillets  convexes  sur  les  deux  faces,  formég 
d^ine  seul  fleur  hermaphrodite.  Giumes  2,  égales,  aiguës,  con- 
caves. Giumelles  2,  l'inférieure  très  concave,  mutique.  Squa- 
mules 2.  Etamines  3.  Styles  2,  terminaux,  courts,  plumeux, 
sortant  par  les  côtés  de  la  fleur.  Caryopse  à  hile  linéaire,  court. 
Epillets  pédicellés,  en  panicule  rameuse,  étalée. 

H.  efTastiun  L.  —  Seule  espèce,  à  souche  vivace,  traçante,  à 
tige  haute  de  80  centim.  à  1  m.  et  plus.  Commun  dans  les 
bois  montueux. 

STIPA  L.  —  Epillets  comprimés  sur  les  côtés,  formés  d'une 
seule  fleur  hermaphrodite  stipitée.  Giumes  2,  aiguës  ou  plus  ou 
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uioiuB  loogucmenl  acuminèes,  canalicalées  a 
peu  carénées  ù  l'ei- 
trémité-Gliimelles2, 
l'inférieure  ntténnée 
et  indurée  ft  la  base, 
euronlèe,  terminée 
par  une  arête  trèa 
longue,  torJue  et 
Hiticulée  k  la  t>ase. 
Squamules  3.  E  la- 
mines 3.  Styles  2-3, 
terminaux ,  courls, 
plumeux.siirtautpar 
les  càtéB.  au-dcssuB 
de  la  base  àe  la  Dcur. 
Caryopse  à  bile  ti- 

S.  pvmmatm  L.  — 

Seule  eepècc.  Plante 
viTsce,  à  souche  ces- 
piteuse,  &  liRB  haute 
de  10  MO  centiin.; 
très  rare,  au  milieu 
des  rocher?,  sur  les 
coteaux  sablonneux, 

PBRAGMITES 

Tbb.  —  Epillets  lâ- 
ches, à  3-1  Heurs,  h 
r»chis  glabre  dans 
le  boa,  couvert  entre 

les   Deura   de  longs       ^8'  s*''  —  «'y'"»  */""««.  iDOoreicsDca. 
poils.     Fleur     infé- 
rieure mâle,  les  autres  hermaphrodites.  Glumes  2,  espacées, 
inégales,  plus  coiu-tes  que  les  fleurs,  aiguas,  carénées.  Glumelles 
2,  inégales,  l'inférieure  beaucoup  plus  longue  que  l'autre,  3-ner-  . 
TÎée,  aubulée  à  l'cxlrémité.  Squamulea  2.  Etamines  3.   Caryopse 
ordinairement  avorté.  Epitlela  en  panicule  rameuse,  très  diffuse. 


I  Tua.  —  Seule  espÈce.  Plante  à  rhizome  tra- 
çant, à  tiges  norifères  hantes  de  1-2  mètres,  à  epillets  Tioiacés 
ou  jounSlr^. 

CTA'OSl'RUS  L.  —  Epilleta,  les  ans  h  2-5  fleure  toutes  ber- 
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maphrodites,  les  autres  ne  portant  que  des  fleurs  neutres,  ré- 
duites à  leur  glumelle  inférieure.  Glumes  2, 
à  peu  près  égales,  carénées,  acuminées. 
Glumelles  2,  inégales,  Tinférieure  plus  gran- 
de, 3-6-nerviée,  aiguô,  ordinairement  biden- 
.    .  ,  tée,  mucronée  ou  aristée,  rarement  mutique, 

^1  la  supérieure  bifide.  Squamules2.  Etamines 

\      /*^    /    3.   Caryopse  adhérent  à  la  glumelle  supc- 
^     ^  '  /'     rieure,  à  bile  linéaire.  Epillets  en  panicule 
spiciforme,  unilatérale. 

C.  cristatns  L.  —  Seule  espèce.  Plante 
à  souche  cespiteuse,  à  tige  haute  de  40  &  80 
centim. Commun  dans  les  prairies  et  les  lieux 
herbeux. 

MELICA  L.  -■  Epillets  S-S-flores,  à  fleurs 
inférieures,  1-2,  hermaphrodites^  les  autres 
stériles.  Fleur  stérile  la  plus  inférieure  cla- 
Tiforme,  enfermant  les  autres  qui  sont  ré- 
duites à  4-2  glumelles.  Glumes  2,  variables, 
mutiques.  Glumelles  2,  inégales,  Tinférieure 
plus  grande,  S-pluri-nerviée,  mutique,  la  su- 
périeure bidentée.  Squamules  2.  Etamines  4. 
Caryopse  libre,  à  hile  linéaire.  Epillets  en 
panicule  rameuse.  Plantes  à  souche  cespi- 
teuse ou  à  rhizome  grêle,  traçant. 

Fig.  548. 
Melica  uni/lora. 

Sooche  cespitease.  Glamelle  inférieure  de  la  fleur 
hermaphrodite  munie  sur  les  bords  de  longs  poils 

1  .<    soyeux if.  eiîiata  L. 

Rhizome  grêle,  traçant.  Glumelle  inférieure  de  la 

fleur  hermaphrodite  glabre t 

Epillets  à  1  seule  fleur  hermaphrodite.    Panicule 
très  lâche,  à  rameaux  inférieurs  étalés,   portant 

^1    2  on  plusieurs  epillets M.  uniflora  Retz. 

"'^  Epillets  à  2  fleurs  hermaphrodites.  Panicule  moins 
lèche,  à  rameaux  dressés,  ne  portant  qu'un  seul 
épilloi. M,  mitons  L. 

HOLIiVIA  MoENCH,  —  Epillets  2-5-flores,  à  fleurs  hermaphro- 
dites, la  supérieure  seule  souvent  rudimentaire.  Glumes  2,  mu- 
tiques, inégales,  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelles  2,  à 
peu  près  égales,  l'inférieure  5-nerviée,  mutique.  Squamules  2 . 
Etamines  3.  Caryopse  libre,  à  hile  linéaire.  Epille#en  pani- 
cule rameuse. 
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M.  emràiem.  Moevch.  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche  cespi- 
teuse;  à  tige  haute  de  40  à  80  centim.  Ëpillets*  souvent  Tivi- 
'pares. 

.  CATAJBROSA  p.  Br.  — -  Epillets  ordinairement  2- flores,  k 
fleur  inférieure  sessile,  la  supérieure  pédicellée.  Glumes  2,  cour- 
tes, mutiques,  inégales,  Tinférieure  plus  courte,  la  supérieure 
oboTale^  arrondie,  crénelée  ou  denticulée.  Glamelles  2,  À  peu 
prés  égales,  mutiques,  Tintérienre  3-neryiée,  tronquée  et  ar- 
rondie &  Textrémité.  Squamules  2 ,  indépendantes.  Caryopse 
libre,  à  hile  poncliforme.  E^lets  en  panicule  rameuse,  étalée. 

C.  aqnatieA  P.  Br.  —  Seule  espèce  Plante  vivace,  aquati- 
que, à  tiges  hautes  de  30  à  80  centim.;  assez  commune. 

CrLTCERIA.  R.  Br.  —  Epillets  pluri-flores,  à  fleurs  toutes 
hermaphrodites ,  la  supérieure  ordinairement  rudimen taire. 
GluQies  2,  inégales,  plus  courtes  que  les  fleurs,  mutiques.  Glu* 
melles  2,  à  peu  prés  égales,  Tinférieure  5-11-nerviée,  semi- 
cylindrique  ,  mu  tique ,  la  supérieure  bifide.  Squamules  2, 
connées.  Etamines  2-3.  Caryopse  libre,  &  hile  linéaire  parcourant 
toute  sa  longueur.  Epillets  &  rachis  fragile,  articulé,  disposés 
en  panicule  rameuse.  Plantes  aquatiques. 

(  Btamioet   t.  Tiga  grêle,  dresiée.  Femllas  li- 

1.1    néaires,  étroites,  piADas G,  nérvo/a  iViN. 

(  EUuninee  3.  Feoilfes  linéaires,  larges. ........  2 

tTige  dressée,  robaste G.  aguatiea  Wrx.nb  . 
Tige  couchée,  radicanle,  sonrent  nageante  dans 

le  bas G,  fluitans  R.  Br. 

KRilL0RO8TIS  P.  Br.  —  Epillets  3-multi- flores,  à  fleurs 
toutes  hermaphrodites.  Glumes  2,  beaucoup  plus  courtes  que 
les  fleurs,  mutiques,  caduques.  Glumelles  2,  l'inférieure  3- 
nenriée,  carénée,  mutique,  caduque,  la  supérieure  plus  persis- 
tante. Squamules  2,^indépeifdantes.  Etamines  3.  Caryopse  à 
hile  ponctiforme,  sa^s  sillon  à  la  face  interne.  Epillets  oblongs 
ou  linéaires,  en  panicule  rameuse.  Ligule  des  feuilles  réduite  k 
une  rangée  de  poils. 

Panicule  à  rameaux  solitaires  on  géminés. 

Odeur  désagréable E,  vulgarig  Goss.  et  G.  St.  P. 

Panioule  à  rameaux  réunis  par  4-5 £.  pilota  R.  Br. 

POA  L.  *-  Epillets  2-multi-flores  ,  à  fleurs  ordinairement 
hermaphrodites,  la  supérieure  rudimentaire.  Glumes  2,  plus 
courtes  qxà^  les  fleurs,  mutiques.  Glumelles  2,  se  détachant 
ensemble,  Tinférleure  carénée,  ordinairement  mutique,  &  5  ner- 
Tures  velues  dans  le  bas,  la  supérieure  émarginée  ou  sub- 

FLORS  PS  PARIS..  25 
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bilobée  à  Textrémité.  Squamules  2.  Etamines  ordinairement  2. 
Styles  2,  rarement  3.  Caryopse  à  hile  ponctiformef  «ans  sillon, 
libre.  Epillets  à  rachis  fragile,  se  divisant  en  articles  qui  se 
détachent  avec  les  fleurs,  disposés  en  panicule  rameuse. 

A  j  Plantes  à  soochft  (Seapileuse 2 

^  Plantes  à  souche  longuement  tragente 6 

Tiges  ayant  moins  de  30  centim.  de  haut.  Pani- 
2.{    cule  à  rameaux  solitaires  ou  gémioéa P.  mmua  L. 

Tiges  ayant  plus  de  30  eentim.  de  haut 3 

Tiges  renflées  en  bulbe  k  la  base,  hautes  de  30  à 
3.^    50  centim P,bmlboêaL. 

Tiges  non  renflées  en  bulbe  à  la  base 4 

Ligote  très  courte,  presque  nidle.  Tiges  de  -iO  à 
A.\    80  oentim P,  nemoralit  t. 

Ligule  plus  ou  moins  allongée. 5 

GInmelie  inférieure  à  nervures  latérales  presque 

indistinctes  ou  très  peu  saillantes.  Tiges  de  50 

5.  ^    centim.  à  1  mètre P.  ierotina  Errh  . 

Olumelle  inférieure  à  nerruies  latérales  saillantes. 

Tigee  de  60  centim .  à  1  mètre P.  triviaUs  L 

Tiges  cylindrique,  hautes  de  30  à  80  centim....  P,  pratenait  L. 

6.  \  Tims  comprimées,  à  deux  angles  aigus,  hautes  de 
SO  à  40  centim P.  con^tretêa  L. 

DAGTTLIS  L.  —  Epillets  24-flores  ou  plnri-flores,  &  fleurs 
toutes  hermaphrodites,  la  supérieure  rudimentaire.  Glumes  2, 
plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelles  2,  se  détachant  ensemble* 
inégales,  Tinférieure  plus  grande,  carénée  dans  le  haut  et  mu- 
cronée-aristée,  5-nervice,  la  supérieure  bifide.  Squamules  2. 
Etamines  3.  Caryopse  libre,  à  hile  ponctiforme.  Epillets  en 
fascicules  formant  une  panicule  donl  les  branches  s'étalent  bori. 
zontalement. 

D.  ^lomerata  L.  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche  cespiteuse, 
à  tige  haute  de  50  centim.  à  1  m.,  à  epillets  souvent  yiolaeés, 
très  commune. 

BROmJS  L.  ^  Epillets'  3-plu ri-flores,  à  fleurs  hermaphro^ 
dites,  la  ou  les  supérieures  rudimentaires.  Glumes  2,  plus  courtes 
que  les  fleurs,  mutiques.  Glumelles  2,  inégales,  Tinférieure 
plus  grande,  ordinairement  2-dentée  ou  2-fide,  aristée  au-dessous 
du  sommet.  Squamules  2.  Styles  2,  naissant  au-dessous  du 
sommet  de  ToTaire,  qui  est  velu.  Caryopse  à  hile  linéaire, 
allongé,  adhérent  à  la  glumelle  supérieure.  Epillets  è.  rachie 
fragile,  disposés  en  panicule  rameuse.  ^ 

Epillets  élargis   à  l'extrémité   supérieure  anrès  la  J 

floraison.   Glumelle    inférieure  aristée  au-oessous  j 

du  sommet,  à  arête  aussi  longue'  ou  plus  longue 

qu'elle * 8 

EpiUeta  non  élargis  à  l'extrémité  supérieure  après 

fa  floraison.  Olumelle  inférieure  aristée  au  sommet 

ou   an-dessous  du   sommet,  à  arête  plus  courte 

qu'elle 3 
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GHAHINiRS 

(  PkDieDi*  1  nnwuii  ililta  dîna  loua  1m  uiu.  Attl» 

•  1    plu  loi^M  qoe  U  ^nnnslle. B.  tterilit 

'*)  Moleuli  k  pan  pc4*  unilalinls.  Arête  àt  même 
1      1   longucnc  que  Uglumelle. B.  tMtorun\ 

I  Planlea  annoaUe!!,  Gtnoiea  t  pen  pria  égalo.  Tui- 
,  )  Itnean  3-5  seriMe,  la  aupêriaan  7-9  nairifa.... 
''')  Plantai  lÎTtus.  Ohima  fnéâaka.  rnUriaDre  l-ner- 

\    Ttèe,  la  iDpéiiMiTa  a-oeniée. 7 


F3g.  MB.   —  Daclgiii  glnurala,  Fig,  560.  —  £ 

,  I  ainmollea  à  peg  prèa  ds  même  }oD|;doar t 

*■  I  Olooiallea  inigal»,  l'intèrieora  plui  lonsus 6 

iEpiUaU  à  fleura  as  neoeTranl  par  leura  bords  h 
Il  matariti.  Feuillei  mollea,  poîlasi  ;  gaiiiei  pubet- 
«enlM S. 
Epilleti  t  Relira  na  ae  Taninvraot   pu  par   lenra 
bonla  K  la  matmiU.  FenlUea  peu  peiluaa;  guînea 
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l  EjrflhiU  gi.b[Si B.r    

I  Bpilltta  DIDllameEl  pabaKEsU B,  mottà  L. 

IPtnieaila  dioïte,  t  ninuui  dntséi B,  ereetn  Huns. 

Puicoléa  penôhde,  1  mniMiix  pandtuu B.  atpar  Uukr. 


Fig.  551.  —  Brrmmi  ilerilii.  InSaKiceiice. 
FBSTDCA  L.  —  EpilteU  S-multi-Dores,  k  Heurs  hermaphro- 
dit«B,  les  anpérieurea  souvent  rudîmentairea.  Glumea  2,  plus 
courtes  qae  les  fleurs,  ordinairement  mnliques,  plus  rarement 
ariiléee,  Égales  ou  inégales,  l'inférieure  parfois  rudimentaire. 
Glumalle«  2,  l'ioférieure  arialée,  mucronée  ou  mutique,  la  supÉ- 
rieure  tronquée,  imarginée  ou  bidentée.  Squamules  3.  Elamiuea 
3 ,  rarement    2-1.  Stigmates  2.  Caryopse  à  hile  liné«ire  ou 
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rarement  presque  ponctiforme,  adhérent  à  la  glomelle  supé- 
rienre.  EpiUets  à  rachis  persistant  ou  fragile,  disposés  en  épi, 
en  grappe,  ou  en  panicule» 

/  Plantes  TiTiees,  à   aoache   produisant  des 

M  1    boaqnets  stériles  de  fenilles t 

'  1  Plantes  annuelles,  à  souche  ne  produisant 

f    pas  de  bouquets  stériles  de  feuilles 8 

I  FeoiUes  toutes  planes 3 

t.|  Fenilles,  an  moins  les  radicales,  enroulées 

I    par  les  bords 6 

1  Épillets   en  grappe  si>ioiforme,  distique, 

3  1    étroite,  rappelant  Tépi  des  Lolium F.  loliaeea  Huns. 

'  j  Épillets  en  panioule  plus  ou  moins  étalée  ou 

'  {    contractée,  non  distique 4 

Souche  oespiteose,  n'émettant  pas  de  rhiio- 

mes 5 

.  1  Souche  oespiteuse,  émettant  des   rhizomes 
'  ]    traçants.  Panioule  à  rameaux  géminés,  iné- 

S:auXf  ramifiés,  portant  chacun  de  4  à  15 
pillets.  Tige  haute  de  60  cent,  à  1  m.  80.    F,  anmdinaeea  Scan  es. 
Glumelle  inférieure  mutique  on  rarement 
mocronée-aristée.  Tige  hante  de  flO  à  80 

e  j    oentim F,  praiensii  Evnt. 

'^  Glumelle  inférieure  munie  d'une  arête  grêle, 
deux  fois  aussi  longue  qu'elle.  Tige  haute 

de  60  ceotim.  à  2  m F.  gigantea  Vill. 

Feuilles  toutes  enroulées  par  les  bords  an 
g  1    point  de  paraître  cylindriques F,  ovina  L. 

*  ^  Feuilles  radicales  enroulées,  les  canlinaires 
planes. 7 

Souche  émettant  des  rhisomes  longuement 

m  I    traçants F.  rubra  L. 

*^  Souche  oespiteuse,  n'émettant  pas  de  rhizo- 
mes     F.  hetêrophylla  Lamk 

Epillets  plus  larges  au   sommet  après  la 
g  1    iloraiion 9 

*  ^  Epillets  de  même  épaisseur  ou  plus  étroits 
au  sommet  après  la  floraison 11 

iPédicelles  des  épillets  plus  larges  au  som- 
met qu'à  la  base.  Panicnle  raoémiforme, 
étroite,  unilatérale 10 

^' j  Pédicelles  des  épillets  de  même  épaisseur 
f    au  sommet  qu'a  la  base,  très  courts.  Epi 

I    simple,  unilatéral F,  «niia/sraZtt  Scbrad. 

Olume  supérieure  aristée,  l'inférieure  li- 
néairOy  5*10  fois  plus  courte,  on  presqoe 

10  1    nulle F.  éromoîclec  L. 

'^  Olame  supérieure  mutiqne,  aiguë,  Tinfé* 
rieure  égalant  le  tiers  on  la  moitié  de  la 
supérieure F*  Myvrot  L. 

Epillets  en  panioule  raide,  presqoe  nnilaté- 

jl  I    raie F.  rigida  Kunth 

'  ^  Epilleti  en  épi  raide,  distique,  simple,  ou 

rarement  ramifié  à  la  base F,  Poa  Kunth 

BBIZA  L.  —  Bpillets  très  comprimés  latéralement,  pluri- 
flores,  à  fleurs  hermaphrodites,  la  supérieure  souvent  stérile. 
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étroitement  Imbiiqnéa  sur  deui  rangs,  Glnmes  S,  veirtraes, 
luborbicQl lires,  à  pen  près  égales,  plus  courtes  que  le*  fleurs. 
Glumelles  2  ,  inégales  ,  rintérieure  beaucoup  plus  grande, 
suborbiculaire,  Tentnie,  mutiqae.  Sqmmules  i.  Etamines  3. 
Caryopse  à  hile  linéaEre.  BpiUeta  en  panicnle  rameuse,  étalée,  & 
rameaux  peadanla. 

B.  B«dla  L.  —  Seule  eiptce.  Plante  à  souche  cespiteuse,  un 
peu  traçante,  k  tige  haute  de  20  à  GO  ccntiui,  drassâe,  remv 
quabte  par  la  forme  spéciale  de  sa  panieute  et  de  ses  épillets. 


XVEN».  h.  —  Epillets  S-3-phiri-nores,  k  fleurs  hermaphro- 
dites, la  supérieure  souvent  rudimenlaire.  Glumes  2,  mntiques. 
Gluiuelles  3,  inégales,  l'inférieure  plus  grande,  ordinairemenl 
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atténuée  à  la  base,  bidentée,  bicuspidée  oa  biaristée  à  Textré- 
mité,  aristée  aur  le  dos,  à  arétc  tordue  à  la  base.  Squamules  2. 
Etamines  3.  Caryopse  sillonné  sur  la  face  interne,  à  bile  li- 
néaire, très  long.  Epillets  en  panicule  rameuse. 

Plantes  yivaoes,  émettant  des  bouqnets  stériles 

.    I    do  feailles.  Epillets  pendants S 

'  ^  Plantes  aannelles,  n'émettant  pas  de  bonqoets 

stériles  de  feuilles.  Epillets  non  pondants 4 

Fleurs  non  arlicnlées  avec  le  raehis  de  Vépillet. 
Rachis  de  Tépillet  et  glumelle  inférienre  gla- 
bres     3 

t,(  Fleors,  an  moins  l'inférienre,  artlcnlées  arec 
lo  rachis  de  Tépillet  et  cadaques  à  la  maturité. 
Rachis  de  Tépillet  velu;  glamelle  inférieure 

munie  de  longs  poils  dans  le  bas A,  fatua  L. 

Panicule  à  rameaux  étalés  dans  tous  les  sens. 

2  )    Arête  de  la  glumelle  inférieure  tordue A.  iaiwa  L. 

*  ^  Panieule  élroitef  à  peu  près  unilatérale  ;  arête 

de  la  glumelle  inférieure  non  tordue A.  orientalU  Schrcb . 

Epillets  &  rachis  couvert  de  poils  dans  toute  sa 
longueur;  poils  presque  aussi  longs  que  les 
fleurs  ou  égalant  la  moitié  de  leur  longueur. 
,  1    Rameaux  inférieurs  de  la  panicule  soulaires 

•^    ou  géminés A.  pratensib  L. 

Epillets  à  rachis  ne  présentant  des  poils  qu'au- 
dessous  des  fleurs.  Rameaux  inférieurs  de  la 
panicule  réunis  par  3-5 A.  pubeseens  L. 

TRISETUM  Pbrs.  -^  Epillets  2-6-nores,  à  fleurs  toutes  her- 
maphrodites, les  supérieures  pédicellées,  la  terminale  souvent 
rodimentaire.  Glumes  2,  mutiques,  presque  égales,  plus  courtes 
que  les  fleurs.  Glumelles  2,  inégales,  l'inférieure  plus  grande, 
aristée  sur  le  dos,  biaristée  ou  bicuspidée  à  l'extrémité,  la  su- 
périeure bifide  ou  bi dentée.  Squamules  2.  Etamines  3.  Caryopsa 
sans  sillon,  à  bile  peu  distinct  Epillets  en  panicule  rameuse^ 
ordinairement  contractée. 

T.  flaTefleems  P.  Bb.  —  Seule  espèce.  Plante  vivace,  à  souche 
cespiteuse,  à  tige  haute  de  30  à  80  centim.,  commune. 

KOSLERIA  Pbbs.  —  Epillets  2-7-flores,  à  fleurs  hermaphro- 
dites, les  supérieures  pédiculées,  la  terminale  ordinairement 
rudimentaire.  Glumes  2,  presque  égales,  aiguës,  mutiques, 
aussi  longues  ou  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelles  2,  iné- 
gales, l'inférieure  plus  grande,  ordinairement  bidentée^  et  aris- 
tée, &  arête  non  tordue,  prolongeant  Taxe  de  la  glumelle,  la 
supérieure  biflde  ou  bidentée.  Squamules  2.  Etamines  2.  Caryopse 
sans  sillon,  à  hile  peu  distinct.  Epillets  en  panicule  spiciforme, 
ordinairement  contractée.  Plantes  à  souche  vivace,  cespiteuse, 
émettant  des  bouquets  stériles  de  feuilles  et  offrant  toujours 
un  grand  nombre  de  gaines  desséchées  des  années  précé- 
dentes. 
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Gaines  det  années  précédentes  indivises JT.   eristata  Pers  . 

Gaines  des  années  précédentes  divisées  en  un  grand 
nombre  de  filaments  entremêlés JT.  VtUêHaea  Gaud. 

DANTHOUIA  DC.  —  Epilleto  2-6  flores,  à  fleun  hermaphro- 
dites, la  supérieure  rudimentaire.  Glumes  2,  presque  égales, 
aussi  longues  ou  plus  longues  que  les  fleurs,  mutiques.  Glumelles 
2,  rinférieure  bifide  et  aristée  ou  mucronée  entre  les  dents. 
Squamules  2.  E lamines  3.  Ovaire  glabre.  Caryopse  libre,  à  hile 
linéaire.  Epillets  en  panicule  rameuse. 

D.  deennibeiis  DG.  -^  Seule  espèce.  Plante  &  souche  cespi- 
tduse,  émettant  des  bouquets  stériles  de  feuilles,  à  tige  haute 
de  10  à  40  cenlim.  ;  commune. 

AUBOSNATHERUH  P.  Ba.  —  Epillets  2-flores,  la  fleur  su- 
périeure hermaphrodite,  Tinférieure  mâle,  avec  un  rudiment 
pédicelliforme  d'une  troisième  fleur.  Glumes  2,  inégales,  muti- 
ques. Glumelles  2,  inégales,  rinférieure  plus  grande,  bidentèe 
ou  bifide,  aristée  sur  le  dos,  la  supérieure  bifide.  Squamules  2. 
Etamines  3.  Ovaire  poilu.  Caryopse  pubescent,  sans  sillon,  à 
hile  linéaire.  Epillets  en  panicule  rameuse. 

A.  elfttliis  Mebt.  et  Koch,  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche 
cespiteuse^  un  peu  traçante,  à  tige  haute  d'environ  1  m.;  très 
commune. 

HOLCUS  L.  —  Epillets  2-flore8,  à  fleur  inférieure  herma- 
phrodite, mutique,  la  supérieure  mAle,  aristée.  Glumes  2,  plus 
longues  que  les  fleurs,  à  peu  près  égales,  rinférieure  acu- 
mlnée,  uninerviée,  la  supérieure  trînerviée,  acu minée  ou  aristée. 
Glumelle  inférieure  de  la  fleur  mâle  munie  sur  le  dos  d'une 
arête  genouillée  ou  flexeuse.  Glumelles  de  la  fleur  hermaphro- 
dite presque  égales,  mutiques.  Squamules  2.  Etamines  3.  Ovaire 
glabre.  Caryopse  libre^  à  hile  linéaire. 

Plante  à  sonche  cespiiease,  non  traçante.  Arête  de  la 
fleur  mâle  ne  dépassant  pas  on  dépassant  à  peine  les 
glames J3t.  lanatus  L. 

Plante  à  souche  rhisomateuse,  longuement  traçante.  Arête 
de  la  fleur  m&le  dépassant  beaucoup  les  glumes B.  mollis  L. 

AUOPSIS  Dgsv.  —  Epillets  2-flore6,  à  fleurs  hermaphro- 
dites. Glumes  2,  à  peu  près  égales,  mutiques,  plus  longues  que 
les  fleurs.  Glumelles  2,  inégales,  rinférieure  très  large,  subtri- 
lobée, mutique.  Squamules  2.  Etamines  3.  Ovaire  glabre.  Ca- 
ryopse libre,  à  hile  ponctiforme.  Epillets  très  petits,  en  panicule 
rameuse. 

A.  aiprostidea  DC.  —  Seule  espèce.  Plante  très  rare,  habi- 
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tant  les  marécages  et  le  bord  des  mares,  vivace,  &  tiges  couchées 
ou  radicantes,  longues  de  10  à  30  centim.,  à  épillets  ordinaire- 
ment violacés. 

AIRA  L.  —  Epillets  2-3-flores  ,  à  fleurs  hermaphrodites. 
Glumes  2,  à  peu  près  égales,  aussi  longues  ou  plus  longues  que 
les  fleurs,  mutiques.  Glnmelles  2,  Tinférieure  bifide  ou  3-5- 
dentée  au  sommet,  aristée  sur  le  dos,  &  arête  plus  ou  moins 
tordue  dans  le  bas,  la  supérieure  émarginée  ou  bifide.  Squa- 
mules  2.  Etamines  3.  Ovaire  glabre.  Caryopse  libre  ou  adhérent 
à  la  glumelle  supérieure,  à  face  interne  avec  ou  sans  sillon. 
Epillets  petits,  en  panicule  rameuse.  Plantes  annuelles  ou  vî- 
vaces. 

PUntes  annuelles.  Olmnelle  inférienre  biûâe.  Ca- 
ryopee  sillonné,  sidhéreot  à  la  glamelle  sapé- 

l.<    neare 2 

Plantes  vivaces.  Olmnelle  inférieure  3-Ô-dentée. 

Caryopse  sans  sillon,  Kbre 3 

Panieale  difftase,  k  rameanx  étalés A.  eœyophyllea  L. 

2.{  Panieole  spioiforme,  compacte,  à  rameaux  dres- 
(    ses A.  preoo«  L. 

(Feuilles   planes,  assez    larges.    Arête    presque 
droite A.  cjupitotaL. 
Feuilles  presque  capillaires,  enroulées 4 

(Fleur  supérieure  h  peu  près  sessile A,  flexwota  L. 
Fleur  supérieure  portée  par  un  pédioelle  moitié 
aussi  long  qu'elle A,  diseolor  Thuill. 

CORTIWEPHORUS  P.  Br.  —  Epillets  2-3-flores,  à  fleurs 
hennaphrodites.  Glumes  2,  à  peu  près  égales,  i^us  longues  que 
les  fleura,  mutiques.  Glumelles  2,  l'inférieure  munie  dans  le 
bas  d*nne  arête  terminée  en  massue,  et  munie  au  milieu  d'un 
anneau  de  poils,  la  supérieure  trilobée.  Squamules  2.  Etamines 
3.  Ovaire  glabre.  Caryopse  adhérent  à  la  glumelle  supérieure. 
Epillets  en  panicule  rameuse. 

C.  eaaesceBs  P.  Br.  —  Seule  espèce.  Plante  à  souche  cespi- 
teuse,  vivace,  à  tige  haute  de  10  à  30  centim.,  à  epillets  petits, 
rosés  ou  blanchâtres,  luisants  et  argentés. 

Tribn  II.  —  TRITICËBS. 

Epis  hermaphrodites  ou  polygames,  jamais  unisexués.  Epillets 
logés  dans  des  excavations  du  rachis  de  Tépi. 

Epillets  uniQoros,   à  fleur  hermaphrodite,  sans  fleur 

I  1    mdimentaijre.  Olumes  nulles Nardui, 

'^  Epillets  biflOMS   ou  pluriflores,  arec  ou   sans  fleurs 
mdimeotaires.  Glumes  ordinairement  3 ».    2 

85. 
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DenU  du  rafihis  do  l'épi  ne  portant  chacune  qn^on  seul 

épillet 3 

2.^  Dents  du  rachis  de  l'épi  portant  chacune  2  épiilets. 
Epillets   nniflores,   avec  un   rudiment  pédicelti forme 

d'une  seconde  fleur,  rarement  biflores Bordeum, 

Epillets  biflores,  aTec  le  rudiment  pédiceUiforme  d'une 
q  )    troisième  fleur.   G  lûmes  S,  étroites,  lancéolées-aen- 

^•^    minées Seeale. 

Epillets  tri-  ou  pluriflorcs 4 

Epillets  tons  munis  de  2  glnmes 5 

Epillets  pourms  d'une  seule  glume,  le  supérieur  seul 

en  ayant  2 Lolittm. 

Olumelle  inférieure  aristée  sur  le  milieu   du  dos,  à 

K  I    arêle  genouillée  dans  le  bas Oeiudinia , 

*]  GlnmeUe  inférieure  non  aristée  dans  le  dos,  prolongée 

on  non  en  arête  à  l'extrémité 6 

Q  I  Caryopse  adhérent  à  la  glumelle  supérieure Baehjfpodium  . 

*  I  Caryopse  non  adhérent  à  la  glumelle  supérienre THtieum, 

TAITICUM  L.  ~  Epillets  solitaires  sur  chaque  deot  du  rachis 
de  Tépi,  3-pluri-flores^  à  fleurs  hermaphrodites,  avec  la  on  les 
supérieures  rudimeataires.  Glumes  2,  entières  ou  dentôes-aris- 
tëes  au  sommet.  Glumelles  2,  presque  égales,  entières  ou  dentées, 
mutiques  ou  prolongées  en  arête  à  l'extrémité.  Squamoles  2. 
Ovaire  velu  dans  le  haut.  Caryopse  à  hile  allongé,  à  face  interne 
canaliculée,  non  adhérent  à  la  glumelle  supérieure.  Epillets  en 
épi  simple  ou  composé. 

Epi  à  rachis  fragile,  se  détachant  en  en- 

1.?    tier 2 

Epi  à  rachis  non  fragile i 

Glumes  toutes  3-4  dentées,  à  dents  aris- 

2  j    tées... 3 

'^  Glumes  2-deDtées,  à  dents  oignes,   non 

aristées T,  monococeum  L. 

Epi  orale,  court.  Glumes  3-4  dentées,  à 
aents    développées  en   arêtes   avant  la 
même  longueur  dans  tous  les  epillets, 
«  1    ou  celles  de  l'épillet  terminal  plus  pe- 

^^    tites r.  ova/ton  Oren.  et  GoDR. 

Epi  linéaire,  allongé.  Glumes  3-dentées, 
à  dents  développas  en  arêtes,  celles  des 

épiilets  supérieurs  plus  longues T.  triunàale  Grkn.  et  Godr. 

Epi  à  rachis  offrant  des  entrenœuds  très 

courts.  Epi  télragone 5 

Epi  à  rachis  offrant  des  entrenœuds  al- 
longés. Epi  comprimé 6 

i  Glumes  à  carène  à  peine  saillante T.  satimim  Lamk 
Glumes  à  carène  très  saillante,  presque 
ailée T,  turgidum  L. 

I  Souche  rhizomateuse,    très   longuement 
rampante  et  traçante T.  repen»  L. 
Souche  cespiteuse 7.  caninum  Schreb. 


..! 
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SECALE  L.  —  Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du  rachis 
de  répi,  2-flore8,  &  fleurs  hermaphrodites,  avec  un  rudiment 
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p6dlcelliforma  d'une  troisième  fleur,  Glumes  3,  étroites,  ian- 

céoléea,  acuminèes,  carénées.  Glu  m  elles  2, 
inégaies,  l'inférieure  carénée,  é  carène  ci- 
liée, terminée  par  une  très  longue  erfite. 
Squnmules  2.  Elamines  3.  OTaire  hérissé 
dans  le  haut.  Caryopse  à  hile  linéaire,  ca- 
naliculé  sur  la  (ace  interne,  poila  au  som- 
met, libre.  Epillels  en  épi  simple,  &  rachîf 
fragile  ou  persistant. 

8.  cerekie  L.  —  Plante  annuelle,  à  tiges 
hautes  de  1  m.  ù  1  m.  50,  dressées,  subso- 
lilaires  ou  peu  nombreuses;  h  feuilles  pla- 
nes, scabres,  graodes,  ft  épi  un  peu  pencbé, 


Fig.  5&4.—  TriUeum  rtpait.         Fig.5M,  —  Secol»  «reofa,  arjQM. 

très  longuement  ariaté.  —  Flor.  :  mai-juin.  —  Fruct.  ;  juBlel. 
Hibtt.  :  patrie  inconnue- 
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Cultivé  en  grand  nombre  poar  ses  fruits,  qui  servent  à  la  noarriture 
des  animaux  et  à  la  fabrication  du  pain  de  seigle. 

Lee  ovaires  sont  souvent  envahis  par  un  champignon,  le  Clavioeps  pur- 
jmreik,  dont  le  sclérote,  employa  sous  le  nom  d'eraot  de  teigle,  oonstitoe 
un  paissant  agent  de  contraction  de  l'utérus  et  un  bon  hémostatique. 

HORDEUM  L.  —  Epillels  ordinairement  disposés  trois  par 
trois,  rarement  deux  par  deux,  sur  chaque  dent  du  rachis 
de  répi,  constitués  par  une  fleur  hermaphrodite,  accompagnée 
d'un  mdiitient  pédicellîforme  d'une  seconde  fleur;  les  épillets 
latéraux  de  chaque  groupe  sont,  parfois,  neutres  ou  mâles. 
Glumes  2,  raides,  herbacées,  planes.  Glumelles  2,  Tinlérieure 
aristèe.  Squamules  2.  Etamines  3.  Ovaire  atténué  à  la  base, 
velu  dans  le  haut.  Stigmates  plumeux,  sortant  sur  les  côtés  et 
près  de  la  base  de  la  fleur.  Caryopse  à  hiie  linéaire,  allongé, 
à  face  interne  canaliculée,  plus  ou  moins  adhérent  aux  glu- 
melles. Epillets  en  épi  simple,  à  rachis  ordinairement  fragile. 

ErûUets  do  chaque   groupe    tous  hennaphro- 

ailes,  fertiles t 

l.{  Epillets  latéranx  de  chaque  groupe  mÀles  ou 
neutres,  pédicellés,  le  moyen  hermaphrodite, 
sesflile 4 

Plante  vivace,  sauvage,  à  souche  eespiteuse, 
courtement   traçante.    Epi   cylindrique,   peu 
compact.    Arêtes    seulement   1-2    fois   aussi 
i,  {    longues  que  les  glumelles ff.  europmum  All. 

Plantes  annuelles  cultivées.  Epi  polygonal,  à 
épillets  disposés  sur  six  rangs.  Arêtes  plus 
longues  que  l'épi 3 

Epillets  sur  six  rangs  dont  deux  opfwsés  peu 
3.  l    saillants  et  quatre  proéminents ff.  bulgare  L. 

Epillets  sur  six  rangs  tous  également  saillants,     ff.  hexattichwn  L. 

Plantes  cultivées.  Epillets  sur  six  rangs,  dont 
quatre  formés  par  les  m&les  très  peu  saillants. 
4. ^  Epillets  latéraux  m&les  non  aristés ff.  dUtichum  L. 

Plantes  sauvages.  Epillets  tous  plus  ou  moins 
longuement  aristés 5 

Plantes  annuelles  ou  bisannuelles.  Epillets  tous 
aristés  et  à  arêtes  atteignant  tontes  la  même 
longueur ^.  murimim  L. 

Plantes  vivaces,  à  souche  eespiteuse,  émettant 
'^    des  boQquets  stériles  de  feuilles.  Epillets  laté- 
raux, mâles  ou  neutres,  pourvus  d'arêtes  beau- 
coup moins  longues  que  celles  des  épillets  her- 
maphrodites.... , H.  ieealinum  ScnaKS. 

On  cuHive  pour  lears  fruits  et  leur  paille  les  ff.  diêtiehumy  vulgare^ 
hexastiehum^  et  plus  rarement  YH.  seœrtton,  très  voisin  du  As/icAicm,  dont 
il  ne  diffère  guère  que  par  son  épi  plus  compact  et  plus  comprimé  et  par 
ses  arêtes  divergentes  en  éventail. 

LOUIM  L.  —  Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du  rachis 
de  répi,  très  comprimés  latéralement,  à  fleurs  hermaphrodites, 
la  supérieure  ordinairement  stérile  ou  rudimentaire.  Glum^  2, 
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presque  égales  sur  Tépillet  terminal,  Tinférieure  absente  sur 

les  autres  épillels.  Glumes  2,  presque  égales, 

rinférieure  concave,  mutique  ou  aristée.  Squa- 

mules  2.  Etamines  3.  Caryopse  à  bile  linéaire, 

adhérent  à  la  glumelle   supérieure.   Epillets 

distiques,  sessiles,  en  épi  simple,  lâche»  à  ra- 

chls  non  articulé^ 

Plantes  à  aoache  eespittiuef 

vÏTêctf  émelttnt  des  boa- 
1.^    ouets  stériles  de  feailles..  2 
Plantos  animelles ,  sans  bon- 

qneU  stériles  de  feoillee. . .  3 
Epillets  ^>pliqaés  oontre  l'axe 

pendant   l^thèse.    Flenrs  WaMU 

mntiqnes,    rarement  qpel- 

qnee-nnes  aristées.  Feailles 

S  liées    longilndlnalement 
ans  leur  jeunesse Z    perenne  L. 

2.(  Epillets  écartés  de  l*ftxe  pen- 
dant Tanthèse.  Fleurs  cris- 
tées«  au  moins  les  supérieu- 
res, plus  rarement  toutes 
motiques.  Feuilles  enroulées 
par  les  bords  pendant  leur 

Jeaneeee Z.  Italieum  A,  Br. 

Fleurs  oblongues  -  lancéolées 
à  la   maturité.    Epillets   à 

^  M    10-25  fleurs L.  muUi/lonim  Lamk 

'^  Fleurs  ovales-oblongnes,  ren- 
flées à  la  maturité.  Epillets 
à  5-10  fleurs Z.  iemulentwn  L. 

BRACHTPODIUM  P.  Bi.  —  Epillets  mul- 
iiflores,  &  fleurs  hermaphrodites,  les  supérieu- 
res souvent    rudimentaires,   à  raehis  fragile. 
Olumes  2,  aiguSs,   inégales,  Tinférieure  plus 
petite,  ploB  courtes  que  les  fleurs,  mucronées. 
Glumelles  2,  presque  égales,  Tinférieure  mu- 
cronée  ou  aristée,  la  supérieure  à  2  carènes 
poilues.  Squamules  2.   Etamines  3,  rarement        ^*  ^^ 
2.  Ovaire  poilu  dans  le  haut  Caryopse  à  hUe-^'^'^^*^*****®^*- 
linéaire,  allongé,  adhérent  à  la  glumelle  supérieure.  Epillets  dis* 
tiques,  en  épi  lâche.  Plantes  vivaces. 

Souche  cespiteuse.  Fleurs  supérieures  h 

arêtes  |lus  longues  que  la  glumelle. .    B.  tghatiatm  Rœm.  et  Schclt. 
Soaehe  rfaizomateuse,  traçante.  Fleurs 

supérieures  à  arêtes  plus  courtes  que 

la  glumelle B,  pUmatum  P.  Br. 

CIAUDIIVIA  P.  Br.  —  Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du 
rachfs  de  Tépi,  4-7-flores,à  fleurs  hermaphrodites,  les  supérieures 
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pédicellées,  la  terminale  rudimentaire.  Glames  2,  inégales, 
l'inférieure  plus  courte,  3-Derviée,  la  supérieure  7-9-nerviée, 
toutes  les  deux  plus  courtes  que  les  fleurs.  Glumelles  2,  iné- 
gales, l'inférieure  plus  grande,  concave,  aristée  sur  le  dos,  à 
arête  genouillée  et  tordue  dans  le  bas,  la  supérieure  bifide. 
Squamules  2.  Etaniines  3.  Ovaire  poilu  dans  le  haut.  Caryopse 
à  hile  ponctiforme,  libre.  Epillels  sessiles,  en  épi. 

G.  f^ai^llis  P.  Br.  —  Seule  espèce.  Plante  annuelle,  à  tige» 
grêles,  hautes  de  30  h  60  centim.,  rare,  introduite  avec  le 
gazon. 

IVARDUS  L.  —  Epillets  solitaires  sur  chaque  dent  du  rachis, 
i-flores,  à  fleurs  hermaphrodites.  Glumes  0.  Glumelles  2,  l'infé- 
rieure 3-nerviée,  carénée,  subulée.  Squamules  0.  Etamines  3. 
Ovaire  glabre.  Style  indivis,  à  stigmate  filiforme,  muni  de 
longs  poils  simples.  Caryopse  linéaire,  à  hile  linéaire.  Epillets 
en  épi  simple,  unilatéral. 

X.  stricta  L.—  Seule  espèce. Plante  vîvace,  à  souche  rhizo- 
mateuse  courte,  à  tiges  grêles,  hautes  de  10  à  40  centim.,  à 
epillets  bleuâtres. 

Tribu  III.  —  MAYDËES. 

Epillets  monoïques,  les  mâles  en  panicules  ou  en  épis  termi- 
naux, les  femelles  en  épis  axillaires. 

ZEA.  L.  '—  Epillets  mâles  2-flores.  Glumes  2,  concaves,  mu- 
tiques.  Glumelles  2,  miitiques.  Squamules  2.  Etamines  3.  — 
Epillets  femelles  formés  d'une  fleur  femelle  et  de  i-2  fleurs 
neutres,  réduites  aux  glumelles.  Glumelles  larges,  oblongues, 
concaves.  Squamules  0.  Ovaire  sub-globuleux ,  glabre.  Style 
terminal,  très  long,  cilié,  terminé  par. deux  stigmates  subulés, 
pubescents.  Caryopse  subglobuleux,  aplati,  luisaol.  Epillets 
miles  géminés,  en  grappe  spiciforme  ,  terminale.  Epillets 
femelles  en  plusieurs  séries  spiralées,  plongés  en  partie  dans 
les  cavités  du  rachis  de  l'épi. 

Z.  Maïs  L.  (Mais,  Blé  de  Turquie).  —  Plante  annuelle,  à 
tige  dressée,  robuste,  très  épaisse,  pleine,  haute  de  1  â2m.,à 
feuilles  très  larges,  planes,  ciliées.  Epis  femelles  longs  de  15  à 
20  centim.,  entourés  de  larges  bractées  imbriquées.  Caryopses 
très  gros,  luisants,  jaunâtres.  —  Flor.  :  juin.  —  Fruct.  :  sep- 
tembre. —  Habit.  :  originaire  de  l'Amérique  méridionale. 
Cultivé. 

On  caltive  b  Maïs  pour  ses  caryopses,  qui  serrent  dans  certaines  région» 
de  la  France,  notamment  dans  le  voisinage  des  Pyrénées,  à  la  fabrication 
d'un  pain  de  qualité  inférieure.  L'amidon  du  Mais  est  formé  de  grains 
polygonaux» 


Rameau  II.  —  ABCHISPERMES 
ou  aTHNOSPERMES 

Endosperms  se  TormaDt  ayant  la  fécondai  ion,  eomme  d&na 
les  C(7ptogaraes  vascnlaires.  Feuilles  remplacées  par  de  sim- 
ples aiguilles.  Ovules  considérés  par  beaucoup  de  botanistes 
comme  dépourvus  d'ovaires  (gymnospermes).  Une  seale  famille 
(dans  notre  flore). 


FiB.SW. 

Fig.  5ao. 

PiB.  561. 

Phhh  lytvalTÛ. 

Koills  «dulle  el  Tni 

U    InaoNwenoB  mile. 

Coop«  [ongil.  a,  bi«ffc 
i.  éwillfl  flori(*M;e.  fleor 
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^  Famille  CYI.  —  CONIFERES. 

GaraotèTM  ocmsUnts.  —  Fleurs  monoiqaes  ou  diolques,  dis- 
posées en  chaton.   Périanthe  nul.  Chatons  màles  composés 
f.;  d'écaillés  anthérifères  dilatées  ou  peltées;  à  anthères  au  nom- 

bre d'une  à  vingt,  uniloculaires,  disposées  parallèlement  on 


« 

« 


/', 


'S 


^l^  en  rayonnant  sur  la  face  inférieure  de  l'écaillé,  déhiscentes  par 

'ç,-  des  fentes  longitudinales.  Chatons  femelles  formés  de  bractées 

i^  foliacées  plus  ou  moins  développées,  souvent  très  rudîaien- 

k'  taires,  dans  Taisselle   desquelles  se  forment  soit   des  fleurs 

t'  femelles  sessiles  CGenévriers),  soit  des  écailles  florifères  aplaties, 

portant  à  la  base  deux  fleurs  collatérales  (Pin).  Chaque  fleur 
^  est  constituée   par    un   sac  béant,  qui  enveloppe    un  OYule 

orthotrope.  Pour  certains  auteurs,  le  sac  représente  l'enveloppe 
de  Tovule,  et  il  n'y  aurait  pas  d'ovaire,  d'où  le  nom  de  Gymno- 
spermes donné  à  ces  plantes.  M.  Bâillon  a  démontré,  k  Taide 
%'        "•  de  recherches  organogéniques,  que  le  sac  enveloppant  con> 

>':  stitue  un  ovaire  formé  de  deux  carpelles  et  que  l'ovule  est 

réduit  au    nucelle   nu.  Le   fk*uit   des  Conifères  est   un   fruit 
'  composé,  désigné  sous  le  nom  de  cône,  dont  les  écailles  sont 

.     tantôt  charnues   et   simulent    par   leur   ensemble   une  baie 
(Genévrier),  tantét  sèches  et  ligneuses  (Pin).  Les  ovaires  mûris 
sont  eux-mêmes  souvent  ailés,  avec  un  péricarpe  dur  et  cas- 
sant. Les  graines  sont  albuminées.  Le  fruit  exige  souvent  deux 
.  .^ \  années  pour  parvenir  à  la  maturité.  L'embryon  est  fréquem- 

^*  ment  pourvu  d'un  nombre  variable  de  cotylédons  provenant 

^'  de  la  division  de  deux  cotylédons  primitifs. 

Arbres  ou  arbrisseaux  généralement  résineux.  Feuilles  dépour- 
vues de  stipules  ;  plus  souvent  persistantes,  éparses  ou  distiques, 
^  ^  ou  bien  opposées  ou  temées,  ou  fasciculées,  parfois  imbriquées  : 

;.  ordinairement    simples  et   entières,  rarement   denticulées  ou 

lobées  linéaires,  ou  squamiformes,  rarement  elliptiques  ou  flabel- 
liformes,  quelquefois  dimorphes. 

Affinitte.  —  Le  pollen  et  le  sac  embryonnaire  des  Coni- 
fères offrent  des  particularités  d'un  grand  intérêt  qui  permet- 
tent de  rattacher  les  Conifères  aux  Cryptogames  vasculaires. 

Deux  tribus  : 

Cône  oonrt,  sobglobuleQZ,  à  écailles  eonnées,  charnne*.  Cha- 
tons màles  à  écailles  peltées,  portant  3-8  loges  anthériqnes.    Cupfe$tmées. 
C6ne  allongé,  ovo!de  ou  oblong-ovliadriqae,  à  écailles  toa- 
;<.  jours  indépendantes.  Chatons  miles  à  écailles  portant  oha- 

cone  deux  loges  anthériques... Abiétinées. 
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Tribu  I.  »  ABIÉTINÊES. 

Fleurs  monoïques.  Cône  plus  ou  moins  allongé,  ovoïde  oa 
oblong,  formé  d'écailles  ligneuses,  indépendantes,  situées  cha- 
cune à  Taisselle  d'une  bractée  mince,  plus  ou  moins  dévelop- 
pées, et  portant  elles-mêmes  sur  leur  face  supérieure,  près  de 
leur  point  d'insertion,  deux  ovules  devenant  des  fruits  ailés. 
Chatons  mftles  formés  d*écaiUes  portant  chacune  deux  lobes 
anlhériques.  Arbres  à  feuilles  linéaires,  raides,  subulées,  épar- 
ses  on  fasciculées,  et  à  branches  ordinairement  verticillées. 

I  (  FwillM  fasoicaléos  par  2-3  on  en  grand  nombre S 

j  Fenilles  éparses  oa  éparsea-distiqnee. 3 

Fenilles  oadoques,  m  renouvelant  en  lotalité  chaque  année. 

•  1    Cône  à  écailles  minces Larix. 

FemUes  persistantes.  Cône  à  écailles  trèi  épaisses,  m'neronées 

àrextrfaiité Pinw. 

C6ne  à  écailles  minces,  se  détachant  avec  les  graines.  Feail- 

-  I    les  éparaes-distiqaes Pieea . 

^^  C6ne  à  écailles  minces,  persistantes,  ne  se  détachant  pas 

avec  les  graines.  Feuilles  éparses Abiea  1 . 

ABBES  T.—  Chatons  femelles  terminaux,  habituellement  so- 
litaires et  situés  de  préférence  sur  les  branches  les  plus  éle- 
vées, sessi  les,  oblongs,  formés  d'écaillés  étroitement  imbriquées, 
portant  chacune  deux  ovules  et  situées  chacune  dans  Taisselle 
d'une  bractée  membraneuse  bien  développée.  Cône  à  écailles 
minces,  non  épaissies  au  sommet,  persistantes  et  laissant  échap- 
per les  graines  en  s'écartant  un  peu  les  unes  des  autres. 
Feuilles  tout  à  fait  éparses,  acieulées,  persistantes. 

A.  exeelsa  DC.  (Epicéa,  Pesse).  —  Arbre  atteignant  une 
grande  taille,  pyramidal,  à  branches  verticillées,  étalées  et 
un  peu  inclinées  vers  le  sol.  Feuilles  assez  courtes.  Cônes 
{tendants,  à  bractées  et  à  écailles  un  peu  denticulées.  ->  Flor.  : 
avril-mai.  —  Habit.  :  cultivé  dans  les  jardins,  les  parcs  et  les 
forêts. 

On  extrait  de  cet  arbre,  par  incision,  dans  certains  pays  (Thuringe, 
Porôt-Noire)>  une  grande  quantité  de  résine.  Cest  surtout  lui  qui  fournit  la 
poix  de  Bourgogne, 

PICEA  D.  Don  —  Les  Pieea  ne  se  distinguent  des  Abies  que 
par  leurs  écailles,  qui  se  détachent  en  même  temps  que  les 
graines,  et  par  leurs  bractées  membraneuses  très  développées, 
aplculées.  Feuilles  éparses-distiques. 

P.  peetlaftla  Loud.  —  Arbre  de  très  grande  taille,  pyra- 

1.  Les  genres  Abies ^  Pieea  et  Pinm  doivent  être  eonfondus  en  un  seul. 
Nous  les  maintenons  ici  séparés  pour  la  facilité  du  diagnostic. 


I . 


[ES    OU    GYMNOSPERMES 


léâa,  étalées,  souvent  un  peu  peo- 
:aes  que  les  éc&illes  et  raisant  saillie 
Flor.  :  avril-mai.  —  Ualilt  :  cultivé 


;uB  des  précédents  par  ses  cônes  k 
nucronées  à  l'eitrémité,  et  par  ses 
■3  sur  des  rameaui  extr^rnenent 
is  à  la  base  d'écaillés  minces,  sca- 


P.  Laricio  Potn. 

t 

iiftM.  Cimi  pyia- 

r.  iflMtlrit  L. 


ntiQi.  Cima  pyr.- 

P.  marilima  C-  Badh. 

iglobDleoi.  Fenil- 

.Ciai««n  ptruol.     P.  Pnwa  L. 


ToDtea  aa  e«pti»i  lont  oulliT^  pour  laar  boii.  Le  P.  marilima  SM  t« 

LABIX  T.  —  Be  disUDgus  dee  geores  précédents  par  ses 
feuilles  molles,  presque-  planes,  se  renouTelant  en  lotalilA 
chaque  année,  ragriculées  en  grand  nombre  sur  de  petits 
rameaux  distinels,  courls,  et  par  ses  cOnes  A  écailles  minces. 
non  épaitsies  au  sommet,  portant  chacune  deux  graines  persis- 

L.  ««r^jeaJDC.  (.Mélèze).  —  Seule  espèce  ;  arbre  de  moyenne 
taille,  A  brancbes  flexibles,  horizontales  ou  pendantes,  i  feuil- 
les d'un  Tert  gai,  A  cûnes  ovoïdes,  b  peu  près  seseiles,  petits; 
planté  dans  les  parcs  et  les  forêts. 

Trlba  II.  -  CUPRBSSIHÉES. 

Otaes  subglobuleux,  formés  de  3-4  Écailles  charnues,  connées. 
Chatons  mâles  A  écailles  portant  chacune  3-8  loges  anlhéri- 
ques.  Feuilles  ordinairement  linéaires,  èparses  ou  ternées, 
parfois  écailleuses  et  imbriquées. 


Fig.  Wl. 

JITIVIPERUS  L.  -  Garacttres  de 
f*uiU<t  (oajodn  Uaéiiru,  "Bbaliei,  latex  lo 

Fig.  685 

la  tribu. 

gn».*Ul*». 

il 

Mite. 
Saiina  L 

Fenillw   |ila< 
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J.  c«— twi»  L.  (Geoèvrier).  —  Arbrisseau  dioique,  très 

ramiBË  dès  la  base,  à  rameaux  diffus.  Feuilles  étalées,  éparses, 
linéaires-BUbulÉet ,  piquantes,  canallculËes  en-dessous.  CdDea 
Bubglobuleui,  noirs,  charnus,  couverts  d'une  pruine  glauque. 
persietaDtE  pendant  l'hiver.  —  Flor.  :  avril-mai.  —  Fruet.  : 
aobt'OCtobre.  —  Habit.  :  commun  dans  les  bois  secs- 

!.«  (rniu  »Dt  «mployii  eomma  diivttiqDM  «l  »p«clor*a(i,  saos  la  nom 
da  luici  da  Ganévriar  ;  ils  uot  rishaa  «i  huile  «senlielie. 


P- 


0 


t 


I 


/inn>«iu  SaÏBU.         Jun^tni  Soii'na.        Jiailptrât  S*bma. 

laBaraHcnce  mile.      Inflomoencia  [smeltc. 

J.  SvUbw  L.  (Sabine}.  —  Arbnste  sourent  couehé  et  ilalé, 
rès  ramiSé  dès  la  base,  à  renilles  courtes,  parfois  étalées,  plus 
liouvent  râduites  i,  l'état  d'écatlles  très  petites,  étroitement 
imbriquËGE.  —   Flor.  :  avril-mai.  —    Habit.  :  cultivé  doue 

quelques  jardins. 

ToBlM  la  piriias  de  le  plenia  eihilaal  one  odear  torle,  d*wi[ré«bia,  L« 
SabiDs  eal  emmioigoioa  at  pDisummant  ibortiTe. 
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Phylum  II.  —  GRYPTOaAMES 

Plantes  dépourvues  de  fleurs  véritables.  Embryons  sans 
cotylédons.  Dans  les  Cryptogames,  les  procédés  de  reproduction 
asexuée  sont  plus  nombreux  et  plus  fréquemment  mis  en 
usage  que  dans  les  Phanérogames;  ils  varient  avec  chaque 
groupe.  La  reproduction  sexuée  s'eftectue  à  Taide  de  cel- 
lules mâles  très  souvent  mobiles,  comme  dans  les  animaux, 
et  désignées  alors  sous  le  nom  d* anthérozoïdes.  Ces  cellules 
se  dévâoppent  dans  des  organes  désignés  sous  le  nom  d'an- 
théridies,  La  cellule  femelle  ou  œuf  porte  des  noms  qui  varient 
avec  les  groupes  et  se  développe  dans  des  organes  &  formes 
et  à  organisation  très  diverses.  Les  organes  végétatifs  ont  une 
organisation  beaucoup  plus  rudimentaire  que  dans  les  Phané- 
rogames. 

Les  Cryptogames  se  divisent  assez  naturellement  en  deux 
groupes  : 

a.  OrgâiMs  végétatifs  nettement  divisibles, 

comme  dans  les  Phanérogames,  en  racine^ 

tl^  et  feuilles,  et  poarvas  de  véritables 

faisceaux  flbro-vasculaires.  Organes  re- 
producteurs sexuels  portés  par  un  pro* 

thaU#  plus  ou  moins  rudimentaire ,  la 

plnt»  fenillée  ne   produisant   (fue  des 

organes  reproducteurs  «sexués Cryptogames  vaseulaires. 

à.  Organes  végétatifs  moins  nettement  ou 

pas  du  tout  divisibles  en  racine,  tige  et 

lottiiles.   Paa  de  faisceaux   fibro-vaseu- 

lains.    Orsanes   reproducteurs  sexuels 

portés  par  la  plante  parfaite Cryptogames  non  vctsculaires  » 


Rameau  I.  —  ORTPTOaAMES  VASCULAIRBS. 

Les  Cryptogames  vasculaires  ont  une  organisation  assez  ana- 
logue &  celle  des  Phanérogames  ;  on  y  distingue  très  facilement 
des  radiies,  une  tige  et  ses  ramifications,  et  des  feuilles.  Ces 
organes  possèdent  des  faisceaux  flbro-vasculaires  véritables, 
mais  d'une  structure  spéciale.  Leur  accroissement  s'efiTectue  par 
une  seule  cellule  terminale,  pendant  toute  la  durée  de  l'exis- 
tence. La  plante  feuillée  ne  produit  jamais  directement  les 
organes  reproducteurs  sexuels,  d'où  le  nom  de  génération  asexuée 
qui  lui  a  été  donné;  elle  produit  seulement  des  cellules  spé- 
ciales (spores),  qui  donnent  naissance  à  une  lame  celluleuse 
plus  ou  moins  développée  (prothalle),  sur  laquelle  se  dévelop- 
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pent  les  organes  mAles  {anthéridies)  et  les  organes  femelles 
[archégones),  d*où  le  nom  de  génération  sexuée  donné  au 
prothalle.  Les  organes  mâles  et  les  organes  femelles  ont  une 
organisation  assez  semblable  à  celle  qu'ils  offrent  dans  les 
Phanérogames  Archispermes  ou  Gymnospernes. 

Les  Cryptogames  vasculaires   se   laissent    assez  facilement 
diviser  en  quatre  familles  : 

Proihalle  se  d6veloppant  dans  la  spore,  faisant  oa  ne 
disant  pas  saillie  au  dehors  d'elle,  mais  no  se  déve- 

loppant  pas  en  une  lame  indépendante 2 

1./  Prolnalle  se  développant  hors  de  la  spore  en  une  lame 
ceilnleuse  verte,  ayant  une  existenoe  propre  et  vi- 
vant dans  le  sol  on  sur  le  sol  à  Taide  de  racines 
rudimentaires  et  de  la  fonction  chlorophyllienne. ...     3 

Prothalle  ne  faisant  pas  saillie  hors  de  la  spore Lyeopodiat^s . 

tA  Pro thalle  faisant  saillie  hors  de  la  spore,  mais^  sans  se 

séparer  d'elle ; . .    Jihisocarpées. 

Plantes  à  feuilles  véritables,  analogues  à  celles  des 
Phanérogames  et  portant  les  organes  reproducteurs 
3.<    asexués Fougères. 

Plantes  sans  feuilles   véritables.   Organes   reproduc- 
teurs asexués  portés  par  des  écailles  spéciales Equisétaeées . 


kl   . 


Famille  CVIL  —  LYCOPODIACÉES. 

GaraotÀreB  constants.  —  Plantes  à  racines,  tiges  et  feuilles 
bien  développées  et  munies  de  faisceaux  fîbro- vasculaires. 
Tige  et  racine  toujours  ramifiées  dichotomique  m  en  t.  Feuilles 
toujours  simples,  de  petite  taille,  insérées  en  spirale  sur  plu- 
sieurs rangs,  nombreuses  et  très  rapprochées,  les  inférieures 
donnant  naissance  dans  leur  aisselle  à  des  radicules  filiformes. 
Organes  reproducteurs  asexués  développés  à  Faisselle  des  feuil- 
les normales  ou  de  feuilles  modifiées  et  constitués  par  une 
sorte  de  sac  {sporange),  dans  lequel  se  développent  les  spores. 
Sporanges  et  spores  tous  semblables  et  d*une  seule  sorte  K 
Sporanges  déhiscents  en  2  valves.  Spores  polygonales.  Prothalle 
très  rudimentaire,  se  développant  dans  la  cavité  de  la  spore. 

Affinité.  —  Par  leur  prothalle  réduit,  les  Lycopodiacées  se 
rapprochent  des  Conifères  et  servent  à  relier  ces  dernières  aux 
Rhizocarpéeç. 

LYCOPODIVM  L.  —  Caractères  de  la  famille. 


-S^ 


1 .  Dans  des  Lycopodiacées  étrangères  h  notre  flore,  et  formant  la  tribu 
des  Sélaginellées  (Selaginella,  Isoetes)  il  existe  deux  espèces  de  spores  : 
les  unes  plus  grosses  {macrospores^  produisant  un  proihalle  femelle,  les 
autres  plus  petites  (microsporet)  produisant  un  prothalle  mAle.  Chaqwe  sorte 
de  spores  est  enfermée  dans  une  variété  partioulière  de  sporanges. 
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(  ElponigM  dliporfi  en  ipii,  t  l'iiSMUe  <)■  ftnilla 

■  i  apotmgai  iiipoj*»   k  ï'tiBelle  da  I«iiIUm  ddo 
'    \    madiO»  da  loiu  la  nmewii l~  Selago  L. 

ISjnrtogN  diipo>4)  t  l'aintllt  da  fcalUu  Wrml- 
B*]ea  dsa  runMDi,  semblabl»  aai  [«aiUça  mo- 
BporUM  diip«ii  t  riincttc  de  [tuillu  Lirmi- 
Dilaa  OH  runsani  madiOtM,  da  manière  k  for- 
mer dM  ^ii  bi«n  dirtinctB 3 

ID  long  poli L.  elaeatiaa  L, 

pir  on  poil L.  amptaHatvm  L. 


Tia.  &71'  -<-  LyaopcdiVA  chaGhm. 

La  ipon*  da  lontM  1«  wpteas  da  LycopoiittiK,  mail  surtoot  oellea  du 
L.  eUvalmn,  lont  emploiréea,  k  caii«  da  laur  petitaua,  »ii9  [orma  da  pouin 
de  Lyenpodt  <lis>  la  trailemanl  da  l'iotertrigo  dai  bdIuIi,  datu  U  fabrica- 
tion des  pUnlu,  atc. 

Fauille  CVlIf.  —  KHIZOCARPÉES. 

Oaraotèroi  oonatanta.  —  Plantes  h  racinea,  tiges  et  feuilles 
bien  développËee  et  manies  de  Taisceaux  flbro- vas  cuistres, 
vivant  dnoa  l'eau  ou  dans  les  loorbitres  et  les  marécages. 
Racine  et  tige  toujours  raminéea  dicholomiquement.  Feuilles 
tontAt  tormées  d'un  limbe  et  d'nn  pétiole,  taotdt  réduites  au 
pétiole.  Organes  reproducteurs  aseiués  constitués  pv  des 
feuilles  transformées  en  tacs  {iporocarpa)  contenant  ïee  spo- 
ranges, Sporanges  de  deux  Eortes,  les  uns  plus  grands  (macro- 


4S6  cutptogames  visculaires 

iporanga),  prodDÎMiit  des  spore»  YolamineuBes  (macroipor«t), 
le»  autres  ptas  petits  {microsporanget),  produisant  des  spores 
de  moindre  taille  (micro^orei).  Les  macrospores  prodnitant 
uDiiiuemeet  des  prothalles  femelles  et  les  microepores  des 
prothalles  miles.  Prothalle  radimentoire,  développî  dans  la 
spore,  mais  faleant  saJllie  en  dehors  d'elle. 

**"-'**■  —  Les  Rhiiocerpèes  sont  voisines  des  Lycopodia- 
cies,  doDt  elles  ont  le  prothalle  réduit,  mais  doot  elles  se 
distinguent  par  leurs  sporanges  toujours  de  deux  sortes. 

Triba  des  BIABSILIËES. 
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l'esplrce  de  notre  flore),  on  bien  terminées  par  i  lobes  obovaleïi 
(dans  Mariilia  qvadrifolia).  Sporocarpeg  globuleux  ou  ovoïdes 
sub- globuleux,  velus,  naissaat  sur  le  rhiiome,  k  la  basa  des 
feuilles,  déhiscenta  en  a  ou  i  valves,  conlenant  des  sporanges 
de  deux  Eortes.  Plantes  aquatiques. 

PILUI^BIA  I Caractères  de  la  tribu.  Feuilles  rËduites 

aa  rachis,  roulées  en  crosse  dans  leur  jeunesse. 

P.  (lobBllfera  L.  —  Plantes  aquatiques,  vivaDl  au  bord  des 
mores,  des  étangs  sablonaeui,  dans  les  tourbières,  parmi  les 
brurères  bnmides.  Rhizome  ramiâé,  Bliforme,  rampant.  Feuil- 
les glabres,  longues  de  3-10  ceutïm.  Sporoearpes  de  la  gros- 
seur d'un  pois,  velus. 

Famille  CIX.  —  FODGÈRES. 

ConuttArea  oonMonta.  —  Plantes  à  tiges,  racines  et  reoilles 
bien  développées  et  pourvues  de  faisceaux  11 bro -vase ula ires. 
Tige  rhiiomateuee,  souterraine  [dans  toutes  nos  espèces), 
ramiOée  dtchotomiquement  ou  simple.  Feuilles  ordinaîremenl 
très  grandes,  roulées  eu  crosse  dons  leur  jeunesse  (sauf  dans 
les  Ophîoglossées)  et  s'accroissant  par  l'extréuiité.  Sporanges 


Fig.  ilb.  —  tthiiomo  da  FauKère  toile. 

naissant  sur  la  face  inférieure  des  lobes  foliaires,  tantût  pas  du 
tout,  t&ntât  peu  ou  beaucoup  modillés.  Sporanges  d'une  seule 
sorte,  contenant  des  spores  toutes  semblables.  Protballe  déve- 
loppé en  dehors  de  la  spore  en  une  lame  verte,  qui  se  Bie 
an  sol  par  des  Qlaments  radiculaires  et  qui  porte  h,  la  fois  des 
organes  mjles  et  des  organes  femelles. 

AifftBHt».  —  Les  Fougères  se  rapprochent  des  Bhïiocarpées 
par  leur  organisation  générale  et  par  leurs  feuilles  bien  dévelop- 
pées, roulées  en  crosse  dans  la  jeunesse;  mais  elles  en  diC^- 
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/  Sporanges  naissant  sur  la  face  inférieare  de  lobos 

a  1    foliaires  pas  oa  peu  modifiés Polypodiées, 

*  i  Sporanges  naissant  sur  des  lobes  foliaires  terminaux 
\    très  modifiés Osmundées. 

Tribu  I.  —  PQLYPODIËES. 

Sporanges  se  développant  sur  la  face  inférieure  de  lobe» 
foliaires  peu  ou  pas  modifiés,  recouverts  ou  non  par  le  bord 
replié  de  la  feuille  ou  par  une  membrane  {indusie),  pédicel- 
lés  et  pourvus  d'un  anneau  vertical  incomplet,  formé  de  cel- 
lules à  parois  épaisses  qui,  en  se  rétractant,  à  la  maturité, 
déterminent  la  rupture  en  travers  du  sporange.  Feuilles  enrou- 
lées en  crosse  dans  leur  jeunesse. 

Sporanges  disposés  par  groupes  (sores)  sur  les  ner- 
vures secondaires  des  lobes  foliaires,  sans  indusie 
!.<(    et  non  recouTerts  par  le  bord  r^lié  des  feuilles. .    2 
Sporanges  recouverts  par  le  bord  replié  dee  feuilles 

ou  par  une  indusie 3 

Sores  oblongs-linéaires,  entremêlés  de  poils  squa- 

-  I    miformes Cetertieh, 

'^  Sores  arrondis,  non  entremêlés  de  poils  squami- 

formes Polypoâxwn 

S  Sporanges  recouverts  par  le  bord  replié  des  feuilles, 
insérés  sur  le  bord  de  la  face  inférieure  des  lobes 
foiiaires Pteris. 

Sporanges  recouverts  par  une  indusie  distincte  du 

bord  des  feuilles 4 

Sores  linéaires  ou  oblongs 5 

.  y  Sores  arrondis,  naissant  toujours  sar  le  trajet  des 
'  ^    nervures  secondaires  ou  de  leurs   ramifications , 

jamais  unilatéraux 7 

Sores  unilatéraux,  linéaires  ou  oblongs 6 

R  \  Sores  formant  deux  lignes  étendues  sur  toute  la 
^^    longueur  des  segments  foliaires,  de  chaque  c6té 

de  Ta  nervure  médiane Blechnum. 

Feuilles  indivises.  Sores  rapprochés  par  paires  re- 
A  1    couvertes  chacune  d'une  indusie  à  deux  valves....     Scolopendrium. 
^^  Feuilles  1-2-3-pinnatiséquées.  Sores  non  rapprochés 

par  paires Asplenium, 

Indusie  peltée,  insérée  par  un  pédicule  au  centre  du 

sore,  liore  par  toute  sa  circonférence Aspidium, 

7,{  Indusie     lancéolée-ovale    ou    sub-orbiculaire-réni- 
forme,    insérée  par   une  portion   plus   ou  moins 

étendue  de  sa  circonférence 8 

g  l  Indusie  lancéolée  ou  ovale Cyttopteri», 

\  Indusie  sub-orbiculaire-réniforme .■    Nephrodium. 

CEVERXCH  G.  Baub.  —  Groupes  des  sporanges  ou  sores 
oblongs-linéaires,  insérés  sur  les  ramifications  des  nervures 
secondaires  des  feuilles.  Sporanges  entremêlés  de  poils  squa- 
miformes.  Pas  d'indusie.  Bords  de  la  feuille  non  repliés  pour 
couvrir  les  sores  qui  sont  tout  à  fait  nus.  Feuilles  pinnatipar- 
tttes. 


■ 
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C.  •IBeiBaraB  C.  Baud.  (CéUrach,  Herbe  dorée,  D&urnile). 
Souche  cespiteuae,  Ëmettaot  une  grosse  touffe  de  feuilles  t< 
gu«9  de  S-15  ceQtim.,  à  pétiole  court,  converl  de  poil*  «qna- 
uiiforioei,  K  limbe  pinnatipartite,  à  lobe«  alternes,  ovales, 
arrondis  au  sommet,  entiers,  plus  ou  moins  conlluents  k  la  bas«, 
glabres  et  veris  en  dessus,  velns-squameux  en  dessons.  Ner- 
Tures  des  foliolea  peu  marquées,  visibles  seulement  par  Irans- 
parence.  —  Fruct.  ;  juin-octobre.  —  Habit.  :  vieilles  murailles, 
rochers  humides.  Rare. 


1  joal  (ulnrci 


iploydl  I*  ri 


.  ripa,. 


—  8oresarrondis,Épar3  on  en  séries  régu- 
liërw,  insérés  au  sommet  ou  au  milieu  des  nervures  secoa- 
dures  et  de  leurs  ramillcations.  Sporanges  non  entremêlés  de 
poils  Hqiwntfonnee.  Pas  d'indusie.  Bords  de  la  feuille  non 
repliés  pour  couvrir  les  sores,  qui  «ont  tout  h  fait  nus.  Feuil- 
les pinnatipartites,  ou  S-S-plriDatiséquées. 


Juf«L  Peaïtl»  plDD. 


P.  DryofUrit  L, 


i>li[. 


«nnlojcf  COI 
>n<lhM.  Il  « 


rTEHiS  L.  —  Sorea  formant 
une  ligne  ooatinue  sur  chaqns 
bord  de  certains  lobes  foliaires, 
recouverts  par  tes  borda  replias 
de  ces  lobes.  Feuilles  2-3-pinuB- 
tfséquées. 


I.  50.    Très  abon- 

BLECHNUM  L.  —  Sores  insérés  sar  deux  rangées,  de  cha- 
que cA(é  de  la  nerrnre  médiane,  sur  U  ramification  interne  des 
nervures  secondaires  qui  s'aoBstomose  avec  la  nemire  aitnëe 
ttn-deBSQS.  Sorea  recouverts  par  nne  indusie  membraneuse, 
linAalre,  insérée  sur  la  race  inlérienre  de  la  foliole  par  son 
bord  eiterae,  libre  bu  niveau  de  son  bord  interne.  Folioles 
fructifËrea  plus   élroitea   que  les  stériles.  Feuilles   pianatipar- 


SCOLonËMIBim   Sm.  —  Sores  linéaires-allongés,  unilaté- 
raux, Insérés   sur  les   bitiircalions  des   nervures  secondaires, 
recouverte  par  une  indusie  membraneuse,  qui  s'insère  sur  ta 
uermre  secondaire.  Chaque  masse  linéaire  de   sores  étant  for- 
mée par  deux  groupes  insérés  sur 
les  deux  branches  d'uae  même  ner- 
vure secondaire,  et  très  rapprochés 
l'un  de  l'autre.  Par  suite  de  cette 
disposition,   chaque  nasse   linéaire 
paraît  être  pourvue  d'une    indusie 
à  deux  valves.    Feuilles    entières, 
allongées ,      oblongues  -  lancéolées, 
plus  ou  moins  cordées  k  la  base. 

S.  oOklBale  Sm.  (Scolopendre, 
Langue  de  cerr)>  Souche  oespiteuse, 
souvent  surmontée  des  restes  des 
pétioles  des  feuilles  détruites,  émet' 
tant  UD  bouquet  de  feuilles  sim- 
ples, hantes  de  30  à  60  centim., 
les  A^clitËres  non  modifiées,  toutes 
longuement  pétiolées,  A  pétiole  cou- 
vert de  poils  squamiformes,  A  limbe 
FiMe,  ferme,  glabre.  —  Pruct.  :  juin- 
septembre.  —  Uabit.  :  puits,  vieilles 
murailles.  Assez  rare. 

Lo  rhïioiPC  du  Bisokipan 
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res,  recouverts  d'une  induste  membraneuse,  linéaire  ou  oblon- 
gue,  inséré  par  son  bord  externe  sur  la  nervure  secondaire 
qui  porte  le  sore.  Feuilles  l-2-3-pinnatiséquée8. 

4  (  Feailles  à  t-3  segments  terminaox il.  septentrionale  Sw. 

^•j  Feuilles  l-t-S-pionées 2 

9  i  Indusie  &  bord  libre  entier 3 

*'(  Indusie  à  bord  libre  fimbrié 6 

»  j  Feailles  l-pinnatiséquées 4 

}  Feailles  2-3-pinnatiMquées 5 

Feuilles   à    circonscription    oblongne- li- 
néaire t  à  5-11   segments  cunéiformes , 
allongés,  incisés-dentés  an  sommet,  les 
supérieurs  séssiles,  confluents  à  la  base , 
,  .    les  infériears  atténués-pétioles,  subdivisés 

^'^    en  3-4  lobes A.  Germanieum  Weiss 

Feailles  à  circonscription  linéaire,  atté- 
nuées aux  deux  extrémités,  à  serments 
nombreux,  ovales-rhomboîdanx ,  les  in- 
férieurs non  subdivisés A.  T^richomanes  L. 

Indosie  obiongne.  Feailles  S-pinnatisé- 
quées,  à   circonscription  oblongae-lan- 

r  (     céolée 1 . . .    A,  tanceolatum  Hlds. 

^'l  Indusie    linéaire.    Feuilles  2-3-pinnati5é- 
quées,  à  circonscription  iriangalaire-lan* 

céolée A.  Adiantwn-nigntm  L. 

Segments  foliaires  sessiles.  Feuilles  2-pin- 
natîséquées,  à  circonscription  oblongue- 

Q  I    lancéolée A,  Filix-femina  Berica. 

^^  Segments  foliaires  3-10,  tous  pétiolulée. 
Feuilles  1-8  pinnatiséquées,  a  oircon^ 
cription  ovale-triangulaire A.  JRuta-mwaria  L. 

VA .  Jiutarfnuraria  (Doradille,  Kue  des  murailles)  a  joui  aatrefois  d*one 
certaine  réputation,  son  rhisome  était  employé  comme  diurétique  et 
béchique.  il  est  aujourd'hui  tout  à  fait  oublié.  L'A.  Adiantwn-nigrum 
(Capillaire  noire)  jouissait  de  la  même  réputation,  était  employé  aux 
mêmes  usages  et  est  tombé  presque  dans  le  même  oubli.  On  l'emploie  ce- 
pendant, parfois,  à  la  place  de  la  Capillaire  de  Montpellier,  pour  préparer 
des  sirops  contre  le  rhume  qui  ne  doivent  leur  action  qu'à  l'opium  qu  on  y 
ajoute. 

CYSTOPTEHIS  Bbrnh.  —  Sores  arrondis,  insérés  sur  les 
nervures  secondaires  des  feuilles  on  sur  leur  ramification  interne, 
épars  ou  en  séries  régulières,  couverts  d'une  indusie  trë» 
mince,  ovale  ou  lancéolée,  insérée  au-dessous  des  sores  par  sa 
base,  libre  dans  le  reste  de  son  étendue,  disparaissant  à  la 
maturité.  Feuilles  2-3  pinnatiséquées. 

C.  ftray ilis  Bbiush.  —  Plante  à  souche  épaisse,  émettant  an 
petit  nombre  de  feuilles  hautes  de  iO-40  centim.,  rare  aar 
les  vieux  murs  et  les  rochers  humides. 

■ 

TliEPHRODIUM  RicB.  — -  Sores  arrondis,  insérés  sur  les  ner- 
vures secondaires  ou  sur  leurs  ramiilcations,  épars  ou  en 
séries  régulières,  couverts  d'une  indusie  sub-orbiculaire*réDi- 
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forme,  membraneuse,  ineêrée  au  centre  des  sores  par  de»  plis  de 
Ba  portioa  échsacrée.  Feuilles  pinoatiséquées,  à  tegments  pinna- 
tifldes  ou  pinaali  par  lits,  ou  pinnaliséquÉs. 


i  Soacbs  ^âlB,  ]0Dgu«maDt  trijinle.  Pé- 

-  1    Unies  sans  poilg  iqgainironoes tt.  Thelypltrii  STRiHr. 

(    rcrU  de  pDili  ■qdunitDnBS) N.  OrM^MsTH  KuHTH. 

i  Feuillu  S-piDDutiséqaén.t  lobul»  mnois 

ds  dsDli  cuspldécs-triatéei A',  ipittulonin  Sthehf, 

Feuillu  ilinplemBiit  piDDitisiqoéM 1 


Fig.  W5.  —  A-tpindita 
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:v.   FUIk-bm  SniMf.  (Fougère   mile).  ^  Plante   à  lon- 

che  volumineuse,  cespiteuse-traçante,  couverte  des  restes  de« 
vieuj  péliolea,  chargea  de  poila  squamiformes  brunâtre». 
Feuilles  aaseï  nombreuses,  en  louffe,  hautes  de  50  cantim.  à 
1  m.  et  pins,  à  pétiole  et  ï  rachis  coviTerta  de  poile  squami- 
formes  ecarieui,  pinnatisÈquées,  k  circonscripUon  oblongue- 
lancéolée,  à  segments  lancéolés,  pinnalipartito,  ayant  chacun  15- 
as  paires  de  lobes  munis  de  dents  aiguÈs,  non  mucronées 
ni  aristées.  —  Fnict.  :  juin-septembre.  —  Habit.  :  chemins 
creux,  tocsës,  lisitres  et  clairîËres  des  bois.  Commun.  ^- 

L»  pondn  do  rhiiQinB  de  la  FouçiM  mtle  a  et*  employée  «mlfe  loos 
l«s  BolbriocS[Âiil«a. 

ASMDniM  Sk.  —  Sores 
arrondis,  insérés  sur  les  ner- 
vures secoudaires  ou  sur  leur» 
ramifications,  épars  ou  en 
séries  régulières,  couverls 
d'une  indusie  membraneuse, 
suborbiculaire,  peltée,  insérée 
au  milieu  des  aores  par  un 
pédicule  central ,  libre  sur 
toute  sa  circonférence.  Feuil- 
les 1-2-pinnaliséq  liées. 

A.  «eal««i*H  Sw.  — 
Plante  à  souche  cespileuss, 
épaisse,  à  feuilles  en  touffeii, 
hautes  de  40  à  SO  centim.. 
rare  dans  les  boia  humides  et 
les  buissons  ombragés. 

Tribu  II. 
OSHUNDÉBS. 

Feuilles  enroulées  en  crusse 
dans  la  jenuesse.    Lobes  fo- 
liaires   ft'uctirères  tris  ramï- 
nés, presque réduilaau  rachis, 
portant  un  nombre  extrême- 
ment   considérable   de   «po- 
ranges,  très  pressés  les  une 
Fig.  B88.  —  OiMiauia  TtgeU».        contre  les  autres,  sans  indu- 
sie. Sporanges  sans  anneau  verlical,  «'ouvrant  en  deux  val- 
ves du  sommet  à  U  base. 


FÛL-GÈBBa  M3 

OSMUNBA  Jf  -r  CaracUres  de  la  Iribu. 

0.  T«gaU9  L.  —  Belle  plante  à  souche  cespiteuse,  épaiBBe, 
âmettant  des  feuiUeB  hautes  de  60  centim.  i.  I  ta.  SO,  Irèa 
amples,  bi-pinnatiBéquées,  à  Begments  supérieure  aeuls  frucU- 
tèrea<  Asseï  rare  dons  les  bois  marécageux. 

Tribu  IIL  —  OI^IOOLOSSÉBS. 

Feuilles  non  enfoulèea  en  crosse  dans  le  jeune  Age,  an  nom- 
bre de  deux  seulemeot,  coDnèes  par  toute  la  longueur  dea' 
pétioles,  l'âne  stérile,  l'autre  TractifËre  réduite  au  rachis.  Spo- 


Fig.  599.  —  OpHiBsbmum  titlgattm.         Fig.  5W,  —  Botryckiuwi  luiuria. 

ranges  disposés  sur  deux  rsngi,  de  chaque  c4té  du  rachis,  en 
forme  de  logeltes  creusées  dans  la  cavitA  du  racbisZ/léhiscenleB 
par  uDB  tente  transversale. 
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Deux  genres  : 

Feuilles  eDtières Ophioglouim^ 

Feuilles  pinnaliséquées Boirpehium, 

OPHIOGLOSSUM  L.  —  Caractères  de  la  tribu.  Feuilles 
stérile  et  fertile  entières,  la  fertile  réduite  au  rachis,  la  sté- 
rile ovale-lancéolée. 

O.  irvlfatun  L..  —  Petite  plante  à  souche  grêle,  &  feuilles 
hautes  de  10-15  centim.  Rare  dans  les  bois  et  les  prairies  tour- 
beuses ou  marécageuses. 

BOTRYCHIUM  Sw.  —  Caractères  de  la  tribu.  Feuilles  sté- 
rile et  fertile  pinnatiséquées,  la  fertile  réduite  aux  rachis  prin- 
cipal et  secondaires,  la  stérile  à  lobes  cuu^onnes. 

B.  Lanaria  Sw.  -^  Petite  plante  à  souche  courte,  verticale 
ou  un  peu  oblongue,  à  feuilles  longues  de  10-15  centim.,  rare 
dans  les  pâturages  montueux  et  les  pelouses  sablonneuses. 


Famille  CX.  —  EQUISETACËES. 

Caractères  constants.  —  Plantes  à  tiges  et  racines  bien  dé- 
veloppées et  pourvues  de  faisceaux  fibro-vasculaires  disposés 
en  un  cercle  régulier,  à  feuilles  remplacées,  au  niveau  de  cha- 

?;ue  nœud,  par  une  gaine  dentée  que  l'on  peut  considérer  peut- 
tre  comme  formée  de  feuilles  connées.  Sporanges  disposés 
en  épi  à  Textrémité  de  certains  rameaux  et  insérés  sur  la 
face  inférieure  d'écaillés  épaisses,  polygonales,  peltées.  Spores 
munies  d'appendices  filiformes,  renflés  au  sommet,  d'abord 
enroulés  autour  de  la  spore,  puis  se  détendant  avec  élasticité 
et  servant  à  la  dispersion  des  spores  (élatères).  Sporanges  et 
spores  d'une  seule  sorte.  Prothalle  se  développant  en  dehors 
de  la  spore,  constitué  par  une  lame  verte  qui  porte  les  or- 
ganes  sexuels. 

Affinités.  —  Par  le  mode  de  développement  de  leur  protballe 
et  par  la  nature  de  leurs  sporanges,  les  Equisétacées  se  rappro- 
chent des  Fougères,  mais  elles  s'en  distinguent  par  la  présence 
d'élatères  sur  les  spores  et  par  Torganisation  de  l'appareil  végé- 
tatif, qui  est  très  caractéristique. 

EQUISETUH  L.  —  Caractères  de  la  famille. 

S  Tiges  toutes  semblables  et  fructifères 2 
Tiges   de  deux  sortes,  les  unes  fruetifères,  les 
Autres  stériles 4 


Fig.  5S3.  -  Bquitibm  m 


Fig.  5Bi.  Flg.  506. 

UTBJiw.  ProllwllB  temsllt;       Bquiailunanané.  Spore 
A,  chUoides:  n,  a,  Brcb^aoea.  mea  •«  ililèr«a. 


CKïnOGAHES  VASCUL.MBE3 
i  d'un  mocroD  conique,  lign.  Ti^a 

a  )    ds  rusFiiui  ou  Multoieiil  aa  petit  noubra  «t 

1  jur  I-l  la  vartieille £,  hiftmale  L. 

f  Epi  non  sunnonlj  d'oo  mucron.  Tin  porUol 
I  d^^ordiniira  dag  r4meiDi  vertîdlMi  pv  S-tt  on 
l    pir  15-S)  au  vcniniUa 1 

iTigas  à  ft-8  lillQna  prorooda.  Oainea  ordinaira- 
mant  h  0-8,  ruament  11  danti.  Runeaui  lerti- 
iiill«a  pirS-lï  DU  mobapar  avorlemenl E.  fatulre  L, 
Tig»  k  lbX>  nWoBM.  Ouna  k  ii-tb  denbu  Ha- 
■DMU  Tartioillét  par  15-15  ou  moini  par  aror- 
lemsol S,  IfctMini  L. 

/  llBei  itirlJi»  la  diTsIoppanl  an  Ditin*  («Bips  qoa 
I  l«a  ligaa  fartllea.  Hg»  tErliles  prodatunt  dn 
I    xrtisillaa  da  rainuiii  urèa  la  nutiuatloD  da 

*.{    r*pi B.  tgIratitMm  L. 

I  Tigaa  iiiKlea  M  dèraloppanl  apr^  1m  lige»  far- 
f  til«.  DB  pri>dui9anl  pu  da  ranieaui.  sa  ditruî- 
\    aant  apr^  la  maLaralion  da  l'épi ..,,    5 

iTJgai  fsrtilai  bruD-roDgeàira,  hautai  de  10-10  oao- 
limitr*».  1  gaiDe>  d*cai>p4ei  an  S-l£  denU.  Ttgn 
Tigea  larlilai  blaDG-rctafrettrà,  hauiu  da  'lùÀii 
canliin^ira*,  k  gaine»  d^caupÀu  ^n  tO-30  danl>. 
Tigea  Bt«rile>  haalei  da  M)  esDtimMn»  à  1  m«- 
Ira  10,  blano-d'iiaira,  porUnt  un  grand  nnmbra 
da  TarSaillu  da  ramaaui  grtla»,  lrè«  long»,  or- 

lu S.Ttlmaltja  Ea 


Fig.  507.  —  BiMiuhim  Ttlmalija.  Un  mud  aFac  ta  gaine  et 
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Rameau  II.  —  CRYPTOGAMES 
NON  VASCULAIRES. 

Les  Cryptogames  non  vasculaires  se  distinguent  de  tous  les 
autres  groupes  des  végétaux  par  Tabsence  de  véri tables  fais- 
ceaux fibro-vasculaires.  Ces  derniers  sont  seulement  parfois  re» 
présentés  par  des  cordons  de  cellules  plus  allongées  que  les 
autres.  Dand  quelques  groupes,  on  peut  encore  distinguer  des 
tiges,  des  racines  et  des  feuilles  ;  mais  d'autres  ne  présentent 
pas  cette  différenciai  ion.  La  reproduction  s'effectue  fréquem- 
ment par  des  procédés  asexués  très  divers.  Il  existe  souvent  une 
génération  alternante,  comme  danMes  Cryptogames  vasculaires. 
Les  appareils  de  la  reproduction  sexuée  sont  très  variables. 

On  peut  diviser  les  Cryptogames  non  vasculaires  en  six 
grands  groupes. 

I  I  Plantes  toujours  dépourvues  de  chlorophylle Chconpignom. 

j  Planles  pourvues  de  chlorophylle 2 

!  Plantes  présentant   habituellement    des  appendices 
semblables  aux  feuilles  des  Phanérogames 3 
Plantes  ne  présentant  jamais  d'appendices  sembla- 
bles aux  feuilles  des  Phanérogames 4 

/    Feuilles  bien  développées  et  souvent  munies  d'une 
l     nervure  médiane.  Plantes  toujours  pourvues  d'une 

•l  ;    tige,  jamais  frondacées Moutteê. 

■  Feuilles  beaucoup  plus  réduites ,  toujours  dépour* 
vues  de   nervure.    Plantes  tantôt  pourvues  d'une 

tige  et  de  feuilles,  tantôt  frondacées Hépatiques. 

Plantes  ordinairement  frondacées,  composées  d'un 
mélange  d'élémenls  verts  et  d'éléments  incolores, 
offrant   des  organes  reproducteurs   semblables   à 

4.  \    ceux  des  Champignons  Ascomycèles Licheru. 

Plantes  ordinairement  filamenteuses  ou  formées  d'un 

très  petit  nombre  de  cellules  vertes,  sans  organes 

reproducteurs  semblables  &  ceux  des  Âscomycètes.    5 

Cellules  femelles  fécondées  donnant  naissance  à  un 

prothalle   filamenteux  (protonéma)  sur   lequel   se 

,    1    développe  la  plante  fructifère Charaoé€$. 

1  Cellules  femelles  fécondées  donnant  naissance  direo- 
ment  à  une  plante  semblable  à  celle  qai  les  a  pro- 
duites.,      Algues. 

A.  —  MOUSSES. 

Caractères  constants.  —  Plante  sexuée  toujours  formée  d*une 
tige  plus  ou  moins  allongée,  fixée  au  sol  par  des  racines  filamen- 
teuses et  portant  des  feuilles  bien  développées,  toujours  sim- 
ples, souvent  pourvues  d'une  nervure  médiane  plus  ou  moins 
saillante.  Pas  de  faisceaux  fibro-vasculaires.  Organes  reproduc* 

FLORE  DE  PABI9.  27 
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keurs  sexuels  toujours  disposés  au  sommet,  soit  de  la  tige 
principale  qui  cesse  de  s'accroître  (Mousses  acrocarpes)^  soit  de 
vameaux  latérausdesecooide  ou  de.  troisième  génération  (Mous- 
ses jo/^z^rocarpe^).  Organes  reproducteurs  mâles  et  femelles  tantôt 
portés  par  le  même  pied,  tantôt  portés  par  des  pieds  différents 
(IfouBseft  dtoffttes).  Dans' le;  premiei^  cas,  les  organes  mâles  et 
femelles-  pensent  être  situés  en  des  points  différents  de  la 
plante  (Mousses  monoïqttes)  ou  réunis  sur  le  même  point 
(Mousses '  .synoi'^zif^' ou  à,  fleurs  hermaphrodites).  Les  orgattes 
raprodaoteugstsMit^ordittaiffieinent  entonréa  de  feaille&  modifiées 
ftnisaiDt''un6  sorte*  de'/fe«0..Le8'organes  mâle»  sont  représoolée 
par* des*  sacs  (anthéridies)  contenant  des  cellules  mâles  mobiles 
(anthêroxoUdes).  Les  organes  femelles  sont  des  sacs  {arche ffone») 
GOBtenant  une  cellule  femelle*  (ooj;pore).  L'oospore  fécondée  se 
développe  dftvie  Tintérieurde  Tarchôgone;  elle  donne  naissansd 
à.  un  sac  pédicule  ou  sessile  (sporogonCy  sporange)  dans  lequel 
se  développent  des  spores  asexuées.  Celles-ci  produisent  d'abord 
un  proembryon,  tantôt  frondacé  (proembryon  lamelhfbrme), 
tantôt  fllamenteux  {protonéma),  sur  lequel  se  développent  une 
ou  plusieurb  plantes  feuillées.  Le  sporogone  adulte  se  compose 
d'un  sac  {capsule)  qui  contient  les  spores  el  qui  s'ouvre  sou- 
vent à  Taide  d'un  couvercle  {opercvUe)  au  niveau  de  son  extré- 
mité supérieure.  Sa  cavité  est  parcourue,  d'habitude^  de  haut 
en  bas,  par  une  colonne  celluleuse  {coltunelîe)  autour  d6  laquelle 
sont  disposées  les  spores.  L'orifice  mis  à  nu  après  la  chute  de 
l'opercule  est  limité  par  une  bordure  circulaire  saillante  (péri- 
stome)  souvent  surmontée  d'appendices  disposés  sur  un  ou  deux 
rangs  concentriques  (périslome  simple  ou  double),  La  rangée 
externe  {périslome  externe)  se  compose  de  dents  à  aspeet  va- 
riable. La  rangée  interne  (pênstome  interne)  est'  souvent  formée 
d'une  membrane  basiiaire  surmontée  de  lanih'es  parfois  entre- 
mêlées de  cils.  Tous  ces- oaractàres  jouent  ua. grand  rôle  dans 
la  classification  des  tribus,  di&s  genres  et  des  espèces-.  Le  cou- 
vercle est  souvent  surmonté  d'une  coiff)?  à  aspect,  variable, 
constituée  par  la  portion  supérieure,  desséchée,  de  Tarchégone. 
Les  Mousses  se  reproduisent  par  des  procédés  asexués  très 
divers.  11  se  produit  très  iVéqiiemmont  au-dessus  d^  la  fleur 
deux,  trois  ou  quatre  bourgeons  qui  s'allongent  rapidement 
tandis  que  l'axe  qui  les  porte  se  détruit;  on  a  donné  à  ces  bour- 
geons le  nom  d'innovations^  parce  qu'ils  renouvellent  la  plante. 
Par  suite  de  la  destruction  de  la  tige  qui  les  a  produites,  les  in- 
novations deviennent  indépendantes  et  forment  autant  de  pieds 
distincts.  Certains  articles  du  protoncma  peuvent  {Funaria  hygro^ 
metrica)  slsoler  des  autres,  rester  au  repos  pendant  quelque 
tem(),s,  puis  s'allonger  et  se  segmenter  pour  former  un  non- 


[.599.— /-oilhlialilnii/ipyndcn 


Fig.  000,  —  Fvwria  Aygrtmrlrl, 


Fig.  aOl.  -  MaitiiB  hi^dt 


protop^mi  qui  prodnfl 


— --^ 


veau   proLoncnia  qui   produira   des   titres   feu 
radiculaire  d'une  plante  reuillée  peut  donuer 

[rolonCUia     qui      pTOdl'i'»      '<'"    ''""    fflnillios 


1.  Tout  poil 


tiges  feuillée^   {Bryum,  Mnium, 


Qperoule  ; 
;  P.   fin- 


ie PalglllrK) 


Kig.  001.  - 


FV- 


Barfiula  ,  etc.).  Les 
poils  radie ulairea  peu- 
vent produira  directe- 
ment des  bourgeoDS 
Teuillés  {Baràula,  Fa- 
naiia,  etc.)  Les  feuilles 

peuvent  allonger  certaines  de  leurs  cellules 
en  poils  qui  se  ramilleDl  en  v6ritable  proto- 
nËnis,  lc(fHcl  produit  des  ligus  feuill6ea  [Or- 
iholrichum,  Onchoria,  etc.;.  Dana  un  certain 
nombre  <Ie  Mousses,  il  se  produit  au  sommet  encore  termA. 
de  lu  titte  reultlée,  à  ia  place  d'orRunes  sexuels, 
des  bull>illes  ou  propagules  constituées  par  des  corps  plurîcel- 
lulairee,  pédicellés,  qui,  après  avoir  atteint  une  certaine  dimen- 
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Bîon,  se  détachent,  tombent  sur  le  sol  et  y  donnent  naissance 
à  nn  protonéma  qui  produira  des  tiges  feuillées.  Enfin,  dans 
certaines  Mousses  {Bri/um  annotinum,  etc.),  il  se  forme  des 
bourgeons  qui  se  détachent  et  produisent  directement  des  plan- 
tes feuillées. 

Alfliiltès.  —  Par  l'organisation  de  leur  appareil  végétatif  et 
parleur  alternance  de  générations,  les  Mousses  ressemblent  aux 
Cryptogames  vasculaires,  mais  elles  en  diffèrent  nettement  par 
Fabsence  de  vaisseaux.  Elles  sont  très  voisines  des  Hépatiques, 
dont  il  est  à  peine  possible  de  les  séparer  d'une  manière  ab- 
solue. Les  Mousses  peuvent  être  divisées  en  quatre  grands 
groupes  *  : 

Capsule  tonjonn  pourvue  d'un  opercule,  s'ouvrent 
A  }    par  la  chnte  de  1  opercule  ou  ne  s'ouvrent  pas  du 

^^    tout Stégoearpes. 

Capsule  sans  opercule 2 

Capttnie  s'ouvrent  par  la  déchirure  irrégulière  et  la 

ae«tractian  de  ses  parois Cleisfocarpes 

m  1  Capsule  s'ouvrent    par  l'ccartement  de  4-6   valves 

*  ^    longitudinales  retenues  au  sommet Schistocarpea . 

Capsule  s'ouvrent  par  une  fente  circulaire  qui  déta- 
eue  d'une  pièce  toutes  les  parois  de  la  capsule....    Sphagnacées. 

I.  —  STÉ60CARPES. 

Capsule  toujours  pourvue  d'un  opercule,  s'ouvrant  par  la 
chnte  de  l'opercule  ou  ne  s'ouvrant  pas  du  tout. 

Deux  familles  : 

Fructification  terminale Bryacées. 

Fruotifiealion  latérale Bypnacées. 


Famille  CXI.  —  BRYACEES. 

Caraotères  constants.  —  Fructification  terminale,  c'est-à-dire 
prolongeant  un  axe  végétatif,  soit  Taxe  primaire,  soit  un  ra- 
meau feuille  de  cet  axe.  Tiges  habituellement  dressées,  rami- 
fiées d'ordinaire  dichotomiquement  et  innovant  au-dessous  des 

1.  Pour  la  rédaction  de  la  partie  de  ce  livre  relative  aux  Mousses  et 
aux  Hépatiques,  j'ai  fait  surtout  usage  des  excellents  ouvrages  suivants  : 
Boulât,  Flore  cryptogamiqve  de  l'Est  :  Muscinées.  T.  Hlsnot,  Flore 
analytique  et  descnptive  de»  Mottsses  du  Sud-Ouest,  Hepatologia  gallica. 
Flore  analytique  et  descriptive  des  Hépatiques  de  France  et  de  Belgique. 
J'ai  fait  figurer  dans  mes  tableaux  dichotomiques  toutes  les  espèces  qui 
ont  été  signalées  dans  In  région  parisienne  par  les  différents  cryptoga- 
saisies  qui  se  sont  occupés  do  la  question,  notamment  par  les  auleurs 
citée  plus  haut  et  par  MM  Rote  et  Bescherello.  M.  Verlot,  dans  son  excel- 
lent Guide  du  Botaniste  herborisant,  a  donné  les  listes  des  espèces  qu'on 
trouve  dans  les  principaux  points  de  la  région  parisienne. 
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fleurs.  Feuilles  à  cellules  le  plus  souvent  rectangulaires  ou  hexa- 
fçones-tronquées.  Capsule  toujours  pourvue  d'un  opercule.  Pé- 
ristomc  tantôt  double,  tantôt  simple  ou  nul.  Coiffe  tantôt  se 
déchirant  latéralement,  tantôt  ne  se  déchirant  pas. 

Tribus  : 

/■  Coiffe  h  section  transversale  circulaire,  jamais  fétra- 

\    gone,  mAme  à  l'état  jeune 2 

l.<  Coiffe  à  soetion  transversale  létragone  dans  le  jeune 
/  âge,  à  la  fin  renflée-vé!>iculeuse,  déchirée  lalérale- 
\    ment  ou  seulement  lobulée  à  la  base FunariéeM. 

I  Coiffe  déchirée  latéralement  et  déjelée  sur  le  côté...     3 
Coiffe  conique  ou   i^ampanuléo,  symétrique,  entière, 
non  dojetée  sur  le  côté,  ciliée  ou  lobeo  à  la  base. ..     8 
Périslomo  double  (rarement  nul  dans  quelques  espèces 

3.  ^     de  Zygodon) Afniées, 

PérisLome  simple  ou  nul,  jamais  double 4 

Péristome  à  32-61  dents  indépendantes.  Coiffe  denti- 
culée,  papillense  au  sommet  ou  couverte  de  longs 

i .  (    poils  jaunâtres,  tombants Poljf trichées. 

Péristome  nul,  ou  à  1(5  dents  simples  ou  plus  ou  moins 

profondément  bifides 5 

Péristome   à   16  dents    divisées  jusqu'à    la   base  en 

deux  branches  filitormcs.  Coiffe  glabre Trickostomées , 

'j.<  Périslomo  nul  ou  à   16  dents  tantôt  entières,   tantôt 
plus   ou  moins  profondcnient  bifides,    mais  jamais 

plus  que  jusqu'au  tiers  inférieur 6 

Péristome  à  16  dents  entières,  larges,  lisses,  orangées 

on  pourpres Séligériées. 

6.^  Péristome  nul  ou  à  16  dents  pins  ou  moins  profon- 
dément bifides,  mais  jamais  plus  que  jusqu'au  tiers 

inférieur 7 

,    Péristome   formé    de    16   dents  fermes,    colorées  en 
l      rougo  vif,  libres  jusqu'à  la  ba^e^  divisées  chacune, 
^  \    jusqu'au  milieu  ou  au  tiers  inférieur,  en  2  branches 

•  \    subulées .   Dicranées, 

I  Péristome  nul  ou  à  16  dents  plus  ou  moins  divisées 

\     irrégulièrement Didymodontées, 

g  i  Capsule  munie  d'une  apophyse  très  développée." Spluchnée*  . 

'  j  Capsule  sans  apophyse 10 

l  Plantes  flottant  dans  les  eaux  des  terrains  calcaires.     Cinelidotées, 
9.1  Plantes  vivant  sur  la  terre,  le  fumier,  etc,  jamais 

(     flottantes  dans  l'eau. 10 

.Q  \  Périslome  double  (raromcol  nul),  jamais  simple....     11 

•  )   Péristome  simple  ou  nul,  jamais  double 13 

/  Coiffe  très  grande,  descendant  jusqu'au-dessous    de 

i     la  capsule,  glabre,  lisse,  terminée  par  un  bec  long, 
..   \    en  forme  de  stylet.   Péristome  double,  bien  déve- 

\    l<»ppé,  ou  rarement  nul Enealyptôes. 

I  Coiffe  moyenne  ,  non   terminée    par    un    beo  styli- 
\    forme 18 

S  Péristome  externe  bien  développé Orthotrichées , 
Péristome   externe    rudimcntaire    ou    formé  de   plu- 
sieurs séries  de   dents  courtes,  l'interne  formé  par 
une  membrane  conique,  plissée Buxbawniée9m 

...  I  Coiffe  plisséo    Périslomo  formé  de  4  dents Tétraphidées. 

(  Coiffe  non  plissée Grimmiées. 
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Tribu  I.  —  FUNARIÉES. 

Capsule  munie  d'un  col  distinct,  globuleuse  on  obovée,  pln« 
ou  moins  longuement  pédicellée.  CoifTe  d*abord  tétragone,  pris- 
matique, puis  souvent  vésiculeuse,  se  déchirant  sur  le  côté 
ou  seulement  lobulée  à  la  base.  Opercule  convexe.  Péristom« 
double,  simple  ou  nul.  Fleurs  mâles  discoïdes.  Plantes  an- 
nuelles. Feuilles  obovées ,  acuminées ,  délicates ,  à  cellules 
hexagonales.  Habitent  les  lieux  humides,  sur  le  sol. 

Péristome  double Fntiaria, 

Péristome  nul  on  rudimentaire PhyseoMUHwn, 

FVXARIA.  ScHREB.  —  Capsule  pi- 
riforme,  longuement  pédicellée,  munie 
d'un  col  atténué,  sillonnée  dans  la 
vieillesse  et  alors  plus  ou  moins  ar- 
quée. Péristome  double,  l'extérieur  à 
16  dents  obliquement  tordues,  Tin- 
térieur  à  16  dents  opposées,  mem- 
braneuses. Coiffe  grande,  mitréforme, 
fendue  latéralement,  tétragone  puis 
ventrue  à  la  base.  Tige  simple,  très 
petite. 

Capftule  lisse.  Pédioello 

(lr«s5é F.  hibemica  H.  et  T. 

Capmie   striée.    Pédi- 

celle    flexoeux   el 

ooQrbé F.  hygromètrica  Hedw. 

PHTSCOMmiUM  Bmd.—  Capsule  pig.  qo5. 

moins  longuement  pédieellée,  symé-       Funaria  hygrometrica, 
trique,  à  pédicelle  droit  ou  peu  cour- 
bé. Péristome  nul  ou  rudimentaire.  CoifTe  ne  se  fendant  pas 
latéralement,  seulement  lobulée  &  la  base.  Tige  très  courte, 
ordinairement  simple. 

Coiffe  vésiculeuse  à  la  ftn,  déjelée  obliqnement, 

fendue  Ulérolement  pur  un  ou  deux  points...     P.  fascieulare  B.  EL 
CoilTe  relatÏTement  pclite,  4-5-lobée  dans  le  bas.    P.  piriforme  Brid. 

Tribu  II.  —  MNIÉES. 


Capsule  longuement  pédicellée,  ordinairement  symétrique  et 
munie  d'un  col  distinct,  parfois  aussi  long  qu'elle.  Péristome 
double,  très  développé,  l'externe  composé  de  16  dents  allongées, 
lomellifères,  et  d'une  membrane  hasilaire  interne  carénée,  nttei- 
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gnant  la  moitié  de  la  hauteur  des  deoU;  l'interne  formé  de  Ifl 
laniËres  lancéolées,  acuminées,  et  de  1-4  âU  \h*ci,  Dodiilcut 
ou  appendiculé»,  parfois  rudi  mental  rcs.  Coiffe  pelilo,  fugace. 
Ptantiis  croissant  presque  toujours  sur  la  lerro  on  daos  les 
Deeures  de^  rochers,  A  tiges  dressées  ou  uecendunies.  pourrues 
ou  aon  de  stolooR,  à  feuilles  délkatee,  pourvues  de  grandes 
mailles  hexagonales,  lisses,  souvent  marginées,  do  forme  ta- 

,   I  Périg)nm«  loDJonn  donhie S 

*'|  P«riitome  nuf  [r<u»  l'»p(cc  de  noire  flore) Zygodon. 

ICftpnolfl  noamio    d'uD    col    bien  disLioet.  plus  ou 

_moiB..l:ong* 3 


"1  Cnpiolc  slriée-onnel^e  àUmnlurilé    Colcoort....     Aulaam. 

iCiln™lo  uqa^,  r*lréiiic  k  rorifice.  Col  Ioub,  droit, 
Pedicplle  ardini'rBment  (rès  loni.  Planlei  deo  lieni 
in.r*c«eenx  on  du.  roobe.  humidu» Iftetra. 
Cap'ulfl  rfjtiili^rp  ou  t  peine  »rqii*p,  |vii<  on  peu  r*- 


%'.' 


Fig.  eOfl.  -  Brjrif*  caipitUim.  Fig.  807.  —  Brym  aapUitim». 

Portion  du  périgLomB. 

■RTUH  L.  —  Capsule  lisse,  inclinée  on  pendante,  pourvue 
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â*an  col  distinct.  Opercule  convexe,  obtus  ou  apiculé,  mais 
jamais  longirostre.  Péristome  double,  bien  développé,  l'externe 
formé  de  16  dents  lancéolées,  Tinteme  formé  d'une  membrane 
basilaire  surmontée  de  lanières  ,  entre  lesquelles  se  voient 
d*habitude  des  cils  noduleux  ou  munis  au  niveau  des  articula- 
tion d'appendices  en  forme  de  crocbets.  Coiffe  en  forme  de 
capuchon.  Fleurs  mAles  presque  toujours  gemmiformes,  très 
rarement  discoïdes.  Paraphyses  des  fleurs  mAles  toujours  fîli- 
formes,  jamais  renflées  en  massue.  Feuilles  ordinairement  ovales 
ou  lancéolées.  Pas  de  stolons.  Tiges  innovant  de  la  base  ou  au- 
dessous  des  fleurs.  Plantes  de  petite  taille,  habitant  de  préfé- 
rence les  lieux  découverts. 

!  Péristome  interne  pourva  de  cils,  non 
adhérent  à  l'externe 1 
Péristome  interne  sans  cils,  ou  à  cils 
radîmentaires,  adhérent  à  Texteme..    B,  pendulum  Sch. 

S.|  Cils  appendiculés  ; 3 

\  Cils  non  appendicolés 11 

Tige  presque  nue,  terminée  par  une 

large  rosette  de  feuilles.  Plante  dioî- 

%  \     que,   haute  de  SO-50  millim.  Fleurs 

*^    mâles  discoïdes B.  roseum  Schreb. 

rige  non  terminée  par  une  largo  rosette 
de  feuilles •  -    4 

Feuilles  blanches- argentées,  trèe  con- 
caves. Plantes  diolques,  hautes  de  1-3 
4.^    centim.   Fleurs  m&les  gemmiformes. 

Capsule  arrondie ,  pourpre B.  argenteum  L . 

Feuilles  vertes 5 

K  (  Feuilles  marginées 6 

']  FeuiIles*non  marginées 8 

Feuilles  fortement  contournées  en  spi- 
rale à  rétat  sec 7 

Feuilles  non  contournées  en  sp-rale  à 
a  1    rétat  sec,  entières.  Capfule  jaunâtre, 
*^    ordinairement   arquée.    Plantes  diol- 
ques, en  gazons  lâches  et  mous,  vert 
Ïiàle,  hauts  de  5-40  millim.  Fleurs  mâ- 
es  gemmiformes B.  patient  Sw. 

Feuilles  oblongues-obovées  ou  subspa- 
tulées,  à  cellules  à  parois  minces. 
Plantes  dioiques,  en  gazons  hauts  dé 
5-20  millim.  Fleurs  mâles  capituli- 
formes.   Capsule  rousse,  puis  brune, 

oblongue-obovée,  h  long  col B,  eapitlare  L. 

wj  )  Feuilles  ovales  ou  oblongues-lancéo- 
'^  lées,  rétrécies,  finement  aouminées. 
Plantes  monoïques,  en  touffes  très 
denses,  vert-jaunâtre,  hautes  de  10  à 
20  millim.  Fleurs  mâles  capituiiformes, 
sur  des  rameaux  distincts  du  même 
pied.  Capsule  jaunâtre,  puis  brune, 
oblongue-olavifonne,  à  col  atténué. . .    B,  palleteem  Scbl. 

J7.  ' 
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FeiûUas  lon^r^emeni  opicnlées,  vappro- 

chées  et  imbriquées  aa  sommet  des 

rameaux,  révolutées  aux  bords.  Plantes 

dioîques ,    en    toaffes    jaunâtres    au 
8.^    dehors,  rousaes  en  dedans,  hantes  do 

5-25  niillim.  Capsule  pendante,  oblon- 

gue,  cylindrique  ou  «bovée,  atténuée 

à  la  base ^.   (xnpWtium  L. 

Feuilles  mooronées,  non  «pioulées. . • .    9 

(  Feuilles   dressées,  étroitement  imbri- 
quées.   Pkrotes   dioiqoes  ,  «s  toulfîas 
rougeAtrcs,  à  reflets  métalliques,  éten- 
9.  l    dues.  Tige  décombante,  haute  de  20-30 
millim.  Capsule  pendante,  pourpre,  % 

col  long* • B,  o/pfniim  L. 

Feuilles  inférieures  espacées,  étalées.     10 

Kcuilles  entières.  Capsule   arrondie  à 

la  base,  pourpre.  Plantes  dioîques,  en 

gazons  peu  étendus,  l&ehes,  vert-jan- 

nAtre  ou  brunes  à  la  surface,  roagei- 
,^  j    très  à  la  base,  hautes  de  5-6  millim..     B,  atropvrpwmtm  W.  et  V, 
^^'\  Feuilles  dentées.  Capsule  atténuée  à  la 

base   en    col   assez   long ,   coloré   en 

ronge-sang-claip.     Plantes    dioîques, 

en   touffes   pou   étendues,   vert-bron, 
\    hautes  de  5-15  miUlm .« B,  erythrœarpum  Schw. 

Plantes  dioîques,  en  gazons  tendres, 
vert-olair.  Tiges  hautes  de  15-25  mil- 
limètres.  Cai)sule  pendante,  couleur 

chair,  puis  noire B,  eameum  L. 

.f  I  Plantes  monoïques,  en  touffes  vert- 
^^  foncé  uu  jaunétres  à  reflets  métalli- 
ques. Tiges  hautes  de  5-30  millim., 
simples,  dressées,  innovant  de  la  base . 
Capsule  d'abord  pendante,  pnie  obU- 
qnement  dressée •..    B.  nutans  Scukzb, 

WSVUM  L.  —  Capsule  pendante  ou  très  inclinée,  lisse,  grande, 
symétrique ,  elliptique ,  sans  C(^  distinct.  Opercule  conTexe, 
mamelonné,  apiculé  ou  longirostre.  Péristome  doid^Ie,  bien 
développé,  Texteme  formé  de  16  dents  allongées,  lancéolées, 
lamellifères,  Vinterne  formé  d'une  membrane  basilaire  carénée, 
surmontée  de  lanières  ordinairement  percées  de  grandes  ou- 
vertures, et  entremêlées  de  3-4  cils  bien  développés.  Coiffe 
cucuUiforme,  petite,  fugace.  Fleurs  mâles  toujours  discoïdes. 
Parapbyses  renflées  en  forme  de  massue.  Feuilles  grandes, 
entières  ou  dentées,  souvent  marginées.  Plantes  souvent  sto* 
lonifères,  se  plaieant  dans  les  haies,  dans  les  bois,  dans  les 
fissures  des  rochers,  au  bord  des  petits  ruisseaux. 

j  I  Plantes  pourvues  de  stolons  nmpania  ...    t 
'  f  Plantes  dépourmee  de  stolons  rampants  . .    4 
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Feuille»  lig^aliformes,  àlloogées,  très  ondu- 

léeâ.  Plantes  dioïqoes,  en  toalTes  mollos  ou 

en  gazons  étendus,  d'un  vert  foncé  on  jaa- 

2.^    nAtre,  frais,  à  rhizome  borizont«l  flexueax, 

à  ttges  aériennes  dressées,  dendroides.  < . .    Sf.  midulatumUzi^vr. 

Feuilles  ovales  arrondies,  peu  ou  pas  on- 
dulées     3 

FeuiUes  «dentées  sur  presque  «toute  la  lon- 
gueur de  leurs  bords.  Plantes  dioîqucs,  h 
souche  stolonifère  «onterraine ,  à  tiges 
étt^tè&L,  hautes  de  3->4  eentîmètree,  for- 

roant-des  gazons  lAchea,  vert-foncé if.  affine  Seaw. 

3,(  Feuilles  dentées  seulement  sur  la  moitié 
terminale  de  leurs  bords.  PlontM  à  fleurs 
faermantirodiies,  à  tiges  dressées,  haotes 
de  10-20  milliui.,  formant  des  touffes  ou 
des  gazons  vert-foncé,  à  stolons  nom- 
breux      Af,  ntêpiiaUÊn  ilsvw. 

Feuilles  marginées,  entières.  Opercule  lon- 

firoslre.  Plantes  dioîques,  à'tige  dressée, 
oute  de  4-8  'eenlim.,  en  todfflBs  lâches, 

.  9     vert-sombre.  h  feuilles  très  espacées If.'.pmneMttaniL, 

\  Feuilles  marginées,  dentées.  Opercule  ma- 
J    inelonni.  Riantes  dioîques,  à  tige  dressée, 
haute  de  2-3  eentim.,  en  touffes  denses, 
vert-oliv&tre, 'passant  au  roux M.  hormnn  1,. 

AX}t,AiQèMXIvm  ScHW.—  Gapsole  forUmeat-stnée-eoniMlée 
à  la  maturiié,  oblongue,  symétrique  oa  légèvemeot  bAOibéd, 
manie  d'un  eol  dislinat,  court.  Péristome  G€B»me  dons  4a6 
Mnium.  Coiffe  en  forme  de  capuchon.  Plantes-  dioîques.  TJ9« 
dressée,  dichotome,  d'assez  grande  taille.  Feuilles  lancéolées, 
nerviées  jusque  près  de  l'eictrémité. 

Hge  haute  de  2  à  3  ccntim.  Plante  des  lieux  secs, 
en  touffes  vert-tendre A.  widrogytmm "ScHw. 

Tige  hante  de  6  à  12  centim.  Plante  des  maré- 
cages, en  touffes  vert-jaunâtre^  garnies  intérieu- 
rement d'un  tomeotum  ferrugineux A.  g^btBire  Sca w. 

BARTRAXIil  Hedw.  —  Capsule  subglobulcnse ,  obliqve, 
cannelée  à  Té tat  sec.  Opercule  petit.  Péristome  double,  rextenw 
formé  de  16  deuts  lancéolées,  acuminées ,  rougedtres^  Tin- 
terne  formé  d'une  membrane  basilaire  jaune,  surmontée  de 
lanières  biQdes ,  entremêlés  de  2*3  x;ils.  Coiffe  en  forme  de 
capuchon  ,  petite.  Fleurs  mâles  discoïdes  dans  les  .espèces 
dioîques,  gemmiformes  dans  les  espèces  monoïques.  Tige^ 
rameanx  dichotomes  ou  fascicules.  Feuilles  loncéolées  ou  subu- 
lées,  nerviées  jusqu'à  l'extrémité.  Plantes  croissant  sur  la  terre, 
dans  les  endroits  humides  et  dans  les  iissures  des  rochers. 

Rameanx  fascicules.  Flenrs  mftles  discoïdes.  Plan- 
tes dioîques,  à  tige  dressée,  haute  de  6-10  c«n- 
lim.,  en  touffes  large",  épaisses,  vert-jaunAtro 
clair ,  «.    B,  fontana  Brti>. 
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Rameanx  diohotomes.  Fleon  màlan  gemmiformei. 
plantes  monoïques,  k  tige  haate  de  15-t5  millim., 
en  tonffes  arrondies,  vert-tendre  i  la  lorface....    B.  pomifomd»  Rsdw. 

■EESEA  Hbdw.  —  Capsule  lisse,  inclioée,  oblique  on  ar- 
quée, obovée,  atténuée  en  un  long  col  droit  et  réirécie  au  ni- 
veau de  l'oriflce.  Péristome  double,  Texteme  formé  de  16  dents 
courtes,  larges,  obtuses;  Tinteme  formé  d'une  membrane  bas!- 
laire  peu  élevée,  surmontée  de  16  lanières  beaucoup  plus  lon- 
gues que  les  dents,  libres  ou  reliées  par  des  lamelles  irrégu- 
lières. Cils  radimentaires  ou  nuls.  Feuilles  nerviées,  oblongnea, 
lancéolées  ou  linéaires.  Tige  radiculeuse,  innovant  an-dessous 
des  fleurs.  Plantes  croissant  sur  la  terre,  dans  les  lieux  maré- 
cageux ou  dans  les  fissures  bumides  des  rocbers. 

H.  loBglseta  Hedw.  —  Seule  espèce.  Plante  à  fleurs  her- 
maphrodites, à  tige  dressée,  flexeuse,  dichotomc,  haute  de  10- 
15  centim.,  en  touffes  molles,  peu  denses,  colorées  en  vert  foncé 
h  la  surface.  Dans  les  marais  et  les  prairies  tourbeuses. 

KTGODOK  HooK.  et  Tatl.  —  Capsule  striée  à  Tétat  sec,  symé< 
trique,  pourvue  d'un  col  distinct,  court.  Opercule  surmonté 
d'un  bec  oblique.  Péristome  double,  simple  ou  nul  (nul  dans 
la  seule  espèce  de  notre  flore).  Fleurs  mâles  gemmiformes. 
Feuilles  étroites,  denses,  papilleuses,  souvent  crépues  à  Tétat 
sec.  Tige  ramifiée  dichotomiquement.  Plantes  croissant  sur  les 
arbres  et  sur  les  rochers. 

Z.  virldissiaias  Brid.  —  Seule  espèce.  Plante  diolque, 
sans  péristome,  à  tige  dressée,  en  coussinets  bombés,  arrondis, 
denses,  vert-foncé  &  la  surface;  tige  haute  de  5-20  millim.,  sur 
les  troncs  des  arbres  isolés. 

Tribu  III.  —  POLYTRIOHÉES. 

Capsule  prismatique  ou  cylindrique,  longuement  pédicellée. 
Péristome  simple,  formé  de  32-64  dents  coiu-tes,  ligulées,  in- 
curvées, fermant  l'orifice  de  la  capsule  et  maintenant  les  bords 
d'une  membrane  portée  par  la  colnmelle.  CoifTe  denticulée,  pa- 
pilleuse  au  sommet  ou  couverte  de  poils  longs,  feutrés,  jaunft- 
res,  retombants.  Fleurs  mâles  discoïdes.  Paraphysea  renflées. 
Feuilles  raides,  garnies  sur  la  face  supérieure  de  lamelles 
verticales.  Plantes  diolques  ou  monoïques. 

Î  Capsule  k  section  transversale  polygonale.  Coiffe  garnie 

de  poils  longs,  retombants,  feutrés,  très  ramifiés Polytrichum. 

Capsule  à  section  transversale  circulaire 8 

(  Coiffe  garnie  au  sommet  de  poils  feutrés,  retombants. . .  Pogonatvm  . 
8.  <  Coiffe  sans  poils,  munie  au  sommet  de  quelques  papilles 

(     raides  et  épineuses Airichvm. 
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POLinrRICHIJlI  L.  —  Capsale  prismatique,  &  coupe  trans- 
Tersale  polygonale,  munie  d'un  col  sub-discolde.  Péristome 
ordinairement  à  64  dents.  Coiffe  couyerte  de  poils  longs,  feutrés, 
très  ramifiés,  retombants.  Plante  très  robuste.  Feuilles  très 
raides,  dentées  sur  une  étendae  variable  de  leurs  bords.  Flenrs 
diolques.  Fleurs  mAles  discoïdes,  à  antbéridles  grandes  et  très 
nombreuses,  à  paraphyses  renflées  en  massue.  Plantes  mâles 
innovant  par  le  centre  des  fleurs,  les  femelles  par  la  base  de 
la  tige.  Plantes  vivant  sur  la  terre,  dans  les  marais,  les  lieux 
humides  ou  secs. 

Feailles  planes,  à  bords  dentés  sur  tonte  la 

A   I    moitié  terminale S 

^^  Feuilles  à  bords  recourbés,  dentés  &  Teztré- 

mité  sealement. 4 

Capsule  à  angles  arrondis.    Opercule   à  bec 

long,  liges  hautes  de  3-5  oentim.,  en  touffes 
2.^    l&cbes,  colorées  en  vert  passant  au  brun....     P.  grcuAU  Mcnz. 
Capsule  à  angles  très  saillante.   Opercule  à 

bec  court  ou  simplement  conique..... 3 

Capsule  à  5-6  angles.  Plante  habitant  les  lieux 

secs    Tiges  hautes  de  5-10  centim . ,  isolées 

ou  en  touffes  I&ches  et  peu  étendues P.  formontm  Hedw. 

3.{  Capsule  à  4  angles   seulement.    Plante   des 

marais.  Tiges  hautes  de  20-40  centim.,  en 

touffes  lâches,  très  étendues,  souvent  mêlées 

de  Sphagmum L.  commune  L. 

Feuilles  terminées  par  un  poil   blanc,  lonff, 

fortement  denté.  Tiges  dressées,  hautes  ae 

3  centim.,  en  touffes  l&ohes,  vertes,  glauoes- 

centes,  puis  brunes ^ P.  pt7i/erum  Schreb. 

4.(  Feailles   non    terminées  par  un    poil  blanc. 

Capsule  8  fois  aussi  longue  que  large.  Tiges 

très  flexueuses,  contournées  a  la   base,    puis 

dressées,  hautes  de  3-5  centim  ,  isolées   ou 

espacées,  ne  formant  pas  de  gazons P.  juniperinum  Hedw. 

POGONA.TU1I  BRro.  —  Capsule  ovale  ou  sub-cyiindrique,  à 
coupe  transversale  circulaire,  sans  angles.  Péristome  ordinai- 
rement à  32  dents,  rarement  à  32-64.  Pas  de  col.  Opercule  con- 
vexe, surmonté  d'un  bec  fin.  CoilTe  garnie  au  sommet  de  poils 
feutrés,  retombants.  Plantes  diolques,  vivant  sur  la  terre  hu- 
mide ou  sèche. 

Capsule  oblongue  subc^rlindrique,  jaune-orangé. 
Feuilles  lancéolées,  aiguës,  à  dents  grandes, 
aigués,  tout  le  long  des  bords.  Tiges  hautes  de 
&-20  millim.,  dressées,  isolées  ou  en  petits 
gazons  denses,  verts,  puis  bruns P.  aloXdes  Pal.-Beauv. 

Capsule  subglohuleuse,  fauve,  puis  plombée.  Feuil- 
les moins'  dentées.  Tiges  hautes  do  5-8  millim.    P.  nanum  P.\l.-Be.\uv. 

ATRICHUH  Pal.-Bbauv.  —  Capsule  ovale  ou  sub-cjliadri- 
que,  arquée,  à  coupe  transversale  circulaire,  sans  angles.  Pas 
de  col.  Opercule  convexe,  surmonté  d'un  bec  long.  Péristome 
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h  3S  dents  Beal«iiieiit.  Coiffe  tutt  poils,  man 
d'on  p^tit  nombre  de  papilles  raides  at  ëpise 
iTépnea  &  i'état  sec.  Plaates  vivant  sur  la  terre. 
Reufs  monoiqnM     Feuillu  «opérieufes 


Tribu  IV.  —  TBICHOSTOBfÉES. 

Capsule  longuement  pédlcellée,  è  col  peu  distinct.  Périslome 
simple,  forma  d'anc  membrane  basilaire  plos  ou  moins  Êlerâe, 


aurmonlée  de  16  dents  divisées  Jueqa'ï  la  brae  en]deax  bran- 
ches flliformcs,  très  papillenaes,  dressées,  souvent  tordues  «n 
spirale.  Opercule  eoniqne.  Coiffa  glabre.  Planies  molles. 


i  C.p.d 


1.  Col  pan 
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Kiact,  goi- 

iMcmbrone  basilaire  du  périiloina  peu  ildVVs.  BrinchH 
flliformaa  iet  deo\»  du   pititionu  uhânnUa  daui  t 
dem  ■!■    nitMu   dsK   artiuilaUDiii,    non  (ordaei  «n 
jpirale....     .       ...                  IVirAot/omiBB, 
OQD  cDbérsntei,  trtt  torduv  eo  spirala Bartuta 

TBICHOSTOBIM  Hbdw.  -  Capsule  liase,  i  col  presque 
nul.  PériBtome  simple,  formé  d'une  membrane  haeilaire  peu 
élevée  et  de  dents  liuromies,  dressées,  à  peioe  eoutouraées 
cohérenles  deux  4  deux  au  niveau  des  arliculation»,  Tine  dicho- 
tome,  dressée.  Feuilles  dépourvues  de  lllamenl*  et  ds  lamelles 
sur  leur  face  supérieure,  munies  d'une  nervure  étroite.  Plantes 
croissant  sur  la  terra  ou  but  les  nochers  humides. 


Pl*nt< 


I.  P^los. 


pilli».  i  ligM  d'Bbord  nucî,  r«dicmlM.  .rgii^, 


BARBVLA    Bk.E   — 

Cnpïinle  lisse,  à  col  peu 
distinct,  sjmétriqne  ou 
A  peine  courbée.  Përi- 
stome  simple ,  formé 
d'une  membrane  baei- 
laire  ordinairement  tréa 
élevée,  tubuleuse,  et  de 
dents  Sljformes,  forte- 
ment contournées  ea 
spirale,  décrivant  2-5 
tours.  Opercule  conique, 
scomiaé.  Feuilles  ordi- 
nal remeut  aurmontées 
d'un  poil  blanc  allongé, 
et  parfois  muuies  sur  la 
face  9upér[t;iire  de  fila- 
ments ceiluleux,  qui  par- 
tent de  la  nerrure. 


j- 


^■r-'' 
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1. 


r>». 


2. 


3. 


4. 


5. 


6. 


8. 


9. 


10. 


Nervure  des  feuilles  pourraes  d'excrois- 
sances eelluleuses  sur  la  face  supérieure.    2 

Nervure  des  feuilles  dépourvue  (Texcrois- 
sooces  oelluleuses  sur  la  face  supé- 
rieure     7 

Excroissances  celluleuses  en  forme  de 
lamelles  flexueuses.  Feuilles  terminées 

Îar  un  poil  blanc,  non  denté.  Plantes 
fleurs  monoïques,   à   tiges  molles, 
en  gazons  lAcbes,  vert  tendre.* B.  cavifoUa  Scb. 

Excroissances  celluleuses  en  forme  de 
filaments 3 

Feuilles  terminées  par  un  long  poil 
prolongeant  la  nervure.  Bord«  des 
feuilles  plans  ou  presque  plans 4 

Feuilles  non  terminées  par  un  poil,  à 
bords  repliés  en  dedans  au  sommet. .    5 

Feuilles  vertes  au  sommet.  Poil  brun, 
à  peine  denticulé .  Plantes  à  tige 
courte  (5-10  millim.).  en  coussinets 
très  peu  développés,  livides  ou  bru- 
n&tros B.  papillota  C.  Mûll. 

Feuilles  diaphanes  au  sommet.  Poil 
blanc.  Plantes  à  fleurs  monoïques,  à 
tiges  courtes  (3-10  millim.),  en  cous- 
sinets convexes,  grisonnants  à  la  sur- 
face     B,  membranifoUa  Schultz 

Ck>ifie  descendant  jusqu'au  milieu  de  la 
capsule  Plantes  annuelles,  k  fleurs 
diolques,  à  tiges  courtes  (2-3  millim.), 
en  gaxons  l&ches,  bruns B.  rigida  Schultz 

Coiffe  couvrant  seulement  Topercule. . .    6 

Capsule  dressée.  Plantes  annuelles,  à 
fleurs  dioïques,  très  voisines  du  B. 
rigida,  dont  il  n'est  probablement 
qu'une  variété- v B.  ambigua  Bu.  Sh. 

Capsule  penchée.  Plantes  annuelles,  à 
fleurs  dioïques,  très  voisines  des  B.  ri- 
gida et  ambigua B.  aloides  Br.  Sch. 

Feuilles  terminées  par  un  poil  prolon- 
geant la  nervure 8 

Feuilles  non  terminées  par  un  poil, 
mutiques  ou  mucronées. 10 

Fleurs  monoïques 9 

Fleurs  dioïques.  Poil  fortement  denté 
sur  les  bords  Tiges  hautes  de  20-50 
millim.  ,  eu  gazons  ou  coussinets 
étendus,  vert -olivâtre B.  ruralit  Hedw. 

Poil  blanc,  à  peine  denticulé.  Mem- 
brane du  péristome  tubuleuse.  Tiges 
hautes  de  8-15  millim.,  en  coussinets 
peu  étendus,  vert-foncé   B.  Isvipila  Brid. 

Poil  blanc,  non  denticulé  Membrane 
du  péristome  très  courte.  Tiges  hautes 
de  10-15  millim..  en  coussinets  denses, 
arrondis,  vert  tendre. B.  muraîis  Timm . 

Membrane  basilaire  du  péristome  tu- 
buleuse      11 

Membrane  basilaire  du  péristome  peu 
développée 18 


i 
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Fouilles   nraeron^s  ,    &  bords   plans. 

Plantes  à   flcur<i  monoïques,    à   tiges 

hautes  de  10  mniim.,  en  gazons  éten- 

11.^    dus,  Tert-foncé B.  subulata  Bnm. 

Feuilles  matiques,  à  bords  repliés  en 

dessous    jusqu'au    delà    du    milieu  . 

Plantes  à  fleurs  monoïques B.  inermis  BRirti 

!  Feuilles  très  crispées  à  l'état  sec 13 
Feuilles   peu  ou  pas  crispées  à  l'état 
sec 14 

Feuilles  sqaarreuses,  dentées  h  l'extré- 
mité. Planter  à  fleurs  dioïques,  à  tiges 

hautes  de  3-5  centim.,  en  toufTes B.  squarrosa  Bn.    Scii. 

Mti  1  Feuilles   non  dentées,  tout  à  fait   en- 
•^    tif'res.   Fleurs   dioïques.  Tiges  dieho- 
tomes,   hautes    de  zO-40   millim  ,    en 
coussinets  arrondis,  bombés,  très  dé- 
veloppés, vert- tendre B.  tortuasa  Wed  et  Mohr. 

Feuilles  ovales- spatulées,  arrondies  & 
l'extrémité.  Plantes  vivant  isolées,  sur 

1  i .^    l'argile,  au  bord  des  fossés B.  evneifolia  Web.  et  Mohh. 

Feuilles  ovales- lanoéolées  on  lancéolées 

linéaires 15 

Feuilles  nettement  mncronées.  Fleurs 
j.  \    dioïques.  Tiges  hautes  de  10-20  millim., 

'    en  gazons  làchps,  vert-tendre /?.  unguicuJata  ^euv:. 

Feuilles  pas  ou  à  peine  mncronées....     16 

Feuilles    internes    de    l'involucre    fe- 
melle à  bords  se  rejoignant  ou  se  re- 
Aa  )    couvrant  à  l'état  adulte  (engainantes|.     17 
•*  Feuilles  internes  de  l'involucre  femelle 
à  bords  ne  se  rejoignant  pas  à  l'état 
adulte  (demi  engainantes) 18 

Feuilles  à  bords  non  repliés  en  dedans 
à  l'extrémité.  Fleurs  dioïques.  Tiges 
hautes  de  15-25  millim.,  en  coussi- 
nets   on    en    gazons  plans-convexes, 

17. /    verl-clair-jaonàtre B.  eormoluta  Hedw. 

Feuilles  à  oords  repliés  en  dedans  à 
l'extrémité  .  Fleura  dioïques.  Tiges 
hautes  de  8-10  millim.,  en  coussinets 
d'abord  vert-clair,  puis  bruns B.  revoluta  ScRw. 

Nervure  des  feuilles  dépassant  le  limbe 

et  l'acumen  qui  termine  ce  dernier. 

Fleurs  dioïques.  Tiges  hautes  do  8-15 
18. {    millim.,  grêles,  en  touffes  vert-olivtL- 

tre.  puis  brunes B.  graeilis  Schw. 

Nervure  des  feuilles  ne  dépassant  pas 

l'acumen  qui  termine  le  limbe 19 

Feuilles  à  bords  révolotés  jusqu'à  la 
base  de  l'acumen.  Fleurs  dioïques. 
Tiges    en    touffes    denses ,    olivàire 

terne B.  fallax  Hedw. 

iO.^  Feuilles  à  bords  révolutés  seulement 
jusqu'au  milieu.  Fleurs  dioïques.  Tiges 
hautes  de  5-10  millim.,  en  touffes  ar- 
rondies, vert-oIivàtre,  puis  brun-noi- 
r&tre «... B.  vinealis  Brid. 


I 

I 
i 
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CERATODOX  Brid.  —  Capsule  sillonnée  et  arquée  à  la  ma- 
turité, pourvue  d'un  col  goitreux.  Péristome  simple,  formé  de 
16  dents  divisées  jusqu'à  la  base  en  deux  branches  égales,  su- 
bulées,  dressées,  en  partie  adhérentes  au  niveau  des  noeuds  des 
articulations,  qui  sont  très  rapprochés.  Feuilles  nerviées,  nneft 
sur  la  face  supérieure.  Plantes  croissant  sur  la  terre. 

r.  purparens  BRm.  —  Seule  espèce.  Plante  à  fleurs  diolques, 
à  tiges  dichotonies,  formant  des  toufTes  étendues,  d'un  vert 
foncé. 


V 


Tribu  V.  —  SÉLIQÉRIÉBS. 

Capsule  subglobuleuse  ou  obovée,  symétrique,  lisse,  pourvae 
d'un  col  distinct.  Péristome  simple,  formé  de  16  dents  larges, 
lancéolées,  plus  ou  moins  bifides  ou  percées  de  trous,  orangées 
ou  pourpres.  Feuilles  neryiées,  linéaires,  subulées ,  lisses, 
fermes. 

SELIGERIA  Br.  Sch.  —  Capsule  portée  par  un  pédicelle  droit 
ou  géniculé.  Péristome  à  dents  courtes,  entières  ou  peu  di- 
visées. Fleurs  monoïques.  Plantes  de  petite  taille. 

S.  pasilla  Br.  Scq.  —  Plante  à  tiges  très  courtes  (1-2  mil- 
lim.),  simples  ou  à  peine  ramiûées,  formant  des  toulTes  d'un 
vert  sombre,  dans  les  creux  des  pierres  et  des  rochers. 

Tribu  VI.  —  DICRANÉES. 

Capsule  symétrique  ou  un  peu  bossne,  lisse  ou  striée,  pourvue 
d'un  col  goitreux.  Péristome  simple,  formé  de  16  dents  indé- 
pendantes, divisées  jusque  vers  le  milieu  de  leur  hauteur  cha- 
cune en  deux  branches  subulées.  Feuilles  fermes,  ordinaire- 
ment subulées,  souvent  homotropes  ou  crépues  à  l'état  sec. 

Feuilles  disposées  en  tous  sens  autour  de  la  tige 2 

1 .  l  Feuilles  distiques,  prolongées  sur  le  dos  et  au  sommet 

on  une  longue  lame  foliacée Fistidèns, 

Feuilles  &  une  seule  couche  de  cellules 3 

.;,  f  Feuilles  formées  de  grandes  «ellules  poreuses,  subreclan- 

fplaires,    entre  lesquelles  s'étendent  d'aatres   cellules 

inéaires,   canaliformes Leucôbryum, 

o  (  Coiffe  à  bords  entiers.  Pédicelle  toujours  dressé. Dierauum, 

'  '\  Coifle  à  bords  ciliés.  Pédicelle  courbé  à  Tétat  humide...  Campylopus. 

DICRA.^1111  Hedw.  —  Capsule  munie  d'un  col  court,  non 
goitreux,  portée  par  un  pédicelle  toujours  dressé.  Coiffe  & 
bords  entiers,  non  frangés  ni  ciUés.  Feuilles  disposées  en  tous 


/ 


Fiff.  010. 

Fig.  6I£.  —  Dicratam  hfUnmallun 

iCipuule  drsMér.  anbcyliailriqDe  su  oUod- 
gue,  »!  mitrlaue ï 
l.apsulc  mclinta,  ïigu*  on  bombés .,    :i 

.[  à  reitréœilé  de  de'".'Miiltnii."uun 
\  dioiqg«,  Tiae.  baul«i  de  10  4  *0  mil- 
a  <  J™M  '"  "'"^"  noinpaclej.  veit-fon.'ô...  a.  flagcUare  Hbow. 
1  Feoilles  unn  pipillenu.  mr  la  <io.,  1 
f  danUdsl>iiriiniL«|Muii»niuée9.  risun 
dioîquei.  Tiges  biutu  de  lè-30  millim  , 
l    enloullMcompscle»,  »rrondiBi,ierl-olnir.    D.   mmlanam  Heow. 

3.3    oenUm,.  dichototnM,  en  îouffM  Mu  toti*. 
I    ttntat.  vert  j»gn*lre  brillaul 1).  undulatum  Bn.  Sch. 

l     KHI»  eapnaJt  pùicellée i 

4  j  Fanilka  onHul^en,  ridio  en  (nxirt a 


6. 
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Feiiillos  lerminée»  par    un   long  acumcn 

suijulc  formé  par  le   prolongement  de  la 
b.{    nervure.    Tiges  grêles,    hautes    do    6-10 

cenlim.,  en  gazons  profond»,  jaune-clair.     D.  Bonjeanii  oc  Not. 
Feuilles  non  terminées  par  un  acumen...     6 
Fouilles  papilleuscs  et   tordues  sur  elles- 
mêmes  à   rcxtrémité.    Tiges  en   touffes 

arrondies,  jaune  pAle,  profondes  do  3-6 

centim. .   />.  spurium  Hkdv. 

Feuilles  non  papiilcusos  ni  tordues  à  Tox- 

trémilé.  Tigos  en  touffes  peu  denses  et 

peu   étendues,   jaunâtres,   profondes    de 

§-15  centim D.  Dergeri  Bl\.si>. 

i  Feuilles  1res  étalées  en  tous  sens,   diver- 

r  *     génies •• 8 

Fouilles  au  moins  les  supérieures  dressées 

ou  courbées,  linmotropcs 9 

Feuilles    obluses,    entières,    brusquement 

arquées,   renversées  en  tous  sens.   Tiges 

hautes  de  3-G  centim.,  en  touffes  denses. 

S,{    jaune-brillant D.  squarroswn  Sch^ ad. 

Feuilles   aiguës,    denticulées,    étalées    en 

tous  sens  Tiges  hautes  de  10-25  millim., 

en  touffes  molles,  peu  denses,  vert  foncé.     D.  pellucidum  Hcdw. 
Tiges  haute*»,  robustes   (3-10  centim.),  en 

touffes    feutrées    radit^uleuscs.     Feuilles 
Q  }    munies  à  leur  base  d'oreillettes  brunes..     D,  scopturium  Hcdw. 
Tigi»s  courtes  (3-10  millim.).  Pas  de  feutre 

radiculairo.    Pas   d'oreilleltes  à    la  base 

des  fouilles 10 

Feuilles   longuement   sétacées,    canalicu- 

Ices,  munies  de  denticules  peu    distincts 

à  la   base,    assez   di<3tincis   au   sommet. 

Tiges  hautes  de  5-8  millim.,   en  gazons 

étendus,  vert  super D.  heteromaUum  Hcdw. 

Feuilles  non  sétncéas il 

Capsule    sillonnée    à    l'état    sec,    large- 
ment ouverte  après  la  chute   de   l'oper- 
cule. Tiges    hautes   de   3-6   millim.,    en 
^1   1     touffes  ou  gazons  vert  jannÀtre  brillant..     />.  eervieulatum  Hkdw. 
*^  Capsule  lisse,  rétrécie  au-dessous  de  l'ori- 
fice après  la  chute  de  l'operoale.    Tiges 

hautes  de  6-10  millim  ,  on  touffes  denses, 

brunes  ou  olivAtres D,  varium  Hkdw. 

CAMPYLOPUS  Bbid.  —  Capsulo  cylindrique,  à  col  court, 
habituellement  striée,  portée  i>ar  un  pédicelle  arqué.  Coiffe 
ciliée  autour  de  la  base.  Feuilles  subulées,  à  nervure  habi- 
tuellement très  dilatée. 

Feuilles   pourvues   à   la'  base  d'oreillettes 

concaves.    Tiges  flexueuses,  diohotomes, 

hautes  de  10-»)  millim.,  en  gazons  serrés, 

vert  jann&lre  ou    olivÂtre   à   la  surface, 

rouge  vif  à  la  base C,  flexuosus  Brid. 

Feuilles    dépourvues    d'oreillettes    à    leur 

base 2 


10. 
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y  (  Feuillei  terminées  par  un  poil 3 

j  Feuilles  dépourvues  de  poil 4 

Poil   long.    Nervure  sillonnée  sur  le  dos, 
Ti^es  raides,  hautes  de  20-30  millim.,  en 

3  ^    gazons  bruns  ou  vert-cuivreux C.  polytricîioXdcs  de  Not. 

Poil  court,  à  peine  visible.   Nervure  non 

sillonnée  sur  le  dos C.  hrevipilus  Bn.  Sch . 

Rameaux  nombreux,  fascicules,  très  fra- 
Kiles,  blanch&tres.  Tiges  hautes  de  15-25 
millim  ,  en  couaninets  bombés,  peu  éten- 
i.(  duSy  denses,  soyeux,  verts  ou  jaun&tres..  C.  fragilis  Br.  Sch. 
Pas  de  rameaux  fascicules  blanchâtres. 
Feuilles  courtes,  raides,  dressées.  Tiges 
courtes,  1-2  fois  dichotomes C.  brevifolius  Sch. 

LELXOBRTLH  Uamp.  —  Capsule  arquée,  connclée,  à  col 
court  et  goitreux,  portée  par  un  pédicelle  droit.  Feuilles  for- 
mées de  grandes  cellules  rectangulaires  euiremôlées  de  cellules 
linéaires,  canaliformes. 

L.  glaucnm  Hamp.  —  Seule  espèce.  Tiges  dressées,  2-3-cho- 
tomcs,  noduleuses,  à  innervations  fastigiées,  formant  des  touffes 
tr^s  denses,  épaisses  de  15  à  25  centim.,  bombées,  vcrt-glaa- 
cescent. 

FlSSâlDE^S  Hedw.  —  Capsule  symétrique  ou  un  peu  bombée, 
lisse,  droite  ou  presque  horizontale,  portée  par  un  pédicelle 
droit.  Péristome  à  dents  pourpres,  divisées  jusqu'au  milieu  de 
leur 
munies 

Fleurs  feraellps  latérales  ou  terminales.  Fleurs 
.   )    monoïques,  les  femelles  portée»  par  un  pé- 

'  ^    dicelle  lotéral  ou  basilafre  axillaire. 2 

Fleurs  monoïques,  les  femelles  terminales...     3 
Fleurs  femelles  portées  par  un  pédicelle  qui 
part  de  la  base  de   la  lige.  Tiges  hautes  de 

5-15  millim.,  en  touffes  vert-clair  ou  brunes.    F.  taxifùlius  Hedw. 
2.\  Fleurs  femelles  portées  par  un  pédicelle  qui 

Çart  dti   milieu  de  la   nauteur  de  la   tige. 
'iges  hautes  de  20-50  millim.,  dichotomes, 
peu  ramifiées,  en  touffes  Uches,  vert-foncé.    F,  adîanthoïdes  Heow. 
^  I  Feuilles  non  mai'ginées.  Tiges  de  3  &  7  millim.     F.  exHia  Heow. 

j  Feuilles  marginées 4 

Feuilles  à  marge  très  large.  Tiges  haales  de 
15-30  millim.,  en  gazons  étendus  et  serrés, 

I   .    verts  F.  croatipes  WtLs. 

j  Feuilles  à  marge  étroite,  mais  épaisse.  Tiges 
de  5-10  millim.,  en  gazons  fournis,  vert- 
clair F,  bryodeg  Hkdw. 

Tribu  VII.  —  DIDYMODONTÉES. 

Capsule  symétrique^  ordinairement  dressée,  lisse  ou  striée. 


hauteur  en  deux  branches  subulées.   Feuilles  distiques, 
lies  sur  le  dos  et  à  rcxlrcmité  d'une  lame  foliacée. 
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Péristome  nul  ou   simple,  à  16  dents  plus  oa  moins  divisées 
<i*une  façon  irrégulière. 

1  I  Pas  de  péristome ^ Ojfmfioitomum, 

'     Péristome  plus  ou  moins  développé,  simple 2  ^ 

«      Opercule   caduc • Wema. 

*"     Opercule  persistant 3 

«.      Dents  du  péristome  bi(^n  développées Didymoêon, 

\  Dents  du  péristome  médiocres  ou  nulles Pottia. 

DIDYIIODO^  Hedw.  —  Capsule  oblongue  ou  sub- cylin- 
drique, longuement  pêdicellée.  Opercule  persistant.  Péfistonie 
jamais  nul,  simple,  formé  de  16  dents  linéaires,  allongées, 
percées  d^ouvertures  sur  la  ligne  médiane  ou  divisées  en  deux 
branches  cohérentes  au  niveau  de?  articulations,  qui  sont  assez 
distantes.  Feuilles  lancéolécs-acuminées  ou  subulées.  Tiges 
dichotomcs.  Plantes  vivaces. 

D.  robellus  Br.  Sch.  —  Tiges  hautes  de  15  à  20  millim., 

en  touffes  molles,  arrondies,  vert  sale  superficiellement,  rouge 
vif  en  dedans.  Fleurs  hermaphrodites. 

POTTIA  Br.  Sch.  —  Capsule  ordinairement  subgiobuleuse, 
dressée,  exscrle.  Péristome  à  16  dents  médiocres,  rudimentaires 
ou  même  nulles.  Tiges  très  courtes.  Fleurs  monoïques.  Plantes 
annuelles  ou  bisannuelles. 

Périfltome  formé  de  dents  linéaires.  Tiges  de 
1.^     1-^)  millim.,  en  gaxons  verl-rougoètre ...'... .     P.  laneeolataC,  Mûll. 

Péristome  nul 2 

Feuilles  à  face  supérieure  pourvue  de  la- 
melles. Tiges  de  1-3  millim.,  en  «razons  roux 

2  1     ou  rendus  gri.sonnants  par  la  saillie  des  poils 
•  ^     dos  feuilles P.  carifolia  £urh. 

Feuilles  à  face  supérieure  dépourvue  de  la- 
melles      3 

Ouercule  surmonté  d'un  bec  oblique.  Tiges 
(le  2-5  millim.,  en  gazons  fournis,  vert 
3. {    foncé P.  l7*vncata  Br.  Sch. 

Opercule  arrondi  nu  surmonté  d'un  mamelon 
obtus.  Tige  de  1-2  millim.,  simple,  isolée...     P.  minulula  Br.   Sch. 

GYXrVOSTOMUX  Hedw.  —  Capsule  5>ymétrique,  dressée, 
exserle,  lisse.  Péristome  nul,  à  orifice  pnrfois  fermé  par  une 
membrane  hyaline.  Feuilles  lancéolées-linéaires. 

Fleurs  dioïques.  Tiges  de  i-3  millim.,  dichch- 

tomes,  en  gazon  dense,  verl  tendre 0.  tenue  Schrad. 

Fleura  monoïques , 2 

Capsule  i)eu  rotrécie  à  l'orifice,  qui  est  rouge. 

Feuilles  fortement  crépues  à  1  étal  soc,  plones 

sur  les  bords  do  la  moitié  du  tiers  inférieur. 

Tiges  de  8-10  millim.,  dichotomcs,  en  toulTcs 

2 .  {    denses,  vert  gai O.  tortile  Schw  . 

Capsule  très  rétrécio  à  Torifico.    Feuilles  non 

crépues,    fortement  enroulées,   infléchies   au 

niveau  des  bords.  Tiges  de  5-8  millim.,  très 

divisées,  en  touffe»  petites,  denses,  verl  gai..     G.  microstomum  Hedw. 
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IWSISIA,  Hedw.  —  Capsule  dressée,  exserte,  ovale,  oblongue 
ou  sab-cylindrique .  Opercule  caduc.  Péristorae  jamais  nul, 
simple,  formé  de  16  deuts  plus  ou  moins  divisées  d'une  façon 
irrégulière,  au  niveau  de  la  ligne  médiane. 

!  Capsule  lisM 8 
Capsule  BilIoDoée,  pois  canaelée.  Tiges  de  8^10 
millim.,  en  toufTes  denses,  vert-foneé  ou  jau* 
nàtres W.  fugax  Hedv^  . 

(  Fleurs   dioïques.   Tiges  de   10-30  milMin.,   très 
2.|     divisées,  en  touffes  compactes,  glauoeseenles. .     W.  verticillata  Bkid. 
{  Fleurs  moDoiques 2 

Plantes  robustes.  Tiges  de  10^  nùiliai*. S^ 

3  1  Plantes  peu  développées.  Tiges  da  4-8  milHm  , 
*      dichotooies,  en  coussinets  très  petits,  vert-jau- 

nàtre W,  viridula  Bird. 

Feuilles  li^Ros  ou  à  peine  papille  uses.  Tiges  do 
10-15  millini.,  dresMes.  très  divisées,  en  cous- 
sinets denses,  verts  à  la  surface,  bruns  en  de- 

4.  l    dans W.  cirrata  Hedw. 

Feuilles  très  papilleuses.  Tiges  dichotomes,  en 
coussinets  bombés,  arrondis,  vert-jaunàtre  à  la 
surface,  bruns  en  dedans W.  Bruntoni  Boul. 

Tribu  VIII,  —  ENCALTPTÉES. 

Capsule  sjrmétriquc,  cylindrique,  dressée,  exserte.  Coiffe 
très  grande,  descendant  jusqu'au-dessous  de  la  capsule,  en- 
tière, ne  se  déchirant  pas  latéralement,  lisse,  terminée  par  un 
bec  long  et  droit.  Péristome  double,  simple  ou  nul.  Feuilles 
lancéolées,  nerviées,  papilleuses.  Tiges  dicholomes,  dressées. 

E!V€ALTPTA  Schreb.  —  Caractères  de  la  tribu. 

E.  streptoearpa  Hedw.  —  Péristome  double;  Texterne 
formé  de  16  dents  pourpres,  papilleuses,  plus  ou  moins  divi- 
sées; Tinterne  formé  d*une  membrane  hyaline,  ciliée.  Tiges  do 
2-5  centim.,  en  touffes  vert-foncé  à  la  surface,  brunâtres  en 
dedans . 

Tribu  IX.  —  ORTHOTRIGHÉES. 

Capsule  régulière,  ovale,  oblongue  ou  obovée,  pourvue  d'un 
col  plus  ou  moins  allongé,  cachée  entre  les  feuilles  ou  courtement 
exserte  et  portée  par  un  pédicelle  droit.  Coiffe  conique  ou 
campanulée,  plissée,  ordinairement  lobuléc  à  la  base.  Péri- 
stome double,  simple  ou  nul,  Texterne  formé  de  32  dents  plus 
ou  moins  cohérentes  deux  à  deux  ou  quatre  à  quatre,  ce  qui 
réduit  leur  nombre  à  16  ou  8;  Tinterne  formé,  quand  il  existe, 
de  8-16  cils.  Feuilles  lancéolées  ou  oblongoes,  entières)  ner- 
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viées,  papilleuses,  souvent  contournées.  Plantes  croissant  en 
coussinets  sur  les  arbres  et  les  rochers. 

ORTHOTRICHUM  Hbow.  —  Caractères  de  la  tribu. 

Péristome  simple,  formé  de  16  denU 
»triée«,  non  pointillées.  Tiges  de  15 
millim.,  en  louffes  étendues,  verl-oli- 
▼Aire  à  la  surface,  noir&lres  en  dedans.     0,  Slurmii  Hope  et  HoRMSCir. 

Péristome  double,  l'externe  formé  de  8 
dents.  Fleurs  monoïques.  Feuilles  ré- 
trécies  k  l'extrémité.  Tiges  de  lOSO  mil- 
lim., plusieurs  fois  dicliotomes,  en  cous- 
sinets arrondis,  i>ou  développés^  vert 
foncé O,  tenelUun.  Brl  cb 

Tribu  X.  —  BUXBAUMIÉES. 

Capsule  asymétrique,  oblique,  ovale-comprimée,  plane  en 
dessus,  convexe  en  dessous,  plus  ou  moins  longuement  pédi- 
cellée  ou  sub-sessiie.  CoifTe  conique,  glabre,  sans  plis,  persis- 
tante, couvrant  la  moitié  ou  Je  tiers  de  Topercule,  qui  est  petit 
et  conique.  Péristome  double,  Tcx terne  formé  de  plusieurs 
rangées  de  dents  courtes  ou  rudlmenluires,  Tin  terne  formé  d'une 
membrane  conique,  plissée.  Feuilles  vertes,  lingulées  ou  très 
rudimentairos.  Tiges  extrêmement  petites. 

Péristome  externe  développé Buxbaumia. 

Péristome  externe  radimontaire Diphysciwn . 

BlIX.BAUnLI.  U.4LL.  —  Capsule  exserte,  oblique.  Dents  du 
péristome  externe  développées,  ordinairement  32.  Pas  de  folioles 
florales.  Feuilles  très  courtes,  visibles  seulement  pendant  la 
jeunesse.  Tiges  extrêmement  courtes. 

B.  aphylla  Hall.  —  Plante  colorée  en  rouge  foncé,  à  capsule 
ovale  sub-orbiculaire,  croissant  dans  les  bois,  sur  le  bord  des 
sentiers. 

DIPHYSCILM  MoHR.  —  Capsule  presque  sessile.  Péristome 
externe  rudimentaire.  Folioles  florales  distinctes.  Feuilles  assez 
développées. 

D.  folioflfiim  MoHR.  —  Plantes  colorées  en  vert  foncé,  tiès 
petites,  formant  des  tapis  continus  ou  de  petits  groupes,  au 
bord  des  vieux  chemins  creux  des  bois  et  sur  les  pentes  très 
r  aides. 

Tribu  XI.  —  TÉTRAPHIDÉES. 

Capsule  symétrique,  exserte,  dressée«  Coiffe  glabre,  plissée. 


• 
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^  j  Feuilles  non  plietées Cylindrothedum, 

^'\  Feoiiles  plÎMèes Leueodon, 

!  Plantée  très  stolonifères,  à  branchée  dressées Anomodkm, 
Plantes  peo  stolonifères^  i  tige  eouchée  et  à  bran- 
ches procombantes Pterogomwn. 

IWE€KEIIA  Hbdw.  Capsule  à  pédiceUe  médiocre,  très  court 
ou  même  presque  nul.  Coiffe  ne  descendant  que  Jusqu'au  tiers 
ou  au  milieu  de  la  capsule.  Péristome  double  :  Texteme  formé 
de  dents  lancéolées-linéaires,  parfois  percées  de  trous  sur  la 
ligne  médiane;  Finteme  formé  d'une  membrane  basilaire  peu 
élevée,  molle,  et  de  lanières  très  réduites,  filiformes  ou  rudi- 
mentaires.  Feuilles  aplanies-distiques,  lisses,  subscarieuses. 
Plantes  croissant  sur  les  troncs  d*arbres  et  les  rochers. 

Capsule  exserte.  Fleurs  dioïqnes 1 

Capsule  sobsessile,  cachée  dans  l'inTolu- 

ore.  Fleurs  monoïques.  Tig^  allongées, 
i.{    raides,  dénudées  à  la  base,  couchées, 

longues  de   6-10   centim.,    imparfaite- 
ment pennées,  en   touffes  I&ches  vert 

jaunâtre JV.  pemmata  Hbdw. 

Feuilles  ridées  transrersalement.    Tiges 

flexueuses,  couchées,   longues  de  4-9§ 

centim.,  à  branches  ascendantes,  en  touf* 

fes  vert-jannâtre   on    brun-ferrugineux 

?.  {    presque  noir N,  crispa  Hedw. 

Feuilles  sans   rides.   Ti^es   longues    de 

10-15   centim.,   en    tapis  vert- jaunâtre 

brillants,  reconnaissables  à  de  nombreux 
V    filaments  stoloniformes. N,  eompUmata,  Br.  et  Se  h  . 

cnrLI^DHOTHECIIM  ScH.  -*  Capsule  portée  par  un  long 
pédicelle  droit.  CoifTe  grande,  descendant  presque  jusqu'à  la 
base  de  la  capsule.  Péristome  sans  membrane  basilaire,  à  la- 
nières aussi  longues  que  les  dents  externes.  Feuilles  énerres, 
lisses.  Plantes  vivant  dans  les  lieux  secs  ou  frais. 

C.  emiciiuiaiii  Sch.  —  Seule  espèce.  Tiges  dénudées  à  la 
base,  régulièrement  pin  nées,  rarement  fimctifiées. 

PTEROGO^niM  Sw.  —  Capsule  portée  par  un  long  pédiceUe 
droit.  Péristome  externe  fugace,  à  dents  acuminées,  entières; 
péristome  interne  formé  d'une  membrane  basilaire  très  courte 
et  de  16  lanières  en  forme  de  cils,  courtes,  fugaces.  Feuilles 
imbriquées  en  tous  sens.  Tiges  et  rameaux  procombants. 

Tiges  primaires  stoloniformes,  très  grêles,  très  radi- 
cnleuses,  portant  des  feuilles  squamiformes ,  et 
émettant  des  branches  robustes,  très  ramiflées, 
en  touffes  peu  étendues,  raides,  vert-olivAtre  on 
jaunâtre  en  dehors P.  gracife  Sw. 

FLORE  DE  PARIS.  20 
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llKes  non  stoloni  formes,  grêles,  couchées,  radicn- 
îeuse»,  très  ramifiées,  longues  de  8-3  centim..  en 
tapis  éteados,  très  fournis,  vert  clair  brillant  pas- 
sant au  jaune P,  filiforme  Schwœg. 

AIVOMODO^  HooK.  et  Tayl.  —  Capsule  portée  par  un  long 
pédicelle  droit.  Péristome  formé  de  dents  lancéolées,  linéaires, 
acnminées,  d*une  membrane  basilaire  presque  nulle,  de  lanières 
filiformes,  irrégulières,  fugaces.  Feuilles  papilleuses,  imbriquées 
en  tons  sens.  Plantes  très  stolonifères. 

A*  vItlealoMUi  Hook.  et  Tatl.  —  Seule  espèce.  Tige  fleieuse, 
stoloniforme,  se  dénudant,  très  radiculeuse,  1res  ramifiée, 
longue  de  10-20  centim.,  à  rameaux  dressés,  renflés  au  sommet, 
longs  de  3-5  centim.,  en  gazons  étendus,  profonds,  raides,  vert 
foncé  à  la  surface,  bruns  en  dedans. 

ArVTITIlICHIA.  Brid.  -^  Capsule  portée  par  un  pédicelle 
médiocre,  un  peu  courbé.  Péristome  fugace,  sans  membrane 
basilaire,  à  16  lanières  filiformes,  fugaces.  Feuilles  lâchement 
imbriquées  en  tons  sens,  sans  papilles.  Tiges  stoloniformes. 
Plantes  croissant  sur  les  arbres,  les  rochers  et  les  pierres. 

A.  cartlpendiila  Bmd.  —  Seule  espèce.  Tige  couchée,  radî- 
cante,  stoloniforme«  se  dénudant,  émettant  des  branches  lon- 
gues de  4  0-12  centim.,  ramifiées  pennées  ou  bipinnées,  en 
touffes  lâches,  jaune-sale  terne. 

LEUC0D03Î  ScHwoROR.  —  Capsule  portée  par  un  pédicule 
long  et  droit.  Péristome  simple,  formé  de  dents  pâles,  entières 
ou  ouvertes  dans  le  bas.  Feuilles  entières,  lisses ,  énen^es. 
plissées.  Tige  stoloniforme,  émetttant  des  rameaux  nombreux, 
simples  ou  ramifiés. 

L.  sciarotdes  Sgbwobor.  —  Seule  espèce.  Stolons  grêles,, 
émettant  des  branches  de  3-6  cenUm.,  en  tapis  étendus,  raides, 
yert-olivâlre  terne  ou  jaunâtre  h  la  surface,  roux  en  dedans, 
sur  les  troncs  d'arbres,  les  pierres  ou  les  rochers. 


Tribu  III.  —  CRYPHÉTES. 

Capsule  sessUe  ou  sub-sessile.  Coiffe  scabrc  ou  velue.  Oper- 
cule conique.  Péristome  double  (dans  notre  espèce),  Texterne 
formé  de  dents  ponctuées  au  sommet;  Tinterne  sans  membrane 
basilaire,  à  lanières  étroites,  allongées,  libres.  Plantes  crois- 
sant sur  les  troncs  d'arbres  ou  les  rochers  secs. 

CRYPH^A  MoHR.  —  Caractères  de  la  tribu. 


\ 
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€.  heteromalla  Mohk.  —  Tiges  primaires  couchées,  radi- 
culeuses,  émettant  un  grand  nombre  de  branches  ascendantes 
ou  dressées,  en  coussinets  lâches,  vert -jaunâtre;  longueur 
15-25  millim. 


Tribu  IV.  —  FONTINALÉES. 

Capsule  sob-aeasile,  immergée  êarm  TiwTohÊcre  (dans  notre 
espèce).  Péristome  double  :  l'externe  formé  de  1-^  dents  li- 
néaires, allongées,  lamellifères  ;  Tiaterne  formé  de  16  lanières 
filirormes,  unies  par  des  pièces  transversales.  Plantes  flottant 
dans  les  eaux  courantes. 

FO:\^TniALIS  L.  —  Caractères  de  la  tribu. 

F.  antipyretica  L.  —  Tige  longue  de  10-13  centim.,  dé- 
nudée à  la  base,  ramifiée,  en  toufTes  flottantes,  étendues, 
vert  foncé  ou  noirâtre. 


II.  —  CLEISTOCARPES. 

Capsule  sans  opercule,  s'ouvrant  par  la  déchirure  irrégulière 
et  la  destruction  de  ses  parois.  Plantes  très  petites,  ayant  de 
1/2  à  1  ou  de  5  à  10  millim.,  croissant  sur  la  terre  humide 
des  prairies  et  des  fossés. 

Trois  genres  : 

1  I  Capsule  pédicellce,  à  pôdicelle  coart S 

*|  Capsule  seasile Archidium. 

2  I  FieuTB  monoïques  on  synoîques Phascum . 

* I  Fleurs  dioîques Ephemerum. 

PHASCUH  ScHREB.  —  Caspule  courtement  pédicellée,  exserte 
ou  cachée  dans  l'involucre,  à  pédicelle  droit  ou  arqué,  sans  col. 
Coiffe  petite,  souvent  fendue  latéralement.  Plantes  très  petites^ 
isolées  ou  plus  grandes  et  formant  des  gazons. 

B^euilles  supérieures  longuement  subniées. 
Fleurs  synoîques,  les  mAIes  pourvues  d'un 
involucre  distinct.  Coiffe  fendue  d*nn  seul 
1.^    côléj  oblique.   Tiges  dressées,  simples  on 
peu   ramifiées,  longues  de  3  millim.,   en 

gazons  denses ,  jaunAtres P.  wbutatum  L. 

Feuilles  larges ,  courtement  acnminées 2 

2  (  Capsule  exserte,   apiculée 3 

'  \  Copsule  immergée 4 


"^•^^^tw^ 


'4' 


-^' 


''*  ■     •• 
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Tige  longue  de  ^-10  millim.,  dressée,  émet- 
tant  des  iDiiovations  grêles  au-dessous  des 

:{.<    fleurs,  en  gazons  lâches,  Tert-jaunàlre P.  bryoiâês  Dicks. 

Tiges  de  1  millim.,  isolées,  ou  en  groupes 

peu  denses,  d'abord  vertes,  puis  brunes...     P.  eurvieoUum  Hcow. 
Plante  bulbiforme,  isolée  ou  en  petits  grou- 
pes vert-brun  ou  jaunâtre,  à  tige  extréoie- 

4.<    ment  oourte,  presque  nulle P.  mu/ieiun  Schrcd. 

Plante  à  tige  ae  1  millim.,  en  gsrons  pins 
ou  moins  étendus ,  vert  terne P.  eu$pidatum  Hcdw. 

ARCHIDIUH  Brio.  —  Fleurs  moaoïques  ou  syuolques.  Cap- 
sule sessile,  globuleuse,  sans  columelle.  Coiffe  irrégulièrement 
déchirée  k  la  base. 

A.  altemiffolinai  Sch.  —  Tiges  grêles,  cotâtes,  dressées, 
terminées  par  nue  fleur  et  émettant  au-dessous  de  celle-ci  des 
innovations  feuillées,  en  petits  gazons  peu  denses  yert  sombre 
ou  jaunâtre. 

EPHEMERL'H  Hamp.  —  Fleurs  dioTques,  mais  les  fleurs 
mâles  portées  pas  des  pieds  qui  naissent  ordinairement  sur  le 
même  prothalle  que  les  pieds  femelles.  Capsule  immergée  dans 
l'involucre,  sans  columelle.  Coiffe  petite.  Tiges  très  courtes, 
annuelles,  sur  un  prothalle  persistant  en  forme  de  feutre  con- 
fervoïde. 

Feuilles  nerviées.  Tiges  très  courtes,  sur  un  pro- 
Ihalle  formé  de  filaments  courts,  peu  ramifiées, 
vert  tendre E.  reewnoifolium  Boul. 

Fouilles  énerves.  Tiges  très  petites  sur  un  pro- 
thalle vert  soyeux,  à  ramifications  allongées  ; 
capsules  ronges E.  serratum  Hami>. 


II"/' 


III.  —  8CHIST0CARPES 


Capsule  s'ouvrant  par  Técartement  de  4-6  valves  longitudi- 
nales, retenues  au  sommet. 

AIVDRiEA  Ehrh.  —  Capsule  courtement  apiculée,  d'abord 
sessile  et  immergée  dans  l'involucre,  puis  exserte  par  suite  du 
soulèvement  du  réceptacle.  Pas  d'opercule  proprement  dit, 
déhiscence  s'effectuant  par  4-6  valves  retenues  par  le  sommet. 
Coiffe  conique,  lacérée  à  la  base,  très  petite^  fugace.  Plantes  à 
tige  courte  (5-20  millim.),  ramifiée  dichotomiquement,  croissant 
seulement  sur  les  rochers  siliceux,  en  coussinets  fragiles,  très 
adhérents. 

A.  petropUla  Ebeh.  —  Caractères  du  genre. 


r' 


IV.  —  SPHAQNAOËBS. 


Cellules  des  feuilles  poorraes  de  grandes  ponctuations.  Cap- 
sule déhitcente  par 
une  fente  circulaire 
qui  sépare  toute  la 
paru:  du  sac  spori- 
gèae  eu  forme  de  ca- 
lotte. Périttome  nul. 
Plante  reoillée  s»pro- 
duisant  soit  directe-  | 
ment  sur  te  proton^- 
ma  filamenteux  issu 
de  la  apore,  soit  sur 
un  proembryoa  la- 
melleux   déreloppé 

sur  le  prcton^ma  Bi»-  Vig.  on.  —  Sphagmm  ncmi/Hlm. 

menteux.  Plantes  des  Proembryon   lamcllifonna   (jn-)  prodaiHnt  nue 
marais    et  des   tour-     Pl"'»  fcoiUée  m. 

SPBAGNin  Doj..  —  Caractères  de  la  Emilie. 


IFlton  dManes 


iFeniUe»  •. . 
FtnilJu  dH  runuui  icgmintea. 
Ti^  drettia,  ranne.  j>ane  tOiic4, 
loDpiB  d«  S-10  nsatim.,  ramiais, 
à  ram^Kui  groupés  pu  0^  dont 
ao  aKeBdul-cADlaniiii  ;  sn  toar- 
eh««i  ds  Junfl  rouiUg 5.  (iiiw«iaidiBii  Neei  •(  Honni 

Cellul»  da  !■  ion*  corlicula  poar- 
Tuei  do  1-i  (pana  et  d*  9brm 

1^10  ceDltm.,  >,  ruDowi eapacéi 

I    3-b.  Pianloa  Tnt  pUe  on  bLib- 

,    oa  u  noft^ls,  occnpaot  de 

gnnda«ni««g S.  cuaUfoliinn  Eunu. 

Ce]1ul«i  de  la  coucha  cnrlicala 
•aot  flbna  epiraléea.  Tlgeloorua 
(ta  5-S  ceatim.,  limple  ;  an  pallMa 
■      -  ,.-»l.,   I?..™..!..  


'1\ 


i  NON  VASCUUIBKS 


>.  aur^'doAui  Eaiiii. 


...     S.  acnlîfoliioK  Emiii. 

ÈPATIQUES 

lanle  «exuèe,  Uotât  formée  d'une 
portant  de*  feiiilles  r£diiitcs.  Bans 
i«  cûU  sur  deux  raoRces  et  parfois 
e  rdngée  d'appendices  Toliacés  plus 
entrale  de  ta  tige  (amphigastrea); 
ne  verte,  plus  ou  moina  découpie 


Fig.  C80.  —Jlareluinliapots- 


porte  lo  ohapeau. 

léhoWie. 

es.  Racinea  ftlamenleusea.  Pas  de 
'ganes  reproducleura  semés  por- 
mites  et  les  (emelJes  lantAt  réu  - 
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niB  sur  le  même  pied,  tantôt  disposés  sur  des  pieds  distincts. 
L'organe  mAle  est  conâtitné  par  un  sac  (anthéridie)  dans 
lequel  se  développent  des  anthérozoïdes  mobiles.  L'organe  fe- 
melle est  constitué  par  un  sac  (archégone)  contenant  une  seule 
cellule  femelle  (oospore);  après  la  fécondation,  Toospore  se  dé- 
veloppe sur  place  en  un  sparogone  dans  lequel  se  formant  des 
spores  asexuées.  Celles-ci  donnent  par  leur  germination  un 
proembryon  rndimentaire,  sur  lequel  se  développe  la  plante 
sexuée.  Les  organes  reproducteurs  sont  parfois  entourés  de 
feuilles  modifiées.  Parvenu  à  la  maturité,  le  sporogone  est 
constitué  par  un  sac  (capsule)  souvent  parcouru  par  une  co- 
lonne centrale  (columelle)  autour  de  laquelle  se  développent 
les  s[>ores.  La  capsule  s'ouvre  tantôt  irrégulièrement,  tantôt 
par  des  valves  en  nombre  défini  et  constant.  Elle  peut  être  ses- 
sile  ou  pédiculée.  Elle  est  entourée  soit  de  feuilles  simplement 
modifiées  dans  leur  forme  (faux  périanthe),  soit  d'un  sac  ouvert 
et  denté  (périanthe)*  En  dehors  du  périanthe  se  trouve  souvent 
un  involucre  formé  par  des  feuilles  distinctes  des  feuilles  cau- 
linaires.  Tous  ces  caractères,  ainsi  que  la  forme  de  ces  parties, 
jouent  un  rôle  important  dans  la  classification  des  Hépatiques. 
Ces  plantes  se  reproduisent  asexuellement  par  divers  procédés. 

Ai&nltèB.  —  Les  Hépatiques  ne  se  distinguent  des  Mousses 
que  par  une  réduction  plus  grande  des  organes  v^étatifs. 

Î  Capsules  sesailM  ou  enfoncées  dans  la  fronde. 

Pas  d'éiatères .  Tige  frondacée Uieciaoiu . 

Capsules  pédicellées 2 

(  Capsules  pourvues  d'une  oolumelle  sur  laquelle 

S.|    ws  développent  les  spores.  Tige  frondacée Anikocérothaeées. 

(  Capsules  sail^  columelle 3 

!  Capsule  solitaire 4 
Capsules  agrégées  sur  un  réceptacle  longuement 
pédoncule.   Tige  frondacée Marckantiaeées . 

Capsnle    «'ouvrant   très   irrégulièrement.    Tige 

c   I    frondaDée... Targioniacées, 

^^  Capsule  s'ouvrant  en  4  valve»  très  régulières. 

Tige  presqne  toujours  foliée,  rarement  frondacée.    Jungermanniacées  . 


Famille  CXIII.  —  JUNGERMANNIAGEES. 

Organes  végétatifs  constitués  par  une  tige  plus  ou  moins  ra- 
mifiée, munie  de  feuilles.  Capsule  solitaire,  portée  par  un  long 
pédîcelle,  déhiscente  par  quatre  valves  régulières. 

Deux  tribus  : 

Hantes  foliées JungertMniûées, 

Plantes  frondacées,  sans  feuilles Metzgériéet. 
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Tribu  I.  —  JUNOERICANNIÉES. 

Plantes  feuiUées.   Fructification  terminant  la  tige  ou  un 
y^-  rameau  latéral  distinct.  Capsule  déhiscente  par  quatre  valves 

régulières.  Feuilles  succubes  avec  ou  «ans  amphigastres. 


) 


n 


Dix-sept  genres  : 

i*  'j  Capsule  déhiscenle  par  quatre  vaWes  régulières, 


3'>     I  (  Capsule  déhiscente  par  quatre  Talées  irrégalièref, 

dentées Fouombrotm, 


entières 2 

^^  ■  2  i  Valves  n'atteignant  pas  la  moitié  de  la  capeald..  3 

f-'  \  Valves  atteignant  la  moitié  de  la  capsule 4 

^  l  Elatères  persistants.  Périanthe  contracté  et  denté 

3.j    au  sommet Lejeunia. 

^  {  Elatères  oadacs.  Périanthe  bilabié,  non  contracté.  Madothtea. 

!  Périanthe   soudé   à    l'involucre  jusque    près  da 

sommet Sareoteypkus. 

Périanthe  ou  faux  périanthe  libre ••  5 

^'  K  (  Faux  périanthe  charnu,  pendant,  yacciformc . . . .  0 

r  ^1  Périanthe  dressé 7 

Faux  périanthe  glabre Saecogpnn. 

Faux  périanthe  velu Calgpogtia. 

Elatères  persistants FruÛania, 

Elatères  caducs g 

Périanthe  velu.  Feuilles  très  profondément  laci- 

8.{    niées. TricKoeolea. 

Périanthe  glabre 9 

Périanthe  comprimé,  verdâtre 10 

Périanthe  non  comprimé,  hy^in 18 


f^- 


9. 
10 


Feuilles  entières  ou  dentées,  non  bilobées Plagioekila. 

FeuiUes  bUobées H 


U. 


15.1 


tr-  Il      Feuilles  incubes Jtadula . 

1^;  '  )  Feuilles  succubes Seapania . 

^-'  A  m      Feuilles  incubes.  Lobes  des  feuillet  entiers 13 

k.'  j  Feuilles  succubes 14 

\  13  1  "^'^^  molle,  couchée Lepiâoxia. 

Tigo  raide,  dressée èiastigobn/uM. 

Périaniha  terminal 15 

Périanthe  naissant  sur  rameau  latéral,  court....  16 

Périanthe  à  orifice  rétréci Junaermantua. 

Périanthe  à  orifice  non  rétréci,  trilobé,  laoinié...  Lojmocolea* 
Périanthe  obovale,  plus  court  que   la  ouiffe  ou 

16.  {    pas  plus  lonfj^ Chilotqfphu. 

(  Périanthe  cyUndrique,  plus  long  que  la  coifle...  Sphagnmedii •> 

'^  4VNGWMMXKNIA  L.  —  Capsule  divisée  jusqu'à  la  base  eo 

quatres  valves  régulières.  Ck>ifTe  incluse.  Involucre  formé  de 
'.  feuilles  plus  grandes  et  plus  dentées  que  les   feuilles  cauli* 

*  naires.  Périantbe  terminal,  plus  long  que  Tinvolucre,  libre,  à 

,;  :  orifice  plissé  et  contracté,  lobé  ou  denté.  Feuilles  accompagnées 

^  ou  non  d^amphigastres. 


lUNGBRVAN.lUCKKS 

SKauiUes  aaltir»,  aocomiugnéei   d'ampbigu- 
Ires.    TigH    looguei  ds  10^  mlllim.,    en 
gUDo*  «rt  t«Dd» 
PeoillM  a»aXif  on  IoMm ! 

I  LabM  fnlialru  liDéun* ,  (élacéi.  lormét 
\  d'une  Muls  •érie  da  celluJu.  Tige  Jengue  de 
)     10-30  millim.,  touchée  ou  dn«««  .u  iniliaa 

1   Lobei  [oiiiins   lirgea '....'.[['..'.     '• 

'  "     '-     ^  deux  tab«9  lergn, 


rieHoplijiIlB  L. 


!Fauil!ea  à  deux  lob»  largua i 
FauilJei  eboviea,  pliiaéee-enduliw.l  3-5  lobea 
largu,  entien,  Tioa  6pusM,  robuale,  longue 
de  15-80  nilLjDi.»  âichÔLome;  an  gaxoni  raU 
des,  »ert  ebacor  on  JBuna  Hie /.  barbala  ScHnta. 


Fij.  œi.  —  JimgfnitaHina  alticam.        Fig,6ia,  — JtaigermaiiHia  undulalit. 

Î  Lobea  foliairat  inégeui,  appliquia  l'un  cootro 
l'aulM 5 
Lobaa  foliaires  i^aul  ou  pretHine  «geuE 8 

iFeuiliei  paraiiaant  oeniiei  p«  la  préaance 
de  pluiiaura  aériei  da  Hllulea  allongéet  qui 
laa  panoarenl  duia  loule  leur  lopguaur.  Tige 
ou  hirurquïe.  longue  de  10-40  milliiii.,  varie 
Fenillu  na  paraiiannl  pas  aeryliet.  Tige  cou- 
ebée.  longue  da  S- 15  millim.,  brune,  rare- 
ment varLe /.  txwata  Schu. 

iPai  da  rameau  frtioUnre  ip«eial T 
Pirianlhe  tarminanl  nu  rameau  [ruDtiftre  >pé- 
cial,  plus  court  et  plu.  groi  que  les  remeaux 
■Mrilw,  Tig,  grêle,  couchSe.  t  rameaux  re- 
dreaaéa,  D»lla.  longne  de  ^10  millim,,  lert 
Ueaobàtre  ou  ferrugûiaiii. /.  Uaupidata  L. 
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Tige  couchée,  redressée  aa  sommet,  longue 
de  10-30  millim.,  vert  foncé,  en  touffes  peu 
7./    compactes /.   veniricosa  Vicks. 

Tige  entièrement  couchée,  longue  de  2-S  mil- 
lim., verte  ou  orangée •    /.   6icrena/a  LiMDBND. 

PLA€rIOCHILA  Dum.  —  CoifTe  incluse  dans  le  périanthe. 
Périanthe  plus  long  que  Tinvolucre,  libre,  lisse,  à  orifice  sinué 
ou  denté,  non  rétréci.  Involucre  formé  de  deux,  feuilles  sem- 
blables aux  feuilles  caulinairea,  mais  plus  grandes.  Feuilles 
sans  amphigastres. 

P.  asplenioldes  Dum.  —  Seule  espèce.  Tige  longue  de  15  à 
100  millim.,  rhizomateuse  et  écailleuse  à  la  base,  ordinairement 
ramifiée,  à  feuilles  découvertes,  obovales.  Périanthe  à  orifice  cilié. 
Commun  sur  la  terre,  au  pied  des  arbres,  dans  les  haies,  au 
bord  des  fossés. 

SCAPA^IA  Dum.  —  Coiffe  incluse  dans  le  périanthe.  Pé- 
rianthe plus  long  que  Tinyolucre,  à  orifice  non  rétréci,  com- 
primé, courbé  au-dessous  de  Torifice.  Involucre  formé  de  deux 
feuilles  indépendantes,  semblables  aux  feuilles  caulinaires, 
mais  un  peu  plus  grandes.  Feuilles  bilobées,  à  lobes  inférieurs 
plus  grands,  sans  amphigastres. 

S.  nemorosa  Ddm.  —  Seule  espèce.  Tige  dressée,  ramifiée, 
jfç,  longue  de  30-60  millim.,  en  touffes 

^  compactes,  vert  brunâtre  ou  violet, 

sur  la  terre  et  les  rochers,  dans 
les  bois. 

SPHAGlWiECETIS    Nées.     — 

Fructifications  portées  par  un  ra- 
meau spécial,  court ,  à  feuilles 
petites,  distinctes  des  autres. 
Feuilles  caulinaires  orbiculaires, 
entières.  Périanthe  sub-cyllndri- 
que,  trigone  au  sommet,  à  orifice 
denticulé.  Amphigastres  seule- 
Kig.  GS3,—Lophocoiea  bidentata,  ment  au  Bommet  des  tiges. 
Portion  de  la  tige. 

S.  conmumls  Nées.  —  Seule 
«spèce.  Tige  simple  ou  ramifiée,  flexueuse,  pourvue  de  sto- 
lons, longue  de  20-50  millim.;  en  touffes  lâches,  vert-jaunâtre; 
parmi  les  Sphagnum, 

IjOPHOCOUEA  Dum.  —  Coiffe  incluse  dans  la  périanthe. 
Capsule  ovale  ou  oblongue.  Périanthe  terminal,  à  orifice  tri- 
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lobé,  les  lobefi  étant  dentés.  Involucre  formé  da  d«ux  folioles 
plus  grandes  que  les  feuilles .  Ampfaigastres  plus  grands  que 
les  feuilles  caulinaires. 

Feuilles   moyennes   entières  ou  émarginées.   Tige 

couchée,  radicante,  ramiûée,  longue  de  10-25  mil- 

lim.  ',  en  touffes  vert-jaun&tre L,  heterop/iyUa  Dcm  . 

Fouilles  toutes  nettement  bilobées.  Tige  couchée, 

flexueusc,   simple    ou    peu  ramifiée,   longue  de 

lBO-40  millim.  ;  en  touffes  très  lâches  vert-p&le  ou 
,    jaunâtre « L,  bidentaia  Neks. 

CHIIiOSCYPH€S  Corda.  —  Coiffe  longuement  exser le,  squa- 
mttleuse  à  la  surface.  Périanthe  court,  bilabié  ou  trilobé,  à 
lobes  denticulés.  Fructifications  portées  par  un  rameau  fertile 
spécial  qui  naît  sur  la  face  inférieure  de  la  tige  et  qui  est 
chargé  de  radicules  et  de  petites  folioles  bilobées  ou  bifides. 
Feuilles  insérées  Irés  obliquement,  arrondies  au  sommet. 
Âmphigastres  ovales,  bifides,  fugaces. 

C  polyanthns  Nbes.  —  Seule  espèce.  Tige  couchée,  simple 
ou  ramifiée  dichotomiquement,  longue  de  20-50  millim.  ;  en 
tapis  Tert  pâle  ou  obscur. 

fSlACCOGYïVA  Duai.  —  Coiffe  incluse,  adhérente  dans  ses 
trois  quarts  inférieurs  à  un  sac  (périgyne)  charnu  et  glabre  qui 
remplace  le  périanthe  et  qui  pend  au-dessous  de  la  tige. 
Feuilles  succubes ,  entières ,  accompagnées  d'amphigastres 
ovales- lancéolés,  dentés. 

S.  vftieiilosa  Dum.  —  Seule  espèce.  Tige  couchée,  radicante, 
ramifiée,  longue  de  2-4  centim.  ;  en  larges  touffes  vert-jaunâtre. 

CALTPOGEIA  Raddi.  ~  Coiffe  incluse,  adhérente  dans  ses 
trois  quarts  inférieurs  à  un  périgyne  sacciforme,  velu,  enfoncé 
dans  la  terre.  Capsule  tordue,  à  valves  contournées.  Feuilles 
incubes,  accompagnées  de  nombreux  âmphigastres. 

C.  Triehomanls  Corda.  —  Seule  espèce.  Tige  couchée,  ra- 
dicante, simple,  un  peu  ramifiée,  longue  de  15-30  millim.,  vert 
pâle  ou  glauque. 

L.EPIDOZ1A  Dum.  —  Fructifications  portées  par  un  rameau 
spécial,  qui  na!t  sur  la  face  inférieure  de  la  tige  et  qui  est  garni 
de  folioles  imbriquées  formant  l'involucre.  Coiffe  incluse,  libre. 
Périanthe  subcylindrique,  allongé.  Feuilles  incubes,  carrées, 
2-4-lobées,  accompagnées  d^amphigastres  lobés. 

L.  reptans  Dum.  —  Tige  couchée,  molle,  pinnée  ou  bi-pin- 
Qée,  longue  de  lS-30  millUn.,  en  touffes  vert^pâld  ou  jaunâtre. 


m\ 
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■ASTIfiOBBTL'M  Nits.  —  PniclileaUane  porUes  p&r  un         '  '  ^ 
runeaa  tpécitl,  court,  nuatoDt  A  l'aiseelle  d'uD  amphigutre. 
CoïlTe  incjase,  libre.  PérJontlie  aJtongé,  trigone,  i  orifice  3-lobè, 
teaia  latéralomeat.  FsuiUei  otkIbi,  2-3-denUeB,  Hccompagnées 
d'anipliigaBtres  Icrgea,  ainuâs^entAB. 

M.  irltokatMB  Nm.  —  Tige  dressée,  nide,  ramillée  diebo- 
toraiquement,  longue  de  i-10  ceatïm.,  Btolonifère  ;  ea  grondes 
(OHlTee  vertes. 

THICHOCOLEA  Dua.  —  FnicUfleationa  terminales  ou  nais- 
itnl  dans  l'ongle  d'une  diciiolomie .  CoifTe  non  distincte. 
Périanlhe  nul,  remplacé  par  uu  périgyne  cylindrique  formé  par 
les  folioles  de  l'involucre  connAes,  hérissa  d«  poils  en  driiort, 

^  .    '  irrégulltremeiit  denté  an  niveau  de  l'orillee.  Peuiltes  très  pro- 

E~«,  rondement  leciniées. 

ft;  T.  iMMMMella  Dum,  —  Tige  couchée  ou  dressée,  bi-plnnée, 

r'  '    .  longue  de  1-10  centim.;  en  grosses  lAufTes 

^7  vertes  on  jaunfltres,  parmi  les  moneses. 

?^  -  KADULA  Dua.  —  FrucliflcaUons  portées 

I    "  par  un  rameau  spécial,  courL  CoilTe  incluse, 

;.-.'  libre.   Périanthe   tronqué,  entier.  PédiceUc 

^:"  de  la  capsule  dépassant  le  périanlhe.  Fenil- 

tf(^-  les  biiobées,  i  lobes  inégaux.  Pas  d'ampbi- 

L"  gastres. 

^■.  ■.  eoMplMialB  Dlh.  —  Tige  couchée, 

Kr]    '  très  raminée,  longue  de  lS-40  millim.;  en 

|k^  touffes  aplaties  vert-foncé  ou  jannAtre. 

K-  ■■ 

^,  MADtfTHECA    Dun.    —  Fructifications 

î*'  .                                             portées  par  un  rameau  spécial  très  court. 

fc-  ,                  Fia    aw   —  Sadula    ''*'''■""'*  ovele-renflé,  bilabîé.  Pédicelle  de 

K .  complatiatB.   Coupe   •"  capsula  ne  dépassant  pas  le  périanthe. 

IT'  du  piriinttu   liis-   Coiffe   globuleuse,  déchirée    au-dessus    du 

[  sul  voir  1b  eoIlTe.    sommet.  Feuilles  biiobées,  A  lobes  inégaux, 

i-  accompagnées  d'ampbigastres  nombreux. 

^  FeuillH    el    unpbïgulrea  ^enté».   Tige    nmlOAa. 


wf^i 


LiophigulrM  BotiBn.  Tige  trii  runiflét, 
iDDgnt  da  iS  csDtim.  -.  to  lonffea  T*rl«s  on  jan- 
nUrei JV.  plaff^JJa  DffH, 

LEJBUnilA  Ltnnr.  —  laTolncre  formé  da  deux  tïnilles 


J 


r 
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dilTéreateB  des  feu  il  les  cftatisairM.  Périuithe  obOTïIe  ou 
aiTondi.  Coiffe  ïqcIum,  libre.  Capsule  déhiscente  en  C|tifttri- 
valves  qui  se  séparent  Mulement  jusqu'au  milieu  et  porteot 
Bur  leurs  eitrÉmités  les  ëlatËres  persistants.  Feuilles  bÛobéeg. 
ft  lobes  ïQigEuii,  accompagnées  d'uupMgastrea  entiers  on 
bîBdes. 


FBUIXiANU  Radm.  —  iDToluere  Tormé  de  deux  fotiitfes 
dlfféreotea  des  feoillee  caulinairea.  Périanthe  mucroné  lui 
tommet.  Coiffe  obovée,  libre.  Capaule  aabglobuleuae,  divisée 
jusqDe  près  de  la  base  eu  quatre  valves  porUnt  sur  leur  partie 
ajo;eaoe  les  itstères  perilatants.  Feuilles  bilobées,  à  lobe  trè? 
inégaux,  accompagnées  d'amphigastres  biJobés. 

AmplûnlLna    oraE»,    prorondâoittDl    bj  lobés.     Tiea 

gtile,  couchte,  [rèa  nmiOil,  Iod^s  de  15  ceolim., 

en  iHfga  plaquée  rooge-bnui,  eur  ia  tibrtt F,  diiatala  Dm. 

AmpliiEUtni  ovalM,  cur^e,  «muginél.  Don  triloMs. 

Tige  Kr«ls,  (wuobie,  bipiunt»,  too^e  de  4-S  ceDlim.  : 

le*  rocben , F.  Tamariaei  I>i;m. 


I^gp 


Fig.  6t5.  —  Fruitailia  Tamariid.      Fig.  68e.  —  SarcOKyphiu  Fmclcii. 

FOSSOHBRONU  Raddu  —  Périanthe  terminal,  campanule, 
herbacé,  à  orifice  dilaté  et  lobule.  Capsule  globuleuse,  déhis- 
cente en  quatre  valves  irrégulitres,  corrodées  au  sommet. 
Anthéridies  insérées  9ur  la  face  supérieurs  de  la  tige.  Feuilles 
molles,  lobaléea-onduléea. 

F.  pwallbi  DoH.  —  Tige   concliée,  coaverte   de  radieulea 
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pourpres,  simple  ou  dichotome,  longue  de  8-15  milliin.,  vert 
tendre,  sur  la  terre  fraîche. 

SAJICOSCTPHUS  Corda.  —  Involucre  formé  de  plusieurs 
feuilles  imbriquées,  les  deux  supérieures  en  partie  connées. 
Périanthe  plus  court  que  Tinvolucre,  conné  avec  lui  dans 
toute  son  étendue,  sauf  dans  le  haut,  où  il  est  divisé  en  5-7  lo- 
bes libres.  GoifiTe  incluse.  Capsule  déhiscente  en  quatre  valves 
nues.  Feuilles  succubes. 

S.  Fanekli  Nbbs.  ~  Tige  peu  ramiâée,  sans  stolons,  lon- 
gue de  5-15  miilim.,  brune  ou  noirâtre,  sur  la  terre  et  les 
rochers  siliceux. 

Tribu  II.  —  MBTZGÉRIÉES. 

Plante  frondacée,  c'est-à-dire  formée  d'une  tige  membraneuse 
divisée  en  lanières  plus  ou  moins  larges,  sans  feuilles  dis- 
tinctes. 

.   (  Pu  de  périanthe  ni  d'iiiyolQ<»«. Blasia, 

f  Un  périanthe  et  an  inyoluore,  on  bieo  Tun  ou  Tautre 2 

/  Fronde  pourvue  d*fme  nenrure  très  diBlinete.  Coiffe  hé- 

^  )     ris^ée Metzgeria. 

"'i  Fronde  sans  nervure  ou  à  nervure  peu  distincte.  Coiffe 

(    glabre  ou  tuberculeuse 3 

(  Coiffe  ovale.  Elatères  persistant  au  centre  de  la  capsule.. .     Peltia, 
3.|  Coiffe  sub-cylindrique,  très  exserte.  Klatères  persistant  à 
(    l'extrémité  des  valves Àneura. 

METZGERIA  Raddl  —  Fronde  lobée,  à  lobes  étroits, 
parcourue  par  une  nervure  qui  se  ramifie  dans  chaque  lobe. 
Involucre  disposé  sur  la  face  inférieure  de  la  nervure,  hérissé, 
bilobé.  Périanthe  nul.  Coiffe  saillante  en  dehors  de  i'involucre, 
hérissée  de  poils  raides.  Capsule  ovale,  déhiscente  en  quatre 
valves  qui  portent  à  leurs  extrémités  des  elatères  à  un  senl 
fil  spirale. 

H.  fareata  Dum.  —  Fronde  plusieurs  fois  bifurquée,  à  lobes 
tous  nerviés,  échancrés  au  sommet,  longue  de  20-40  millim., 
ciliée  en  dessous,  verte  ou  vert-jaunâtre;  sur  les  troncs  d^arbres 
et  les  rochers. 

PELLIA  Raddi.  —  Fronde  large,  ramifiée,  à  nervure  peu 
distincte.  Involucre  monophylle,  à  orifice  lacéré.  Coiffe  mem- 
braneuse. Pas  de  périanthe.  Capsule  globuleuse,  déhiscente 
en  quatre  valves  distinctes  jusqu'à  la  base,  et  portant  les  ela- 
tères sur  leur  partie  inférieure.  Anthéridies  insérées  sur  1& 
face  supérieure  de  la  nervure. 


p 
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r  Ciriff'a  dépuiul  Tinvalucre.  Frond*  lohnli*,  ondu- 

'  Tarie;  sa  bord  dut  sonrcea  et  inr  le>  roshsn  hu- 


ilniil 


B   iM|>utut  pu    l'iaialuBT*.   Fronde  plus 
,  dichoioma,  i  ner'Urt  plD9  diiOnola,  terlc: 


Fig.  a».  —  Muisalafia. 


Fig.  SIS.  —  PfUia  ipiphytla. 


A^VEURA  Dm.  —  ProDde  sana  nervure.  Involucre  court, 
cupuliforme,  lobule  on  ladniè.  Périuitbe  nul.  Coiffe  charnue, 
Irèe  EoiUftDte  en  dshorf  de  l'inTolnere.  Ctpsble  déhiscente  en 
quatre  valves  distinctes  jusqn'ï  la  base,  portant  sur  leurs  eitré- 
oijlés  das  élatëres  &  un  seul  fil  tpî- 
ralé.  AnlhéridieB  ineérëes  snr  la  Tace 
supérieure  au  bord  des  trondes. 


Coilte  lubcRul.  F 
tongue  de»-») m 
tUaitt,  r*hl«,  k  ru 
rjtréeb  t  Js  hue. 


■NlfijUaDi-». 


BtASIA    MicB.    —  Fronde  molle. 
mince,  sinnée,  ferme,   uervièe.   Pas 
d'involucre.   Coiffe   incluse.    Capsule 
exserte,  longuement  pèdîcjlée,  déhis-    „    g„ 
cente  en  quatre  ou  rarement  six  toI-       '^' 
ve»,  ee  dËveloppant  an  sommet  et  dans  l'intËrienr  de  la  n 
Ture.  Élatères  i,  Sepirea. 


"^"^ 
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K  Nus.  —  Seule  e«pice,  osseï  abondante  dans  les 


Famille  CXIV.  —  HARCHANTIACEES. 

Plantes  trondacèes,  saoa  feuille».  Capaales  agrégées  sur  uii 
réoeptacifl  situé  à  l'extrémité  d'un  long  pédicelle  porté  par  la 
nervure  de  la  fronde. 


Deux  genres  : 

JUccpuols  temelle  gami  da  nTom  librM 
RiiKpUcls  [emails  oon  garni  d«  layou  li 


.   Fig.  630.  —  jrarCilaMia  pùlymorpAa.  Mila. 


Fig.  631.  —  J/arcAantia  polymcrplia.  I 


i 


r 


ANTH0ciBOTACÉI!S  '6t  I 

extrémités,  porté  par  un  loDg  pédicule  naîBBant  dons  une  ichan- 
crure  de  la  fronde.  InToIncres  ioBérés  sur  la  face  inférieare  du 
réceptacle,  laciniés,  reofenuant  chacun  plusieurs  périantlies 
membraneux,  4-5-tobée.  Périanlbes  contenant,  cbacnn  une 
capsule  bilobès,  déhiscente  par  6  dente.  Coiffe  biltrijée.  Récep- 
lacles  mdles  pidonculÉB,  peltës,  portant  plusieurs  anlbéries 
enfoncées  dans  le  tls^u  de  leur  face  inférieure. 

H.  pelrnor^K  L.  —  Frondes  diolques,  couchées,  dichoto- 
roea,  é  lobes  courts  et  larges,  onduléi,  marquées  d'un  réseau 
losangîque,  et  offrant  très  souvent  des  cavités  arrondies  dans 
lesquelles  se  forment  des  bulbilles;  diamètre  de  la  fronde 
4-10  centim.  ;  coloration  vert-foncé. 


F.  e*Bie*  CoaDA.  - 
longue  de  t-B  cenlim., 
plua  claires. 

Famille  CXV. 
AEVTHOCÉROTACÉES. 

Plantes  frondacées,  sans  feuilles. 
Capsule  solitaire,  linéaire,  très  allon- 
gée, munie  d'une  columelle  sur  la- 
quelle naissent  les  spores,  déhiscente 
en  deux  valves.  Pas  de  périanthe.  Pas 
ea.  Elaléres  sans  6\  spirale. 


■*4    î^ 
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Famille  GXVI.  —  TARGIONIACEES. 

Plantes  frondacées,  sans  feuilles.  Capsule  solitairei  presque 
sessile,  globuleuse,  sans  columelle,  à  déhiscence  très  irrégu- 
Hère.  Elalères  à  2  fils  spirales.  Involucre  bivalve,  sessile.  Fronde 
pourvue  de  stomates. 

TARGIOIVIA  MiCB.  —  Caractères  de  la  famille. 

T.  Iiypopliylla  L.  —  Fronde  étroite,  longue  de  5-iO  millim., 
élargie  au  sommet,  simple  ou  peu  ramifiée,  verte  en  dessus, 
pourpre  ou  noirâtre  en  dessous,  écaille  use. 

Famille  GXYII.  —  RICaAGÉES. 

Plantes  frondacées,  sans  feuilles.  Capsule  sessile  ou  courte- 
ment  pédicellée,  à  déhiscence  irrégulière.  Anthéridies  enfon- 
<*.ée8  dans  la  fronde.  Périanthe  nul.  Pas  d'élatères. 

Trois  genres  : 

I  Capsule  enfoncée  dans  rintériear  do  la  fronde.  Pas 

d  involucre Jîiccia . 

Un  involucre  distinct 2 

•  {  Goiflb  lisse.  lavolueroA  agi^lomérés  ou  sur  deux  rangs.  Sphxroeaiyus. 

)  Coiffe  hérissée.  Involucre  isolé Corsinia. 

RICCIA  MiCH.  —  Frondes  divisées  en  lobes  rayonnants. 
Capsules  enfoncées  dans  le  tissu  de  la  fronde.  Pas  d^involucre. 
Coiffe  soudée  avec  la  capsule.  Pas  de  stomates. 


i.« 


Fig.  634.  —  Rieeia  matasu. 


Fig.  635.  —  lUceia  fiuUans. 


Fronde  sans  cavités  aériennes,  en  forme  de  roMtle, 
large  de  10  millim..  à  plasieurs  lobes  rayonnants, 
bifurques,  émarginés,  couchée  sur  la  terre»  glau- 
que, ponctuée  en  dessus,  pâle  en  dessous /2.  glauca  L. 

Fronde  pourvue  de  cavités  aériennes 2 
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Fronde  garnie  de  longaes  lanières  pourpres,  den> 
tées,  flottante,  obcordée,  large  au  sommet  de  6-10 
a  y    millim.,  verte  en  dessus,  poarpre  violot   en  dcs- 

^ ^    80021 /).  natans  L. 

Fronde  dépoorrae  de  lanières,  verte  sur  les  deux 
faces 3 

Fronde  linéaire,  plusieurs  fois  bifnrqnée,  flotlaute, 
longue  de  2-5   centim.    Capsules  situées  sous  la 

3.  {    face  inférieure  des  frondes Jl,  fluitanx  L. 

Fronde  rayonnante,  lobée  ou  diohotome.  Capsules 
sur  la  face  supérieure  des  frondes.  Sur  la  vase...    R,  crystallina  L. 

SPBLEROCARPIJS  MiCH.  —  Frondes  petites,   orbiculaires,' 
couchées  sar  la  terre.  Involucres  distincts,  agglomérés  sur  la 
face  supérieure  de  la  fronde,  sessiles,  piriformes.  Coiffe  lissé. 

S.  terrefltrifi  Sv.  —  Fronde  orbiculaire,  lobée-ondulée, 
ayant  4-0  millim.  de  diamètre,  jaune-clair,  involucres  cou- 
vrant presque  entièrement  la  face  supérieure  de  la  fronde. 

CORSI^HA  Raodi.  —  Capsules  disposées,  au  nombre  de  1-4, 
au  centre  de  la  fronde,  dans  une  cavité  orbiculaire,  à  bords 
soulevés,  laciniés,  formant  un  involucre.  Coiffe  hérissée. 

C.  marehantloides  Raddi.  —  Frondes  ondulées,  lobées, 
longues  de  5-10  millim.,  vert-glauque  en  dessus,  verte  en 
dessous,  formant  des  touffes  dans  lesquelles  elles  se  recouvrent 
en  partie. 

Famille  CXVIU.  —  C^HARACÉES. 

Garaotères  oonstanta.  —  Les  Characées  sont  des  plantes  aqua- 
tiques, submergées,  fixées  au  sol,  pourvues  d'une  lige  ramifiée, 
de  feuilles  verticillées  et  de  fibres  radiculaires.  La  tige  est 
formée  d'une  seule  rangée  de  cellules  cylindriques,  extrême- 
ment longues,  disposées  bout  à  bout.  De  Tarticulation  la  plus 
inférieure  naissent  des  poils  radiculaires  qui  s'enfoncent  dans 
le  sol.  Les  autres  articulations  donnent  naissance  à  des  verli- 
cilles  de  feuilles  cylindriques,  organisées  comme  la  tige.  Dans 
les  Chàra,  les  cellules  basilaires  de  chaque  feuille  produisent 
des  cellules  qui  montent  et  descendent  le  long  des  cellules 
axiles  et  leur  forment  un  revêtement  épidermique.  «Dans  les 
Nitella,  ce  revêtement  manque.  La  reproduction  est  asexuée  et 
sexuée.  Les  organes  reproducteurs  asexués  sont  :  ou  bien  des 
nœuds  souterrains  à  verticilles  foliaires  très  raccourcis,  qui  se 
détachent  et  constituent  des  sortes  de  tubercules  qui  développent 
de  nouvelles  pl&ntes  par  poussée  latérale;  ou  bien  des  rameanx 
qui  se  séparent  de  la  plante  qui  leur  a  donné  naissance  et 
vont  en  former  une  nouvelle  semblable  ;  on  bien  encore  des 
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qui  ressemblent  tout  k  (kit  au  protonéma  dont  nous 
rlerpluB  ba»  et  te  comportent  comme  lui.  Les  organes 
lAlea  et  femelles  sont  réunis  eut  le  m£me  individa  et 
au  nÎTeau  de  chaque  verticille,  par  la  mfime  branche 
jbb  organes  miles  ou  anihéridiei  se  présentent  sou» 


de  petits  corps  arrondis,  rougea,  &  itructore  très  re- 
le.  La  surface  de  l'antbAridie  est  limitée  par  une  cou- 
luit  cellules  aplaties,  quatre  disposées  aiitoor  du  pâle 
1ère,  triangulaires,  quatre  disposées  autour  de  sa  base, 
^ulaires,  à  tacs  inlârieure  plus  étroite.  Coi  huit  cellules 
nues  90UB  le  nom  ]i'écuMioin.  Leurs  membranes  for- 
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ment  des  plis  rayonnsnts  qui  donnent  aai  mUuIu  un  aspect 
;  loM.  I3iaqae  écuason  porta,  su  nivean  de  m  tace  interne,  une 

celldle  cylindrique  qui  s'enfonce  dan*  U  profondeur  de  la  epbtre 
[  BOUS  le  nom  de  rnanubrium.  A  t'eitréniilé  interne  de  chaque 

manubrium  est  une  cellule  arrondie,  nommée  Me.  Celle-ci  porte 
{r  six    cellules   également  arrondies,  nommées  tétei  secondaire]; 

,j  enlin,  chaque   tête    secondaire  porte    quatre   longs   filamcntit 

I  grSles,  enroulés  sur  eni-mémes  {fbueti)  et  dJTinés  en  un  très 

,  grand  nombre  de  petites  cellales  diacoldes  qui  produisent  cha- 

i  cune  un  ant/iérotiiiie.  Les  anthérozoïdes,  mis  en  liberté  par  la 

rupture  des  parois  de  leurs  cellules  mères,  sont  allongés  et  ler< 

minés,  au  niveau  de  leur  petite  eilrèmité,  par  deux  longs  cils 


F.g.  638.  —  CAffTo  frajUii. 


vibratiles.  Les  organes  femelles,  ou  oogemmts,  parvenus  à  malu- 
rité,  sont  elliptiques  et  portés  chacun  par  un  pied  court,  uni- 
cellulaire.  La  paroi  de  l'oogemme  est  formée  par  cinq  cellules 
tiibuleuses,  enroulées  en  spirale  autour  d'un  axe  formé  par 
six  cellules  superposées.  CPest  la  cellule  terminale  de  ce  petit 
axe  qui  constitue  l'élément  femelle  ou  ootpore.  Après  la  fécon- 
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dation,  les  cellules  de  la  paroi,  qui  élaient  d^abord  vertes,  de- 
Tiennent  brunes  et  s'épaississent,  puis  Toogemme  tout  entière 
se  détache  de  la  plante  qui  lui  a  donné  naissance.  En  ger- 
mant, Toospore  donne  naissance  à  un  protonéma  filamenieuxt 
formé  d'un  petit  nombre  de  cellules  disposées  bout  à  bout. 
L'articulation  inférieure  produit  des  poils  radiculaires  ou  rbi- 
zoides,  tandis  que  Tune  des  branches  de  l'articulation  supé- 
rieure s'écarte  des  autres  à  angle  droit  et  produit  le  prwnier 
article  de  la  plante. 

Alflnltèa.  —  Les  Gharacées  se  distinguent  des  Sfousses  et  des 
Hépatiques  par  l'état  rudimentaire  de  leur  organisation  anato- 
mique  et  par  la  nature  de  leurs  organes  reproducteurs;  elles 
s'en  rapprochent  par  l'existence  d'un  protonéma.  Elles  sont  très 
voisines  des  Algues,  dont  elles  se  distinguent  par  leur  mode 
de  ramifl cation  et  par  leurs  organes  reproducteurs  sexuels. 

Deux  genres  : 

Tige  à  articles  entoarés  d'ane  eoaeiio  de  ceUnlee  spiralées  for- 

manl  un  revèlemeot  épidermiqae Chara, 

Tige  à  arlicies  dépoarvas  de  revètemeot  épidenniqne iVU^Ia. 

CHA.RA.  L.  —  Tige  formée  de  cellules  cylindriques,  disposées 
bout  à  bout,  entourées  d'une  couche  de  cellules  tubuleuses, 
plus  étroites,  disposées  en  lignes  spiralées,  leur  formant  une 
sorte  de  revêtement  épidermique.  Au-dessous  de  chaque  verti- 
cille  de  feuilles  se  voient  des  papilles  ou  bractées,  dites  involu- 
craies^  plus  ou  moins  développées.  Dans  les  espèces  monoïques, 

les  anthéridies  sont  placées  au-dessous  des  sporanges. 

> 

/  Plantes  monoïques. 8 

j  1  Plantes  dioïques.  Tig«s  très  grêles,  hérissées  do 
J  pupilles  qui  deviennent  très  longues  au  niveau 
\    des  extrémités C.  aspera  Willd. 

(  Tiire  grosse,  siUonnée-tordue,  revêtue  d*une   in- 
crustation calcaire  ordioairement  épaisse,  munie,  ""^ 
surtout  vers  l'extrémitéf  de  longues  papilles  pins 
A  j     ou  moins  fasciculées.  Verticilles  foliaires  accom- 
**^    pagnes  d'un  învolacre  de  4-8  bractées  grêles  et 

aiguës : . .     C,  hispida  L. 

Tige  plus  ou  moins  grêle,  non  sillonnée-tordne, 
striée 3 

Tige  grêle,  finement  striée,  peu  incrustée,  verte, 
sans  papilles.  Verticilles  foliaires  accompagnés 
d'un  involucre  de  4  bractées  généralement  plus 

courtes  que  les  sporanges C,  fragilia  Desv. 

3./  Tige  pins  ou  moins  grêle,  ^risAtre,  ou  blanc-gri- 
sàtre,  à  inorustaticHi  ordinairement  assez  épaisse. 
Verticilles  foliaires  accompagnés  d*an  involucre 
de  4  bractées  obtnses  dont  les  2  intérieures 
plus  longues  et  dépaseant  les  sporanges C.  fatida  A.   Br. 


châràc.  es  527 

IVITELLA  Ag.  —  Se  distingue  par  Tabsence  de  revêtenient 
épidermique  sur  les  tiges,  par  l'absence  de  bractées  inyolu- 
craies  au-de«sous  des  verticilies  foliaires  et  par  les  antbéridies 
placées  au-dessus  des  sporanges  dans  les  espèces  monoïques. 

FeaiUefl  simplefl  oa  ne  donnant 
naissance,' an  niveau  de  lears 
articulations,  qu'à  dee  braises 

f»lus  courtes  et  plus  grêles  que 
eitrs  extrémités  et  au  nombre 

de  î-6 t 

Feuilles  nues  ou  plusieurs  fois 
^7)  ramifiées,  sans  bractées  au 
niveau  de  leurs  articulations. . .     4 

Plante  dioï^e.  Tigee  à  articala- 

tiona  inférieures  et  souterraines 
8.^    présentant  des  bulbilles  blancs, 

crustacés N.  stelligera  Coss.  et  G.  St.  P. 

Plantes  monoïques 3 

/  Feuilles  verticillées  par  d-8.  Ver^ 
tieiliea  primaires  ordinairement 
stériles,  à  feuilles  formées  de 
3  articles,  sans  bractées.  Vorti* 
cilles  fertiles  rapprochés  en  télés 
volumineuses^  à  feuUles  présen- 
o  /    tant  au  niveau  de  leurs  articn- 

'  *^  lalions  inférieures  3-4  bractées.  N.  glomercUa  Coss.  et  G.  St.  P. 
Feuilles  verlicillées  par  6-14  , 
pluri-articulées.  Verticilies  pri- 
maires ordinairement  stériles , 
l&ches,  h  feuilles  présentant  au 
niveau  d'une  ou  plusienrB  de 
\    leurs  articulations  2^  bractées.     iV.  intricata  Ag. 


•I 


Plantes  dioîqoes 5 

Plantes  monoïques 6 


Verticilies  primaires  à  feuilles 
simples  ou  bifurquées  sur  les 
pieds  màles,  ordinairement  sian- 
5./  pies  sur  les  pieds  femelles....  N.  syncarpa  Ghevall. 
Verticilies  primaires  à  feuilles 
bi-trifurquées  sur  les  pieda  mâ- 
les et  femelles N.  opaca  Aa. 

Verticilies    foliaires    compacts , 
sub-globuleux,  enduits  de  mn- 
r,  y    cilage.    Tiges  capillaires,    vert 

' ^    foncé,  transparentes N,  ienw'ssina  Coss.  et  G.  St.  P. 

Verticilies  foliaires  non  enduits 
de  mucilage 7 

Sporanges  réunis  par  S-3  immé- 
diatement au-dessous  des  verti- 
cilies terminaux.  Feuilles  ter- 
7.{    minées  par  1-3 pointes aeioulées.    N,  trantlueens  Ag. 

Sporanges  solitaires  au  niveau 
ae  l'angle  de  division  des  feuil- 
les     8 
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FeatllM    ordinaireBieDi    bifar- 

Soéea,  nrement  trifarqaéefl,  à 
ivisions  simples.  Tiges  colo- 
°'  ^    rées  en  Tert  foncé  on  braoàtre.     N.  Brongnartiana,  Coss.  et  G.  St.  P. 
Feuilles    3-5-farqoées ,    à    divi- 
sions S-^-fnrçiaees 9 

Divisions    oltimes    des  '  fenilles 

g  J    éulécs,  capillaires N,  graeUis  Ao. 

*j  Divisions  nlUmes  des  fouilles  dre»- 

sées,  non  capillaires N.  mueronata  Coss.  et  G.  St.  P. 

ALGUES. 

CaraotèrM  constants.  —  Les  Algues  sont  des  Cryptoga- 
mes non  vasculaires,  toujours  pourvues  de  chlorophylle,  mais 
diversement  colorées,  à* organes  végétatifs  non  différenciéa  en 
tige,  rameaux,  feuilles  et  racines,  formées  uniquement  de 
cellules  ne  différant  les  unes  des  autres  que  par  ta  forme,  on 
bien  unicellulaires.  Leurs  organes  reproducteurs  sexuels  mâles 
sont  presque  toujours  mobiles  (anthérozoïdes),  tandis  que  les 
cellules  femelles  sont  habituellement  immobiles  (oospores).  Les 
plus  simples  ne  paraissent  pas  avoir  d'organes  sexuels;  d^ao- 
tres  se  multiplient  par  conjugaison  de  tout  le  protoplasma  de 
deux  cellules  appartenant  soit  à  un  même  individu,  soit  à 
deux  individus  distincts.  La  reproduction  asexuée  s^effectue 
soit  par  simple  sectionnement,  soit  par  des  cellules  mobiles 
(zoospores  ou  gonidies). 

Affinités.  —  Les  Algues  se  distinguent  des  Champignons  par 
leur  chlorophylle  et  de  toutes  les  autres  Cryptogames  non  vas- 
culaires vertes  par  la  simplicité  de  leur  organisation. 

Parmi  les  espèces  très  nombreuses  d'Algues  qui  habitent  les 
eaux  douces  du  bassin  parisien  et  que  nous  faisons  figurer 
ici  *,  nous  pouvons  établir  les  familles  suivantes  : 

IAlgnes  nnicallalaîres ,  vivant  isolées  on  en  fa- 
milles     t 
Algues  pluricellulaires 3 

Algaes  onicellulaires  non  ûlamenteases Coceophycées , 

Algnes  unicellulaires  allongées  en  filaments  sim- 
u  1    pies  ou  plus  ou  moins  ramifiés»  souvent  extré- 
^    moment  longs.  Organes  sexuels  représentés  par 
des  anthériaies  souvent  en  forme  de  corne  et 

par  des  sporanges  ovoïdes. Siphophyeiei . 

Reproduction  à  l'aide  de  zygospores  produites 

^  1    par  conjugaison Zygophycées . 

]  Reproduction    sexuée    ne    s'effectuant  pas  par 
conjugaison 4 

• 

1.  Nous  ne  ferons  pas  figurer  dans  cet  ouvrage  les  espèces  microsco- 
piques qui  vivent  isolées,  telles  que  les  Desmidiacées,  les  Diatomacées. 
Nous  nous  bornerons  pour  ces  deux  familles  à  reproduire  les  listes  de» 
espèces  qui  ont  été  signalées  comme  existant  dans  notre  Flore. 
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lUprodaetioii  sexuée  8*effeetuant  à  l'aide  de  spo- 
rogones  surmoDlés  d'oa  trichogyne  et  d*anvbé- 
rosoîdea  dépourvus  de  cils.  Algues  formées 
d'un  filament  central  revêtu  on  non  d'une  oou- 
ehe  corticale  portant  des  branehes  nombreuses 
souvent  vertioillés Batraehospermées . 

Reproduction  sexuée  nulle  ou  ne  s'effeotoant  ja- 
mais par  des  sporogones  surmontés  d'un  tri- 
cbogyne.  Algues  non  ramifiées  ou  peu  rami- 
fiées et  à  rameaux  non  vertioillées. 5 

Filaments  moniliformes  ,  formés  de  cellules 
sphériques,  dont  quelques-unes ,  de  distance 
en  distance,  plus  grosses  que  les  autres.  Fila- 
ments enveloppés  ebacun  d'une  gaine  gélati- 
neuse et  réunis  en  grand  nombre  en  une  mane 
gélatineuse  de  forme  très  variable Nottoeécs. 

Filaments  formés  de  cellules  en.  grande  majorité 
cylindriques  ou  discoïdes,  ou  allongées-cylin- 
dro-coniques 6 

Filaments  extrêmement  grêles»  formés  de  cel- 
lules discoïdes  très  aplaties,  toujours  indépen- 
6.^    dants  les  uns  des  autres,  souvent  mobiles Oseillariées, 

Filaments  formés  de  cellules  cylindriques,  plus 
ou  moins  allongées,  ou  cylindro-coniques-al- 
longées 7 

Filaments    formés   chacun  d'une   seule  cellule 

arrondie   et  de  cellules  cylindriques-allongées, 

la  terminale  souvent  en  forme  de  poil.  Fila- 
7.^    ments  enveloppés  d'une  substance  gélatineuse 

et  formant  des  masses  arrondies,  gélatineuses 

on  indurées JHoulariées. 

Non 8 

Filaments  formés  de  cellules  cylindriques,  ordi- 
nairement assez  courtes,  avec  de  distance  en 
distance  une  cellule  plus  grande.    Filaments 
8.^    enveloppés  ohacun  d'une  gaine  épaisse,  résis- 
tante, formée  de  couches  superposées  souvent 

distinctes,  colorés  en  vert  brunâtre Scytonéméc* . 

Non.  Coloration  vert  clair 0 

Filaments  ramifiés  dichotomiquement,  agrégés  en 
faisceaux  ou  en  plaques  plus  ou  moins  arron- 

9."^    dies CJuttophorées. 

Filaments  ramifiés  ou  non  ramifiés,  ne  formant 
ni  faisceaux  ni  plaques 10 

Filaments  non  ramifiés,  parfois  accolés  latérale- 
ment les  uns  aux  autres.  Cellules  toutes  sem- 
blables, les  fructifères  pas  plus  larges  que  les 
antres Ulotnchées. 

Filaments  ramifiés  ou  non  ramifiés,  les  fructi- 
fères toujours  plus  larges  que  les  autres 11 

Filaments  à  cellules  courtes,  quelques-unes  ar- 
rondies, ouvertes  par  un  couvercle,  jouant  le 

rôle  d'organes  femelles  (oogones) '  Œdogoniacéas. 

li.l  Filaments  à  cellules  cylindriques ,  les  fructifères 
plus  ou  moins  renflées,  produisant  un  nombre 
considérnble  de  microgonidies  on  de  maorogo- 
nidies Conftrvaeées, 
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Algues  unicellulaires  vivant  isolées  ou  en  familles,  non  ra- 
mifiées, non  filamenteuses,  se  reproduisant  par  segmentation 
seulement  ou  par  segmentation  et  par  zoospores  asexuées  se 
développant  en  nombre  plus  ou  moins  considérable  aux  dépens 
du  protoplasma  de  la  cellule  et  mises  en  liberté  par  la  destruc- 
tion de  la  membrane  de  celte  dernière. 

Nous  en  étudierons  trois  familles  : 

ATgriM  aolitùres  on  en  familles  non  mobilefl 2 

f  )  Algues  en  faaUlles  (coenobres),  mobiles,  formées  d'un 
'  ^     nombre  détormM  et  limité  de  cellnles,  chaque  cel- 
lule étant  munie  de  itiMiT  cils Voivocinées. 

Reproduction  par  des  zoospons  on  fronidies  d*une 
seule  sorte,  se  déreloppant  chaciMA  directement  en 

un  individu  nouyeau •  » PalmeUaeées, 

Reproduction  par  des  roospores  on  gonidieft  de  deux 
2.{  portes,  les  unes  pins  grandes  (macro^onidf»)  »  se 
développant  directement  en  nn  individu  nonvean,. 
les  autres  plus  petites  {mieroffimidies),  d'abord  mo- 
biles comme  les  premières,  puis  se  transformant  en 
spores  immobiles  {hypnotpore») Protommarées. 

Fauille  GXIX.  ^  PALMELLACÉES. 

Garaotkr«8  oonstants.  —  Algues  unicellulalres,  immobiles, 
vivant  isolées,  ou  en  familles  &  individus  en  nombre  variable, 
jamais  mobiles.  Reproduction  par  segmentation  cellulaire  ou 
par  zoospores  asexuées  (gonidies)  mobiles,  h  deux  cils,  repro- 
duisant directement  chacune  un  individu  nouveau.  Coloration 
ordinairement  verte,  parfois  rouge.  Nous  étudierons  trois  genres  : 

Algues  vivant  en  familles  à  individus  très  nombreux 
et  formant  des  membranes  (thalles)  épaisses,  éta-   . 
lées,  plus  on  moins  molles 8 

l.{  Algues  isolées  on  en  familles  formées  d*nn  nombre 
indéterminé  d'individus,  arrondies  ou  occupant  sou- 
vent  une  grande  surface,  mais  jamais  en  thalles 
membraneux Pleurococeut» 

g  {  Algues  vertes Palmella. 

^•\  Algues  rouges Porphyriditan. 

PLEUROC^CCUS  Meis'eo.  —  Cellules  globuleuses  ou  irrégu- 
lièrement polygonales  par  pression  réciproque,  isolées,  ou  en 
petites  familles  globuleuses  ou  cubiques,  souvent  rapprochées 
elles-mêmes  en  couches  très  minces,  étalées,  non  membra- 
neuses, formant  une  sorte  de  poussière  à  la  surface  des  objets. 
Segmentation  alternativement  dans  deux  directions  opposées. 
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P.  Tuli^aFls  MfiKEG  1.  —  Cellules  larges  de  4  &  7  millièmes 
de  millim.,  isolées  ou  réunies  par  2,  4  et  jusqu'à  32  en  petite» 
familles  qui  forment  à  la  surface  des  troncs  d'arbres  une  couche 
poussiéreuse,  colorée  en  vert  clair.  Très  commun. 

PA.IJIiXLA  Lynob.  —  Cellules  globuleuses,  ovales  ou  oblon- 
gues,  entourées  d'une  membrane  épaisse  et  réunies  en  un  thalle 
membraneux,  mou,  épais,  étalé,  sans  forme  déterminée.  Seg- 
mentation alternativement  dans  toutes  les  directions. 

Thalle  coloré  en  Tert  olivâtre,  gélatineux.  Cellnles 

grandes,  presque  égales,  finement  granuleuses.  Sur 

les  pierres,  dans  les  ruisseaux  courants P.  mucosa  Kûtz. 

Thalle  yert  clair,  gélatineux.  Cellules  très  petites  et 

Dans  les  eaux  stagnantes P,  hyaUtia  Bréb. 


PORPHYRIDIUH  Nfo.  ~  Cellules  globuleuses  ou  polygo- 
nales, se  multipliant  par  segmentation  alternativement  dans 
toutes  les  directions.  Thalle  membraneux-gélatineux,  un  peu 
incrustant,  très  étendu. 

P.  craentmn  N^eg.  —  Thalle  gélatineux,  coloré  en  rouge 
pourpre  foncé,  occupant  souvent  de  très  grandes  surfaces.  Sur 
les  murs  humides.  Commun. 

Famille  CXX.  —  PROTOCOCGACÉES. 

Garaotères  oonstants.  —  Algues  uni  cellulaires,  immobiles, 
vivant  isolées  ou  en  familles  à  individus  en  nombre  variable  ou 
au  contraire  en  nombre  limité  et  déterminé  (cœnobiums).  Mul- 
tiplication s'efTectuant  par  des  gonidies  mobiles  ou  zoospores 
de  deux  sortes,  les  unes  grandes  {macrogonidies),  oblongues,  pro- 
longées antérieurement  en  un  bec  bicilié,  arrondies  et  vertes 
en  arrière,  se  développant  chacune  en  un  individu  nouveau,  les 
autres  plus  petites,  mais  semblables  {mici*ogonidies)f  entrant 
bientôt  au  repos  et  ne  produisant  que  plus  tard  un  individu 
nouveau. 

l  Cellules  en  cœnobinnis  discoïdes  aplatis,  ou  en  filet 

•   1    sacciforme 2 

')  Cellules  isolées,  en  familles  ou  en  coBnobiums  allon- 

l    gés 3 

2  \  Cellules  en  cœnobiums  en  forme  de  filet  sacciforme.     ffydrodictyées , 
'  {  Cellules  en  cœnobiums  discoïdes,  aplatis Pédiatlrées. 

l  Cellules  sDhériques,  isolées  ou  en  petites  familles 
o  )     formant  des  couches  ou  des  amas  irré^aliers Chlorococcées. 

j  Cellules  elliptiques,  oblongues  ou  cylindriques,  dispo- 

\    Bées  en  rangées  simples,  Knéalres Scénédesmées. 

1 .  Le  Protocoecug  viridis  d'Agard  et  de  Rabenhorst  n^est  probablement 
qu'un  état  de  cette  espèce. 
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Trllm  L  —  CSHLOROGOGGÊE8. 


Cellules  sphériqaes,  tantôt  simples  et  libres,  tantôt  en  strates 
ou  en  petites  masses. 

CHLOROCOCXCJH  Frlbs.  ^  Cellules  globuleuses,  isolées,  ou 
en  petits  amas,  formant  souvent  des  couches  étendues. 

C.  ImaAleolnm  Rabehb.  —  Cellules  globuleuses,  souvent  unies 
en  familles  enveloppées  d'un  tégument  commun  hyalin,  for- 
mant une  couche  étalée,  pulvérulente,  vert  foncé.  Commun  sur 
la  terre  nue. 


'H54:i><ii  >:<  ■  t^O'i 


Tribu  n.  — 

Cellules  elliptiques,  oblongues  ou  cylindriques,  à  membrane 
très  mince,  ordinairement  unies  en  rangées  linéaires  par  2,  4, 16. 

SCE^'EDESMUS  Meybn.  —  Cellules  polymorphes,  sonvenl 
prolongées  en  corne  grêle  aux  extrémités,  unies  au  nombre 
de  2  à  8  en  familles  linéaires.  Habitent  les  eaux  stagnantes  on 
peu  courantes. 

l  CellulM  terminales  de  cbaqne  famille  linéaire 

l.j  armées  aux  extrémités  d'une  pointe  aig^ë..  S.  quadrieauda  Tcrp. 

(  Cellules  non  armées S 

9  {  Cellules  fc  extrémités  atRuës , 5.   aeuiui  Mcykr. 

*  I  Cellules  h  extrémités  obtuses S,  obtuius  Mkyeh  . 

Trilm  m.  ^  PÉDIA8TRÉE8. 

Cellules  en  coenobiums  aplatis. 

PÉBIASTRUII  Mb  Y.  —  Cellules  polygonales,  celles  de  la 
phériphérie  des  cœnobiums  entières  ou  bilobées,  &  lobes  en- 
tiers ou  dentés,  parfois  prolongés  en  une  corne.  Ccenobinnis 
plats,  discoïdes  ou  étoiles,  souvent  munis  de  perforations  entre 
les  cellules,  formés  d'une  ou  deux  couches  de  cellules. 

[  Cellules  de  la  périphérie  du  cœnobinm  émar- 
A  1    ginées  ou  bilobées,  à  lobes  entiers 8 

*  1  Cellules  de  la  périphérie  du  oœnobium  bilo- 

(    bées,  à  lobes  nifiaes P.  rotvUa  Ehr. 

m  I  Cœnobinm  perforé  entre  les  eellules P, pertuswn  Kutz. 

}  Cœnobinm  non  perforé  entre  les  cellules....    P,  angulosum  Eurb. 

Tribu  IV.  — HTDRODIGTYÉEB. 

Cellules  cylindriques,  unies  en  cœnobiums  eu  forme  de  Glets 
sacciformes. 


r 


VOLVOCIHÉES 
RoTH.  —  Caractères  de  la  tribu. 


iDLtL^  d^ua  râsevu  ; 


■  RoTB.  —  Seule  espèce.  CœDobiuma  voluini- 
Deux,  en  forme  de  mc  rormé  de  mailles  polygonales,  atteignani 
aouTent  une  grande  taille. 

Famille  CXXl.  —  V0LV0CINÉE8. 

Oraot^TM  oonatanta.  —  Algues  anicellulaires,  formaat  des 
cœnobiums  mobiles,  globuleux,  sub^lobuleux,  ou  quadrui- 
gulaîres  et  aplatis,  chaque  indiiidn  dj  cœuobium  étant  pourvu 
de  deux  cils  et  muni  de  deux  vésicules  contractiles.  Enveloppe 
commnne  hyaUne.  Cellules  pourvues  de  chloropbjlle.  La  re- 
production aseinée  s'eflectne  à  l'aide  de  microgonidies  et  de 
niacrogonidies  produites  par  des  segmentations  répétées  du 
contenu  des  cellules.  Les  macrogouidies  sont  en  nombre  défini 
(3,4,6,8,16,  etc.),  rétr^cies  an  niveAu  de  l'une  des  extrèmitée, 
qoi  est  bjaliDe,  pourvue  de  deux  cils  et  d'une  tache  colorée,  et 
MUTent  de  deux  vésicules  contractiles.  Les  microgonidies 
sont  en  nombre  iadèllni;  elles  sont  beaucoup  plus  petites,  co- 
lorées en  vert  p&le  ou  foncé,  ou  jaunâtres,  munies  de  deux 
dis,  souvent  très  mobiles  dans  la  cellule  mère.  La  reproduction 
Mznée  s'efTeclue  &  l'aide  d'anlhéridies  et  d'oospore»  représen- 
tée* par  certaines  cellules  du  cœnobinm,  les  cellules  miles  et 
les  oellnies  femelles  se  montrant  tantAt  dans  le  mfime  ctonobium. 
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tantôt  daas  des  cœuobiuiUB  différents.  La  cellale  mâle  produit  un 
nombre  variable  d^anthérozoïdes,  tandis  que  la  cellule  femelle 
se  transforme  tout  entière  en  une  oospore  immobile. 

Nous  étudierons  six  genres. 

!  Cellules  unies  en  cœnobinmfl. 2 
Cellules  ne  format  pas  de  cœnobiums  on  ne  for- 
mant que  des  cœnobiums  très  fugaces 5 

.,  \  Cœnobium  qaadraagulaire Gonium. 

Cœnobium  globuleux  ou  subglobalenx 3 

Cœnobium   formé  de  cellules  en  nombre  extrême- 

..   .    ment  grand  (jusqu'à  10  et  12  mille) Volvox . 

*j  Cœnobium  formé  d'un  nombre  peu  considérable  de 

cellules. / 4 

,  I  Cœnobium  composé  de  16-32  ou  64  cellules Pandorina. 

(  Cœnobium  composé  de  8  cellules StepAanosphxra, 

SMacrogonidies  vertes,    munies   d'un  noyau  central 

rougeAtre Chlamydoeoeau  • 

Maorogonidies  vertes,  sans  noyau  central  rougeàtre.  Chlamydonumag . 

CBLAHYDOCOCCUS  Â.  Br.  —  Cellules  globuleuses  ou  sub- 
globuleuses, munies  de  deux  cils  vibratiles  et  d'une  membrane 
très  ample  formant  d'abord,  au  nombre  de  4-8,  des  cœnobiums 
de  très  courte  durée,  puis  vivant  libres,  formées  d'un  proto- 
plasma granuleux,  rougeAtre,  devenant  ensuite  graduellement 
vert.  Macrogonidies  2-4-8,  arrondies,  munies  d'un  noyau  central 
rouge.  Microgonidies  très  petites  et  très  nombreuses,  jaunâtres 
ou  verdâtre-sale. 

C.  plnvlalifl  À«  Bi.  ^  Espèce  très  commune  dans  les 
cavités  des  pierres  remplies  d'eau  de  pluie. 

CHLJilIYDOlIO^'AS  Ebrb.  —  Cellules  globuleuses,  colorées 
en  vert  clair,  munies  de  deux  cils  vibratiles  et  d'une  membrane 
peu  ample,  ne  formant  pas  de  cœnobiums,  mais  se  présentant 
souvent  à  l'état  dit  de  glœocystes,  c'est-à-dire  au  nombre 
de  2,4,8  provenant  de  segmentations  répétées  et  encore  enve- 
loppées dans  des  membranes  communes.  Macrogonidies  ovales 
ou  oblongues-arrondies,  vertes,  sans  tache  rougeàtre.  Microgo- 
nidies formées  par  la  division  répétée  du  cytioplasme  des  ma- 
ci*ogonidies.  Oospores  dormantes  globuleuses,  rouges  ou  bru- 
nôtres. 

€•  pulvfscnlas  Ehrb.  —  Espèce  très  abondante  dans  les 
eaux  stagnantes,  qu'elle  colore  en  vert,  surtout  en  été  et  en 
automne  après  les  orages. 

VOLVOX  L.  —  Cellules  globuleuses,  très  petites,  vertes  avec 
une  tache  rougeàtre,  deux  cils  vibratiles  et  une  membrane  hya- 


Une  trts  épaisse,  riiinîM  en  IrËs  ttrand  nombre  (jusqu'à  IS  000} 
en  un  cœnobium  globu- 
leux, mobile,  eans  cetae 
en  rolslion.  Reproduc- 
lion  usexuée  s'eflecluant 
par  I&  formation  de  cce- 
nobiuniB  nouveaux  à 
r&ide  de  la  segmeoUtion 
répétée  de  cefUUnes  cet- 
lulea ,  les  coenobiams 
nonveeui  devenant  en- 
ioite  libres.ReproductîoD 
sexoèe  par  ooeporea  eL 
nntbéridiee. 


PAKDOHINA 

Ea*e.  —  Cellules  ver- 
tes, globuleuses,  de- 
venant polygonales 
par  pression  récipro- 

bre  de  lS-32  ou  6*  en 


leui. 

P.  ■«mm  Ehhb. 

—Espèce  assez  abon- 
dante   dans    les   é-       „    ~^^3     t 
longs.  ^^^^..-^     j 

Fig.Siî.—  Pandori 
b,  t.      ■■  ■      ■ 
eelli 

STEPHANOSPH^RA  Cohk.  —  Cellules  globuleuses,  ellip- 
tiques ou  rusiformes,  réunies  au  nombre  de  8  seulement  en  un 
cœnobium  arrondi. 

S.  plnrialls  CoBK.  —  Espèce  aaseï  rare  dans  les  trous  de 
rochers  remplis  d'ean  de  pluie,  sonvent  associée  au  Çhlûmydo- 
cwKui  phivialù. 
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GONlim  MuLL.  —  Cellules  polygonales,  vert- clair,  unies  au 
nombre  de  16,  dont  4  centralea  et  12  périphériques,  en  un 
cœnobium  quadrangnlaire,  à  angles  arrondis,  formé  d'une 
seule  couche  de  cellules. 

€r.  Pectorale  Mull.  —  Espèce  assez  commune  dans  les  eaux 
stagnantes. 


Algues  pluricellulaires  >,  sans  ramiflcation  Téritable,  à  végé- 
tation terminale.  Gelltiles  pourvues  de  chlorophylle  tantôt  dif- 
fuse, tantôt  disposée  en  bandes  longitudinales  ou  spiralées.  La 
multiplication  asexuée  s'elTeclue  par  division  cellulaire  dans 
une  seule  direction  (transversale).  La  reproduction  sexuée  s^ef- 
fectue  à  Taide  de  zygospores  formées  par  la  conjugaison  de  deux 
cellules  appartenant  soit  à  un  même  filament,  soit  à  deux  fila- 
ments distincts. 

Famille  CXXIL  —  ZYGNÉMACÉES. 

Caractères  constants.  —  Algues  pluricellulaires,  à  cellules 
cylindriques,  très  habituellement  plus  longues  que  larges,  dis- 
posées bout  à  bout  en  un  filament  non  ramifié.  Chlorophylle  dif- 
fuse ou  bien  disposée  en  bandes  droites  ou  spiralées.  Conju- 
gaison s'eiTectuant  entre  deux  cellules  d'un  même  filament,  ou 
entre  deux  filaments  distincts.  Dans  les  deux  cas,  les  cellules 
qui  doivent  se  conjuguer  produisent  des  prolongements  qui 
vont  à  la  rencontre  Tun  de  l'autre,  se  mettent  en  contact  par 
leurs  extrémités,  puis  s'ouvrent  Tun  dans  l'autre  par  destruc- 
tion de  la  cloison  de  séparation;  le  protoplasma  de  l'une  des 
cellules  qu'on  peut  considérer  comme  mâle  se  porte  alors  dans 
l'autre  cellule  (femelle),  avec  le  proloplasma  de  laquelle  il  se 
fusionne. 

Nous  étudions  cinq  genres  : 

posée  dans  chaq 

froit«s  ou  spiralécfl 2 

ylle  disposée  dans  chaque  oeUoIe  en  deux 
i  plaqués  etoilées,  contenant  chacune  un  grain  d*aini- 
V    don.... 


S  Chlorophylle  disposée  dans  chaqoe  cellule  en  bandes 
longitudinales  droites  ou  spiraléee 
Chlorophylle  disposée   dans  chaque  cellule  en  deux 
etoilées,  contenant  chacune  un  grain  d*aini- 

Zygnema  Kûtz. 


Chlorophylle  disposée  en  une  on  plusieurs  bandM 
droite». 3 

Chlorophylle  disposée  en  une  on  plusieurs  bandes 
spiralées Spirogyra . 


1.  Je  ne  parle  que  des  familles  de  ce  groupe  étudiées  ici.  On  peut,  en 
Affèt,  faire  rentrer  dans  l'ordre  des  Zygophycées  deux  grandes  familles 
d'algues  nnicellnUires,  les  Desmidiaoées  et  les  Oiatomaoées. 


p.- 


SChlarophjlIt  iitfoiit  an  pliulean  bud»  tongUuili- 
Cblornplijllc  dUpoiii  <d  Doe  Milt  b 


ZygiMpom  uTOndiu  on  BilipItqDM Mt$oearpia. 

Zygoipom  poLygoDilw Slannuptmiiim. 


—  Spirogyn  velaUu 


Vi%.  S44,  —  ^logyra  GrmOlia. 
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moiDS  étoilées,  voisines  du  noyau  de  la  cellule  et  contenant  eha- 
cune  un  grain  d'amidon.  La  conjugaiosn  s'effectue  d*ordinaire 
par  des  cellules  appartenant  à  des  filaments  différents,  plus  ra- 
rement entre  deux  cellules  d'un  même  filament.  La  zygospore 
se  forme  à  mi-chemin  des  deux  cellules  conjuguées  ou  bien 
dans  l'une  des  deux  ;  elle  est  formée  d'une  seule  cellule»  et,  au 
moment  de  la  germination,  elle  se  divise  en  une  cellule  basi- 
laire  qui  ne  se  divise  pas  et  une  cellule  allongée  qui  se  seg- 
mente pour  produire  le  filament. 

l  Zygospores  se  fonnant  dans  le  canal  de  o^nja- 

1  1    gaison,  colorées  en  vert  olive  foncé Z,  pectinatum  Ag. 

*  1  Zygospores  se  fonnant  dans  l'ane  des  cellules 

\    conjugaées 2 

2  (  Zygospores  sphériqaes Z,  crudatum  Vauch  . 

*  )  Zygospores  largement  ovoïdes Z.  gteUinwn  Vauch  . 

SPIROGYRA.  LiNK.  —  Cellules  cylindriques,  plus  longues  que 
larges,  à  parois  transversales  parfois  repliées  en  anneau,  à 
chlorophylle  disposée  ordinairement  en  une  ou  plusieurs  bandes 
longitudinales  spiralées  parfois  seulement  obliques.  Conjugaison 
se  produisant  d'ordinaire  à  l'aide  de  cellules  appartenant  à  des 
filaments  différents,  parfois  à  l'aide  de  deux  cellules  voisines 
d'un  même  filament.  Spores  enveloppées  de  trois  membranes 
dont  la  moyenne  est  parfois  ponctuée  ^ 

Membrane  œllalaire  repliée  en  anneau  aux 

I  ^  1    deux  extrémités  de  la  cellule 2 

Membrane  cellulaire  non  repliée  en  anneau 
aux  extrémités  de  la  cellule 11 

Une  seule  bande  spiralée  de  chlorophylle  (ra- 
rement deux  dans  quelques  cellules  isolées).    3 

Toujours  deux  ou  plusieurs  bandes  spiralées 
de  chlorophylle  dans  toutes  les  cellules. ...     10 


-i 


D.' 


Zygospores  à  membrane  moyenne  ponctuée.     S.  ealospora  Clève. 
Zygospores  à  membrane  moyenne  lisse 4 

Cellules  zygosporifères  à  peine  renflées  ou  ré- 
^lièrement  vésiculeuses 5 

Cellules  zygosporifères  devenant  presque  rec- 
tangulaires par  l'aplatissement  de  leur  partie 
moyenne S,  çuadraia  HaS9. 

Cellules  zygosporifères  à  peine  renflées  ou  pas 
du  tout  renflées 6 

Cellules  zygosporifères  régulièrement  vésicu- 
leuses     7 


1.  Les  espèces  de  ce  genre  habitant  la  région  parisienne  ont  été  très 
bien  étudiées  récemment  par  M.  Paul  Petit,  auquel  j'emprunte  les  cacao* 
tares  du  tableau  dichotomique  destiné  h  permettre  de  les  diagnostiquer  et 
les  ûgares  qui  aoeompagnent  le  texte. 


■a  calotfora^      Fi^.  B40»  ^  Spirogyra  SmttaUi^ 


)    larms,   DismHra  d«  ljl>menl>  ÎS-I7  (i...     S.  Wctoi'KLn. 

1  ZygoipoMi  «lilpliqaea,  itWngôe»  aiii  eilri- 

/    niUs.  Callul»  4  ii  1  loi*  plus  longuu  qii* 

[     1ug«.  Dltmètra  dee  fllimenti  3043  |i S.  laxa  Kvjt, 


FIg.  017.  — Splrogyn  orlJumpita. 

>i*aiilr«  dai  fitimsiila  aful  lODjoun  plni 

itit  n 8 

liamWr*   dai  QlBinsDti  Bjinl  ie  9  k   11  |i. 
Spin  grilc  <i  lleba..  "   ' 


a),  ZjrgoiporM  eliiplii]OM, 
.9  qualargsB.  Ollula  3  à 


dai  Blimi 
CellulH  I] 
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Cellules  10-25  fois  plus  loognes  que  large?. 
Diamètre  des  filameols  18-21  (A.  Spire  grôle, 

lâche,  toujours  unique S.  Spreeiana  Habenb. 

d.^  Cellules  3-10  fois  plus  longues  que  larges. 
Diamètre  des  filaments  28-33  {x.  Spire  large, 
ordinairement  unique,  parfois  double  dans 
quelques  cellules S.  GreviUeana  Hass. 

Deux  spires  lâches  et  laides  dans  chaque  cel- 

IQ  I    Iule S.  HaiaaUii  P.  Pet. 

Trois  spires  très  étroites  dans  chaque  cel- 
lule     S.  intignis  Hass. 

ÎUne  seule  bande  spiralée  de  chlorophylle. ...     12 
Deux  ou  plusieurs  bandes  spiralées  de  chlo- 
rophylle     28 

12  I  Membrane  moyenne  lisse 13 

'}  Membrane  moyenne  scrobiculée 25 

Zygospore    formée    par  la   conjugaison  des  -i^ 

ceux  moitiés  du  protoplasma  d'une   môme  ^  ^ 

cellule S,  mir(Unli8  Hass. 

13.^  Zygospore    formée  par    la    conjugaison    du 
protoplasma  de  deux  cellules  distinctes,  ap- 

Sartonant  à  un   même  filament,  ou  à  deux 
laments  différents 14 

Cellules  zygosporifères  non  renflées  ou  à  peine  « 

I*  I    renflées 15 

'^  Cellules  zygosporifères  plus  ou  moins  renfléâfl 
ou  irrégulières 19 

Diamètre  des  filaments  ayant  de  72  à  75  (A. 

Cellules  2  à  7  fois  plus  longues  que  larges, 

l«  1     à  parois  très  miocoa.  Spires  décrivant  A-é 

tours    plus    ou   moins  serrés.    Zygospores 

ovales,  assez  larges  5.  gallica  P.  Pet. 

Diamètre  des  filameats  ne  dépassant  pas  50  (A.    16 

Spire  ne  décrivant  que  1/8  à  1 1/2  tour,  grèle. 
Diamètre  des  filaments  48  à  54  (Ji.  Cellules 
pas  plus  longues  que  larges.  Zygospores  el- 
*"•{    liptiques S.  c<mden9ata  Y AVCB, 

Spire  décrivant  au  moins  11/2  tour,  ordinai- 
rement plus.  Cellules  toujours  plus  longues 
que  larges 17 

Diamètre  des  filaments  n'ayant  pas  plus  de 
20  è  25  u..  Cellules  3-5  fois  plus  longues  que 
larges.  Spire  grêle,  l&che,  décrivant  1  1/2  h. 
17.^  4  tours.  Zygospores  elliptiques,  à  extrémi- 
tés aiguës , S.  eommunif  Hass. 

Diamètre  des  filaments  ayant  toujours  plus 
de  25  p,.  Zygospores  à  extrémités  arrondies.    18 

Spire  décrivant  3  à  4  tours.  Cellules  2-6  fois 
plus  longues  que  larges.  Diamètre  des  fila- 
|o  I    ments  39-48  p..   Zygospores    ovales-globu- 

•'    lenses , S»  pm'tiealis  Mvll, 

Spire  décrivant  2-5  tours.  Cellules  2-10  fois 
plus  longues  que  larges.  Zygospores  large- 
ment ovales.  Diamètre  des  filaments  30-36  {jl.    S.  longcUa  Vacch. 

FLORE  de  parts.  31 


S42  ALâDEa 

/  CcUnln  tjgotponltm  intgnlièrM,  ren- 
(  liai  ou  noD.  Zygoiporea  polymorplHg, 
\  g-t  roii  plut  lonjpKi  quB  1arK«.  Dia- 
1  miln  d»  QlameDta  30-38  u.  Spire  dan- 
<9'{    l«a.  iUcHTUl3-Tloun,  coTor^en  Tart 

J    ti>na« 5.  Itafliana  P.  P 

r  CaUaki  ErKwporirèrwi   neUsIpeDt    r*D- 

\     conjaguaoa 10 

ICaUul»  noûtet  Hulemanl  wr  ]■  hca 
ds  coninEùuii tl 
Ollulaa  r«nn6a  >ur  tootea  Lm  Iice 12 

j  Diamitn  dai  alimaiila  18-»  [i.  Cellulet 

l     dépriiuH  1/1*3  lit  loun.  Zygnaporet 

,.   1    onlet S.  gruilii  Has». 

']  Diwnètnj  d«  OlamsnU  33-10  |(.  Cellulei 
f     M  toii  plu»  longuaa  nue  largai,  «ouvent 
àitarmia.  Spîra  lUcrliBnl  ijt  1 3  toiin. 
\     Zyïoapo™»  oialas  ou  alllpliquas S,  varitmi  Habs, 

I     It  i  13  (1     K.   CallLila>  3-5   fa»  plus 

8t.î    dé™™?"-! *Q^ii  Z^i^.™™™»]"! 

/  Dtimtln  dw  aiamanlg  ayuiV  au*  mô'ini 

,     «   1*.. 


/  Spîra  sauleuint    des    rtud 

_■_.  . qu'alla.  Callula^  Evgonpori- 

«DOées.  Zygoipom  ellipti. 


Urgai  (TOBl. 


jg  J     qitM .  Diamètn  àm  fllimeiili  »  à  18 
'J    GallDlu  1 1/t  *  5  foli  p)u>  loDgu«B  qu« 

f    lugoa. S,  Jaïfeiuii  Kun. 

I  Spire     na    nootenint     pu     de    gnina 

\    d'amidon  plut  lugei   qn'alla U 

I  Spira  denUa,  ■.•»•  Urga,  diorlvul  t  lit 

l     k  6  loun.  Callulei  t  *  5  1/t  toit  plua 

I     loneuai  que  luvei.  Cellules  ivgospori- 

V    fini  raoIéei-DluDèire  des  DlamenlgU 

,,  I    km  \t S.  tatmmfomit  Hi 

"■\  Spire  uHi  grilc,  diotivuit  I  *  3  1/t 

I    loun,  l^  iouvenl  ne  formant  qB'un 

[     Xicûï'âuaaa.''  DiaL^1^'"dM"Br.'^û 

l      n  4  30  [i S.  a/fiitii  H*is. 

iDiomitra  dea  filamenia  Ï1-I7  |i.  Cellulaa 
0-l£  foit  plus  longuaa  que  larges.  Spire 
unique,  gr«la,  décrivant  3  1/2  t  7  tours. 
Cellules  lïgDspDriCèraa  rendâei  et  tria 
ïontraeliei  dani  leur  lonitueur.  Tub« 
renllée  de  l'autre  oallnla  conjuguda...  S.  ptincItUa  Clèvk. 
nilis  da>  -  


foi»  plm  longue»  que  lirifet.  Spim 
que,  çreie.  d^ifant  t  l/i  t  1  l/t 
,ri,  Cellulaa  lygoiporifères  pe»  ou  peu 


30. 
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26  I  Zygospores  ovoïdes 27 

^  ZyfTOspores  leoticulaires  oa  apUties. ...    33 
CellalM  contenant  5  spiralee  <n1oropKy)- 
liennaa,    tantôt  droites  '  et    parallèles  , 
tantôt  déerivant  un  seul  tour.  Diamètre 
S7..|    des  filaments  71  à  78  |Ji.  Cellules  11/2 
à  3  fois  plus  longues  que  larges.  Cel- 
lules fructifères  pas  on  peu  renflées.. .     5.  nitida  Liiik. 
Cellules  contenant  do8à4  spires,  jamais  5.    28 
Cellules  v^tatives  renflées  dans  la  par« 
tie  médiane,  où   elles  atteignent  114- 
120  ^,  ayant  90  èi  lOS   u.  de  diamètre 
2S.(.    au  niveau  des  cloisons.  Trois  à  quatre 
tfpires,   asses  larges,  finement  dentées, 
vert  pAle,  décrivant  1-2  tours.  Cellules 
zygosporifères  semblables  aux  végétatives.    5 .  jugalia  Kurz. 
GeUules  végétatives  non  renflées  au  miles.    29 

{Gellales  ayant  toujours  quatre  spires...     30 
GeUuIes  ayant  toc^ours  moins  de  uiuatre 
spires 31 

Cellules  contenant  toqjours  quatre  spires, 
décrivant  1/1  à  1  tour.  Diamètre  des 
filaments  102-108  (i.  Cellules  zygospori- 
fères non  renfléee 5.  setiformis  Kutz. 

Cellules  à  4  spires  grêles,  très  pAlAs,  dé- 
criTant  1  1/2  à  2  1/3  tours.  Diamètre  des 
filaments  36  {ji.  Gellales  4-6  fois  plus 
longues  qne  larges S.  flwiatilis  Hilsk. 

Cellales  contenant  toujours  3  spires  étroi- 
tes, offtrant  une  sorte  de  nervure  médiane    32 

Gettnles  contenant  d'habitude  deux  spires, 

31.  {    rarement  trois,  assez  larges,  décrivant 

1-t  tours.  Diamètre  des  filamenu  34  à 

40  (j,.  Cellules  2-4  fois  plus  longues  aue 

larges.Celluleszyorosporifères  non  renflées.    S.  dêtrinina  Kutz. 

Cellules  2-5  fois  plus  longues  que  larges. 
Spires  décrivant  1  à  2  1/2  tours.  Dia- 
mètre des  filaments  60-45  u,.  Cellules 

zygosporifères  un  peu  renflées S,  neglecta  Kvtz, 

32./  CeUnles  1  1/2  à  2  fois  plus  longues  que 
larges,  renflées  au  milieu.  Spires  décri- 
vant 1  1/2  À  2  tours.  Cellules  zygospori- 
fères contractées  dans  la  longueur  et 
souvent  renflées S,  ternaia  Rip. 

{Diamètre  des  filaments  dépassant  130  (jl.     34  • 

Diamètre  des  filaments  ne  dépassant  pas 
80  jx : 35 

Diamètre  des  filaments  132  à  138  u.  Cel- 
lules à  peine  plus  longues  que  larges, 
parfois  plus  larges  que  lonffuee.  Six  à 
sept  spires  étroites,  pâles,  ti^  finement 
3^  y    dentéeç^  décrivant   1/2  à  3/4   de  tour. 

CeUnle»  zygosporifères  non  renflées 5.  orbicularis  KfTZ. 

Diamètre  des  filaments  150  à  156  |x.  Cel- 
lules 1  1/2  à  2  fois  plus  longues  que 
larges,  parfois  ii  longueur  et  largeur 
égales.  Spires  nombreuses,  inégalement 
écartées,  grêles,  décrivant  1/2  à  1  tour. 
Zygospores  largement  ovales,  aplaties.    S.  Craua  Kutz. 


m<un«nLi  œ-K  |i.  Csllnla 

loDgiei  que  UrgM,  Spires 
utsa,  vsrl  pUs,  ordinur»- 
I  At  pArtlIèlv,  ptrroiï  iD- 
ficriviQt  1/i  dg  tour.  Cal- 
iriCim  psD  ou  pu  renflées.     S.  orIhiHpira 


Spira»  5-e,  étroilef,  presquB  di 
dècrinnl  l/t  k  1/4  de  tour. 
lïEDiporitèro»    repDin  ou  eoi 


Fig.atS.  — SÛD^omm.  Fig.  019.  —  Si^sfonim. 

Deui  Mllulu  ptnduit  la  conjngslaoD.  Dtai  «iJulcs  aprti  ]■  conjugiiun, 
SIBOGOMtlH  Kdtz.  —  Filaments  allongés,  Conaéi  de  cel- 
lule* cytindriqueï  plus  lonf;uM  que  larges,  à  chlorophylle  dis- 
posée sur  <lea  bandes  multiples,  étroites,  non  cunlournées  en 
spirale,  seuleioenl  un  peu  inclinées.  Conjugaisun  s'elTeetuanI 
ilirectemcnl  pv  la  joncttoD  de  deux  cellules  appartenant  ft  des 
fllumeDts  différents,  sans  production  de  tubes  copuUleure.  Cel- 
lides  conjngèes  inégales,  la  plus  grande  contenanl  la  lygo- 

S.  Stlétle«UM  Ktrn.  —  Diamètre  des  filaïueDlt  48-S4  t^. 
3-4  bandes  chlorophylliennes,  parallèles  ou  un  peu  inclinées  en 
spirale.  Zygosporea  elliptiques. 

■ESOCABPtS  Hass.  —  I^laments  très  longs,  formés  de 
cellules  cylindriques,  plus  langues  que  larges.  Pigment  chloro- 
phyllien d'abord  diffus,  puis  disposé  sur  une  liaode  longitudi- 
nale ordiDairement  droite  et  axile.  Conjugaison  s'elTecluant 
soit  entre  deux  cellules  appartenant  à  des  lllamcnts  distincts, 
soit,  plus  rarement,  entre  deux  cellules  Toisinea  d'un  même 
niamcot.  Zygospore  se  développant  dans  le  canal  de  conju- 
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gaison,  par  séparation  d'une  portion  de  ce  canal  à  Taide  de 
cloisons  latérales. 


1. 


2. 


Conjugaison  s'effèctuant  entre  des  cellules 

appartenant  à  deux  filamenta  distincts ...    t 
Conjugaison  s'eflTectnant  entre  deux  cellules 

▼oisinea  d'un  mémo  filament.  Zygospores 

subgloboleuses,  brunes Af,  Pleuroearpus  Bar  . 

Zygospores  à   membrane   scrobiculée    ou 

ponctuée.  Cellules  7-14  fois  anssi  loognes 

que  larges.  Diamètre  des  filaments  15  u..     M.  nummuloïdea. 
Zygospores  à  membrane  lisse.  Cellules  2-4 

fois  aussi  longues  que  larges.  Diamètre 

des  filaments  3i  (A M.  sealaris  Hab^. 


STAUROSPERKJM  Kutz.  —  Filaments 
allongés,  formés  de  cellules  cylindriques 
plus  longues  que  larges.  Pigment  chlo- 
rophyllien difTus  ou  condensé  sur  une 
hande  longitudinale  droite  ou  irrégulière. 
Conjugaison  s'effectuant  entre  deux  cel- 
lules appartenant  à  deux  filaments  di- 
stincts et  qui  s'accolent  Tune  à  l'autre 
sans  canal  de  copulation  pour  former  une 
cellule  quadrangulaire  qui  se  sépare  de 
celles  qui  lai  ont  donné  naissance  par  des 
cloisons  transversales.  Zygospores  toujours 
quadrangulaires,  à  faces  déprimées,  à  an- 
gles arrondis. 

Fig.  Q60. 
Metoearpu»  Pleuroearpus. 
Deux  cellules  conjuguées. 

Membrane  de  la  zygospore  lisse 2 

Membrane  de  la  zygospore  verruqueuse 

ou  poreuse 3 

Cellules  6-14  fois  plus  longues  que  larges. 

Filaments  d'abord  verts,  puis  bleuâtres, 

devenant  pourpres  par  la  dessiccation..     S,  capueinum  Kutz. 
Cellules  10-20  fois  plus  longues  que  larges. 

Filaments  restant  verts. S,  viride  Kutz. 

Membrane  de  la  zygospore  poreuse.  Cel- 
lules 10-20  fois  plus  longues  que  larges. 

Filaments  vert  clair S.  quadratum  de  Bar. 

Membrane  de  la  zygospore  verroqneuse. 

Cellules  8-15  fois  plus  longues  que  larges. 

Filaments  vert-jaunAtre  p&le S.  grueillimum  Hass. 


i. 


2. 


3. 


Famille  GXXIII.  —  VAUCHÉRIACÉES. 

Garaotères  oonstants.  —  Algues  unicellulaires,  ordinairement 
très  développées  et  plus  ou  moins  ramifiées.  Pigment  chloro- 


;1 


'^wrm 


■sexuée  s'effecluanl  à  l'aide  de 
ns  un  point  du  lllunent  c^u- 
ja  rupture.  Reproduction  sexnée 
les  mobileE  et  une  oosporc  Au- 


la  aDicellulaires,  niamenteuïes, 

ducUon  asexuée   s'elTectuaut  à 

l'aide  d'un  sporange  terminal 

formé  par  le  cloisonnement 

de  l'extrémité  d'une  braocbe 

et   la  condensation   du  pro- 

toplasma  de  la  celtule  ainsi 

formée   en    une    grosse  loo- 

ïpore   ciliée,  qui   reproduit 

directement  In  plante.  Repro- 

ilnction  sexuée  s'effcctiiant  à 

'     l'aide  d'une  antltéridie  en  for- 

-,   me  da  corne  dans  loquellese 

i-   produisent  de  nombreux  an- 

t.    Ihérozoldes,  et  d'un  oogone 

»-   ovoïde  dans  lequel  se  [orme 

une  seule  oospore.  Après  la 

et  produit  une  plante  nouvelle. 


,  ...     V.  tlicholoma  Lïbob. 
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Thalle  capillaire,  lAchement  intriqué,  co* 

loré  eD  vert  pâle  oa  ploB  souTont  foncé. 

Ooffones  rapprochés  par  2-3,   rarement 

isolés,  ovales  ou  oblon^OTales,  rostres. 

Anthéridies  intermédiaires  aux  oogones, 

tanlôl  courtes  et  recourbées  en  hameçon^ 

tantôt  droites  et   sabaIée8,.ou  un  peu 

claviformes,  parfois  allongées  et  incur- 

-vées,  rarement  cireinées F.  Mtit^if  Vaucu. 

Thalle  dense,  mince,  Tert  émeraude  briU 

lant.  Oogones  ordinairement  isolés,  pé- 
doncules, fixés  par  une  base  aplatie  au 

sommet  do  l'anlhéridie,  qui  ttt  courbée 

et  incombante Y.  terrains  Lynob. 

Famille  GXXIV.  —  €ONFERVAGÉES. 

GaraotèreB  constants.  —  Algues  multicellulaires,  colorées  en 
vert  par  la  chlorophylle,  filamenteuses,  allongées,  formées  de 
cellules  cylindriques,  s*alIongeant  par  Tex^émité,  à  Taide  de 
la  segmentation  de  la  cellule  terminale.  Pigment  chlorophyl- 
lien diffus  dans  un  protoplasma  granuleux  et  contenant  des 
grains  d'amidon,  ou  parfois  accumulé  au  centre  de  la  cellule. 
Reproduction  asexuée  par  zoogonidies.  Reproduction  sexuée 
nulle  ou  inconnue. 

Nous  étudions  deux  genres  : 

Filaments  non  ramifiés , . «, .    Conferva. 

Filaments  ramifiés Cladoi^kora, 

CONFERVA  L.  —  Filaments  allongés^  non  ramifiés,  formés^ 
de  cellules  cylindriques.  Pigment  chlorophyllien  épars  dans 
tout  le  protoplasma,  qui  est  granuleux  et  pourvu  de  grains 
d'amidon.  Multiplication  asexuée  à  Taide  de  spores  dormaoteS' 
qui  produisent  des  zoogonidies. 

Cellules  3  fois  aussi  longpaes  que  larges,  oblongues- 
cylindriques  ,  un  peu  rélrécies  au  niveau  des 
cloisons,  colorées  en  vert  jaunâtre  ou  vert C  bombieina  Aa. 

Cellules  6-10  fois  aussi  longues  que  larges,  un  peu 
rélrécies  près  des  cloisons.  FÛaments  vert  bril- 
lant, fixés « C,  fontinalis  Bcrk. 

€LADOPHORA  Rutz.  —  Filaments  allongés,  diversement 
ramifiés,  à  cellules  cylindriques  pourvues  d'une  membrane 
ordinairement  épaisse  et  formée  de  lamelles  superposées  visi- 
bles. Proloplasma  appliqué  contre  les  parois  do  la  cellule. 
Multiplication  asexuée  par  zoogonidies  formées  en  assez  grand 
nombre  dans  certaines  cellules,  mises  en  liberté  par  la  déchi- 
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rure  de  la  cellule  mère  et  germant  sans  fécondation  en  produis 
sant  une  plante  nouvelle.  Filaments  réunis  en  touiïes  ordinai- 
rement fixées. 

Membrane  cellulaire  finement  plissée-slriée. 
Filaments  atteignant  jusqu'à  trente  coiiti- 
mètres  et  plus  do  long,  réunis  en  touffes 
denses ,  d'un  vert  plus  ou  moins  foncé  » 
parfois  incolores.  Rameaux  et  ramusculcs 
écartés.  Contenu  cellulaire  disposé  en  ban- 
delettes spiralées C.  crispata  ROTii. 

Membrane  cellulaire  non  plissée 2 

Rameaux  et  ramuscules  rapprochés  en  fais- 
ceaux. Contenu  des  plus  grandes  cellules  for- 
mant un  réseau  ou  des  bandelettes  spiralées. 
Cellules  fructifères  toujours  terminales.  En 
toufles   vert  clair,  très  lisses,  mais  non  vis- 

î./     queuses C.  glomerata  Kutz. 

Filaments  ramiûés  dichotomiquemcnt  ou  tri- 
chotomiquement,  à  branches  connées  par  la 
base,  souvent  fasciculces.  Contenu  cellu- 
laire formant  un»  spirale  très  lÀche.  TouOcs 
▼ert  clair C.  catMlicularia  Rctz. 


Famille  CXXV.  —  OEDOGOXIACÉCS. 


1^- 


Caractères  oonstanta.  —  Algues  pluricellulaires,  filamen- 
teuses, ramifiées  ou  non  ramifiées,  à  cellules  cylind'riques, 
ordinairement  plus  longues  que  larges.  La  multiplication 
asexuée  s^efFectue  à  l'aide  de  zoospojres  ovales  ou  globuleuses, 
formées  solitairement  dans  certaines  cellules  et  donnant  direc* 
tement  naissance  à  uh  individu  nouveau.  Pour  la  reproduction 
sexuée,  les  organes  femelles  (oogones)  sont  des  cellules  arron- 
dies^ contenant  une  seule  oospore.  Dans  certaines  espèces,  dites 
monoïques,  it  existe,  au  voisinage  des  oogones,  de  petites  cel- 
lules (anthéridies)  produisant  chacune  un  anthérozoïde.  Dans 
d'autres  espèces,  dites  diolques,  certaines  cellules  (androspo- 
ranges)  produisent  de  petits  corps  ciliés  mobiles  (androspores), 
qui  vont  se  fixer  au  voisinage  des  oogones,  se  sejrmcntent  en 
produisant  un  filament  mâle  rudimentaire  dont  certaines  cel- 
lules produisent  des  anthérozoïdes. 


i  Filaments  non  ramifiés Œdogonium, 

\  Filaments  ramiûés BulbockœU. 

ŒDOGO:Vl€H  LoKK.  — -  Caractères  de  la  famille.  Filament! 
non  ramifiés. 


Z\(i!tiu.\CtES 

iEaaèes  monolqua.  Diamètrs  dH  liUiiMtilt 
lÛ-18^.  C«1tuL»  <-e  fait  iDMi  loa^n  qus 
\ttgt»,  Osgone»  itùMt,  otoidw  ou  globn- 
laai,  dihiMïoli  p»r  un  opercule 


\  "W^ 


'A 


i 


^g.  flC3.  —  ŒdoiiMàim  cUiatum.  A.  fllan 
dai  ■MhiridïH  m;  n,  pUnlolea  iHuas  c 
TOl*  de  HconditioD:  C,  fllamaot  mile  d'( 


iEtpècen  diolquei  à  flLemeale  prodii 
da«  oogoaei  et  des  audroiporaH  ■  -  - . , 
Eipicea  dio^uea  à  fllwoaati  da  deuj  M 
las  unaa  db  produisant  que  des  oogi 
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ALGUES 

Diamètre  des  filaments  6-8  /&.  Cellules  3-S 
fois  plus  longues  que  larges.  Oogones 
isolés  ou  réunis  par  2-6,  globuleux  ou 
globuleux-déprime»,  s'ouvrant  par  nn  poro 
vers  le  milieu.  Androsporanges  2-4  cellu- 
laires, subhypog^es.  Filaments  mâles  ani- 
cellulaires,  ovoïdes,  lixés  sur  les  oogones.     Œ.  Rothii  Lcclerc 

Diamètre  des  filaments  15-17  fi.  Cellules  à 
contours  ondulés,  3-5  fois  plus  longues 
que  larges.  Oogones  isolés  on  réunis 
par  2,  ellipsoïdeR-globuleux  ,  déhiscents 
par  un  pore  au-dessous  du  milieu.  Fila- 
ments mAles  obconiques,  fixés  sur  la  cel- 
lule sons-jacente  à  1  oogone Œ,  undutatwn  Breb . 

Espèces  à  filaments  de  deux  sortes,  pro- 
duisant les  uns  des  anlhérocoides,  les  au- 
tres des  oogones 5 

EIspèces  &  organes  reproducteurs  insuffisam- 
ment connus 7 

Oogones  à  peine  ou  pas  du  tont  renflés, 

cylindriques,  déhiscents  par  un  pore  an- 
dessus  du  milieu.  Diamètre  des  filaments 

35-55  /&.   Celluloa  à  longueur  et  largeur 

égales,   ou   deux  fois  aussi   longues  que 

larges.    Filaments   miles    presque  aussi 

gros  que  les  femelles.  Spermogonies  1-4 

cellulaires,  chaque  cellule  contenant  deux 

spermatozoïdes Œ,  capillare  L. 

Oogones  manifestement  renflés 6 

Diamètre  des  filaments  femelles  18-25  /m, 

des  m&les  15-18  |a  ;   cellules  femelles  3-5 

fois,  les   m&les  4  fois  aussi  longues  que 

larges.  Oogones  isolés,  ellipsoïdes,  déhis- 
cents par  un  pore  au-dessus  du  milieu,  sper- 
mogonies 4-6  cellulaires,   chaque  cellule 

produisant  deux   anthérpzoldes QS*  tumidulum  Kitz. 

Diamètre  des  filaments  femelles  i5  yu,  des 

m&les  30-36  /i.  Cellules  femelles  3-S  fois, 

les  m&les  4  fois  aussi  longues  que  larges. 

Oogones  isolés  ou  réunis  par  2-7,  ovoïdes, 

déhiscents  par  un  pore  au-dessus  du  mi- 
lieu. Spermogonies  3-9- cellulaires,  chaque 

cellule  contenant  deux  anthérozoïdes....     Œ,  ri culcare  hzcLznc. 

Oospores  sub-elliptiques  ou  ovales .8 

Oospores  globuleuses  ou  subglobulcuses..    9 
Diamètre  des   filaments  17-21  /«.  Cellules 

1  1/4  à  3  fois  aussi  longues  que  larges. 

Oogones   ellipsoïdes  -  globuleux  ,   isolés  , 

déhiscents  piff  un  opercule Œ,  re»icatum  Lyxgb. 

Diamètre  des  filaments  25-35  fi.   Cellules 

3-5  fois  aussi  longues  que  larges.  Oogones 

ovales-elliptiques,  près  de  deux  fois  aussi 

longs  que  larges Œ.  grande  Kltz. 

Diamètre  des  filaments  ne  dépassant  pas 

6  fi.  Cellules  cylindriques,  3  fois  au»si 

longues  que  larges.   Oogones  sub-globu- 

leux.  Cellule  basilaire  fixée,  à  peine  lobée 

h  la  base Œ.  delieatulum  Kutz. 

Diamètre  des  filaments  ayant  de  9&  30/i.     10 
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Diamètre  de«  ftlaments  n'ayant  pas  pins  de 
9'11  /EA.   Cellules  4-8  fois    aurai    longues 

Sue  larges,   cylindriques  ou  clavîformes. 
ogones  très  renflés .  Oospores  globuleuses 
'    jaune  orange.   Cellule  basilaire  2-3  fois 

lobée,  d'abord  fixée' Œ.  ienellum  Kutz. 

Diamètre  des  filaments  ayant  de  11  à  30  /ui.     11 

Oogones  globuleux  ou  sub^lobulenx 18  - 

Oogones    largement    elliptiques  ,    souvent 

11.^    réunis  t-4, déhiscents  par  un  pore  latéral. 

Diamètre  des  filaments  20- SS  ,tt.  Cellules 

1  1/2  à  3  fois  aussi  longues  que  large...  Œ,  capillaceum  Kutz. 
Oogones  subglobuleux.  Oosporo  globu- 
leuse, brun-rouge,  ne  remplissant  pas 
l'oogone.  Diamètre  des  filaments  11-13  /a. 
Cellules  2-4  fois  aussi  longues  que  lar- 
ges.   Cellule   basilaire    bifnrquée  ;    cel- 

..  )    Iule  terminale  souvent  sétigère Œ.  hexagonwn  Kutz. 

^^  Oogones  sub-globuleux .  Oospore  globu- 
leuse, brun-rouge,  remplissant  presque 
l'oogone.  Diamètre  des  filaments  88-30  /a. 
Cellules  2  fois  aussi  longues  que  larges. 
Cellule  basilaire  bilobée  ;  cellule  terminale 
obtuse Œ.  foidatum  Kutz. 

BULBOCHiETE  Ao.  —  Ce  genre  ne  se  distingue  du  pré- 
cédent que  par  ses  filaments  ramifiés,  à  cellules  épaissies  au 
niveau  de  l'extrémité  supérieure  et  portant  chacune  une  longue 
soie  hyaline,  incolore,  renflée  à  la  base.  La  reproduction  s'ef- 
fectue comme  dans  les  OEdogonium.  Les  oogones  s'ouvrent 
toujours  par  un  pore  latéral  au-dessus  du  milieu,  et  les  oospores 
sont  rouges  &  la  maturité. 

Diamètre  des  filaments  17-20  /et.  Cellules  3-4  1/8 

fois  aussi  longues  que  larges.  Oogones  obcordés» 

globuleux,  tronqués  en  dessous,  dressés,  situés 

au-dessous  des  soies  terminales  ou  des  androspo- 

ranses B.  Brebissonii  Kutz. 

Diamètre  des  filaments  25-88  /«.  Cellules  2  1/2  à 

5  fois  aussi  longues   que  larges.   Oogones  dé- 

S rimes,   légèrement  qnadrangulaires,  situés  au- 
essuB  des  soies  terminales  ou  des  androspo- 
ranges B.  seligera  Âo. 


Famille  CXXVL  —  ULOTRIGH AGEES. 

Garaotèras  constants.  —  Algues  filamenteuses,  pluri-cellu- 
laires,  non  ramifiées,  colorées  en  vert  clair  ou  en  vert  jau- 
nâtre, h  cellules  cylindriques  à  peine  plus  longues  que  larges 
ou  même  parfois  plus  larges  que  longues.  Pigment  chloro- 
phyllien diffus.  Multiplication  asexuée  seule  connue  s'efTec- 
tuant  à  Taide  de  gonidies  de  deux  sortes,  produisant  un 
individu  nouveau  sans  fécondation  :  des  macrogonidies  sphé- 


un  pAIe.  aiguës  k  l'autre,  munies  de  S-f  "* 

nicrogonidies  pins  petites,  munies  de  deux 


p»r  deui  on  twii  p«r»llèl«- 


dinctloD*.     .ScArio^D^i 


ULOTHBIX  Kdtï.  —  Filament» 
simples,  i  cellules  ordinairement 
plus  larges  que  longues,  ù  mem- 
bnnes  minces,  non  lamelleuses. 


Fig.  SK.  —  UUtlaii.  n,  flluann 
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iCellales  à  peu  près  aussi  longues  que  larges.    3 
Cellules  deux  oa  trois  fois  plus  courtes  que 
larges U.  Oêcillarina  Kutz. 

Filaments  d'un  vert   gai  ou   â*un  vert  jau- 

^  5    n&tre,  très  rrèles,  non  visqueux U.  suUilis  Kutz. 

^^  Filaments    dun   vert   pAie,  plus  gros,   vis- 
queux       (/.  tenerrima  Kutz. 

Filaments  formant  une  eonche  radicante,  d'un 

yeri  jaunâtre,  tomenteuse,  rigide.  Cellules  à 

4.{    peu  près  aussi  longues  que  larges,  on  deux 

ou  trois  fois  plus  larges  que  longues U.  radican»  Kutk. 

Filaments  non  radicants 5 

Cellules  à  peu  près  aussi  longues  que  larges. 
Filaments  en  couche  mince,  souvent  subara- 

5«  ^    ehnoîdale,   vert  jann&ire U.  vorta  Kim. 

Cellules  deux,  trois  ou  quatre  fois  plus  laides 

que  longues 6 

Filaments  flexueux  intriqués,  d'un  vert  gai« 
Cdlules  deux  fois  plus  larges  aue  longues. .     U,  parietina  Kutz. 
C.^  Filaments  beaucoup  plus  épais,  a*un  vert  gai. 
Cellules  deux,  trois  et  quatre  fois  plus  larges 
que  longues U,    ernsâiuscula  Kvtz. 

HOimSCIA  AiBSCH.  —  Se  distingue  des  précédents  par  ses 
cellules  à  membranes  toujours  épaisses  et  manifestement  la- 
melleuses. 

Cellnles  à  peu  près  aussi  longues  qne  larges, 

d'un  vert  un  peu  jaunâtre ff.  œquaUt  Kutz. 

Cellules  ordinairement  doux  ou  trois  fois  plus 

courtes  qne  larges,  d'un  vert  obscur  ou  gai.     H.  sonaia  Wbb.  et  M. 

SGHIZOGONIIJH  Kutz.  —  Se  distingue  des  deux  genres 
précédents  par  ses  filaments  accolés  latéralement  les  uns  aux 
autres  au  nombre  de  deux,  trois  ou  quatre,  soit  parce  qu'ils  se 
développent  en  contact  les  uns  des  autres,  soit  parce  que  les 
cellules  se  cloisonnent  dans  deux  directions  opposées.  Sur  la 
terre  ou  les  mura  humides. 

Filaments  souvent  libres,  parfois  cbnnés  par 
deux,  d*un  vert  obscur,  formant  une  cou- 
che veloutée  molle S.  murale  Kctz. 

Filaments  très  ordinairement  unis  par  deux, 
d^un  vert  jaunâtre  ,  formant  des  couches 
denses S,  Boryanum  Kutz. 

Famille  GXXVII.  —  CHJSTOPHORAGÉES. 

Garactères  constanta,  —  Algues  pluri  -  cellulaires»  vertes, 
souvent  ramifiées  dichotomiquement,  à  rameaux  fréquemment 
fascicules,  noyés  dans  une  substance  mucilagineuse  presque 
liquide  ou  ferme»  parfois  formant  un  thalle  aplati,  subfoliacé, 
formé  d^ine  seule  couche  de  cellules.  La  reproduction  asexuée 
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8*efTectue  à  l'aide  de  zoospores  naissant  soit  isolément,  soît  au 
nombre  de  8-16  dans  certaines  cellules.  La  reproduction  sexuée 
s'effectue  à  Taide  d'oospores  formées  isolément  dans  certaines 
cellules  transformées  en  oogones,  et  d'anthérozoïdes  produits 
par  d'autres  cellules  jouant  le  rôle  d'anthéridies. 


Rameaux   dicholomes,  accolés  latéralemanl   les  an» 

aux  autres  en  un  thalle  discoïde,  formé  d'une  senle 

1  .^    couche  do  celloles  ou  en  un  coussin 

Rameaux  dichotomes,  ordinairement  fascicoléi,  noyés 

dans  une  substance  mucilagineuse 

Filaments  noyés  dans  une   substance  mucilagineui^e 

ferme,  figurée,  gélatineuse  ou  coriace 

Filaments  enveloppés  d'une  substance  mucilagineuse 

liquide,  désagréable  au  toucher 

Rameaux  ordinairement  épars 

'A.\  Rameaux  disposés  en   faisceaux  denses,  insérés  sur 

un  filament  à  cellules  plos  grandes  et  hyalines 


Coleoch^Bte. 

2 

ChMtophcra . 

3 
Stigeoelonium . 

Drapamaidia. 


STIGEOCLOKHJM  Kutz.  —  Filaments  articulés,  simplement 
ramifiés,  à  rameaux  et  ramuscules  épars,  ordinairement  ter- 
minés par  une  pointe  atténuée  en  poil  incolore. 

Ramuscules  terminés  par  un  poil  hyalin 2 

Ramuscules  simplement  subules.  Algues  formant 
une  masse  d'un  centimètre  environ,  gluante,  à 
filaments  peu  ramifiés,  à  rameaux  épars,  courts, 
dressés-étalés,  snbulés   S.  tenue  Kvtz, 

Algue  formant  une  masse  cespiteuse  floconneuse, 
diin  centimètre  à  peine,  d'un  vert  dilué,  à  fila- 
ments et  à  rameaux  épais,  à  cellule  terminale 
prolongée  en  une  soie  mcoloro S,  protensum  Kutz. 

Algue  formant  une  masse  cespiteuse,  longue  de 
quatre  centimètres  environ,  d'un  vert  gai  ,très  muci- 
lagineuse, à  filaments  et  à  rameaux  dichotomes, 
à  rameaux  courts,  rapprochés,  étalés-dressés,  tons 
terminés  par  un  très  long  poil  incolore  articulé.     S.  fasdculare  Kutz. 

DRAPARIVALDIA  Âo.  —  Filaments  articulés,  ramifiés, 
formés  de  grandes  cellules  toujours  stériles,  en  grande  partie 
hyalines,  contenant  de  larges  plaques  chlorophyllées.  Ramus- 
cules disposés  sur  les  filaments  en  faisceaux  très  ramifiés, 
formés  de  petites  cellules  fertiles.  Articles  terminaux  de  tous 
les  ramuscules  stériles,  incolores  et  prolongés  en  un  poil  hya- 
lin, plus  ou  moins  allongé. 

Ramuscules  formant  des  fascicules  très  ramifiés,  denses, 
allongés,  lancéolés -aigus ,  dressés-subapprimés Z>.  plumo»a  Ac. 

Ramuscules  formant  des  fascicules  très  ramifiés,  denses, 
étalés,  alternes  ou  opposés,  subovales,  obtus Z>.  glomerata  Ag. 

CHJSTOPHORA  Schr.  —  Algues  formant  un  thalle  globuleux 
ou  subglobuleux,  ou  étalé  et  diversement  lobé,  constitué  par 
des  filaments  et  des  rameaux  primaires  disposés  en  rayonnant, 
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rormé  de  cellules  alloogèes,  ornées  de  plaques  chlorophy liées 
se  divisant  supérieurement  ea  rameaux  très  nombreux,  laa- 
elculés,  k  articles  court»  terminéa  on  non  en  poil. 

STlialla  glgbuleni  on  HibKlobulMi t 
Thdli    lubapliti  .    dirsnieinisiil    lob«  ,   long 
d'un   à  deux  caslioiilres  ou  plu.,  d'ofl  T9rt 
gii  DU  obHor,  ait  polfmorpbs C.  êndÎBitfoBa  Ac. 

ÎTbilla  subglobulcui,  da  II  Uills  d'niic  carâe, 
tubarcDleci  il  11  inrfaca C.   Iiibmiilola  Aa. 
Thille  litM  *  Il  ancfac* 3 

iThatle  d'abord  globuleaicpoil  oonfluenl,  mon; 
"C" "«'iaol*'. , .™.'?.  ..T?.""."!"?. .. . . ."     C.  /tagellîfera  Km. 
Ramuacalaa  odq  pilions  oaanpwlia  agalaDunt 
P*W*r«' * 

I  Tbmita  Klobulsui,  da  la  grotHur  d'un  poii, 

1    coDo'ueQta.  Ramoacnl»  liipplcment  nubnltt 

,  )    au  aoinniat.  non  pililèns C.  pitiformU  Ac. 

1  Thalle  globulaiii,  da  la  groawar  d'an  poli  ou 
I  d'una  ceriaa.  lïtae.  mou,  ilaaliqoa,  parfoia 
I  indoré.  RimoacDlca  courlement  cunpidéi , 
\    aouvant  pililùng C,  dfgani  Ag. 

COLEOCHiKI'K  Bita.  ~  Filaments  courts,  articulés,  ramj- 
Dès  dichotomique  ment,  rapproché»  en  un  disque  aplati  rormé 
d'une  seule  couche  de  cellules  ou  en  un  coussinet;  articles  des 
filaments  oblonfts,  plus  ou  moins  dilatés  au  niveau  de  l'extré- 
mité antérieure,  qui 
porte     souvent     une 
soie    engainée   h     la 


Fig.  œe.  —  ColtochiU  pbainaùi.  a,  anthéridis;  oj,  oogones  «n  lois  do 
un  reiiUiiieDt  corlical;  i,  sioipoKi;  II,  fruit  aa  Toio  ds  formation;  III. 
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inÎMlB  Irte  p«LiU, 
ta»  *  peiM,  moci- 


C,  ptttm 

diicrgoili.    Hm 


comniDD,  rorœnt 
llulM  X^  foi*  plu 


C.  tolubi  Pmi 


in.    CellDlei  qu- 
tRtlv  à  la  largtur 


ïciproque»  ordiDfti' 

iguu  que  lirgM. .     C.  ortitularit  Vnisa*»- 


Fig.  858.  —  Natoc  « 

'III.  —  NOSTOCÊES. 

—  Algues  pluri-cellulaires,  Slamen- 
iultre  ou  brunfttre  par  radililian  de 
irante  bleue  dans  la  lumière  trans- 
Inmière  réQéchie)  i  la  chlorophylle 
!•  Algues.  Filaments  tanlûl  isolis, 
variable  dans  uns  substance  gela- 
des  thalles  de  rorme  variable.  Cel- 
lies,  toDtdt  de  deux  sortes,  tes  unes 
oe  M   segmeutaut   pas,  les    autres 
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vertes,  se  multipliant  par  segmentation  pour  produire  d'au- 
tres filaments. 

Certains  auteurs  réunissent  aax  Nostocées,  dans  une  famille 
des  Nostoccacées,  un  certain  nombre  d'autres  familles  que 
nous  n'étudierons  pas  ici  :  Oscillariées,  Rivulariées,  Scytoné- 
mées,  Mérismopédécs,  Chroococcôes.  La  tribu  des  Nostocces 
comprend  seule  des  espèces  d'assez  grande  taille  pour  que 
nous  la  fassions  figurer  ici.  Cette  tribu  ne  comprend  que  le 
genre  Nostoc. 

NOSTOC  Yauch.  —  Algues  formant  un  thalle  gélatineux, 
ordinairement  irrcgulier,  formé  de  filaments  moniliformes, 
irrégulièrement  disposés,  flexueux,  constitués  par  des  cellules 
arrondies,  les  unes  plus  petites,  vertes,  les  autres  moins  nom- 
breuses, plus  grandes,  incolores.  Filaments  tantôt  pourvus 
tantôt  dépourvus  chacun  d'une  gaine  distincte  de  la  gelée 
commune.  Algues  vivant  sur  la  terre,  parmi  les  mousses  ou 
dans  Teau. 


4  I  Tballe  globuleux  ou  Bubglobulenx 2 

*  \  Thalle  irrégulièrement  étalé 

Filaments  pourvus  d'une   gaine    propre 

IB.  \     plus  ou  moins  distincte. 3 

Filaments  dépourvus  d'une  gaine  propre.    5 

Espèce  vivant  dans  l'eau  des  étangs  et 

des  fossés.  Thalle  pisiforme,  brunâtre . 

Filaments  entremêlés,  bronzés,  pourvus 

Q  I    d'une  gaine  di.stincte,  épaisse,  j au n&lre, 

formés    d'articles    oblongs ,    deux    fois 

aussi  longs  que  larges iV.  tenuissimum  ICuTZ. 

,    Espèces  vivant   parmi    les   mousses    ou 
\    sur  la  terre  humide 4 

Espèce  vivant  parmi  les  mousses  humi- 
des, dans  les  rochers.  Thalle  petit,  glo- 
buleux, vert  oUvùtre  brunâtre,  à  péri- 
derme  souvent  durci  en  une  croûte 
irrégulièro.  Filaments  l&chemcnt  entre- 
mêlés,à  articles  oblongs-arrondis,  d'abord 
écartés,  puis  rapprochés,  entourés  d'une 

f^aine  épaisse,  souvent  lamelleuse,  inco- 
ore,  jaunâtre  ou  brun&tre JV.  rupcf(ro  Eltz. 

•*  Espèce  vivant  sur  la  terre  nue,  sablon- 
neuse dans  les  champs  humides.  Thalle 
subglobuleux  ,  do  la  grosseur  d'une 
graine  de  moutarde  ou  d'un  pois,  olivA- 
tro,  brun&tre  ou  noirùtro.  Filaments 
plus  ou  moins  flexueux,  bronzés  p&les, 
à  articles  globuleux,  à  gaines  assez  am- 
ples, jaunâtres A^  granulare  Kitz. 
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EIspèccs  vivant  dans  l'eau  ou  dans  l«s 
plantes  aquatiques 

Espèce  vivant  sur  la  terre  nue,  sablon- 
neuse, ar{?ileuse,  ou  parmi  les  mousses 
et  dans  les  fentes  des  rocher:*.  Thalle 
ordinairement  globuleux,  parfois  ovale 
ou  oblong,  dur,  élastique,  olivùtre-jau- 
nûtre,  noircissant  avec  lAge,  de  la  gros- 
seur d'une  graine  de  moutarde  ou  d'un 
pois.  Filaments  lâchement  intriqués  , 
parfois  entremêlés  de  filaments  lepto- 
triclioïdes  (semblables  à  des  ûlamenls  de 
Leptothrix).  Articles  sphériques  ou  ellip- 
tiques  

I  Thalle   globuleux,  subpourpré,    à   péri 
derme    indistinct.  Filaments  à   articles 
très  globuieux.Sur  les  plantes  aquatiques, 
surtout  parmi  les  feuilles  de  Afyriophyl^ 
lum  et  des  renoncules  aquatiques 

Thalle  très  petit,  solide,  spongieux,  fixé 
ou  nageant  librement,  bleo&lre-bronzé, 
à  périderme  pcllucide,  incolore.  Fila- 
ments très  inégaux,  les  plus  minces  à 
articles  elliptiques  allongés  ou  cylin- 
droïdes,  de  plus  gros  h  articles  parfai- 
tement elliptiques,  d'autres  plus  gros 
encore  à  articles  globuleux-comprimés 
sub-quadrangulaires 

I  Filaments  munis  de  gaines  propres,  sur- 
tout ceux  de  la  périphérie 
Filaments  dépourvus  do  gaine  propre  . 

/  Thalle  gélatineux  ,  inrorme ,  brun-jau- 
n&tre.  Filaments  d'inégale  grosseur , 
presc^ue  parallèles,  &  articles  oblongs  ou 
elliptiques,  un  peu  distants;  à  gaines 
assez  amples,  brunâtres.  Parmi  les  pier- 
res et  les  mousses,  dans  les  jardins  après 

les  pluies 

Thalle  foliacé,  sub-coriace,  lobé-crispé, 
8.  )  vert  foncé,  papilleux-tuberculeux.  Fila- 
ments inégaux,  courbés  :  les  plus  épais 
formés  ordinairement,  depuis  la  base 
jusqu'au  milieu,  de  cellules  bisériécs,  glo- 
nuleuses  ou  globuleuses-comprimées  , 
étroitement  connexes;  les  plus  grêles 
atténués  vers  le  sommet  avec  les  arti- 
cles inférieurs  et  médians  oblongs  très 
rapprochés,  et  les  articles  terminaux 
plus  ou  moins  distants.  Parmi  les 
mousses,  et  sur  la  terre  nue 

Espèces  vivant  dans  l'eau 

Espèces  vivant-  sur  la  terre  nue,  dans  les 

f)&turages,  se  développant  surtout  après 
es  pluies.  Thalle  irrégulièrement  étalé, 
9»l  ondulé-plissé,  tremblant,  gélatineux, 
presque  aqueux  en  dedans,  olivâtre. 
FilaAicnls  flexueux,  égaux  ou  à  peu 
près,  à  articles  arrondis,  parfois  bisériés 
à  la  base 


N,  lichenotdet  Aa» 


A^.  glomerotum  Kutz. 


jy.  emruîewn  Lymu» 

8 
9 


N.  margaritaeeum  Kcm 


N.  museorum  Âo» 
10 


N,  commune  Vaucb* 
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Thalle  fixé,  épais  de  deux  à  trois  cent., 

d'abord  solide,  gélatineux,  puis  vésicn- 

lenx,  légèrement  Terruqueux,Tert-baDA- 

tre.  Filaments  flexueux,de  trois  sortes  : 

ceux  du  centre  lAchement  intrigués,  plus 

ou  moins  atténués  an  sommet,  à  articles 

oblonçs,  un  peu  écartés  ;  ceux  de  la  pé- 
riphérie plus  pressés,  à  articles  souvent 
,ç.  I    bisériés  a  la  oase,  globuleux,  pressés; 
^^     ceux  des  extrémités  subflagelliformes,  à 

articles  oblonga  on  cylindriques  écartés. 

Dans  les  ruisseaux N.  verr^cosum  Vauch  . 

Thalle  fixé  ou  nageant  librement,  pourpré 

ou    bleu&tre,   d  abord  gélatineux,  puis 

creux,  et  enfin  déchiqueté,  membraneux. 

Filaments  flexueux,  plus  pressés  à  la 

Eériphérie  Qu'aq  centrOf  à  articles  glo- 
uleux  et  elliptiques  mélangés •  •    N,  rufeseens  Ao . 


Famille  GXXIX.  —  BATRACHOSPERMÉES. 

Caractères  constants.  —  Algues  pluri-cellulaires,  ramifiées^ 
colorées  en  vert  brun  on  en  rouge, formant  des  thalles  souvent 
très  développés,  filamenteux,  à  tronc  et  branches  tantôt  formés 
d'une  seule  rangée  de  cellules  {Chaniransia),  tantôt  formés  d'une 
rangée  axile  de  cellules  recouvertes  d'une  couche  corticale  {Ba- 
Irachospermuniy  Lemanea,  Thorea),  Reproduction  asexuée  par 
des  spores  qui  se  forment  dans  certaines  cellules  des  filaments, 
parfois  seulement  dans  des  filaments  primitifs  qui  jouent  un 
rôle  analogue  au  protonéma  des  mousses.  Reproduction  sexuée 
par  des  oogones  et  des  anthéridies  à  structure  complexe,  la 
fécondation  s'opérant  par  la  fusion  d'anthérozoïdes  immobiles 
non  pas  directement  avec  Toospore,  mais  avec  le  protoplasma 
d^un  long  filament  {tHchogyne)  produit  par  Toogone. 

Filaments  formés  d'une  seule  rangée  de  cellules 
axiles.  Thalle  petit,  ceypiteux-pulviné ,  pourpré 
I  1    on  yiolacé Ckantrannia. 

Filaments  formés  d'une  rangée  axile  de  cellules 
revêtues  d'une  ou  plusieurs  couches  de  cellules 
corticales... t 

Cellules  axiles  revêtues  d'une  seule  couche  de  cel- 
lules  corticales    appliquées    directement   contre 

2.^    elles 3 

Cellules  axiles  entourées,  à  distance,  de  plusieurs 

couches  de  cellules  corticales Lemanea, 

«  (  Thaile  cylindrique Thorea, 

\  Thalle  moniliforme Batrachospermum. 

€HAi\TRArVSIA  Fr.  —  Thalle  cespiteux-pulviné,  de  petite 
taille,  pourpré  ou  violacé,  filamenteux,  à  filaments  articulés, 
formés  d'une  seule  rangée  de  cellules.  Articles  cylindriques  ; 
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rameaux  supérieurs  divisés  en  bouquets  de  ramuscules,  les 
inférieurs  simples.  Spores  asexuées  solitaires.  Ânlhéridies  se 
formant  par  petits  bouquets  à  Textrémité  des  filaments  libres. 
Oogones  situés  au  sommet  de  filaments  libres,  portant  un  tri- 
chogyne  terminé  par  un  long  poil. 

Î  Thalle  atteignant  deux  centimèlres  de   diamètre, 

bleuAtre CchalybeahytiGB. 
Thalle  n'ayant  pas  plus  de  quelques  miliimèlres 

de  diamètre 2 

a  (  Thalle  vert  sale,  épais  d'une  ligne C.  jmgmea   Kûtz. 

'}  Thalle  rose  pourpré,  épais  de  trois  lignes C.  ÈermannîDtav. 

BATRACHOSPERSUH  Roth.  —  Thalle  formé  primitive- 
ment d*uDe  seule  rangée  de  cellules  appliquées  contre  le 
support;  sur  ces  filaments  simples  et  nus  se  développent,  de 
ilistânce  en  distance,  les  thalles  définitifs  qui  devienent  indé- 
pendants par  destruction  du  protonéma.  Thalles  définitifs 
formés  d'une  rangée  de  cellules  axiles,  cylindriques,  et  d*un 
revêtement  cortical  simple.  Spores  asexuées  solitaires,  se  for- 
mant seulement  sur  le  protonéma.  Anthéridies  se  développant 
en  petits  bouquets  à  Textrémilé  de  filaments  libres.  Oogones 
situés  sur  le  sommet  de  filaments  libres,  portant  un  tricho- 
^^yne  renflé  en  massue. 

Thalle  long  de  deux,troiSf  cinq  et  rarement  jusqu'à 
trente  oentimètres.  Entre-nœuds  ordinairement 
nns B,  moniliforme  Roth. 

Thalle  plus  petit,  vert  bronzé.  Entrenœuds  infé- 
rieurs couverts  de  ramusoules  très  nombreux, 
les  supérieurs  nus  ou  presque  nus Jî.  vagum  Roth. 

THOREA  BoRY.  —  Thalle  filamenteux,  cylindrique,  ramifié, 
vert  foncé,  muqueux,  couvert  de  ramuscules  filiformes,  qui  le 
font  paraître  villeux. 

T.  ramosisslma  Bory.  —  Thalle  long  de  15  à  30  centim.  et 
parfois  60  centim.,  très  rameux,  vert-foncé  devenant  pourpre 
violacé  en  se  desséchant.  Ramuscules  étalés,  articulés. 

LEHANEA  BoRY.  —  Thalle  naissant  d'un  protonéma  ana- 
logue à  celui  des  Batrachospermumy  cespiteux-cétacé,  formé  de 
filaments  cylindriques,  noueux,  paraissant  simples,  constitués 
par  une  rangée  de  cellules  axiles  qu'enveloppent,  à  distance, 
plusieurs  rangées  de  cellules  corticales.  Les  anthéridies  se  dé- 
veloppent au  sommet  des  ramuscules  qui  constituent  la  gaine; 
les  oogones,  au-dessous  de  la  couche  corticale. 

Thalle  simple  on  peu  ramifié,  dressé,  long  de  huit 

à  dix  centimètres,  à  nœuds  écartés L.  fluviatilû  Ag. 

Tlialle  simple,  long  de  deux  à  trois  centimètres, 

à  nœuds  rapprocnés L.  iorulosa  Roth  . 
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CHAMPIGNONS 

Végétaux  toujours  dépourvus  de  chlorophylle,  vivant  eu 
parasites  sur  les  végétaux  et  les  animaux  vivants  ou  morts, 
sur  rhumus  produit  par  leur  décomposition  ou  dans  des 
liquides  contenant  des  matières  organiques.  Organes  végéta- 
tifs toujours  uniquement  cellulaires,  à  cellules  souvent  allon- 
gées (hyphas}  ou  courtes,  sans  qu'on  puisse  distinguer  au- 
cune sorte  de  vaisseaux  ni  de  tissus  nettement  différeni^és. 
Formes  extrêmement  variables,  sans  distinction  d'organes 
rappelant  les  feuilles,  les  tiges  ou  les  racines  des  Phanéroga- 
mes et  des  Cryptogames  vasculaires.  Organes  de  la  reproduction 
très  variables.  Reproduction  asexuée  effectuée  par  des  spores. 
Reproduction  sexuée  s'effectuant  presque  toujours  par  une 
sorte  de  conjugaison. 

Trois  classes  seulement  nous  intéressent  ici  : 

Appareil  végétatif  formé  de  filaments  ^hyphaa)  allongé!*, 
callolaires,  plus  ou  moins  entrecroisés  ou  feutrés  (my- 
céliam),  produisant  des  organes  souvent  très  développés 
(réceptacles  fructifères)  sar  lesquels  se  forment  les 
spores.  Spores  développées  dans  des  sacs  allongés  (as- 
ques)  qui  en  contiennent  chacun  quatre  ou  huit Ascomycètes. 

Appareil  végétatif  analogue.  Spores  développées  à  la  sur- 
face de  cellules  claviformes  (basides)  an  nombre  de  S-i, 
portées  chacune  par  un  petit  prolongement  (stérigmate) 
de  la  cellule  mère .^ Basidiomycèter. 

Classe  I.  —  BASIDIOMYCETES. 

Champignons  à  organes  végétatifs  formés  d'un  mycélium 
filandreux  qui  croit  dans  le  sol  riche  en  humus  ou  sur  le  boi» 
mort,  et  d'un  réceptacle  fructifère  aérien,  très  développé,  de 
formes  variables  suivant  les  groupes.  Spores  se  développant  à 
la  surface  ou  dans  IMntérieur  du  réceptacle  fructifère,  sur  une 
couche  spéciale  de  cellules  connues  sous  le  nom  d'hyménium. 
Les  cellules  de  cette  couche  sont  désignées  sous  le  nom  de  6a- 
sides;  elles  sont  ovoïdes  ou  claviformes  et  portent  chacune 
deux  ou  trois  prolongements  grêles  (stérigmates),  terminés  par 
une  spore  ovoïde  diversement  colorée.  Spores  toujours  unicel- 
lulaires,  reproduisant,  par  la  gerGi£4nation,  sans  fécondation,, 
un  mycélium  nouveau.  Reproduction  sexuée  inconnue. 

Deux  ordres  : 

Hyraénium  recouvrant  la  faoe  externe  de  certaines  par- 
ties du  réceptacle  fructifère,  qui  est  ordinairement 
très  développé : ffymënomyeètes. 

Hyménium  situé  à  l'intérieur  d'un  réceptacle  fructifère 
fermé  ou  qui  a,  du  moins  au  début,  la  forme  sphé- 
rique Gastéromycites* 


( 
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Ordre  I.  —  HTMÉNOMTCÈTES. 

Mycéliam  filamenteux,  se  développant  dans  le  sol  riche  en 
humus  ou  dans  le  bois  .pourri  ou  pourrissant.  Réceptacle  fruc- 
tifère très  développé,  en  forme  de  croûtes,  de  coussinets,  de 
disques,  de  coupes,  de  massues,  de  petits  buissons,  de  para- 
pluies, etc.,  acaule  ou  porté  par  un  pied,  revêtu  par  Thymé- 
niiun  sur  toute  sa  surface  ou  seulement  sur  une  partie  de  cette 
deniëre.  Hyménium  formé  d*une  couche  de  basides  très  rap- 
prochées, claviformes,  souvent  entremêlées  de  basides  stériles 
tantôt  plus  étroites  (paraphyses),  tantôt  vésiculeuses  (cystides). 

Six  familles  : 

Réeeptaele  froctiAra  gélatineux,  ordinairement 
très  irrégnlièrement  replié.  Hyménium  étendu 
sur  tonte  la  surface,  on  du  moins  sur  la  plus 

fande   partie   da  réceptacle.   Basides   portant 
spores Trémellincs. 

Réceptacle  fructifère  charnu,  uarcheminé  ou  li- 
gneux. Basides  ne  portant  qu  une  seule  spore . .    2 

Hyménium  recouvrant  une  partie  plus  ou  moins 
grande  du  réceptacle  fructifère,  h  surface  unie, 
ridée  on  munie  de  verrues  indistinctes. ........    3 

2./  Hyménium  recouvrant  des  parties  saillantes  de 
la  face  Inférieure  du  réceptacle  fructifère,  qui  a 
la  forme  d'une  ombrelle  et  qui  est  acaule  ou 
pédicule 4 

Réceptacle  fructifère  dressé,  claviforme,  plus  ou 
moins  ramiûé,  souvent  semblable  à  une  branche 
de  corail Clavariaces. 

Réceptacle  fructifère  semblable  à  une  croûte 
ptittée,  ou  infundibuliforme  et  parcheminé,  ou 
plus  ou  moins  membraneux  ou  charnu Thélépkorèt, 

Hyménium  recouvrant  des  excroissances  en  forme 

de  piquants,  de  dents  ou  de  verrues ffydnaeés. 

1.^  Hvménium  recouvrant  des  excroissances  en  forme 

de  tubes Pofyporés. 

Hyménium  recouvrant  des  lames Agarieinés . 

Famille  CXXX.  —  AGARIGINÉS. 

Chapeau  plus  ou  moins  parcheminé 1 

Chapeau  charnu  ou  membraneux 6 

Chapeau  acaule 3 

Chapeau  porté  par  un  pied 4 

Lames  réunies  en  arrière  par  des  nervures  trans- 

q  «    versales,  à  tranchant  non  fendu,  aigu LcnsUes. 

<  Lames  non  réunies  en  arrière  par  des    nervures 
transversales,  à  tranchant  fendu  suivant  la  Ion* 

gueur Schisophyllum . 

Pied  latéral Panu9. 

Pied  central 5 

Lames  &  tranchant  denté Lentintut, 

Lames  à  tranchant  entier* Mm'asmimê* 


3. 
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Lames  épaisses,  cirenses.  Spores  blanches  oa  fla- 
vescentes 7 

Lames  membraneases,  molles»  tendres,  à  tranchant 
aiga 12 

CShampigDons  vivant  en  parasites  sar  d'autres  Aga- 
ricinès  pourris Nyetalis. 

Champignons  vivant  snr  le  sol  ou  rarement  sur 
le  bois 8 

Lames  fausses  en  forme  4b  plis,  épaiflaes,  dicho- 

tomes. Cantharellwi, 

Lames  (véritables)  foliacées,  radiées»  à  tranchant 

aigu»  peu  ou  pas  ramiflées 9 

Lames  habituellement  toutes  de  même  longueur, 

presque  jamais  décurrentes.  Chapeau  à  couleurs 

vives JiuiBula, 

Lames  de  longueur  inégale,  souvent  décurrentes. .     10 
Lames  laissant  découler  du  latex   quand  on  les 

casse Lactariux. 

Lames  ne  laissant  pas  découler  de  latex  quand  on 

les  caaso 11 

Pas  de  voile,  d'anneau  ni  de  vol  va Hygrocybe, 

Un  voile  éphémèrSt  parfois  un  anneau. Limacium, 

Spores  blanches  ou  blanchâtres 13 

12  ]  Spores  roses  à  rougeàtres,  ou  jaune  pâle  à  oan- 
^^    nelle»  on  pourpres  à  noires,  ou  jaunes  h  rouille 

et  brun-jaon&tre 81 

Pied  latéral  ou  nuL Pleurotus, 

Pied  central 14 

Ni  anneau  ni  volva ,  15 

Un  anneau,  ou  un  volva  formant  bourrelet  à  la' 

base  du  pied 19 

Pied  cartilagineux,  ordinairement  creux 10 

15.  {  Pied  charnu  ou    fibreux,   plein  ou   ne   devenant 

creux  que  tardivement 18 

Lames  nettement  décurrentes Omphalia, 

Lames  non  décurrentes 17 

Chapeau  en  forme  de  casque  ou  campanule Mycena, 

Chapeau  plan  ou  simplement  voûté Collybia . 

Chapeau  lisse Clitocybe, 

Chapeau  filamenteux,  floconneux  ou  soyeux Tricholoma . 

Un  anneau.  Pas  de  volva  formant  bourrelet  à  la 

base  du  pied 20 

Un  anneau.  Un  volva  formant  bourrelet  à  la  base 

du  pied Amanita. 

OQ  {  Pied  charnu,  plein,  se  confondant  avec  le  chapeau.  Armillaria 

'  \  Pied  creux,  bien  distinct  du  chapeau Lepiota. 

Spores  roses  ou  rougeétres ^ . . .  ^^ 22 

Spores  jaune-pàle  h  cannelle,  ou  pourpre  à  noir, 

ou  jaune  à  rouille  et  brun-jaondtre 27 

Pied  nul  ou  latéral Claudopm. 

Pied  central 23 

Pied  muni  à  la  base  d'un  volva  en  forme  de  gaine 

membraneuse Volvaria, 

Pied  sans  volva Si 


13 


16 


18 


24. 


Pied  coloré,  cartilagineux 25 

Pied  blauo  ou  blanchâtre,  charnu  ou  fibreux 20 
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28. 
29. 
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31. 
32. 

33. 
34. 

35. 

36.1 

37. 

33. 
39. 

iO. 


41. 

42 

43. 
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Chapeau  filamenteux  on  squamulenx 

Chapeau  nu  et  luisant 

Lames  adhérentes  ou  décurrentes.  Chapean  con> 
fondu  avec  le  pied.  Sur  le  sol 

Lames  tout  à  lait  libres.  Sur  les  troncs  d'arbres 
ou  très  près  d'eux 

Spores  pourpres  à  noires.  Lames  se  liquéfiant  ou  de- 
venant noires  et  humides 

Spores  jaune-pâle  à  cannelle,  ou  jaune-rouille  à 
brun-jaunàtre.  Lames  ne  se  liquéfiant  pas 

Chapeau  no  se  liquéfiant  pas.  Lames  se  liquéfiant 
plus  ou  moins,  on  devenant  Jiomides  et  foncées. 

Chapeau  et  lames  noircissant  rapidement,  puis  se 
liquéfiant 

Chapeau  ne  se  liquéfiant  jamais.  Lames  se  liqué* 

fiant  on  partie. 

Chancau  ne  se  liquéfiant  jamais.  Lames  devenant 

seulement  noires  et  humides 

Pied  pourvu  d'un  anneau. 

Pied  dépourvu  d'anneau 

Lames  adhérentes  au  pied,  qui  se  confond  avec  le 

chapeau 

Lames  libres.  Pied  nettement  distinct  du  chapeau. 

Lames  grises  ou  noires.  Spores  noires. 

Lames   jaunes,    brunes,   pourpres  ou  rouge&tres. 

Spores  pourpres,  noirâtres  ou  brun-noir&tre 

Chapeau  strie.  Lamra  entièrement  noires 

Chapeau   non    strié.    Lames  grises,    tachées    de 

noir 

Pied  blanc  ou  blanch&tre 

Pied  coloré 

Voile  nul  ou  très  fugace 

Voile  en  toile  d'araignée,  fixé  au  bord  du  cha- 
peau, éphémère 

Spores  jaune-pAle  à  cannelle 

Spores  rouille  à  brua-jaun&tre 

Chapeau  mucilaginenx  ou  onctueux,  au  moins 
dans  la  jeunesse 

Chapeau  sec  ou  seulement  moite 

Pied  poisseux 

Pied  sec 

Chapeau  presque  membraneux,  moite 

Chapeau  charnu,  sec 

Chapeau  à  chair  mince.  Voile  très  éphémère 

Chapeau  à  chair  épaisse.  Voile  adhérent  au  bord 

du  chapeau 

Lames  ramifiées ^ 

Lames  simples : 

Chapeau  visqueux.  Pied  souvent  excentrique 

Chapeau  non  visqueux.  Pied  toujours  central 

Piea  pourvu  d'un  anneau 

Pied  dépourvu  d'anneau 

Pas  de  voile.  Pied  mince,  cartilagineux. 

Un  voile  filandreux,  très  fugace.  Pied  charnu  ou 

charnu  fibreux. .  .■ 

Lames  décurrentes 

Lames  non  décurrentes 


Leptonia . 
Nolcmea. 

Clitoptlus, 

Piuteus, 

28 

36 

29 

Coprinus. 

Bolbitius. 

30 
31 
32 

Stropharia, 
Psalliota . 
33 

34 
PiathyreUa, 

Pansolus, 

Psathyra. 

35 

Psilocybe. 

ffypholoma. 

37 

42 

3S 

39 

Myxacium. 

Pnlfiymacium 

Telemonia , 

41 

Dennoeybe. 

Znoloma. 

43 

44 

Paxitlus. 

Gomphidiu9, 

Phofiota. 

45 

46 

4S 

TubaricL. 

47 


1 
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./*  I  Chapeau  membraneux,  strié Calera. 

}  Chapeau  oharna,  non  strié  ou  seulement  au  bord.  NaucaHa. 

,^  j  Lames  à  bord  entier.  Sur  le  bois Flammula  , 

I  Lames  à  bord  festonné.  Sur  le  sol 40 

I  Chapeau  lisse,  légèrement  poisseux  quand  le  temps 

48. 1    est  humide. ffebeloma • 

(  Chapeau  squameux  ou  crevassé,  sec Inocybe, 

L.E!VZITES    Fr.    —    Pas 

de   pied.    Chapeau    parche-  ^<zr  ■.■r>^^- 

miné  oa  subéreux  -  parche- 
miné. Lames  simples  ou  ra-     f  :^^    <-    •        *  v 

mifiées,  réunies  en  arrière     //ji^^^^i  ^^       \    \:       Y 

par    des   nervures  transver-  vfiBB^Rf  i^f  !jrv^iBfi^  ^v 

sales ,    à    tranchant    aigu,  ^B^^BR  •'    '  fr 

entier..  Champignons  virant  'ff^'^\ 

sur  le    bois    (poutres ,    po-  j/j' ,    | 

teaux,  palissades ,   etc.)  ou  \&\   y.     \ 

sur  les  vieux  troncs  d'arbres.  |i|  J  : 

L.  Ilaeelda  Fr.  —  Gha-  m\'- 

peau   parcheminé,    flasque,  W  ij         '  ' 

mince,  hérissé,  zone,  blan-  .  /^  /j  ,  v 

châtre-pâle.    Sur  les  «^eux  /à'  v  \ 

troncs  d'arbres  à  feuilles.  Ift  ^  '     .-S- 

i®.  ,■■■■  "    '  •     f 

SCHIZfffHYLLUSI     Fr.  ^ 

—  Pas    de    pied.   Chapeau      „.     ^.^       n^       -        a         ^ 
petit,  parcbe„,iné,Lames  ra-     ^'«-  "^-^^^^Zlt  '^'""'- 
mifiées  en  éventail,  à  tran- 

chant  fendu  iongitudinalement.  Champignons  croissant  sur  les 
vieux  troncs  d'arbres  &  feuilles. 

S.  eommiuie  Fr.  —  Chapeau  tomenteux,  blanc  on  gri- 
sâtre, large  de  5  millim.  &  2  centim.  Lames  d'abord  gris-rose, 
puis  brun-pourpre. 

PAJKIJS  Fr.  —  Pied  latéral.  Chapeau  charnu-coriace,  ne 
pourrissant  pas  et  revenant  à  l'humidité.  Lames  parcheminées, 
coriaces,  à  tranchant  entier,  aigu.  Spores  presque  cylindri- 
ques, blanches.  Sur  les  troncs  pourris. 

P.  sUptlens  Fr.  — -  Chapeau  large  de  2-5  centim.,  réniforme, 
hianc-jauhâtre  ou  jaune-grisâtre-pdle,  &  sillons  circulaires,  à 
bords  échancrés.  Lames  pressées,  visqueuses,  unies  par  un 
réseau  de  nervures.  Pied  latéral,  court.  Saveur  douceâtre,  puis 
astringente  et  acre. 
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LErvIUVUS  Fr.  —  Pied  central.   Chapeau  charnu -coriace, 
ne  pourrissant  pas.  Lames  dentées.  Spores  blanche». 


L.  ti^rlmui  Fk.  —  Chapeau  large  de  2-5-9  centim.,  blan- 
châtre, presque  parcheminé,    mince,   ombiliqué,   couvert    de 
squames  noirâtres.  Pied  haut  de  2-5   centim.,  mince,  blan- 
châtre,  squamuleux.  Lames  d*abord  blanches,  puis  jaunâtres, 
r*  laciniées.  Solitaire  ou  en  groupes  sur  les  vieux  troncs. 


MARASmUS  Fr.  —  Pied  central.  Chapeau  charnu-coriace. 
Lames  assez  espacées,  à  tranchant  entier,  aigu.  Sur  le  sol, 
parmi  les  feuilles,  ou  sur  les  branches  et  les  vieux  troncs. 

!  Chapeau  d'abord  campanule,  puis  étalé,  large 
d'environ  1   centim.,  à  bord  droit 2 
Chapeau  TOÙté  ou  aplati,  à  bord  infléchi ...     i 
(  Pied   et   ebapeau  couverts  de  poils   épars, 

2.  <    pourpres M.  Jffudsoni  Fn. 

(  Pied  très  glabre,  brillant. 3 

Chapeau  plissé,  blanc.  Pied  noiritra.  Lames 
unies  en  arrière  par  un  anneau  membra- 
3.^    neux  qui  forme  un  collier  autour  du  pied.     if.  Rotula  Fr. 
Chapeau  brunâtre.  Pied  noir.  Lames  adnéos 

an  pied M,  androsacetis  Fr. 

Chapeau  large  de  5  millim.  à  1  centim.  Pied 

.   >    haut  de  1-5  centim 5 

^^  Chapeau  large  de  5-7  centim.  Pied  haut  de 

2-5  eentim 7 

Pied  très  glabre  dans  le  haut,  brillant,  rougre 

brun&tre,  à  base  non  tuberculeuse M,  calopus  Pers. 

^'^  Pied  velouté  ou  pruineux,  sub-tuberouleux  à 

la  base 6 

Chapeau  discoïde,  sub-pmineux,  h  bord  strié.    M,    amadeipkus  Fr. 
6,\  Chapeau  blanc,  avec   le  disque    brun-rou- 

geàtre,  non  pruineux,  à  bord  non  strié. ...     M,  ramealis  Bull. 
Pied  à  base  laineuse  ou  floconneuse  ou  en- 
tièrement couvert  d'une  poussière  blanche.    8 
Pied   à  base  non  laineuse  ni   floconneuse. 
'  '  \    Chapeau    charnu,   coriace,  d'abord    voûté, 
puis  aplati,  nu,  brun  p&le,  se  décolorant. 
Odeur  et  saveur  agréables.  Comestible....     Af»  oreades  Bolt. 
Odeur  alliacée.  Chapeau  membraneux,  par» 
cheminé,  voûté-aplati ,    strié,   jaune   sale. 
8.^    Pied  strié,  rouge-brun.   Lames   distantes, 

fermes M.  porreus  Fk. 

Pas  d'odeur  alliacée 9 

i  Saveur  Acre 10 
Saveur  et  odeur  agréables  ou  faibles 11 

Chapeau  roug^-brunAtre,  scrobiculé,  mem- 
braneux, parcheminé,  à  bord  strié.  Pied 
p&le,  haut  de  5-7  eentim M.  peronaiux  Bolt. 

Chapeau  Isabelle,  lisse,  puis  un  peu  ridé, 
charnu,  parcheminé.  Pied  blanchiUrc,  haut 
de  18  centim M.  urenn  Bull. 


10. 
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Chapean  et  pied  rongre-ponrpre>  inodores. 
Pied  sec,  glabre  daos  le  haut,   laineux  à 

la  base M,  fusohpurpwreva  Fa. 

ll.{  Chapeaa  et  pied  lactescents,  se  décolorant. 
Chapeau  d'aoord  globuleux,  puis  campanule. 
Piea  entièrement  couvert  d'une  poussière 
V    blanche M,  ghbularis  Qvel. 

NY<3TAlLIS  Fr.  —  CSiapeau  charnu.  Pied  central.  Lame» 
charnues,  épaisses,  inégales,  &  tranchant  obtus.  Croissant  eu 
parasites  sur  des  Âgaricinés  pourris. 

^.  asterophoim  Fr.  —  Chapeau  brun-jannâtre,  floconneux, 
poudreux,  d'abord  conique,  puis  hémisphérique,  large  de 
6-15  millim.  Pied  saupoudré  de  blanc,  tordu,  haut  de  1-2  centim. 

CilIWTHilRELLU  S  Fr.  —  Pied  s'élargissant  vers  le  haut 
et  se  confondant  tout  à  fait  avec  le  chapeau.  Lames  ou  plutôt 
fausses  lames  épaisses,  en  forme  de  plis,  ramifiées  dichotomi- 
quement.  Spores    blanches,  sur  le  sol. 

f  I  Pied  et  chapeau  épais,  pleins,  charnus 2 

')  Chapeau  sub-membraneu  x.  Pied  lubnlenx..    3 

Pied  glabre.  Chapeau,  pied   et  lames  jaune 

d'cBuf  en  dehors,  blancs  en  dedans.  Odeur 

forte,    agréable.    Saveur     forte,    agréable. 

2.{    Lames  épaisses,  distantes.   Comestible C.  eibarius  Fb. 

Pied  sub-tomenteux,  devenant  noir&lre.  Co- 
loration orange   foncé   en    dehors,  orange 

paie  en  dedans.  Lames  pressées.  Suspect..     C,  aiu^antincits  Wli.p. 
Chapeau  brunâtre,  se  décolorant,  flosculent. 
Pied   orangé-jannàlre.    Lames   jaunes    ou 

gris  de  fumée C,  tubmformia  Fn. 

3.^  Chapeau  gris  de  fumée -fia  vescent,    flocon- 
neux, riaé.  Pied  jaune.  La  mes  jaunes,  pub 

gris-cendré,  pruineuses C,  infundibulifomùs  Fk. 

Chapeau  et  pied  brun- viol acé.  Lames  grises.    C.  cupulatus  Fr. 

RUSSULA.  Pbrs.  —  Pied  central,  de  grosseur  à  peu  prè$ 
égale  dans  toute  sa  longueur,  nu,  plein,  raide.  Chapeau 
charnu  ou  charnu-membraneux,  à  bord  jamais  replié  en  de- 
dans, à  couleurs  ordinairement  vives,  fréquemment  déprimé. 
Lames  foliacées,  radiées,  pas  ou  peu  ramiflées,  à  tranchant 
aigu,  ordinairement  toutes  de  même  longueur,  raides,  cassan- 
tes, sans  suc  laiteux,  presque  iamais  décurrentes.  Spores  arron- 
dies, blanches  ou  jaunâtres,  souvent  munies  d'aiguillons. 


■i 


Chapeau  poisseux  ou  onctueux  dans  les 
temps  humides,  à  bord  mince  ou  mem- 
braneux, puis  strié.  Pied  blanc,  jaune 
ou  rongeAtre,   puis  gris 2 

Chapeau  sec  ou  seulement  humide,  sou- 
vent à  chair  dure,  à  bord  non  strié....    0 
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Lames  et  spores  jaune  d'ocre.    Chapeau 

jaune  d'ocre    sale,   mou,   d'abord    plan, 

puis  déprimé,  à  bord  sillonné,  large  de 

S.{    4-7    cenlim.    Lames   et   pied    de   môme 

couleur  que  le   chapeau.   Pied  haut  de 

2-4  con'tim R.  ochracea  Alb.  et  Sch 

Lames  et  spores  blanches  ou  blanchâtres.    3 

Saveur  acre  ou  brûlante.  Odeur  désagréa-  ' 

..   ,    ble 4 

'^  Saveur     agréable.     Odeur     agréable    ou 
nulle 7 

Pied  violacé,  farineux.  Chapeau  lisse,  vio- 
let-noir ,  à  bord  pourpre -ii las.  Lames 
i .  ^    pleurantes H.  Queletii  Fb. 

Pied  blanc,  blanch&tro  ou  rougeàtre,  non 
farineux 5 

Chapeau  jaune  d'ocre  ou  brunâtre,  large 
de  12  centim  ,  à  bord  membraneux,  sil- 
lonné.  Pied    blanchâtre,    d'abord   plein, 
puis  creux,  haut  de  6-9  centim.  Lames 
5.^    très  inégales,  dichotomes,  unies  par  des 

nervures 7?.  fstens  Pers. 

Chapeau  à  coloration  variable  dans  la 
même  espèce  du   rouge    au  vert,   brun 

ou  blanc 5 

/  Lames  adhérentes  .  Chapeau  charnu  , 
mince,  flasque,  plat,  visqueux,  ircéga> 
lier,  ordinairement  rouge- sang-pAle,  ou 
jaune-verdàtre  ou  blanchâtre,  blanc  au 
sommet,  se  déeolorant.  large  de  3-5  cen- 
Q  \  tim.,  à  bord  bosselé  et  strié.  Pied  lui- 
sant, d'abord  plein,  puis  creux Ji.  frayilu  Pers. 

Lames  libres.  Chapeau  plus  épais,  ré^çu- 
lier,  ordinairement  rose,  puis  rouge-sang, 
parfois  jaune-mat  ou  blanc ,  large  de 
D-9  centim.,  à  chair  rougeàtre  sous  l'épi- 
derme ,  blanche  plus  profondément  . 
Pied  plein  spongieux,  lisse,  blanc  ou 
rougeàtre R.  emciica  Harz. 

Pied  nu,  lisse 8 

Pied  réticulé,  rugueux,  plein.  Chapeau 
couleur  chair,  plus  foncé  au  centre, 
veiné,  ridé.  Lames  adnées,  minces,  blan- 
châtres. Odeur  agréable.  Chair  blanche. 
Comestible » R.  vesca  Fr, 

Lames  très  étroites,  très  pressées,  dicho- 
tomes, dimidiées.  Chapeau  charnu,  lisse, 
plan,  olivâtre,  vert,    lilas    ou    brunâtre, 

iamais  rouge,  large  de  5-7  centim.,  à 
tord  mince,  finement  strié.  Pied  plein..  77.  hetcvophylla  Fr. 
S. {  Lames  larges,  arrondies,  entremêlées 
d'autres  plus  courtes  et  dichotomes. 
Chapeau  charnu,  concave,  puis  infundi- 
buliforme,  d'abord  lilas  ou  pourpre,  puis 
vert  olivâtre.  Chair  rougeàtre  sous  la  cu- 
ticule     R.    cyanoxantha  Sciusff . 

Pied  blanc,  blanchâtre  ou  rouge 10 

9.]  Pied  gris,  noirâtre  ou  bruo  noirâtre,  or- 
dinairement court  et  gfos ii 
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Lames  (et  spores)  jaanes  oa  l>taiiches   et 
devenant  jaunâtres,  pressées,  bifurquées 
on  arrière.  Chapeaa   rose  pourpre,  lisse 
IQ  )    on  finement  cannelé,  large  de  7-9  cen- 
*^    tim.  Pied  plein,  lisse,  blano  ou  rougeAtre. 

Savear  agréable Jl,  xerampeiina  Sch.cpf. 

Lames    et    spores    blanches    et    restant 
blanches Il 


J 


f  Saveur  acre.  Ghapean  rouge-vermillon,  se 
décolorant  ensuite,  plus  p&le  au  milieu, 
à  chair  rougeAtre  sous  lépiderme.  Pied 
blanc  ou  blanc  taché  de  rouge,  plein, 
dur.  Lames  adnées,  obtuses,  pressées, 
entremêlées  d'autres  plus  petites  et  dl- 
ohotomes.  Vénéneux Ji.  rukra . 

[  Saveur  agréable 12 


Chapeau,  pied  et  lames  blancs.   Chapeau 
nu,  Iis9e>  luisant,  à  bord  roulé  en  de- 
12  )    dans,   non  strié.  Pied  fort.   Lames  disi- 
'^    tantes,  décurrentes,  inégales,  pleureuses 

au  début.  Comestible B.  delica  Fr. 

Chapeau  ronge,  vert-grisAtre  ou  jaunAtre.    13 

Chapeau  rouge-sanguin,  se  décolorant, 
blanc  au  centre,  d'abord  voûté,  jpuis  dé- 
primé, soyeux,  crevassé,  A  bord  obtus, 
non  strié.  Pied  blanc  on  rose,  plein, 
lisse.  Lames  arrondies,    assez  pressées. 

,„  ,    Comestible A.  lepida  Fr. 

'  '  \  Chapeau  grisAtre,  verdAtre  ou  jaunAtre, 
floconneux  ou  couvert  de  papilles  duve- 
tées, d'abord  sphérique,  puis  étalé  et 
ombiliqué.  Pied  blanchAtrep  spongieux. 
Lames  libres,  inégales,  dichotomes.  Co- 
mestible     B.  virescens  Scuicpp. 

Chapeau  d'abord  déprimé,  puis  infundibu- 
liforme,  sec,  jaune-cuir  ou  vert-olive, 
pois  noirAtre.  Pied  gris,  puis  bron-noi- 
rAlre.  Lames  minces,  pressées,  décur- 
rentes,   adnées,  d'abord  blanches,   puis 

4t  M    grises  ou  noirAtres.  Vénéneux R.  adusta  Pers. 

*\  Cnapeau  déprimé  et  ombiliqué,  gris-oU- 
vAtre,  soQvent  s^uamuleux,  un  peu  onc- 
tueux A  l'état  jeune.  Pied  rouillé,  noi- 
rAtre A  la  fin.  Suc  rougeAtre,  non  lai- 
teux. Lames  épaisses,  espacées,  devenant 
rouges  quand  on  les  presse.  Suspect....    /?.  nigrican*  Bull. 


ItACrTARIVS  Fn.  —  Pied  central.  Chapeau  charnu.  Lames 
foliacées,  radiées,  plus  ou  moins  cireuses,  souvent  Inégales  et 
ramifiées,  fréquemment  décurrentes.  Chapeau  d'habitude  pltid 
ou  moins  déprimé  à  la  maturité.  Spores  globuleuses,  blan- 
ches, rarement  flavescentes.  Lames  et  chapeau  laissant  écouler, 
quand  on  les  casse,  un  latex  laiteux. 

32. 


L«Mi  mu*  'm^.  ChtpenD  d'ibord  coûté, 

onag^Terdisuni,  ptliauut,  lonA,  glahi*, 
luga  de  3-9  CEDliœ.    Lwnea  utru,   ptlin- 

faleiisf.'  I^«<  d'ibord  plein,  puis  ereui,  gla- 
bre, cilinilrique,  de  la  même  oonlenr  qse  la 
ohspMu.  li.«ldB  !7  ™tim.;  chair  }aaDe 
rauga&tro:  o,!edr  et  «vour  légiremenl  r*. 
ïiqeuBB».  Comeslible i 


leur,  non  aaupoodréefl  da  blaiia.  Latei  A 

saveur  àore  d&9  le  (tAhul 

[.■mt»  d'abord  pAlei. 


.    Hn,    Bniipoudré»    de 
ir  rtouteiire  peraisUnte 


CbapMD  il  bord  nu 4 

Chapau  k  bord  tomanteui,  Kala  on  fibreax.     11 
ChapaaaMa  on  Kulanienl  moiu & 

Oiapsau.  pied  <t  l'ameg  blancs.  Pied  plein. 
Sue  blarç 8 

naut  aoacent  jaunltrn  en  vieil lia<an't.  Cba- 

7-1^  ceuliin.  l4ed  dur,  haut  da  84  centîm., 
large  do  !  cientim.  Late»  abondanl,  k  odeur 
faible,  pas  diugréable.  Fiavanr  tcre.  i>oivr^. 

Suspect L,  pipenlui 

Lames  espacéu.  plus  largee,  hlaaobAlnH. 
■alei.  Chapeau  son  toai,  llnement  tcailleux, 
■nrtout  vem  le  bord.  voA Lé-an bilioo^.  K  hord 
replié  en  dedan: 


telltreia  Fn. 


iplié  en  dedans.  Pied  iluveleni.  Lalei  peu 
bandant.  Odeur  faible,  un  peu  désagréable. 

Lamas  «pacéo>.  jaun*irei.  Liîex  bl'ane',  per- 
nstanl,  abondant,  très  âere.  Cbapcan  nu, 
li»c,  glabre,  t  chair  mince.  ^i*o  ou  déprimé, 

d'abord    plein.  puiH  oreui.  aminci  dans  le 

ba»,  huit  de  3  oentim.  Vénéneui £.  pi/rooo/ui  Bti.i, 

Lalai    blane    persistant.    Cbapeau    d'abord 

couleur  sale,  puis   bmu    noirlitre,    d'abonl 

voiïlâ,  puis  intuDdibuliforme,   large   da  6-9 

centim..    à  chair  dure.    Pied  couleur   suie 

pile,    haut    de   é-ï   cenliu.    Lames    blanc 

jaun&lro,  suspect - L.  pl»inbt*s  Bull 

Laies  d'abord  blanc,  puin  raugeélre.  Chapeau 


I.  léRàrameot  eicentriqae,   courl. 
na.pile,  puis  rougeàlree.  Snupect  . 


r 
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Lamos  blanches  ou  paies.  Latex  blanc 10 

Lames    et   latex    d'abord    blanch&tres,    puis 
g  }    nias.  Cbapeaa  gris-pouf^o&tre  pâle  ou  sale, 
non   zone,    mince,  d'abord  voûté,  puis  dé* 
primé,  large  de  2-5  cent  i  m.  Pied  poisseux, 
pâle,  creux,  court.  Suspect L.  uvidus  Fr . 

Chapeau  yert-de-gris  gris&tre  souvent  ta- 
cheté, non  zone,  déprimé,  à  bord  r^lié  en 
dedans  an  début  et  duveté,  large  de  7>9 
ceotim.  Pied  de  même  couleur  que  le  cha- 
peau, d'abord  plein,  puis  creux,  poissenx, 
10. {    haut  de  3-5  centim.  Saspect L,  blennius  Fr. 

Chapeau  jaun&tre,  faiblement  zone,  d'abord 
ombiliqué,  puis  infundibuliforme,  large  de 
5-9  centim.  Pied  d'abord  plein,  puis  creux, 
haut  de  2-3  eentim.  Lames  pâles,  dichoto- 
mes.  Chair  faiblement  zonée.  Suspect L,  insuisus  Fn. 

Latex  blanc  ou  blanchâtre,  invariable 12 

Latex  d'abord  blanchâtre,  puis  jaune-sonfre.' 
Chapeau  jaune,  pâlissant  par  places,    non 
11.^    zone,  déprimé,  tomenteux  sur  le  bord,  large 
^    de  18-1»  eentim.    Pied  jaunâtre,   tacheté, 
gros,  court.   Lames  pressées,  minces,  blan- 
châtres     L,  soxfbiculatus  Scop. 

Chapeau  d'abord  ombiliqué,  puis  infundibn- 
liforme,  d'abord  sub-floconneux,  puis  glabre, 
blanc,  zone  ou  parsemé  de  taches  incarnat, 
large  de  10-15  centim.,  à  bord  souvent  on- 
dulé, d'abord  replié  en  dedans.  Chair  dure. 
Pied  de  la  couleur  du  chapeau,  atténué  dans 
le  bas,  souvent  un  peu  excentrique,  atteignant 
5  centim.  de  haut.  Lames  très  pressées, 
.g  /  simples,  d'abord  blanclies,  puis  légèrement 
-     rose  •chair.  Odeur   pas  désagréable.    Saveur 

acre.  Comestible L.  conti'oversus  Pcn«. 

Chapeau  non  ombiliqué,  couleur  chair  ou 
ocre-pâle,  large  de  3-7  centim  ,  h  bord  cou- 
vert de  poils  feutrés  très  longs,  plus  pâle 
2 ne  le  chapeau  et  replié  en  dedans.  Pied 
'abord  plein,  nuis  creux,  de  grosseur  uni- 
forme, haut  de  3-7  centim.  Saveur  très  acre. 
Vénéneux L.  torminosits  Scii.eff  . 

Chapeau  sec  ou  seulement  moite li 

Chapeau  poisseux 18 

Chapeau  lisse,  nu 15 

li.{  Chapeau  rugueux,  squameux,  floconneux  ou 

saupoudré 16 


13. 


/  Chapeau  jaune-orangé   ou   jaune-rougeâtre , 
I     d'abord  voûté ,  puis  déprimé,  un  peu  ombi- 


liqué, nu,   rarement  plus  de  3   centim.  da 

large.  Pied  haut  de  2-4  centim.,  fragile,  de 

la  couleur  du  chapeau  ainsi  que  les  lames. 

iô.)    Latex  blanc,   laiteux,  douceâtre,  abondant. 

Comestible L.  mitissimm  Fh. 

Chapeau  brun-rougeâtre,  ne  pâlissant  pas,  un 
peu  ombiliqué,  puis  déprimé,  large  de  2-5 
centim.  Pied  haut  de  5  eentim.,  de  la  même 
couleur  que  le  chapeau,  mais  plus  pâle.  La- 
mes brun-rouille  foncé,  pâlissant.  Comestible.    L,  subdulcis  Bill. 


T^ 


--L     * 


10. 


17. 


18. 


19. 


17 


2Qj 


L.  glydosmus  Fn. 


L.  fuliginoaus  Fr. 


19 
«1 
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Sans  odear  ou  n'ayant  qu'une  odeur  faQ>le. , 

Odeur  douce&tre.  parliculière.  Latex  blanc, 
laiteox,  à  saveur  d'abord  douceâtre»  puis  Acre. 
Chapeau  gris  sale  ou  brunâtre,  squamuleux, 
ombiHque,  puis  aplati,  larçe  de  3-6  cenUra. 
Pied  mince,  duveté,  haut  oe  3-5  centim.... 

Chapeau  plan  ou  seulement  déprimé,  très 
sec,  lisse,  d'abord  couvert  d'une  poussière 
couleur  suie,  pais  nu,  coloré  en  gris-cendré, 
large  de  6-S  centim.  Pied  plein,  de  la  cou- 
leur du  chapeau,  mais  plue  pAle,  haut  de  5-7 
centim.  Lames  adnées,  a'abord  blanches,  puis 
eouleur  cuir.  Latox  laiteux,  blanc,  devenant 
jaune-safran  k  l'air.  Suspect 

Chapeau  d'abord  bombe,  puis  infundibuU- 
fonno,  d'abord  fioconneux,  puis  lisse  et  lui- 
sant, rouge-foncé  ou  bruo-rouge&tre ,  large 
de  5-10  centim.  Pied  plein,  brun-roogeàtre 
vif.  haut  de  3-0  centim.  Lames  pressées,  rou- 
ge&tres  ou  jaun&tres,  ou  brun-rougeAtre. 
Latex  blanc,  laiteux,  très  Acre.  Vénéneux..     L.  rufus  Scop. 

Latex  à  saveur  douceâtre,  avec  un  arrière- 
goût  Acre 

Latex  à  saveur  douoeAtre,  persistante 

Chapeau  non  ombiliqué,  d*abord  plat,  puis 
déprimé 

Chapeau  ombiliqué,  d'abord  presaue  bombé, 
puis  aplati ,  et  parfois  infunaibuliforme, 
d'abord  couleur  chair,  puia  jaune-rougeAtre 
ou  gris,  non  zone,  presque  soyeux,  large 
de  3-12  centim.  Pied  dWtrd  plein,  nuis 
creux,  fragile,  jaune-rougeAtre.  Lame»  blan- 
chAtrea.  Latex  d'abord  blanc,  puis  gris. 
Suspect 

Latex  blanc,  invariable.  Chapeau  orangé  vif, 
non  zone,  lisse,  charnu,  large  de  3-5  centim. 
Pied  plein,  nu,  de  la  couleur  du  chapeau. 
Lames  d'abord  jaunAtres,  puis  ocre.  Sus- 
pect  

Latex  d'abord  blanc,  puis  jaune  soufre.  Cha- 
peau brun  ou  jaune-rougeAtre,  lisse,  nu,  à 
chair  mince,  large  de  3-5  centim.  Pied 
d'abord  plein,  puis  creux,  lisse,  de  la  cou- 
leur du  chapeau,  haut  de  2-5  centim.  La- 
mes d'abord  pAles,  puis  brun-rougeAtre. 
Odeur  aromatique .  Vénéneux 

Chapeau  déprimé,  eouleur  chair,  ou  cannelle, 
ou  brun-rougeAtre ,  avec  le  disque  plus 
foncé,  large  de  6-7  centim .  Pied  spongieux, 
nu,  rougeAtre  ou  rouge-brun Atre,  haut  de 
5-7  centim.  Lames  presque  dichotomes, 
d'abord  blanches,  puis  rouge  brique.  Latex 
blanc,  invariable.  Suspect 

Chapeau  voûté,  ombiliqué,  couleur  cuir  pAle 

on  iocarnat-jaunAtre,  pAlé.  à  bord  très  replié 

en    dedans,    larçe    de    7-8    centim.    Pied 

d'abord  plein,  puis  creux,  pAle,  haut  de  &-7 

1    centim.  Lames  pAles,  saupoudrées.  Suspect. 


L.  vietuê  Fa. 


L.  aurantiacus  Fr. 


£.  thpjogalttS  Bull. 


21, 


L.  çttietus  Fr. 


L,  pallidtu  Per». 


.-..  '%  , 
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HTGROCYBE  Fr.  —  Pied  central,  creux,  au  moins  dans  la 
vieillesse.  Chapeau  charnu,  plus  ou  moins  épais,  onctueux  ou 
poisseux  dans  les  temps  humides,  d'ordinaire  vivement  color4« 
Lames  de  longueur  inégale,  sans  suc  laiteux.  Pas  de  voile, 
d'anneau  ni  de  volva.  Lames  adnées  ou  libres,  ou  peu  décur- 
rentes. 

Lames  entièrement  libres  ou  seulement  adhé- 

I   1     rentes { 

'^  Lames  adnées  ou   presque  déuurrentM,  dis- 
tantes      5 

Chair  devenant  noirâtre  quand  on  la  presse  oa 
dans  les  temps  humides.  Chapeau  presque 
membraneux,  conique,  poinln,  puis  étalé, 
2.^  glabre,  gluant,  iaune  ou  rarement  rouge. 
Pied  à  peu  près  de  la  couleur  du  chapeau. 
Lames  blanc-jaun&tro  ou  orangées... H,  conica  Scop.  >  y^fr 

Chair  ne  devenant  pas  noirAtre 3  "-•',' 

Chapeaa  n'ayant  pas   plus  de  2-3  centim.  de 

large,   mince,   campanule,    étalé,  jaune-ver-  ^ 

d4tre  ou  jaune-rouge-brique,  d'abord  couvert 

d'une    couche    mucilagineuse  verdAtre.    Pied  . 

lisse,  coriace,  haut  de  2  oentim.  Lames  ver- 
d&tres  ou  jaunes ff.  pxUtaeina  Schmfy,  ' 

Chapeaa  ayant  5-9  centim.  de  large 4 

Chapeaa  jaune-d'or  oa  jaane-sonfre,  ne  pâlis- 
sant pas,  luisant,  conique,  obtus,  à  peine 
glaant.  Pied  nu,  jaune-rougeAtre  à  la  oase, 

lisse.  Lames  jaune-rouge&tre ff.  ohruêsea  Fr. 

4.^  Chapeau  rouge  vermillon  ou  rouge  sang,  pâ- 
lissant surtout  au  centre,  campanule,  échan- 
cré,  lisse.  Pied  jaun&tre  ou  rougeilre,  blanc 
à  la  base,  gros,  ventru,  strié.  Lames  jaunes, 
pois  rougeitres //.  punicca  Fn. 

Chapeaa  et  pied  rouges 6 

Chapeaa  et  pied  jaune-cire,  ternes.  Chapeaa 
•  }    voùté-aplati,  finement  strié,  large  de  2  cen- 
^^    tim.  Pied  Qstuleux,  haut  de  J-3  centim.,  sou- 
vent déformé.  Lames  jaunes,  larges,  distan- 
tes, adnées,  presque  décurrentes H.  eeracea  Wllf. 

Chapeau  ronge-minium,  peu  gluant,  lisse  ou 
squamuleux ,  pAIissant ,  d'abord  voûté,  puis 
ombiliqué,  large  de  2  centim.  Pied  de  gros- 
seur uniforme,  cylindrique,  lisse,  rouge 
écarlate,  haut  de  5  centim.   Lames  adnées, 

Jaunes  ou  rouge-minium-iaunâtre H.  miniata  Fr. 

Q  )  Chapeaa  rouge  vermillon,  li»*e,  eluant,  voûté, 
'\  obtus,  s'étalant,  pAlissant  et  devenant  jau- 
nâtre, large  de  8-5  centim.  Pied  jaunâtre, 
rouge  écarlate  au  sommet,  haut  de  5  cen- 
tim., comprimé.  Lames  adnées,  décurrentes 
par  une  aent,  anastomosées,  ordinairement 
vert-grisâtre  sur  le  tranchant ,  jaunes  au 
centre,  pourpres  au  sommet H.  coceinea  Fn . 

LIMACIUM  Fr.  —  Pied  central,  ordinairement  plein.  Cha- 
peau plus  ou  moins  plan,  onctueux  ou  poisseux,  à  chair  blan- 
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che  et  ferme.  Voile  tendre,  éphémère.   Pied   avee  ou  sans 
anneau.  Pas  de  volva.  Lames  décarreokes. 

Chapeau  blanc,  au  moins  au  débat 2 

Chapeau  brun-ombré,  puis  brun-soie,  plus  pâle 
j  ^    au  bord,  lisse,  muqueux.  Pied  ventru,  gluant, 
^^    squamuleux  au    sommet,  haut  de   5-7  centim. 
Lames  minces,  adnées,  décurrentes,   gris-blan- 

châtre L.  Umaehwm Scop. 

Chapeau  d'abord  biano,  puis  rose-sanguin,  lisse 
ou  pointillé,  vo&té.  aplati,  large  de  3-7  centim., 
à  chair  blanche,  deveDant  rougeAtre.  Pied  sans 
anneau,  de  grosseur  uniforme,  pointillé  de  rouge 
et  couvert  de  fibres  rouges.  Lames  blanches,  ta- 

2  /    chées  de  rouge L,  erûbeseew  Fr. 

'  Chapeau,  pied  et  lames  blancs.  Chapeau  d*abord 
voûté,  puis  plan,  à  bord  duveté  et  replié  en  do- 
dans,  puis  nu,  large  de  2-5  centim.,  gluant. 
Pied  d'abord  plein,  puis  creux,  de  grosseur  iné- 
gale, gluant,  squamuleux  dans  le  haut.  Lames 
décurrentes,  raides.  Comestible L.  ebumeum  Bua- 

PLEUROTUS  Fr.  —  Pied  latéral  ou  nul.  Chapeau  ordinaire- 
ment conchiforme.  Lames  membraneuses.  Spores  blancbes  oa 
blanchâtres.  Sur  les  troncs  d'arbres. 

f  Pas  de  Toile t 

Voile  en  forme  d'anneau.  Chapeau  large  de  5-15 
,   centim.,  gris  blanchâtre,   devenant    floconneux, 
1 .  \    squameux.  Lames  anastomosées  en  arrière,  blan- 
ches, assez  distantes.  Pied  excentrique,  haut  do 
2-5   centim.,   épais   de  3  centim.,   filamenteux, 

muni  d'un  anneau  membraneux,  laoinié P,  corticatus  f^- 

Pas  de  pied.  Chapeau  sessile,  charnu,  réniforme, 
jaunâtre  ou  presque  orangé,  tomenteux,  à  bord 
2  }    roulé  en    dedans,  large  de  2  5  centim.   Lames 
'^    simples,   larges,    assez   distantes,  jaune  orangé. 

En  groupes P.  nidultua  Pkbî». 

Un  pied  distinct,  excentrique 3 

Chapeau  soyeux,  velu,  charnu,  mou,  blanc  Lames 

3.{    larges P.  pinsitus  Tr» 

Chapeau  non  soyeux,  velu 4 

Lames  longuement  décurrentes 5 

Lames  simplement  adnées,  non  décurrentes,  lar- 
ges, assez  pressées,  blanches.  Chapeau  à  chair 
dure,  blano-grisAtre,  plombé,  pAle  ou  jaune  d  ocre, 
4./  souvent  tacheté  de  bleuâtre,  voûté,  aplati,  large 
de  8-12  centim.  Pied  renflé  dans  le  bas,  plus  ou 
moins  excentrinue,  parfois  central,  haut  de  5-7 
centim.,  épais  de  1-2  centim.  Solitaires  ou  on 
toufles />,  ulmarius  Bi  ll. 

/  Chapeau  blanc,  irrégulier.  Pied  élastique,  villeux, 

radicant p.  Pomeli  Fn. 

Chapeau  d'abord  noirâtre,  puis  brunâtre  ou  jau- 
5  1  nâtre,  conchiforme,  charnu,  mou,  large  de  3-10 
centim.  Lames  blanchâtres,  glanduleuses  ou  non 
en  dessous,  finissant  par  disparaître.  Pied  court, 
dense,  élastique,  renflé  dans  le  haut,  velu  dans 
le  bas.  En  gazons p,  ostreatut  JacO- 
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OHPHAUA  Fr.  —  Pied  central,  sons  anneau  ni  volva, 
cartilagineux.  Chapeau  jamais  mucilagineux  ni  poisseux, 
membraneux  ou  charnu-membraneux,  légèrement  ombiliqué, 
de  très  petite  taille.  Lames  décurrentes.  Spores  blanches. 

Chapean  jaune-orangé,  pâlissant,  d'abord  cucalliforma. 

Suis  étalé,  large  de  1  centim.  Pied  de  même  couleur, 
'abord  plein,  puis  ereux,  haut  de  2  centim.  Lames 
blaneh&tres,  très  décurrentes,  non  anastomosées....  O.  Fibula  Blcl. 
Chapeau  blanoh&tre  ou  gris&tre,  strié,  radié,  étalé  dès 
le  début,  à  bord  lacinié  et  replié  en  dedans.  Pied 
presque  flstuleuz,  velu  à  la  base.  Lames  distantes, 
très  larges  en  arrière,  blanchâtres O,  umbellifera  L. 


Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva,  carti- 
lagineux, ordinairement  creux.  Chapeau  presque  membraneux; 
d'abord  cuculliforme  ou  campanule,  puis  presque  plan,  à 
bord  droit,  jamais  infléchi.  Lames  non  décurrentes.  Spores 
blanches  ou  blanchâtres,  grêles. 

Lames  à  tranchant  découpé  en  dents 
j  }  noires.  Chapeau  pourpré-livide^  blan- 
'■•^    chissant.  Lames  violet-foncé M,  peliantMna  Fn. 

Lames  sans  dents  noires 2 

Chapeau  large  de  trô millim.  an  plus. 

Espèces  croissant  sur   des  feuilles, 

•  1    des  pétioles,  des  rameaux  en  décom- 

*'    position  et  sur  de  vieilles  écorces...    3 

Cnapeau  plus  large .  Espèces  vivant 

sur  le  sol  ou  sur  de  vieux  troncs 

d'arbres 4 

Pied  tfès  mince,  non  bulbeux  à  la 
base,  glabre,  brun  au  sommet.  Cha- 
peau rose,  campanule,  puis  ombili- 
qoé,  glabre.  Lames  roses,  distantes, 
3. (    adnées M,  eapillarU  Schum . 

Pied  discoïde  à  la  base,  grêle,  élancé. 
Chapeau  blanc-gris,  d'abord  conique. 

Suis    étalé,    plissé,    glabre.    Lames 
istantee,  gris-blanohâtre,  adnées...    M.  Mueor  Batsch. 

Pied  onctueux,  poisseux  ou  émettant 

*■  du  latex  quand  on  le  casse 5 

Pied  ni  poisseux  ni  onctueux,  ni 
n'émettani  de  latex  quand  on  le  casse.    10 

Pied  onctueux  ou  poisseux,  n'émet- 
tant pas  de  latex  ouand  on  le  casse.    0 

Pied  sec,  émettant  du  latex  quand  on 
le  casse S 

Chapeau  ne  déjpassant  pas  6  millim. 
de  large,  hémisphérique,  étalé,  slrié, 
0.^    jaune-citron.  Pied  mince,  poisseux, 
/    tendre,jaune-citroo,bautde2centim.    M,  citrinêlla  Pfns. 
Chapeau  large  de  1-5  centim 7 
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hipawi  large  de  1  cent.,  d'sbord 
FQùiè,  nnia  déprimf,  poisaaui,  brun 
lu    |Fi>    undri  .     h    ombilic     plua 

>ra  'dtourranlM ^-  culgaris  PiM, 

hipeiu  Iirgs  àe  l-ScBnlim..d'sbntd 
:>inpiDu1é.  puii  «ulé.  iLrié.  couTert 

]la,  color*  ea  gn>,  j»un*lre,  bni- 
iltre  ou  roun-bron  oa  blanEb4(n. 
Pied  i.uD»l«,  Kid)«,  hiul  d.  5 
»dtim.  SI  plù.  Lan»»  déeurnuUU 
[»ar  wne  danl,^... ^,.  - ^-  ejKptm/gia  Scop. 

nuit,  «trié,  parCDiB  aaupoudré.  Pi«d 

im..    radieant.    Lainn  blanchAlre» 

la   gHM>-blancbtlre>,  aminciaM.  '*-     „       , 

léaa..... M.gahfut  Pers. 

roiîW,    >lri*,    rpuge&lpa,    pHLe.   San» 

pied  da  même  conteur  qua  la  cba- 
«ao,  plu>  plie,  glabre,   moa,  h»g[ 

Lame»    adhii«Bie«.    rougedra»,    * 

[ranebant  ponrpra-ooirttra if.  lonlTBiiioienla  Alb,  al 

bapean  ptin  charnn.  liMe,  dentolé 
au  bord,  d'abord  blanchtlre,  puis 
rougeilre,  «»n«  latei,  large  do  S 
milllm.  i  î  DentJm.  Pied  haut  da 
5-7    Mnlim,,    raid»,  roujie-bnin.   à 

n&ae.    blanohllrei   dan»'  loole   leur 

ttendae «.  hxmalopui  Paa». 

ame»  libres <t 

ameaadniea  ou  décarnowa. 1& 

Ibaueou  branïire  ou  gris  iaunttra 
■aie.  rarement  bUoc,  larg«  <te  8-1! 
oiillim.,  campanule,  pui<  llalé.  Pied 
mou,  un  peu  fragile,  glabre,  filifor- 

de  7  uaUm.  Lam«  presaéas,  blaa- 

cbea ^-  filapti  Bull. 

bapsan  blen-ïerdilre-liTide,  gltbre, 
seo    Pied  leuacB.  velu,  pulvéruleDt. 

Lamea  grises H-  amicta  Fa. 

.âmes  simplement  adnées 13 

.ame>  décnrre°tea  par  une  dent,  ti- 

roaea.  éhapeau  gris  ou  brun,  d'abord 

lim.  environ.  Pied'lisae.  Terni,  gla- 
bre. toniauLaux  à  la  base,  qui  esl  ra- 
UeaDte,  tiuifoime  haut  de  5  eentim.     V.  galericvlata  ScoT. 


AGARICINÉS  577 

Pas  d'odeur li 

Odear  de  raifort.  Chapeaa  an  pea 
charaa,  oampannlé,  él&lé,  glabre, 
|.|  )  roae  oa  lilas,  oa  bleuâtre,  ou  jaune, 
^^  h  bord  atrié,  large  de  2-7  oentim. 
Pied  lisse,  presque  nu,  raide,  frangé 
à  la  baiie,  naut  de  10  oentim.  Lames 
rinuèea,  adnées,  très  larges,  pAlea...    M.  pura  Prrs. 

I .  I  Lames  blanches 15 

)  Lames  roses  ou  lilas 10 

Cbapean  jaun&tre,  seo,  strié,  ombili- 

?ue.   lai^e  de  2   oentim.  au    plus, 
ied  fflabre,  jaunâtre,  filiforme,  lui- 
sant, haut   de   2-5    oentim.    Lames 

15. (    larges,  blanches M,  liUeo-alba  Bolt. 

Chapeau  glabre,  strié  au  niveau  de 
l'ombilio,  jaunAtre  au  niveau  du 
disque.  Pied  blano.  Lames  larges, 
blanches Jlf.  gjfpaea  Fr. 

1  Chapeau  rouge  vineux,  clair.  Pied  tu- 
buleuz,    hyalin,    pourpré,    à    base 
blanche,  hérissée.  Lames  lilas M,  Sejfnii  Qatt*. 
Chapeau  bianohétre,  rosé.  Pied  filifor- 
me, blanc.  JLames  roses JV.  Adoniê  Bull. 


COLLTBIA  Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva,  sou- 
vent allongé  en  une  sorte  de  racine,  cartilagineux,  ordinaire- 
ment creux.  Chapeaa  plan  on  voûté,  jamais  campanule,  un 
peu  charnu,  à  bord  replié  en  dedans  au  début.  Lames  non 
«lécurrentes. 


Pied  glabre  ou   à  peine  velu  h  la  base, 

I   I    lisse,  non  strié  ni  sillonné 2 

*    Pied  tomenteuz,  floconneux,  velu  ou  prui- 
neux,  ou  bien  strié  ou  sillonné 3 

/  Chapeau  hyalin,  jaune  d'ocre,  puis  blan- 
châtre, strié  sur  le  bord,  large  de  2  oen- 
tim. environ.  Pied  nu,  rouçe- brunâtre 
ou  jaunAtre,  haut  de  5  centmi.  Lames 

«  j    libres,  arrondies,  blanchea. C.  aquoêa  Bull. 

Chapeau  lisse,  rouge-brunAtre,  sub-dépri- 
mé.  Pied  rouge,  brunâtre  ou  jaunAtre, 
haut  de  2  oentim.  Lames  blanchAtres, 
sinuées,  adhérentes,  presque  décurrentes 
par  une  petite  dent C,  dryophiU  Bull. 


Pied  strié  ou  sillonné 4 

Pied  tomonteux,  floconneux  ou  pruineux.    9 


,  I  Lames  étroites,  pressées 5 

)  Lames  assez  distantes,  larges 6 
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Chapeau  d*abord  voûlé,  puis  étalé,  an  pea 
charnn,  mou,  humide,  brun,  pAliasant, 
large  de  5-7  cenlim.  Pied  presque  eo- 
nique,  plus  épais  dans  le  bas,  ronge-bran 
foncé,  haut  de  5-7  centim.  Lames  blan- 
ches, presque  libres,  finement  dentées...    C.  butymcea  Bull. 

Chapeau  charnu,  consistant,  plan*TOÛté, 
blanc,  taché  de  rouge  brunâtre,  large  de 
7-9  cenlim.  Pied  ventru,  plus  mince 
dans  le  bas,  de  la  couleur  au  chapean, 
haut  de  7-9  centim.  Lames  libres,  blan- 
ches, linéaires C.  maeulats  Ai3.  et  Sch. 

Lames  blanchài 7 

Lames  d'abord  blanches,  puis  rouge-bru- 
n&tre,  ladieiées,  d'abord  adhérentes  en 
anneau,  puis  libres.  Chapeau  vo&lé-plan, 
6.^  charnu,  coriace,  rouge-brunàtre  on  jau- 
nâtre, large  de  i-18  ceatim.  Pied  gonflé, 
sillonné,  h-  basa  très  allongée,  fusitorme, 
d'abord  plein,  puis  creux,  rouge-brunA- 
tre,  haut  de  7-12  centim... C.  fusipfs    Bcll. 

Sur  les  soaehes  o«  les  Tieux  troncs,  on 
très  près 8 

Sur  le  sol .  Chapean  chamuy  mince,  coni- 
^  ]  que,  étalé,  bosselé,  sec,  gris-brun  ou  bru- 
nAtre,  presque  velouté,  frangé,  large  de 
6-10  centim.  Pied  haut  de  10-12  centim., 
fuMforme  et  radiciforme  à  la  base,  sillon- 
né, plein.  Lames  blanches,  arrondies....    C.  hngipes  Bull. 

Chapeau   charnu,    membraneux,    fragile, 

plan,  humide,  strié,  fibreux,  d'abord  bmn 

ou  gris  cendré,  puis  blanchAtre,  large  de 

7-9  centim.  Pied  de  grosseur  uniforme, 

nu,  strié,  pèle,  plein,  comme  rongé  à  la 

base,  haut   de  7-8  centim.    Lames  très 

8 . ^    larges,  blanches,  adhérentes • . . .     C.  pleUyphyUa  Fb. 

Chapeau  charnu,  mince,  poisseux,  voûté- 
plan,   bosselé,    ridé,  gris-brun,  oliv&tre,  . 

jaunâtre   ou  blanohàlrç,    large  de  3-12 

centim.   Pied  mince,   raide,  longuement 

radicant,  haut  de  10-16  centim.,  glabre, 

puis  sillonné C.  radieata  Relu. 

Pied  naissant  d'une    bulbe   form&nt  une 

9.  \    sorte  de  sclérote 10 

Pied  ne  naissant  pas  d'une  bulbe 11 

Chapeau  voûté-plan  ,  ombiliqué ,  blanc . 
glabre,  lisse,  large  de  4-6  centim.  Pied 
haut  de  1-2  centim. ,  fistuleux,  blanc,  proi- 
neux.  Lames  blanches,  adnées.  Sur  de 
10.  {  grands  agaricinés  et  des  feuilles  pour- 
ries     C.  tuberosa  Bcll. 

Chapeau  papilleux,  pruineux,  grisAtre. 
Pied  couvert  de  poils  capités  formant  des 
sortes  de  grappes C.  racemosa  Pciui. 
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Cliapeau  irrégnlier,  un  pea  bosselé,  pres- 
que plan,  glabre^  grisAire,  ou  jaunAtre,  oa 
blanchAtre,  largo  de  1  ccntim.  Pied  cou- 

▼ert  de  poils  durs,  finement  fistuleux,  ra-  * 

ft.(  dicant.  Lames  très  pressées,  linéaires, 
pâles.  Sur  les  aiguilles  et  les  c6nes  des 
pins C.  conigena  Pers. 

Chapeau  blano-rougeAtre.  Pied  atténué 
dans  le  haut,  rougaAtre,  laineux C»  kariolorum  DG. 


dJTOCYBE   Fa.  —  Pied  central,  sans  anneau   ni  volva. 
fibrenx,  élastique,  toujours,  plein  au  début,  souTent  creux  plus  -  .i 

tard.  Chapeau  ordinairement  charnu  et  plan,  devenant  ensuite 
isfundibuliforme.    Lames  décurrentes  ou  adnées,   jamais  si-  i- 

nnéeâ.  Spores  blanches  ou  blancbAlres. 


Chapeau  humide,  à  chair  mince,  moUe, 

I   I    aqueuse i 

^^  Chapeau  non  humide,  à   chair  ferme, 
non  aqueuse 4 

Chapeau  d'abord  Toâté,  ensuite  plan, 
un  peu  ombiliqué,  d'abord  lisse,  en- 
suite squameux  ou  furfuracé,  large  de 
1-3  eentim.,  ordinairement  couleur 
d'ocre  on  gris  pAle,  rarement  violacé. 
Pied  grêle,  haut  de  5-10  eentim.,  fl- 
2.(  breuz,  souvent  courbé,  d*abord  plein, 
puis  creux.  Lames  épaisses,  ordinai- 
rement violettes  ou  rouge-chair,  puis 
saupoudrées  de  blanc  par  les  spores, 
adnées C.  lacctUa  Scop. 

Chapeau  d'abord  déprimé,  puis  plus  ou 
moins  infundibnliforme •••    3 

Chapeau  plan,  infundibnliforme,  bru- 
nâtre, devenant  argileux,  blanchAtre 
quand  il  se  dessèche,  lisse,  glabre,  A 
bord  étalé.  Pied  d'abord  plein,  puis 
creux,  pAle,  de  grosseur  uniforme, 
haut  de  2-5  cenlim.  Lames  distantes, 

gris  cendré-blanohAtre C,  expalUni  Pers. 

3.(  Chapeau  infundibnliforme,  brun  noi- 
rAtro,  on  grisAtre,  oh  jaunAtre,  lisse, 
presque  glabre,  large  de  2-0  eentim., 
a  bord  lisse,  longtemps  recourbé  en 
dedans.  Pied  plein,  un  peu  aminci 
dans  le  haut.  orunAtre,  fibreux,  réli- 
oulé.  Lames  aiatantes,  unies  A  la  base, 
brunAtres C  eyalkiformii  Bull  , 

Chapeau  infundibuliforme 5 

4,|  Chapeau  d'abord  voûté,  puis  plan  ou 
plus  ou  moins  déprimé  au  centre 7 


ô. 
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Chapeau  glabre,  lisse 6 

Ghapeaa  fibreux  ou  soyeux,  d'abord 
voûlé,  pais  infondibultforme,  bosselé, 

'rouge-bruDàtre  ou  jaunâtre,  p&Iisa&nt 
ensuite  et  devenant  presque  blanohA- 
tre,  mon,  larire  de  2-8  centim.,  à 
bord  mtnee.  FÎed  épaissi  vers  le  bas, 
ayant  jusqu'à  5  centim.  de  haut, 
spongieux,  plein,  élastique.  Lames  peu 
distantes,  blanches.  Odeur  agréable..     C,  infun^bulifonnis  ScHcrr. 

Chapeau  n'ayant  pas  plus  de  6  centim. 
de  large,  d  abora  ombiliqué,  puis  in- 
fnndibujiforme,  rougeàtre,  glabre,  lisse, 
à  bord  recourbé  en  dedans .  Pied  d'abord 
spongieux,  plein,  puis  creux,  glabre. 
Lames  simples,  \me»,  puis  rougeitres.     C.  inversa  Scop. 

Chapeau  large  de  6*10  centim.,  d'abord 
Toute,  puis  infundibuliforme,  humide, 
glabre,  li«e.  Pi^d  charnu,  plein,  de- 
renant  souvent  creux.  Lames  très  pres- 
sées, minces,  étroites,  ramifiées,  d'abord 
pAles,  puis  ocracées,  comme  la  chair.     C.  gilca  Pkrs. 

Chapeau  blanc  ou  verdAtre,  pAliraant. .    8 

Chapeau  gris,  d'abord  saupoudré  de 
gris,  puis  nu,  lar|[e  de  5-12  centim. 
Pied  plein,  spongieux,  ferme,  élasti- 
que, fibreux,  strié,  gris-blanchAtre, 
haut  de  5-7  centim.  Lames  presque 
déourrentes,  pressées,  blanches,  pA- 
lissantes.  Odeur  agréable,  rappelant 
celle  de  l'oranger C«  nebularis  Bat; ch  . 

Odenr  d'anis.  Chapeau  d'abord  plan, 
pois  déprimé,  gris-verdâtre  clair  ou 
verdàtre  sale,  un  peu  plus  foncé  et  ti- 
rant vers  le  brun  au  centre,  large  de 
2-6  centim.,  coriace.  Pied  plein,  élas- 
tique, glabre,  jaunAtre-blanchAtre,  son- 
vent  épaissi  et  tomenleux,  blanc  à  la 
base.  Lames  larges,  non  pre88ées,un  peu 
décurrentes,  blanchâtres  ou  verdAtree.     C.  odora  Bcll. 

Pas  d'odeur  d'anis 9 

Chapeau   verdAtre-blanchAtre ,  bientôt 

déprimé,    lisse,    ondulé,    soyeux    au 

bord,    large   de    5-7    centim.     Pied 

d*abord  plein,  puis  creux,  spongieux, 

fibreux,  haut  de  5-7  centim.  Lames 

d'abord    blanches ,    ensuite    presque 
9.(    jaunAtres,  étroites,  un  peu  distantes.     C.  phytiop/Ula  Fa. 
Chapeau  d'un  blanc  éblouissant,  plan 

ou  déprimé,  lisse,   soyeux,    large  de 

2    centim.    environ.    Pied    fistuleux, 

lisse,  cireux,  luisant,  haut  de  ^  cen- 
tim. Lames  minces,  pressées,  ad  nées, 

puis  décurrentes C.  eanàieans  Pcns. 

TRICHOLOMA  Fr.  —  Pied  central,  plein,  charnu,  dur,  sai); 
anneau  ni  volva.  Chapeau  Toûté,  souvent  filamenteux-flocon- 
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neuzy  ou  soyeux.  Lames  festonnées,   adhérentes,  échancrées 
près  du  pied.  Champignons  de  moyenne  ou  de  grande  taille. 


1. 


3. 


i.< 


Chi4>eaa  mc  oa  nmplemeot  homide. . . 

Chapeau  onetaeux  ou  poisseux 

Chapeau  lisse  et  glabre,  toul  au  plus 
soyeux  ou  floconneux  dans  la  jeunesse. 

Chapeau  floconneux»  soyeux  ou  tomen- 
teux  pendant  toute  la  durée 

Gbwpean  brun,  bron-rouge&tre  ou  rou- 
ge&tre-Tiolacé 

Chapeau  biano,  on  bluichàtre,  ou  blanc 

jaunAtre 

/  Chapeau  jaune  soufre  pAle  ou  rouge 
brunAtre,  k  chair  jaune  sale  devenant 
TOUffeAtre,  large  de  5-7  ceotim.,  lisse. 
Pien  plein,  parfois  creux  dans  la 
vieillesse,  jaune-koufre ,  haut  de  5-9 
cotttim.,  strié.  Lames  jaune-soufre , 
asses  épaisses,  adhérentes,  arquécts, 
distantes.  Odeur  désagréable 

Ch^pean  d'abord  violet-grisAtre  pAle 
ou  violet-rooge-brunAtre,  plus  tard 
ronçe-brnnAtre ,  lisse.  Pied  épaissi  à 
la  oase,  haut  de  5-10  centim.,  gris 
blenAtre,  ou  bleu  blanchAtre,  légère- 
ment furfuracé.  Lam^  violettes,  puis 
ronge  brunAtre,  étroites,  déeurreotes, 
arrondies.  Odeur  un  peu  acide 

Chapean  blanc-jaunAtro,  tacheté,  voAté- 

plan,  unguliforme,  ayant  juvqu'A  15 
centim.  de  large,  d'abord  floconneux 
au  bord,  vers  la  fin  crevassé.  Pied  de 
grosseur    uniforme ,    floconneux    an 

sommet,  haut  de  S-7  centim.   Lames 
D.\     adhérentes  par   une   dent«  ventrues, 

blanohAtres. Saveur  faible.  Comestible. 
Chaneau    blane-jaunAtre-ocracé ,    non 

taoneté ,    nu   au    bord ,    voûté-plan, 

moins    large.    Pied    un    peu  ventru, 

fibreux.  Lames  linéaires,  olanchAtres, 

adhérentes 

Chapeau  à  chair  mince  et  molle,  d'abord 
campanule,  puis  étalé,  bosselé,  gris 
sonns,  brunAtre  ou  bleuAtre,  flocon- 
neoz-squameux,  large  de  S^7  centim. 
et  plus,  à  bord  souvent  échancré. 
Pied  de  grosseur  uniforme,  fibreux, 
blanchAtre,  plein.  Lames  gris-blan- 
chAtre,  décnrrentes  par  une  petite 
6.  (    dent,  finement  dentées 

Chapeau  d'abord  glabre,  puis  fibreux- 
soyeux  ,  enfin  crevassé  ,  smiameux , 
blanc  pnr,  quelquefois  taché  de  rou- 

Î^eAlre,  d'abord  ovoïde,  puis  étalé, 
arge  de  5-7  centim.  Pied  de  gros- 
seur inégale,  strié,  un  peu  radicant, 
preeque  glabre,  haut  de  3-5  centim. 
Lames  presBées,minoes,  A  peine  dentées . 


2 

7 

3 
4 


T,  8ulphuiy:ttm  Blll. 


T.  nudum  Bull. 


T.  gambowm  Fn. 


T.  Georgii  Clus. 


T.  terreum  ScnMer. 


T.  Columbelia  Pb. 


CHAH  PI  GN  QHS 


dhapeiu  bluc,  1  ili»|Da 


AMANITA  Fk.  —  Pi?d  centrnl,  ponrra  i  la  baie  d'un  voItb 
en  forme  de  bourrelet  el  habiliiellenient  d'un  anneau  vers  le 
haut.  Lame«  libres,  venlrues. 


1    Chapeau  d'abord  oampanulA,  paia  plui,  i 

cbair   mince ,    gria   on    p]gmtai ,    parfoii 

[    niap-JauDllra  ou  blsDcbJiln,  du,   meiu- 

1    couvert  de  dèbrla  blaso  du  volvl^lil^n 
da  ô-iOoïolini.  L»mes  blanchai.  Pied  &- 
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Chapeau  rou^-orang^é,  pàlisMnt  un  peu, 
couvert  de  verrues  épaisses,  irrégulières, 
larges,  blanchâtres  ou  jaun&tres,  ûoement 
stné  au  bord,  large  de  7-18  centim.  Pied 
floconneux  en  dedans»  puis  creux,  haut  de 
3./  7-15  centim.,  blanchÀlre,  squamuleuz,  à. 
base  buibeuse-ovoide ,  munie  d'un  volva 
adné,  bordée  et  d'un  anneau  large,  blanc, 
farineux.  Lames  blanches,  rarement  jau- 
nâtres. Très  vénéneux A.  imucaria  L. 

Chapeau  d'une  autre  couleur. ,     4 

Chair  blanche,  invariable & 

Chair  devenant  ronge  sous  l'écoroe  do  cha- 
peau et  du  piod.  Chapeau  brunâtre,  gris- 
brunâtre,  brun- rougeâtre,  ou  rouge  sale, 
<  /  couvert  de  nombreuses  petites  verrues 
'  blanchâtres,  inégales,  large  de  7-12  cent. 
Pied  plein,  aminci-coniqne  dans  le  haut, 
subsquameux,  muni  vers  le  haut  d'un  an- 
neau membraneux,  haut  de  5-10  centim. 
Lames  blanches,  décurrentes  linéairement.     A.  i^ubetcem  Fn. 

Chapeau  blanc  ou  blanehAtre d 

Chapeau  gris-brunâtre  ou  brunâtre-noirâtre.    7 

Chapeau  blanc ,  légèrement  sillonné  au 
bord,  couvert  de  verrues  polygonales,  irré- 
gulières  ,    quelquefois  floconneuses ,   non 

Sersistantefi,  large  de  7-10  centim.  Pied 
e  grosseur  uniforme,  squameux  dans  le 
d.<    haut,  émergeant  d'un  bulbe  campanule, 
radicant,    bordé    et   muni    d'an    anneaa 
lacinié,  haut  de  12-15  centim.  Lames  ré- 

trécies,  adhérentes.  Vénéneux A.  iolii€tria  Bull. 

Chapeau  blanchâtre.  Pied  marqué  dans  le 

haut  de  sillons  concentriques A.  strobHiformU  Vitt. 

Lamés  libres 8 

Lames  adhérentes,  décurrentes  linéairement 
le  long  du  pied.  Chapeau  brun  d'ombre  ou 
couleur  suie,  furfuracé  ou  couvert  de  pe- 
tites verrues  adhérentes,  lisse  au  bord, 
large  de  4-8  centim.  Pied  aminci  dans 
le  haut,  snl>squamenx,  bulbeux  à  la  base, 
muni  d'un  annoao  à  bord  entier,  haut  de 

5-7  centim A.  spitsa  Fr  . 

Chapeau  brunâtre ,  légèrement  strié  an 
bord,  large  de  10-15  centim.,  rugueux, 
couvert  de  verrues  fnrftiracées  c^ai  se  dé- 
tachent facilement.  Pied  cyhndrique  , 
squameux  dans  le  bas,  à  moelle  flocon- 
neuse,  haut  de  10-15  centim.,  à  bulbe 
non  bordé,  &  anneau  campanule,  strié. 
Lames  ventrues,  libres.  Saveur  agréable. 

Vénéneux A.  exeetsa  Fn. 

8.^  Chapeau  bmnAtre  passant  un  peu  au  vert 
ou  au  bleu,  strié  au  bord,  onctueux  dans 
les  temps  humides,  couvert  de  nombreuses 

gBtites  verrues  furfuracées ,  blanchâtres. 
ied  haut  de  7-12  centim.,  d'abord  plein 
Euis  creux,  presque  glabre,  entouré  à  la 
ase  d'un  volva  en  forme  de  bourrelet  sépa- 
rable.  Anneau  ordinairement  placé  h  mi- 
hauteur,  oblique.  Lames  libres,  minces. 
Chair  blanche  sous  l'écorce.  Vénéneux..    A.  panlherina  DC. 


/ 


-^ 


CHiHPKÎNO.NS 

no,  blanrJiltpa,  javaUra,   T«r- 


?.■.ï■^^"■^":^".':••.»■* 

it 

uoDli  pulg  étalé,  humida,  maia  jamais 
eui,  lim  au  bord.  Piad  taoUt  grand, 
loi  a(  plais.  UnlU    plna  minM  <t 
eD>.  muni  d'an  nlia  libra  al  ooutaur 
«  al  d-un  annaan  brunltra.    Umaa 
rcDlea 

lao  bl«nc.  jiuua  plia  ou  Terl  pâle, 

Mui  an  tsmpa  humida,  t  bord  liue. 

Jî^™,'  haarSÎ  10  «011™'°  i  TOl« 
lailia  atropUi.  à  annaan   mambra- 

.4.  porpiLgtia  Fa. 
A.  pJtaflcld«  ¥». 

ipbér4qua,   puii  ilaJt.    Pied  plein,  * 


.    .  ..    I.  Lamaa  Jsdds  ptla. 

Batibla A,  etaarta  Scop. 

«u  orao^ri  pâle,  à  bord  atrït.  AnDeaa 

t» À.  jicnf  uTIta  Qvil 


I.I.AKIA  F*.  —  Pied  central,  chamu,  plein,  se  can- 
Br«c  le  cbapeaa,  pourvu  d'un  anneau,  aoas  volva. 
rges,  adnées,  habituetlentent  décurrentea. 


le  bia,  radieant,  but  dé  5-7  eanlioi. 

■  blaDchim™ , A.  ntiuta  Alb.  et  ScB, 
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Chapeau  sans  squames  ni  Terrues,  mince, 
mon,  d'abord  voûté,  puis  étalé,  ridé,  vis- 
queux, ordinairement  blanc,  large  de  8-7 
centim.  Pied  plein,  raide,  épaissi  dans  le 
bas,  haut  de  d-7  centim.,  a  anneau  re> 
tourné  vers  le  haut.  Lames  blanches,  dis- 
tantes, arrondies,  décurrenles  linéairement.    A.  mueida  Schhad. 

Chapeau  couvert  de  petites  squames  velues, 
se  détachant  assez  facilement,  coloré  en 
jaane'bmnàtre  clair,  larçe  de  5-10  centim. 
Pied  spongieux  plein,  jaune -brun  Atre,  à 
anneau  rabattu,  haut  de  5-12  centim.  La- 
mes décurrentes  par  une  dent A.  mellêa  Fl.  Dak. 


LEPIOTA  Fr.  —  Pied  central,  creux,  distinct  du  chapeau, 
muni  d*un  anneau,  sans  volva.  Chapeau  jamais  poisseux. 
Laoïes  libres  ou  presque  libres. 


1.; 


Anneau  mobile 2 

Anneau  adné,  non  déplaçable i 


Chapeau  n'ayant  pas  plus  de  3-5  centim .  de 
large,  blanchâtre,  à  écoree  mince,  se  dé- 
tachant   en    souamules,     d'abord    ovoide, 
a  J    puis  étalé.  Pieu  haut  de  7-10  centim.,  gla- 
'^    Dre,  bulbeux  à  la  base,  puis  graduellement 
aminci  de  bas  en  haut,    blanc,  à  anneau 

complet.  Lamea  piles,  très  distantes L,  nuutoldea  Fr. 

Chapeau  ayant  plus  de  5  centim.  de  large.,    â 

Pied   lisse,    cylindrique,   à   peine  bulbeux, 

blancbétre,  a  anneau   menibraneux,    haut 

de   0-18    centim.    Chapeau    blanch&tre,   à 

écoree  se    détachant  en   écailles,  large  de 

5-12  centim.  Lames  peu  distantes.  Comes- 
tible     L,  exeorUUa  ScHiCpp. 

Pied  couvert  de  squames   très  adhérentes, 

bulbeux  k  la  base,  sans  rebord,  atteignant 

jusqu'à  30  cent,  de  haut,  à  anneau  large, 

Drun  -  grisâtre .     Chapeau    brun  -  grisâtre  , 

d'abord  ovoide,  puis  plan,   large  de  7-85 

centim.,  à  écoree  épaisse,  se  déchirant  en 

squames  larges.  Lames  blanches  ou  rare- 
ment jaun&tres,  à   bord   souvent  un  peu 

noirâtre.  Comestible Z.  procera  Scor . 

Odeur  forte 5 

OJeur  à  peu  près  nulle.  Chapeau  d'abord 

voûté,  puis  plan,  large  de  2-5  centim.,  fur- 

S.(    furacé,  granuleux,  couleur  oore.  Pied  très 

Îréle,  haut  de  6-7  centim.,  aobsquameax. 
âmes  d'abord  blanches,  puis  jaunâtres, 
pressées L,  amiantinû  Scov. 

33. 


i  « .  « 


\ 


^   »!^7 


586  CHAMPIGNONS 

Chapeau  large  de  2-4  centim.,  d'abord  cam- 
panule, puis  plan,  à  écorce  se  déchirant  vers 
la  fin  en  squames  granuleuses,  brunes, 
blanches  ou  roses.  Pied  bout  de  5  oentioi.| 
mince ,  soyeux,  fibreux .  Lames  libres, 
.   )    d'abord  pressées,  puis  dislantes.  Odeur  et 

* ^    saveur  fortes,  désagréables L.  crittata  Alb.  et  Scu . 

Chapeau    brun   de    rouille,    à  chair  molle, 
^  /    large  de  7*9  centim.,  k  écorce  se  déohirant 

en  squames  tomenteuses,  très  adhérentes. 
Pied  creux,  un  peu  bulbeux,  squameux. 
Lames  très  pressées,  ramifiées.  Odeur  forte.    L,  Friesii  Lasch. 

CLAUDOPUS  WoRTH.  Smith.  —  Pied  latéral,  sans  anneau  ni 
Yolva.  Chapeau  renversé,  gris,  gris-rougedtre  ou  blanc,  peu 
charnu.  Lames  distantes,  larges.  Spores  roses  ou  rougeètrés. 

C.  irarlabUis  Pers.  ^  Chapeau  blanc,  feutré,  d'abord  re- 
tourné, puis  renversé.  Pied  court,  tordu,  velu.  Lames  larges, 
distantes,  d'abord  blanchâtres,  puis  rougeâtres. 

VOLVARIA  Fr.  —  Pied  central,  entouré  à  la  base  d'un 
Yolva  en  forme  de  gaine  membraneuse,  sans  anneau.  Chapeau 
charnu.  Lames  libres,  ventrues,  d'abord  blanches,  puis  rou> 
geâtres.  Spores  roses  ou  rougeâtres. 

M  I  Chapeau  glabre,  plus  ou  moins  gluant S 

'}  Chapeau  scarieux,  filamenteux  ou  soyeux....    4 

Chapeau  large  de  5*12  centimètres 3 

Chapeau  n'ayant  pas  ph»  de  1-2  eentim.  de 
2.)    large,  d'abord  campanule,  puis  aplati,  d'abord 

visqueux,    puis  sec  et   soyeux,   blanchAtre. 

Pied  soyeux,  presque  fistnleux,  de  grosseur 

uniforme,  haut  de  2  oentim.  Lames  rose  chair.     V.  parvula  Weikm. 
Chapeau  lai^e  de  7-12  centim.,  blanchâtre, 

gris  au    centre,    à  bord  lisse,    blano.    Pied 

Elein,  grêle,  renflé  dans  le  bas,  velu,  blanc, 
aul    do    7-15  centim.   Volva    l&che,    velu. 

^^     Lames  rose<chair V,  spedosa  Fr. 

Chapeau  brun-suie,  à  bord  strié.  Pied  plein, 
glabre,  brunÀtre  ou  jaune-rougeAtre.  Volva  * 

lacinié V.  glojocephala  DC. 

Chapeau  gris  on  brun-soie,  rayé  de  filaments 
noirs,  pressés.  Pied  de  grosseur  uniforme,  haut 

.   1    de  7>15  centim .  Volva  lAche V.   volvacea  Bcu.. 

^^  Chapeau  blanc  ou  blane-brunAtrej  couvert  de 
filaments  soyeux,  un  peu  bombe.  Pied  atté- 
nué. Volva  très  écarté V.  bombycifia  Sch.cfp. 

LEPTO^IA  Fr.  —  Pied  central,  sans  volva  ni  anneau.  Cha- 
peau mince,  se  confondant  avec  le  pied,  ordinairement  voûté, 
filamenteux  ou  squamulenx,  &  bord  infléchi  au  début.  Lames 
adhérentes  on  libres.  Spores  roses  ou  rougeâtres.  Petits  cham- 
pignons élancés. 
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Lames  blanchâtres,  noires  sur  le  tranchant. 
.  )  Chapeau  flbrilleux,  grifl>noir&tre.  Pied  gris 
^•^    famée L.  LinkiiVu. 

Lames  bleaes  oa  Tiolettes 8 

l  Chapeau  voAté,  sqaamuleux,  violacé.   Lames 

9  }    violettes,  h  bord  plus  foncé.. Z.  euehroa  Pers. 

1  Chapeau  campanule,  d'abord  glabre,  puis  strié. 


( 


Lames  bleues • • L.  îcuulina  Tfi. 


NOtANE/L  Fb.  —  Pied  central,  sans  yoIte  ni  annean,  car^ 
tilagineax,  toujours  coloré.  Chapeau  mince,  plus  ou  moins 
membraneux,  se  confondant  avec  le  pied,  campanule,  nu,  sou- 
vent brillant  comme  de  la  soie,  &  bord  primitivement  droit  et 
pressé  contre  le  pied.  Lames  adhérentes  ou  libres.  Spores  roses 
ou  rougeâtres.  Petits  champignons  élancés. 

.Chapeau  campanule,  conique,  glabre,  couvert  de  papiU 
les,  strié,  soyeux,  couleur  isabelle.  Pied  nu,  lisse, 
luisant,  dur,  blaLoc-farineux  au  sommet,  haut  de  7-9 
eentim.  Lames  d'abord  adhérentes,  puis  libres,  asses 
pressées,  d'abord  grises,  puis  rougeâtres.  Champi- 
gnon doué  d'une  odeur  spécial^ p iV.  monunoM  Fn. 


ChapeaQ  oonii^ue-étalé,  presque  ombiliqué,  glabre,  strié, 
scarieux,  luisant,  large  de  1-4  eentim.,  ooloré  en 
gris,  brun  noirâtre  ou  gris  jaunâtre.  Pied  Ûlamen- 
teaz«  soyeux,  strié,  gris,  haut  de  8-7  eentim.  Lames 
nis  sale  ou  gris-rougeâtre,  ventrues,  pressées,  presque 
libres... N,  p€ucua  Pkrs. 

CLITOPILUS  Fb.  -*  Pied  central,  sans  volva  ni  «meau, 
charnu  ou  fibreux.  Chapeau  plus  ou  moins  charnu,  de  taille 
ordinairement  assez  grande,  se  confondant  avec  le  pied. 
Lames  non  festonnées,  décurrentes,  ne  se  séparant  pas  du 
pied. 

Lames  blanches  ou  blanchitres,  devenant  ensuite  rouge 
chair,  pressées.  Chapeau  blanc-jaunâtre .  humide , 
presque  visqueux,  déprimé,  plan,  large  de  8-7  eentim., 
à  chair  blanche.  Pied  court,  légèrement  excentrique, 
renflé  dans  le  haut,  floconneux.  Comestible C.  oreella  Bull  . 

Lames  gris  foncé,  pressées.  Chapeau  gris,  flasqve,  faré» 
gnlier,  large  de  î-5  eentim.  Pied  gris,  haut  de  8^ 
eentim.,  de  grosseur  uniforme.  Odeur  très  proBODoée 
de  farine  fraîche.  Comestible C^fopinakU  Kr. 


PLUTEUS  Fr.  —  Pied  central,  sans  rolra  ni  anneau,  charnu 
ou  fibreux.  Chapeau  distinct  du  pied,  plus  ou  moins  charnu. 
Lames  entièrement  libres.  Toujours  sur  des  troncs  d*arbres  ou 
dans  leur  voisinage.  Spores  roses  on  rougeâtres. 


•.  •  ■  •:..• 
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Chapeau  bu,  glabre,  etrié  aa  b6rd,  jaone* 

large  de  3-7  centim.  Pied  plein,  glabre,  strié, 

I   I    jaaoÂtre,  légèremeot  épauai  à  la  baM.  La- 

^^    mes  roee-jaunAtre. .  • P.  leoiùnut  Scajort, 

Chapeau  nbrilleux  ou  floconneux,  ou  prni- 

neux,  pulvérulent 2 

f  k  Chapeau  fibrilleaz  oa  fllamenleux 3 

I  Chapeau  pruineox,  pulvérulent 4 

Chapeau  d'abord  campanule,'  puis  étalé,  brun 

suie,  se  découpant  à  la  On  en  fibrilles  ou  en 

écailles,  large  de  5-7  centim.  Pied   haut  de 

7-9  centim.,  plein,  blanehitre,  couvert  de 

^,(    filaments    noirs.    Lames  d'abord  blanches. 

Sais  rosées P.  eervinus  ScH^rr. 
apeao  brun-ombré,  d'abord    villeux,  puis 
lacuneuz,  rugueux,  à  bord  cilié,  flmbrié.  La- 
mes brunes  sur  le  tranchant , P,  umbrfaus  Pstts. 

Chapeau  large  de  2  centim.,  d'abord  voûté, 
puis  plat,  bran-suie,  ridé,  floconneux,  prui- 
.  1    neux.  Pied  lunt  de  2-3  centim.,  plein,  dur, 

*  ^    strié,  blanc .  Lames  rose-chair P.   noniu  Pins. 

Chapeau  blaoo,  pruioeux,  sillonné.  Pied  pu- 
beseent,  bulbeux  à  la  base P,  wmiindbonm  Lascr  . 

'  COPRUVUS  Pebb.  —  Pied  central ,  sans  volva,  avec  ou  sans 
auneau,  biaac  ou  gris  pAle.  Chapeau  d'abord  blanc,  gris,  Jaa- 
uâtre  ou  brunAtre,  puis  noircissant  et  se  dissolvant  en  un 
liquide  noir;  parfois  les  lames  seules  se  liquéQent,  le  chapeau 
devenant  seulement  noir  et  humide.  Spores  noires,  ellipsoïdes. 

Chapeau  plissé,  d'abord  oylindriqoe,  ovoïde, 
puis  étale  et  enfio  déprimé,  i  peu  près  nu, 
d'abord  brun,  puis  gris-cendro,  bleuâtre, 
1 .  \  très  délicat,'  large  de  1-2  centim .  Pied  mince, 
sans  anneau.  Lames  gris-noiràtre,  se  déta* 
chaai  du  pied C.  plietUilis  Cuht. 

Chapeau  noa  plissé 2 

Pied  pourvu  d'un  anneau 3 

Pied  sans  anneau 5 

Pied  muni  d'un  anneau  mobile  ou  très  fu- 
gace     4 

Pied  muni  d'un  anneau  formant  à  sa  base 
une  sorte  de  gaine.  Chapeau  blanc,  cireux, 
puis  pulvérulent,  rougeAtre,  sillonné C.  obleetm  Fa. 

Chapeau  mince,  glabre,  brunAtre.  Pied  muni 
au  début  d'un  anneau  mince  et  très  fugace.    C.  BendertonU  Bsrk. 
.   1  Chapeau  d'abord  cylindrique  puis  étalé,  blano 
*^    rose,    se    découpant   en    écailles    larges, 
épaisses,  déprimeee.  Pied  muni  d'un  anneau 
mobile C.  eomatui  Fr  . 

Chapeau  couvert  d'écaillés  ou  de  squamoles, 

ou  floconneux,  ou  granuleux 6 

5.^  Chapeau  lisse,  luisant,  strié-e6telé,  globuleux 
au  début.  Lames  adnées  à  l'extrémité  du 
Pie<ï C.  veUurù  F«. 


f 
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Lames  libres 7 

Lames  années.... < 9 

Pied  sooé,  ferme,  à  voile   f  agace.    Chapeau 

blanehàtre,  cendré,  rosé  ao  sommet,  maculé 

do   pelites  écailles   adhérenU»,    brunâtres. 

Lames    libres,   ventrues,  d'abord   blanches, 

puis  brun-pourpre  et  noirâtres C.  atramentarius  Blll. 

Pied  non  zone 8 

Chapeau  blanc,  parsemé  de  larges  écailles 

blanchâtres,   ovoîde-campannié,   ayant  jus- 
qu'à 5  centim.  de  large.  Pied  tuberculeux  à 

ù  base,   fragile,   nu,  haut  de  1-S-  centim. 

Lames  libres,  ventrues,  gris-noir C  picaeeuê  Bull. 

8«{  Chapeau    gris-cendré  ,    couvert    de    petites 

écailles    floconneuses,   d*abord    daviforme. 

Suis  conique,  ensuite  déchiré,  avant  jusqu'à 
centim.  de  large.    Pied  renfle  à  la  base, 
finement  écaille ux.    Lames  libres,   d*abord . 

lancéolées,  puis  linéaires,  noires C.  fim^arius  L. 

/  Chapeau  rouillé- brunâtre,  d'abord  granuleux, 
pois  nu,  d'abord  ovoide,  puis  campanule, 
finalement  crevassé,  sillonné,  large  de  5 
centim.  on  moins.  Pied  blanchâtre,  soyeux, 

0.  (    hant  de  7-12  centim.  Lames  adnées,  d'abord 
blanchâtres,  puis  noirâtres,  lancéolées C.  mieaeeua  Bull. 

Chapeau  ferrugineux,  fendillé,  squamuleux  et 
granuleux,  à  disque  rose.  Lames  largement 
adnées,  brun-cannelle,  puis  noirâtres C  tergivenara  Fr. 

BOLBUIUS  Fr.  —  Pied  central,  tub aïeux.  Chapeau  ne  se 
liquéfiant  jamais,  moite,  souvent  onctueux.  LAmes  ee  liquéûant 
seulement  en  partie,  simples.  Spores  ovoïdes,  couleur  rouille. 

Chapeau  jaune,  gluant,  à  bord  sillonné.* t 

Chapeau  brun -châtain,  ou  roossâtre,  humide, 
scarieux,   à   bord   un   peu    craçiuelé,  d*abord 

1 .  \  voûté,  pois  étalé,  la,rge  de  5  centim.  et  au  delà. 
Pied  filamenteux,  un  peu  farineux  au  sommet. 
Voile  parfois  très  fugace.  Lames  adhérentes, 
ventrnefi,  pressées,  bnin^oannelle B,  hyérùphilus  Bull. 

Chapeau  jaunâtre,  à  disque  plus  sombre,  d'abord 
conique,  puis  étalé.  Pioa  jaunâtre.  Lames 
2  1    presque  aanées,  d'abord  jaunâtres,  puis  brunâ- 

très.  Ne  se  liquéfie  pas;  se  fane  et  se  ratatine.    B,  Boltonii  Pers. 

Chapeau  jaune-d'œuf.  Pied  à  écailles  blanchâ- 
tres. Lames  jaune-d*oore,  peu  adhérentes....    J9.  vitelUnus  Pers. 

8TROPHAR1A  Fa.  —  Pied  central,  muni  d'un  anneau  dis- 
tinct, sans  volva,  se  confondant  avec  le  chapeau.  Chapeau  jau- 
nâtre on  verdÂtre.  Lames  adhérentes.  Chapeau  ne  se  liquéfiant 
Jamais, les  lames  un  peu  ou  devenant  humides.  Spores  noirâtres. 

Chapeau  jaune 8 

Chapeau  vert-de-gris ,  couvert  d  une  couche 

gélatineuse   qui    disparait    en    vieillissant, 
l.{    charnu,  voûté.  Pied  gluant,  bleuâtre,  écail- 

ionx  ou  filamenteux  au-dessous  de  Tanneau, 

haut    de  b-7   centim.    Lames  adhérentes, 

molles,  colorées  on  brun-pourpre S.  gruginota  Cuht. 
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Chapeau   jaune,  preeqoe  Tisqneox,  flocon- 
neux   et    muni    d'écailles    eoncenUiqoes, 
charnu,  n>ince,  large  de  2-7  centim.  Pied 
.  ,    Rréle,   Tisquenx,  canaliculé,  brun  rouille^ 
')    ûtamenteux,  écaflleux  on  feutré,  haut  de 

7-0  oentim S.^quamoaa  Fr. 

Chapeau  jaune,  visqueux,  ombiliqué.  Pied 
fistuleux,  liaae 5.  luttthnUens  Fl.  Dan*. 

PSALUOTA  Fr.  —  Pied  centr&l,  pourvu  d'un  anneau  dis- 
tinct, sans  vol  va,  distinct  du  chapeau.  Chapeau  ordinaifement 
blanc  ou  blanchâtre.  Lames  libres. 

Pied  plein t 

Pied  creux,  médulleux,  floconneux,  muni  d'un 
double  anneau,  hant  de  12  centim.  Chapeau 
blanchâtre,  d'abord  poudreux,  floconneux,  puis 
nu,  lisse  ou  cannelé,  à  chair  blanche,  ne 
changeant  pas  de  couleur.  Lames  d*at>ord 
rouge&tres-blanchAtres ,  puis  brunes ,  ne  se 
liquéfiant  pas.  Odeur  et  sayeur  agréables.  Co- 
mestible      P.  ttr9ênM  Sghafp. 

Lamefl  pointues  en  avant,  arrondies  en  arrière, 
d'abord  gris-cendré,  puis  brunes.  Chapeau 
d'abord  ovotde,  puis  étalé,  lime  ou  muni 
d'écailles  fines,  charnu,  dur,  large  de  5  cen- 
tim., coloré  en  gria-cendré-blanohàtre.  Pied 
renflé  A  la  base,  nu,  haut  de  2  centim.,  à  an- 
2.(    neau  caduc.  Comestible  P.  pre^€n»ia  Bcnxrr^ 

Lamet  ventrues,  d'abord  couleur  ohair*  puis 
brunes ,  se  liquéfiant  en  partie.  Chapeau 
d'abord  voûté,  puis  aplati,  soyeux,  floconneux 
ou  muni  de  fines  éoailles;  chair  Manche,  rou- 
gissant un  peu.  Ked  lisse,  blane,  avec  un 
anneau  déchiqueté.  Comestible P,  etimp«strii  L.  l . 

PS.4XH  V  ÉiEIX  A  Fa.  ^  Pied  central,  sans  anneau  ni  vol  va. 
ferme.  Chapeau  membraneux,  strié,  à  bord  ne  dépassant  pas> 
les  lames.  Lames  noires. 


1.  On  distingue  dans  cette  espAee,  qui  est  très  répandue  et  que  Toii  euUive- 
sur  une  grande  échelle  sous  le  nom  de  Champignon  de  eoitcke,  les  formes 
suivantes  ; 

a.  P.  alba  Bicx.  —  Chi^aa  soyeux,  blanohAtra  ou  jaunâtre  pâle;  pied 
court. 

p.  P.  pratieola  Vitt.  —  Chapeau  brun-rougeâtre,  écailleux,  à  chair  de- 
venant brun-rougeàtre. 

y.  P,  rufeicens  Beck.  -»  Chapeau  brun-rouge,  à  éoaillea  très  flnee.  IHed 
allongé. 

5.  P.  umbrina  Vitt.  —  Chapeau  brnn-ombré,  lisse.  Pied  très  éoaillenx. 

On  distingue  comme  variété  véritable  le  P.  tilricola  Vitt.,  à  chapeau 
lisse,  luisant,  blanc  ;  à  pied  allongé,  tubéreux;  à  lames  d'abord  blanchâtres,, 
puis  brunâtres. 
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Pied    flosqoe,  déformé,   d'abord  argileux,  puis  no^ 

haut  de  2-3  centim.  Chapeau  argileux,  puis  nu, 

jaunAtre,  puis   gris-cendre,  strié,  siHonDé,  plissé. 

Lames  d'a!oord  grisâtres,  puis  noires P.  disseminata  Pers. 

Pied  raide,  droit,  no,  velu  dans  le  has,  haut  de  7 

centim.  et  plus.  Chapeau  brunâtre  ou  gris-plombé, 

devenant  couleur  cuir  par  la  dessiccation,   strié, 

cami>anulé,    conique.    Lames   adhérentes,   larges, 
^  asaes  distantes,  g^is-oendré-noirâtre P.  graeiiis  Psbs  . 

PAIViCOLUS  Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva^ 
ferme.  Chapeau  conique,  ne  se  liquéfiant  jamais,  un  peu  charnu, 
non  strié,  à  bord  dépassant  les  lames  au  début.  Lames  grises, 
tachetées  de  noir,  devenant  humides.  Spores  noirâtres. 

Chapeau  ronge-noirAtre,  devenant  gris  pâle  par  la 

dessiccation,  hémisphérique,  large  de  1-2  een- 

tim..  un  peu  luisant.   Pied   blanchâtre,  minée, 

blanc-farineux  au  sommet,  haut  de  7-9  centim. 

Lames  adhérentes,  d'abord  gris-perle,  paîa  noi- 
res  • P,  papilionaeau  Bull. 

Chapeau  brun  ou  rouge-brun,  searienz,  no  peu 

luisant,  nu,  campanule,    large  de  S-3  oentim. 

Pied  rouge-brunâtre,  strié  et  poudré  de  noir  an 

sommet.  Lames  adhérentes,  grises  ou  bariolées 

de  noir,  â  tranchant  souvent  blanchâtre P,  eampanulatus  L. 

PSATHYRA  Fr.  —  Pied  central,  sans  volva  ni  anneau, 
blanc  ou  blanchâtre^  tubuleux,  lisse,  fragile.  Chq[>eau  ne  se 
liquéfiant  pas,  d'abord  pressé  contre  le  pied,  conique  ou  cam- 
panule. Lames  brunes.  Spores  pourprées.  Champignon  transpa- 
rent comme  de  Teau. 

P.  spadieee- grise*  Schjsfp.  —  Chapeau  large  de  2-7  cen- 
tim., d'abord  brun-châtain,  puis  gris.  Pied  blanc.  Lames  brunes. 

PSIL.OCYBE  Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva, 
coloré,  coriace  ou  raide.  Chapeau  ne  se  liquéfiant  pas,  à  bord 
infléchi  au  début.  Lames  brunes  ou  pourprées.  Voile  nul  ou 
fugace.  Spores  pourprées. 

P.  spadieea  Schjeff.  —  Chapeau  large  de  5-7  centim.,  un 
peu  charnu,  d'abord  voûté,  puis  plat,  bnin-jannâtre  ou  brun 
châtain,  &  bords  blanchâtres,  charnus,  craquelés.  Pied  haut 
de  2-7  centim.,  lisse,  blanchâtre,  un  peu  poudreux  au  sommet. 
Lames  blanchâtres,  puis  brunâtres  ou  noirâtres,  ventrues, 
pressées. 

HYPHOLOMA  Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva, 
coloré,  coriace.  Chapeau  ne  se  liquéfiant  pas.  Lames  de  couleur 
foncée,  adnées  ou  sinuées.  Voile  en  toile  d'araignée,  fugace. 
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1  i  Chapeau  humide > 

* }  Chapeau  non  humide i 

'  Chapeau  nu,  lime 3 

Chapeau  écailleux^  lari^    de    2-5  centini., 
d'ahord  blanc,  puis  brun-jaune,  couvert  de 

2  ;  petites  écailles  adhérentes,  plus  foncées, 
charau,  &  chair  blanchâtre.  Pied  blanchâtre, 
éeaitleuz,  filam'enteux.  Voile  blanc.  Lames 
d*abord  blanehes,  pois  bmn-pourpre,  se  li- 
quéÛant ff»  lacrymabundum  Fn. 

Chapeau  d'abord  brun-chàtain,  puis  janne-rou- 

geàtre,  d'abord  ovoïde,  puis  étalé,  ridé.  Pied 

nu,  haut  de  8-0  centim.,  annelé  au  sommet, 

de  grosseur  uniforme.  Lames  presque  adhé- 
rentes, d'abord  blanch&trea,  puis  bran  clair. 

3 .  (    Sur  les  troncs  d'arbres B,  appendicalattun  Bull. 

Chapeau  blanchâtre,  avec  le  sommet  jaune 

d'ocre,  d*abord  voûté,  campanule,  pais  étalé. 

Pied  haut  de  8-9  centim.,  renflé  à  la  base, 

strié  au  sommet.  Lames  adhérentes,  d'abord 

violettes,  puis  brun-cannelle.  Sur  le  sol. . .     ff,  CandoUeanum  Fr. 
Chapeau    ordinairement  jaanàire,   avec    le 

centre  brunâtre  foncé.  Pied  jaune,  fistuleux. 

mince,  déformé,  filamenteux.  Lames  d'abora 

jaune-soufre,  puis  verdâtres,  se  liquéfiant 

f  /    en  partie,  très  pressées.  Saveur  «mère h.  faâeieulare  Hcds. 

Chapeau  rouge-brique,  on  jaunâtre,  à  bord 

pâle,  nu,  scarieux.  Pied  plein,  filamenteux. 

ordinairement  brun-rouille.  Lames  d'abora 

blanches,  puis  brun-olivâtre,  pressées.  Sa- 
veur un  peu  amére B»ntbUUeritium  ScHjBrr, 

MTXACIUH  Fr.  ^  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva,  pois- 
seux. Chapeau  mucilagineux  ou  onctueux,  au  moins  dans  U 
jeunesse,  charnu,  assez  mince.  Lames  ad  nées,  décurrentes. 
Voile  poisseux.  Spores  jaunâtres. 

Chapeau  ni  plissé  ni  ridé 2 

Chapeau  plissé,  jaune-brunâtre  ou  noir-brunâtre, 

d'abord  presque  cylindrique,  puie  élalé,  large  de 

1.^    5-9  centim.  Pied  haut  de  10-12  centim.,  squameux 

ou  soyeux,  blanc,  souvent  teinté  de  violet.  Lames 

très  larges,  unies  par  des  nervures  on  des  plis,  ad- 

nées,  brun-rouille M.  elatius  Fr. 

Chapeau  charnu,  d'abord  voûté,  puis  aplati,  jaune 
rougeâtre  ou  brunâtre,  large  de  2-9  centim .  Pied 
cylindrique,  mou,  crevassé,  éeaillenx,  haut  de  5-10 
centim.  Lames  adnées,  d'abord  jaanâtres,  puis  bran 

2  y    cannelle àt.  eoUinituM  Fr. 

Chapeau  aplati,  jaune-rougeâtre,  large  de  7-9  cen- 
tim. Pied  cylindrique,  blanc- jaunâtre,  haut  de  15-M 
oentim.,  soyeux,  gluant.  Lames  adnées,  décurrentes, 
larges,  finement  dentées,  d'abord  jaune-paille,  puis 
jaune-d'ocre. Hf.arvinaeeumTK. 

PHLEGHAdUM  Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau,  ferme 
sec,  souvent  renflé  À  la  base  et  entouré  d'un  bourrelet.  Voile 
en  toile  d'araignée.  Chapeau  charnu.  Spores  jaunâtres. 


r 


AGARICINÉS  593 

P.  fUi^ens  Abb.  et  Sch.  —  Chapeau  jaune  d*or,  luisant, 
soyeux-Ûbreux,  parfois  squameux,  à  chair  blanc-jaunâtre, 
spongieuse,  un  peu  amère.  Pied  jaune  vif,  tomenteux- fibreux. 
Voile  jaune.  Lames  colorées  d'abord  en  jaune,  puis  brun- 
rouille. 

TEIAMOIVIA  Fb.  —  Pied  central,  sans  volva,  compact, 
ferme.  Voile  fibreux-floconneux,  formant  autour  du  pied  une 
collerette  tendre.  Chapeau  moite.  Lames  se  desséchant,  dura- 
bles. Spores  jaune  pâle  ou  cannelle. 

Chapeau  oinbiliquéf  d*abord  ooniqae,  glabre,  laisaot, 
d'abord  brun,  devenant  jaan&tro  en  se  desséchant, 
presque  nieinl)raneax,  large  de  2  centim.  Pied  haut 
de  5  centim.,  p&le,  coarbé,  couvert  d'écaillés  blan- 
ches, d'abord  plein,  puis  creux.  Lames  minces,  d'abord 
couleur  rouille,  puis  oannelle.  Odeur  repoussante  ....     T.  rigida  Scop. 

Chapeau  large    de   5-1 S   centim.,    ombiliqué,    humide, 

i'aune-rougeàtre,  se  .déchirant  et  disparaissant.  Pied  de 
a  même  ooalenr,  plein,   hant.de  5-7  oentim.   Lames 
assez  distantes,  brun-rougeAtre T.  helvola  Fr. 

DESMOC¥BE  Fr.  —  Pied  central,  sans  Yolva.  Voile  filan- 
dreux, très  éphémère.  Chapeau  charnn,  sec,  d*abord  soyeux,  à 
chair  mince.  Lames  durables,  se  desséchant  et  pâlissant  en 
vieillissant. 


i  L.  —  Chapeau  large  de  2-7  centim.,  large- 
ment ombiliqué,  brun  cannelle,  d'abord  couvert  de  fibres  ou  de 
squames  jaunâtres,  puiâ  glabre.  Pied  mince,  d'abord  plein,  puis 
creux,  jaunâtre.  Lames  larges,  pressées,  brun-jaunâtre  ou  brun- 
rougeâtre-sang. 

CWOLOMA  Fr.  —  Pied  central,  sans  volva,  souvent  plus  ou 
moins  tubéreux  à  la  base,  ferme,  charnu.  Voile  filamenteux, 
adhérent  au  bord  du  chapeau.  Chapeau  à  chair  épaisse,  sec, 
d'abord  soyeux. 

Chapeau  faiblement  ombiKqné  ,  jaunAtre  pâle ,  muni 
d'ecaîlles  pressées,  velues,  colorées  en  jaune  eafran, 
large  de  8-7  centim.  Pied  mince,  de  la  couleur  du 
chapeau,  de  grosseur  à  peu  près  uniforme.  Lames 
pressées ,  presque  décurrentes ,  eouleur  cannelle , 
nyalines *     /.  bolare  Pers  . 

Chapeau  violet  foncé,  velu-squameux,  large  de  -7-14 
centim.  Pied  tubéreux,  velu,  gris- violet,  haut  de 
9  centim.  Lames  adhérentes,  larges,  violettes /.  violaeeum  L. 

PAULLUS  Fr.  —  Pied  souvent  excentrique,  sans  anneau 
ni  volva.  Chapeau  visqueux,  toujours  replié  en  dedans.  Lames 
nombreuses,  plus  ou  moins  ramiliées,  décurrentes.  Spores  ellip- 
soïdes, couleur  rouille. 


•1».  "• 
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r^;  ' 


rv. 


Li-  •- 


Chapeau  dimidié,  conohifonne,  d'abord 
duveté,  puis  glabre,  visqueux,  jaune 
Baie  ou  blaneh&tre,  se  contractant.  Pied 
latéral,  ooari.  Lames  décurrentes,  pres- 
sées, ramifiées,  erépaes,  jaunes P,  ptumotdes  Fiu 

Chaneau  non  dimidie,  d'aî>ord  voûté,  puis 
ombiliqué  ou  infondibuliforme S 

Chapeau  coulenr  rouille,  d'abord  Ane- 
ment  tomenteux,  à  borci  mince,  larçre 
de  12  centim.  et  pins.  Red  haut  de 
4-7  oentim.f  tomenteux,  bmn-noiràtre, 
dressé,  ordinairement  latéral.  Lames 
adnéeti,  jaun&tres,  rameuses  i  la  base..     P.  airo-tomentoitts  Batscii. 

Chapesu  humide,  brun-rouilJe  ou  brun 
ocre,  large  de  6-lt  centim.,  à  bord  to- 
menteux, à  chair  jaunâtre.  Pied  haut 
de  4-7  centim.,  souvent  tuberculeux  à 
la  base,  glabre,  jaune  sale.  Lames  lar- 
ges, ramifiées,  se  tachetant  quand  on  les 
presse P.  involutw  Batsch. 

GOHPHIDIUS  Fb.  —  Pied  centra^  sans  volva.  Voile  muci- 
lagineux- membraneux.  Chapeau  &  bord  aigu,  non  infléchi. 
Lames  distantes,  plus  ou  moins  ramifiées,  décurrentes,  adhé- 
rentes au  chapeau.  Spores  noirâtres  ou  brunâtres. 

Chapeau  d'abord  voûté,  puis  plan,  brun-grisâtre 
ou  pourpré,  puis  noirâtre,  onctueux,  large  de 
3-1 S  centim.  Ked  plein,  blanchâtre  ou  bru- 
nâtre, janna  vif  k  la  baie,  atteignant  7  cen- 
timètres de  haut.  Lamea  d'abord  blanchâtres, 
puis  gris-cendré G.  glutinoius  Scs^rr. 

Chapean  voûté,  avec  le  centre  saillant,  bnin- 
rooge,  large  de  5*7  centim.,  visqueux.  Pied 
brun-rougeâtre,  atteignant  7  centim.  de  haut. 
Lames  pourprées-noirâtres G,  viseidus  L. 


PHOUHTA  Fa.  —  Pied  central,  sans  volva,  pourm  d'un 
anneau  jannAire  ou  brunâtre,  ordinairement  ccailieuz.  Chapeau 
ordinairement  écailleux.  Lames  adhérentes  ou  adnées. 

Champignons  croissant  sur  le  sol 2 

1 .  l  Champignons  croissant  sur  les  troncs  d'ar- 
bres, les  morceaux  de  bois 5 

Chapeau  jaune  on  blano-jannâtre 3 

2  j  Chapean  brun-ferragiaeiu,  strié  au  bord. 
Pieîd  grêle,  Mano.  Anneau  blanc.  Lames 
arrondies,  libres P.  blattaria  Fk. 

Chapeau  blanc-jaanâtre,  ebamn,  dur. 
Pied  d'abord  médulleux,  pois  oreox , 
cvlindrique  ,    finement  velu  ,    farineux  , 

3  ^    blanc.   Anneau    blane,    caduc.    Lames 

Eressées,  adhérente»,  arrondies,  d'abord 
tanches,   pois  brunâtres.  Spores  brun 

foncé p,  prmeox  Psns. 

Chapeau  jaune 4 
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/  Chapeau  incmsté  de  flocons  snperficiela , 
.  1     blaocs.   Pied  blanc.  Lames  argneuses...    P,  caperata  Pcrs. 


\  Chapeau  na .  Pied  à  base  épaissie.  Lames 


M 


blaoc-jaunàtre P.  sphaleromorphM  Bull , 

Chapeau  nu 0 

Chapeau  écailleox 8 


Pied  radiciforme,  allongé,  farineux,  cou- 
vert  d'écailles    concentriques.    Chapeau 
6.^    glabre,  lisse,  tacheté,  large  de  7-12  cent. 

Lames  Tentrues,  libres.  Odour  agréable.    P,  radieosa  Bull. 
Pied  non  radiciforme 7 

/   Pied    dur ,    squarreux-écailleux  ,    brun 
rouille,  creux,  fréquemment  tordu,  haot 
de  f-6  centim.  Chapeau  brun-cannelle. 
-  ]    Lames  décurrentês-adnées,  d'abord  pAles, 

*  '      puis  bmn-cannelle,  pressées P.  mutabilis  ScHi«FF. 

Pied  mou,  non  écailleux.  Chapeau  hu- 
mide, strié  au  bord.  Lames  adnérentes, 
étroites,  brun-cannelle P.  marginata  Batsch. 

Chapeau  Tisqueux-adipeux,  luisant,  jaune, 
couvert  d'écailles  plus  foncées,  large  de 
15  centim.  Pied  jaune,  éeaillenx,  haut 
(^  )    de  7-15  centim.  Lames  d'abord  jaunes, 

Suis  brun-rouiile P.  adipota  Batsch, 
apeau  jaune,  couvert  d'écailles  plus 
p&les.    caduques.    Pied  floconneux    au- 
\    dessus  de  l'anneau P,  phalerata  Fn. 


TUBARIA.  Smitb.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  Tolra,. 
cartilagineux.  Pas  de  Toile.  Chapeau  presque  membraneux. 
Lames  décurrentes.  Champignons  de  petite  taille. 

T.  ftirfkiraeca  Pcrs.  —  Chapeau  d'abord  yoûté,  puis  plat  et 
ombiliqué,  brun-cannelle  clair,  large  de  2-3  centim.,  à  bord 
écailleux-soyeux.  Pied  haut  de  2-5  centim.,  argileux-flocon- 
neux, blanc  et  floconneux  à  la  base,  canaliculé.  Lames  assez 
distantes,  brun-cannelle. 

CiALEIIA  Fr.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  Yolva.  Pas  de 
voile.  Chapeau  membraneux,  strié,  à  bord  d'abord  droit  et 
pressé  contre  le  pied.  Lames  non  décurrentes. 

Lames  assez  distantes,  presque  dentelées, 
adhérentes,  d'abord  brun-oannelle,  pois  jaune 
Tougeâtre.  Pied  mince,  flasque,  déformé, 
l.{  jaune  ou  jaune-rouge&tre.  Chapeau  jau- 
nâtre, papilleux,  humide,  large  de  5-10 
millimètres •.     G,  hypnortan  Batsch. 

Lamos  pressées S 


'.:-?5?ç^i 


1 


CHAH  PIGNONS 


ne,  tontlè   d«  braiH.   haiil   de   10 
Chapuu  d-abnrd  glandiromi»,  pnii 
Hue,  d'abord  jauoa  iubclle,  pal. 
Wra.  bumidc.  Jarç.  d.  I  «nfim. 

ae  d'ttcra.  1»h, 

ul«-(ioDiqu«, 

n.,Jwiiad'Dcre 

largo,  bru» 

JCOKI*  Fn.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  toI' 
ou  spongieui.  Paa  de  voile.  Chapeau  plus  ou  moi 
1,  non  strié  on  seulement  au  bord,  h  bord  infléchi 
Spores  brun -roui  Ile.  Lames  simples,  durables. 


jauna  d'acre.  Pii 
onteia.    Pied  jsa 


.     JV.   a 


lHMULA  Fn.  —  Pied  centra],  san*  volva  ni  anneau, 
t-chamn.  Voile  trèi  fugace,  âlandreux.  Lames  adhéren- 
bord  entier,  d'une  seule  couleur.  Spores  couleur  rouille, 
irement  sur  du  bois. 

I  ferrnginaui,  nquiinoleiii.    Ltmei  lon- 

I  tioquaui.   blanr.  Pied  blaDcbiLra.  La- 

<LiiiGbltie»-jaiuittF«i F.  htkmorplua  Fa. 

lELOMA  F*.  ~  Pied  central,  sans  anneau  ni  volva, 
I  ou  charnu-flbreui.  Voile  tris  fugace,  Blandreiu  on 
liapeau  lisse,  un  peu  poisseui  dans  les  temps  humides. 

rustonnées,  i  tranchant  plus  clair,  se  liquéSant  parfois. 

couleur  rouille. 

I  charnu,  nn  pea  Tîsqaeoi,  blaDrhtir« 

il  se  liqDélianI,  fc  cliaïr  rougoAtre  paie. 
da  1-7  oenlim.  iSed  im  peu  tubéreui  à 
i«.  haut  da  T  «nlîm.  Camei  ilroilea. 

Hit  denUsa.  Odeur  de  railon ff.  CnaimUiformc  Buli. 

I  jaapttre.  plu*  Foncé  au  eenlre.  Pied 
«  dan*  le  haut ,  rou|;al(re,  SbriHeui- 
U.  ixptuKrphalum  Bllj.. 

CTBE  Fn.  —  Pied  central,  sans  anneau  ni  voira, 
ou  charnu -nbreui.  'Voile  filandreux,  (tes  fugace.  Clia- 
!C.  Lames  blanchâtres,  se  décolorant,  d'une  seule  couleur, 

lëes.  Spores  couleur  rouille. 

t  bleoc  an  bUnohMra,  plein i 
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Pied  lisse,  glabre,  anoelé  et  farineux  au  sommet, 
blanc,  haut  de  2-5  ceniim.  Chapeau  blanchAtre, 
lilas  ou  brun&tre,  feutré-soyeux,  filamenteux, 
2,1  d'abord  conique,  puis  étalé,  large  de  1-2  ceniim. 
Lames  d'abord  blanches,  puis  terreuses,  adhé- 
rentes. Odeur  de  terre /.  geophylla  Sow. 

Pied  filamenteux  ou  écailleux-floconoeox 3 

Ghapean  d'abord  brun,  puis  jaunâtre,  ordinaire- 
ment couvert  d'écaillée  pressées,  fendillé,  large 
de  2-5  centim.   Pied  ferme,  un  peu  tabérenx, 
3,(     farineux  dans  le  haut.  Lames  Tentrues,  presque 

libres,  argileuses 7.  rimo«a  Bull. 

Chapeau  fibrilleux,  ombiliqué.  Pied  blanc,  prui- 
neux /.  corydalina  Meu 

Chapeau  gris-souris,  flooonneux-écailleox .    Pied 
4»{    nu  an  sommet.  Lames  entières,  blanc -brunAtre.     /.  plumota  Bolt. 

Chapean  brun 5 

Odeur  de  violette  ou  de  rose.  Chapeau  écaiUeux- 
filamenteux,  large  de  2-5  centim  Pied  filamen- 
teux, annelé  au  sommet,  ronge  en  dedans. 
Lames  assez  distantes,  blanc  sale  ou  brun-can- 
nelle      /.  pyriodom  PER«t . 

**'\  Pas  d'odeur  marquée.  Chapeau  d'abord  brun 
ombré,  puis  jaunâtre,  écailleux-floconneux,  relevé 
au  centre,  qui  est  velu-édailleux.  Pied  effilé, 
plein,  filameateox-éeaillenx,  blanc-farineux  au 
sommet.  Lames  ventrues,  dentelées /.  lanuginoMa  Bull. 

Famillk  CXXXf.  —  POLYPORES. 

Caractères  oonstaAts.  —  Mycélium  filamenteux,  vivant  dan» 
le  sol  riche  en  humus  ou  dans  les  écorcea  et  le  bois  pourri.  Ré- 
ceptacle fiructifère  de  formes  très  variables,  se  présentant  soit 
sous  Taspect  de  croûtes,  soit  sous  celui  de  sabota,  de  para- 
pluies, de  chapeaux,  etc.,  sessile  ou  pédicule,  charnu  ou  subé- 
reux ou  même  ligneux.  Hyménium  tapissant  des  tubes  ordinai- 
rement rapprochés  en  une  couche  continue,  soit  sur  la  face 
inférieure  du  réceptacle,  soit  dans  des  plis,  soit  dans  des 
canaux  contournés  en  labyrinthe,  etc. 

Réceptacle  fcuctifère  en  forme  de  parapluie,  formé  d'un 
chapeau  et  d'an  pédicule.  Tubes  de  l'hyménium  formant 
I  1    une  couehe  continue  sur  la  face  inférieure  du  chapeau. 

Tubes  peu  adhérents  entre  eux  et  avec  le  chapeau Boletus. 

Réceptacle  fructifère  en  forme  de  langue  charnue  ou  de 

croûte,  de  coquille,  etc 2 

Réceptac  le  fructifère  en  forme  de  langue  charnue,  allon- 
ffée,  épaisse,  rouge.  Hyménium  tapissant  des  tubes  d'abord 

'^  ^    fermés,  pois  ouverts. , Futulina, 

Réceptacle  fructifère  en  forme  de  croûte,  de  coquille,  de 

sabot,  plus  ou  moins  épais,  acaulo  on  pédicule 3 

hyménium  reoouvrant  aes  canaux  en  labyrinthe.  Récep- 
tacle fructifère  subéreux,  en  forme  de  sabot Dxdalta. 

3  1  Hyménium  formant  une  couche  continue  très  adhérente  au 
onapeau,  et  distincte  de  lui  par  sa  couleur.  Tubes  très 
adhérents  entre  eux.  Chapeau  charnu,  subéreux,  parche- 
miné ou  ligneux,  acanle  ou  pédicule Polyporus, 


ITIIS  DiLL.  —  Mycélium  filandreux,  se  dévelappant 
sol  riche  en  humui,  parmi  les  teuiltee,  daDs  les  bois. 
;lc  fructifère  en  forme  de  parapluie,  foraié  d'un  cba- 
irnu,  plus  ou  moins  étalé,  Épais,  et  d'un  pied  très  di?- 
cliapeau.  llyménium  formé  d'une  couche  épaisse  de 
couvrant  tonte  la  Tace  inférieure  du  chapefta,  peu  adbé- 
Ire  eux,  et  faciles  k  séparer  du  chapeau. 
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i  Chapeaa  sec  oa  sealement  moite. ...    5 
.  1  Chapeau   onctueux    ou  poisseux,  au 
'  i    EQOins  dana  les  temps  liumides.  Tubes 

'    jamais  routes  à  l'orifice 7 

'  Tubes   à  oriâoe  jaooe  ou  verdâtre, 

Jamais  rouge. 6 

Tubes  à  orifice  rouge  de  cinabre.  Chair 
jaune  ou  jaunàtrot  derenanl  bleu&tre, 
mais  non  rougeAtre  quand  on  la  casse. 
Chapeau  convexe ,  d'abord  subto- 
menteux,  puis  un  peu  Tisqueuz  dans 
les  temps  humides,  épais,  brun  oli- 
▼Atre  on  roux  fuligineux.  Pied  haut 
de  10*12  eentim.,  de  groseeur  à  peu 
près  égale  ou  un  peu  bulbeux,  ferme, 
jaunâtre,  réticulé  ou  ponctué  de  roupre 
ou  même  tout  à  fait  rouge  dans  le 
bas.  Odeur   presque    nulle.   Saveur 

douce*  Vénéneux B.  lurîdun  ScHiCPF.  i . 

Pied  tuberoulenx  o.u  du  moins  plus 
gros  k  la  base,  brun  pAle,  arec  un  fin 
réseau  de  tia^nes  blanchAtres  vers  le 
haut,  d*aborâ  court,  gros,  presque  glo- 
buleux, puis  allongé,  cylindrique, 
renflé  à  la  base.  Chapeau  épais, 
charnu,  convexe,hémi^hérique,  brun 
plus  ou  moins  foncé,  parfois  presque 
noirfttre,  lisse,  moite.  Tubes  allongés, 
^  <  d*aberd  blancs,  puis  jaunâtres  ou  ver- 
.dâtres.  Chair  blanche,  un  peu  rouge 
sous récorce  du  chapeau. Comestible.  B,  eduliê  Bull. 
IHed  strié,  rouge  cerise  ou  brun  jau- 
nâtre. Chapeau  brun  rougeâtre  ou 
presque  jaune,  floconneux-squameux, 
à  chair  ^aunâtte,  devenant  rou£[eâtre 
sous  l'épiderme.  Tubes  d'abord  jaune 
d'or,  puis  verdâtres,  à  orifices  polygo- 
naux, assez  grands,  inégaux.  SuspecL  B»  chrymnteron  Bull. 
Pied  sans  anneau.  Saveur  poivrée.  Cha- 
peau aplati I  onctueux,  jaune  brunâtre 
on  jaune  miel,  â  chair  jaunâtre.  Tubes 
décurrents,  brun  rouille,  à  orifices  lar- 
ges, polygonaux.  Pied  jaune  soufre 

en  dedans.  Suspect B,  piptratu*  Bull. 

Pied  pourvu  d'un  anneau.  Saveur  aci- 
dulé ,  agréable.  Chapeau  convexe, 
bosselé,  onctueux,  brun,  ou  jaune 
brun,  ou  jaune  brillant.  Tubes  adhé* 
rents,  simples,  jaunes,  à  orifices  pe- 
tits,  ronds,  sëlargissant  ensuite.  Pied 
muni  d'un  anneau  membraneux,  sou- 
vent fugace,  plein.  Jaunâtre,  ponctué 
de  granulations  au-dessus  de  l'an- 
neau. Chair  blanche  ou  blanc  jau- 
nâtre, ne  changeant  pas  de  couleur. 
Comestible B.  litteus  L. 

1.  Il  en  existe  une  variété  à  pied  plus  grêle,  non  bulbeux,  squameux-poin- 
tillé, rougeâtre  en  dedans,  designé  par  Persoon  sous  le  nom  de  BoUtwt 
en/thropu»^ 
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FISTVUNA  BoLL.  —  Mycélium  filameoteni,  hb  déTaloppaDt 
dans  l'écorce  des  «rbres.  Réceptacle  fractifère  en  forme  de 
langue  Ëpaisae,  charnue,  fixée  par  une  de  ses  ettrémilés,  qui 
est  ordinaire  m  eut  plus  grosse  qne  l'aulre.  Tubes  d'abord  très 
petits  et  fermés,  s'allongeanl  eosiiile. 


Fig.  Oai.  —  fiMl-limi  irpalicB, 

'».  —  S«ii1e  espèce.  Réceptacle  long  de  5-10- 
SO  centimètres,  épais  de  2-3'5  centimètres,  q^iarnu,  moite, 
d'abord  rouRe  sang,  puis  hrun  rougefttre.  parsemé  de  papilles, 
à  chair  succnlente,  jaunitre,  tachetée  de  ronge  et  «triée  de 
lilanc,  ae  laissanl  partager  en  gros  filaments.  Tubes  hlaochilreï 
ou  jaunâtres,  devenant  rougedtres  par  la  pression.  Odeur 
agréable.  Saveur  acidulé.  Comestible. 

POLTPOKL'S  F«.  —  Mfcélium  niamenleux,  se  développant 
d'ordinaire  dans  le  bois  et  les  écorces,  parfois  dans  le  sot  riche 
en  humus-  Béceptacles  fructifères  en  forme  de  croûte,  de  sa~ 
bol,  de  coquille,  parTois  constitué  presque  uniquement  par  de^ 
liibes  tapissés  d'hyménium,  1res  adhérents  entre  eux  et  ne  se 
laissant  pas  séparer  du  chapeau  quand  il  existe.  Chapeau  6 
couleur  distincte  de  celle  des  tubes,  sessile  ou  pédicule. 
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Cbampignons  annnela  oa  blsannaels.  Chapeau 

Toloaté,  plat,  semi  orbîeolaire,  orbiculaire  ou 

rénifonne,  paroh«miné,  pourvu  extérieurement 

de  zones  de   couleurs  aifférentes,  blanc  inié- 

rieuremeut,  brillant,  ordinairement  grU,  jaune 

pAle  ou  brun,  aveo  des  zones  bleuAtres«  gris 
.  /    foncé,  jaun&tres  ou  blanchMres,  ayant  iusqu'à 
*^     12  eent.  de  diamètre.  Pores  petits,  ronds,  sou- 
vent déchirés-dentelés,  d'abord  blancs,  puis  fla- 

▼escenls.  Ordinairement  en  groupes  sur  de  rieux 

troncs  et  des  débris  de  bois ,..,/....     /*,  vertieolor  L. 

Champignons  virant  plusieurs  années.  Chapeaux 

en  forme  de  sabot,  avec  autant  de  couches  de 

pores  que  le  champignon  compte  d'années. ...    5 
Chapeau   blanc  on   blanchAtre  intérieurement, 

d'abord  charnu,  puis  subéreux,  en  forme  de 

sabot,  atteignant  7  cent,  de  largeur  et  1  cent. 

d'épaisseur,    lisse,  non  zone    extérieurement, 

couvert  d'une  écorce  brune  ou  brun  roogeitre, 

5.  {    facile  à  détacher,  oblique  au  sommet  et  porté 
par  un   pédicule  court.  Pores  blancs,  courtJi, 

Eetits,  inégaux,  se  détachant  à  la  fin.  Sur  lea 
ranches  et  les  troncs  pourris  de  bouleau....    P,  betub'nv»  Bull. 
Chapeau  jaun&tre  ou  brunfttre  intérieurement, 

ainsi  qoe  les  pores 0 

Chapeau  épais,  à  bord  arrondi,  d*abord  presque 

sphérique,  avec  un  épiderme  Un,  floconneux, 

blanc  grisâtre,  puis  en  forme  de  sabot,  haut  de 

7-12  cent.,  large  de 80  cent.,  k  base  brun&tre, 

puis  brun  noirAtre,  terne,  crevassé,  dur,  zone. 

Pores  très  petits,  couverts  au  début  d'une  pous- 
sière blancnàtré,  puis  colorés  en  brun  cannelle. 

6.  (  Sur  des  arbres,  particulièrement  sur  les  saules.  P,  igniarius  L. 
1  Chapeau  mince,  aplati,  subéreux,  parcheminé, 
I  velouté,  ayant  jusqu'à  12  centim.  de  large, 
f  d'abord  brun  clair,  puis  brun  foncé  sale,  inté- 
f  rieurement  et  sur  les  bords  brun  jaunAlre. 
I  Bord  tranchant.  Pores  petits,  non  poussiéreux, 
l  En  gazons  imbriqués,  au  pied  des  vieux  troncs 
\    de  groseilliers P.  Mibit  Scbum. 

Chapeau  blanc  et  filandreux,  intérieurement  aveo 
des  zones  plus  foncées,  coloré  extérieurement 
en  gris  fumée,  adné,  aminci  au  bord,  cou- 
vert de  poils  soyeux,  à  base  élargie-adnée.  Pores 
d'abord  blanchâtres,  puia»gris  cendré,  devenant 
plus  foncés  par  la  pression.  Odeur  agréable. 
Sur  les  vieux  troncs  de  saules  et  de  hêtres. .     P.  fiimcnu  Pei  s. 

Chapeau  brunâtre  ou  brun  jaunâtre  intérieure- 
ment     8 

Chapeau  très  mince,  atteignant  12  centim.  de 
large,  aplati,  brun  grisâtre  ou  noirâtre,  velu, 
tomenteux,  à  bord  recourbé  en  dedans,  inté- 
rieurement filamenteux,  à  filaments  parallèles. 
Pores  longs,  d'abord  pâles,  puis  rouilles.  Sur 

f^  ,    des  débris  de  chênes  et  de  hêtres P.  cuii.ularU  Bill. 

'^  Chapeau  brun  jaunâtre,  ocracé,  rougeâtre  on 
jaunâtre,  ou  blanc,  à  chair  molle,  non  zone 
intérieurement,  d'abord  velu,  puis  nu.  Pores 
polygonaux,  allongés,  inégaux,  colorés  en 
rouge  brique  sale  ou  jaunâtres.  Sur  des  troncs 
de  chênes  et  de  hêtres P,  ni  lulani  P*.»'. 
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Pied  r&miûé,  porUni  plasieurs  ehapeaux 10 

Pied  non  ramifié,  ne  portant  qa*an  Mal  ehtpeaa.    11 

Chapeaax  jaane  roof^oAlre  ,  ondulés ,  à  peu 
prés  lisseti.  Pores  larges,  colorés  en  jaune  sou- 
fre. Chair  d'abord  jaun&tre  et  succulente, puis 
blanche,  sèche  et  friable.  Odeur  et  saveur 
agréables.  An  pied  des  arbres  fruitiers,  des 
10. {    chênes  et  des  hêtres  vieux.  Comestible P.  nUphureuM  Bcll» 

Chapeaux  très  nombreux,  dimidiés,  échanerés, 
lobés,  incisés,  ridés,  larges  de  2-5  centim.  Pores 
minces,  très  petits,  pointus,  blancs.  Chair  blan- 
che. Odeur  et  saveur  agréables.  Au  pied  des 
vieux  arbres,  surtout  des  chênes.  Comestible*    P.frondosusScHKXD. 

Pied  excentrique IS 

Pied  central 13 

Chapeau  charnu-coriace,  non  xoné,jaune  d*ocre 
pâle  ou  orangé,  plan,  large  de  5-9  cent.  Pores 
arrondis,  blanch.,pui8  jaun.  Pied  radiciforme, 
à  base  noirâtre. Sur  les  vieux  troncs  de  hêtres.  P.  elegans  Bull. 
18.  ^  Chapeau  châtain,  jauDàlro  ou  blanchâtre,  large 
de  8-12  centim.,  charnu,  coriace.  Pores  décur- 
rents,  mégaux,  d'abord  blanchâtres,  puis  bran 
cannelle.  Pfed  court,  pâle,  gris  noirâtre  à  la 
base.  Sur  les  vieux  troncs  d  arbres P.  variui  Pkrs. 

Chapeau   plan,   quelquefois   infundibuliforme . 

velouté,    loné,    parcneminé ,    mince,   d'abord 

brun  cannelle,  puis  châtain,  lar^e  de  8-5  cen- 
timètres. Pores  polygonaux,  pointus^  déchirés 

à  la  fin.  Pied  épaissi   dans  le  bas,  finement 

poilu.  Sur  le  sol P.  pereimis  L. 

Chapeau  spongieux-subéreux,  épais,  succulent, 

en  forme  de  soucoupe,  d'abord  brun  jaunâtre, 

puis  châtain,  souvent  large  de  30  centim.  Pores 

grands,  irréguliers,  déchirés,  jaunâtres,  verdâ- 

dâtres.  Pied  très  court,  gros  ou  presgue  nul, 

brun  rouille.  Sur  les  troncs  et  les  racines. ...     P.  Sehweinisii  Fr. 

DiEDALEA  Pbrs.  —  Réceptacle  fructifère  en  forme  de  sa* 
bot,  snbéreox.  Hyménium  tapissant  des  conduits  ou  des  plis 
contournés  en  labyrinthe. 

Chapeaux  imbriqués  ,  subéreux-parcheminés ,  ^s 
cendré,  zones  de  même  couleur,  velus.  Hyménium 
tapissant  des  plis  en  labyrinthe,  enchevêtrés,  plus 
tard  irrégulièrement  dentelés,  gris  cendré  ou  brun 
fauve D,  unieolor  Fa. 

Chapeaux  isolés  ou  entassés,  subéreux,  couleur  de 
bois  clair,  non  zones,  de  même  couleur  en  dedans. 
Hyménium  tapissant  des  sinuosités  irrégulièrement 
oontournées,  tantôt  petites  et  arrondies,  tantôt  plus 
larges  et  allongées D,  querema  Pins. 

Famille  CXXXII.  —  HYDXACÉS. 

Garaotères  oonstanu.  —  Mycélium  filamenteux,  vivant  dans 
les  vieux  bois  ou  dans  le  sol  humide  et  riche  en  humus,  Réccp- 
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tacle  fructifère  en  forme  de  croûte  ou  de  parapluie,  acaule  ou 
pédicule,  rarement  coralloîde,  tantôt  charnu,  tantôt  subé- 
reux ou  parcheminé.  Hyménium  tapissant  des  excroissances 
en  forme  de  piquants,  de  dents  on  de  Termes. 

Lléceptacle  fructifère  en  forme  de  parapluie  ouvert  ou  ren- 
versé, régulier  ou  irréçalier,  acaulo  ou  pédicule,  rarement 
coralloîde,  muni  de  piquants Hydnum. 

Réceptacle  fructifère  en  forme  de  croûte  cireuse,  muni  dé 
verrues  ou  de  papilles Grandinia . 


HTDTVUM  L.  ~  Réceptacle  en  forme  de  parapluie  ouvert  ou 
renversé,  pédicule  on  acaule,  rarement  en  forme  de  croûte  ou 
coralioîde.  Hyménium  recouvrant  des  piquants  qui  tapissent  la 
face  inférieure  du  réceptacle,  qui  est  tantôt  charnu,  tantôt  su- 
béreux ou  parcheminé. 


Réceptacle  on  forme  de  parapluie  ooTert  on  ren- 

Tersé 2 

Réceptacle    ooralloide  ,  ramifié    en    broussaille , 

d'abord  blanc,  puis  jaun&tre,  charnu.  Piquants 

groupés  aux  extrémités  des  rameaux,  longs  de  5 

kio  millim.,  ohamos,  fragiles,  en  forme  do 

poinçons.  Sur  les  vieux  troncs ; B.  comlloïdes  Scop. 

Chapeau  renversé,  avec  les  piquants  tournés  vers 

2  .    le  naut 3 

*)  Chapeau  non  renversé,  aveo  les  piquants  tournés 
vers  le  bas 4 

Cliapeau  renversé,  avec  les  piquants  tournés  vers 
le  haut,  étalé  irrégulièrement,  miooe,  tomenteux, 
blanc.  Piquante  olanaj  n'ayant  pas  plus  d'un 
millimètre  de  long,  dentelés  (vus  au  microscope), 

pointus,  inégaux.  Sur  les  vieux  troncs ff.  argutum, 

'S,{  Cnapeau  renversé,  avec  les  piquants  tournés  vers 
le  naut,  d'abord  orbiculaire,  large  de  1-2  cent., 
plus  tard  confluent,  coloré  en  brun  de  rouille, 
muni  au  bord  de  flocons  bleu Atres.  Piquants  itrun 
fauve,  puis  noirâtres,  courts,  pointas,  non  den- 
telés. Sur  les  troncs  pourris i7,  futco-atrum  Fr  . 

Champignons  croissant  sur  les  vieux  troncs  d'ar- 
bres ou  les  cônes  de  sapin  tombés  dans  la  mousse.    5 
Champignons  croissant  sur  le  sol,  en  forme  de 

Earaplnie  pédicule.  Chapeau  charnu,  jaunâtre  ou 
lanchAtre.  large  de  5-10  centim.  et  plus,  aplati 
.  )    ou  irrégulièrement  ondulé,  nu,  mince  au  bord, 
*^     fragile,  portant  sur  sa  face  inférieure   des  pi- 

3uaots  pressés,  allongés,  inégaux,  très  faciles  à 
étacher,  blanc  jaunâtre.  Pied  souvent  latéral, 
haat  de  2-5  centim.,  plein,  dur,  blanchâtre  on 
blanc  jaun&tre«  un  peu  épaissi 4  la  base.  Comes- 
tible     B.  reptmdvm  L. 
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Chapeau  cordiforme  oa  bilobé,  d'abord  blanc,  puis 
jaunâtre,  large  de  10-15  ceniim.,  lacéré>filamea- 
teuz  en  deaiius,  cgriace.  Piquants  droits,  égaux, 
flasques.  Pied  court,  latéral,  se  confondant  ayec 
le  chapeau  ou  nul  ;  sur  les  vieux  troncs.  Comes- 
tible     ff.  erinaeetan  Bi  i.i.. 

5.(  Chapeau  réniforme,  presque  dimidiô.  large  de  5-7 
ceniim.,  brun  fonce,  tomenteux.  mince,  parche- 
miné-membraneux. Piquantfl  brans,  coriaces. 
Pied  latéral,  bien  distinct  du  chapeau,  cylindri- 
que, long  de  5-7  ceotim.,  élargi,  membraneux 
à  la  base,  couleur  du  chapeau.  Sur  les  cdnes  de 
pin,  dans  la  mousse ff.  aurisctUpiuM  L . 

■ 

CvRAIWDmiii  Fb.  —  Réceptacle  en  forme  de  croûte  étalée 
irrégalièrement,  floconnenx-fariaeux,  muni  de  papilles  arroa- 
dies  ou  hémisphériques  qui  portent  Thyménium. 


G.  erustota  Fn. 


Héccptade  irrégulier,  cireux,  mince,  lisse,  couleur  cuir 

blanch&lre.  Papilles  arrondies,  rapprochées,  obtuses. 

Dans  les  prairies 

Iléceptacle  irrégulier,  cireux,  très  étalé,  coloré  en  jaune 

cuir.  Papilles  hémisphériques,  pressées,  égales.   Sur 

les  arbres .^ G,  greuiulota  Fr  . 


Famille  GXXXnf.  —  TELEPHOBES. 

GaraotèrM  oonstanto.  —  Mycélium  filamenteux  vivant  dans 
le  sol  humide  et  riche  en  humus,  ou  plus  souvent  dans  le  boia 
et  les  écorces.  Réceptacle  fructifère  en  forme  de  croûte,  d'éven- 
tail, de  coquille,  de  massue,  de  calice,  de  trompette.  Hyménium 
lisse,  ne  présentant,  dans  quelques  genres,  qu'un  très  petit 
nombre  de  bas! des  fertiles  et  un  grand  nombre  de  paraphyses. 


I. 


2. 


.{. 


4.. 


Iléceptacle  fructifère  en  forme  de  calice  ,  de  trompette 
ou  de  massue i 

Réceptacle  fructifère  en  forme  de  croûte,  d'éventail  ou  de 
coquille 3 

Champignons  de  petite  taille  (1  centim .  environ  de  haut), 
vivantsur  le  boisou  lesmousses.  Réceptacle  ordinairement 
en  forme  de  calice  stipité,  pendant  ou  penché Cyphella. 

Champignons  plus  grands  (!>-7  centim.  de  haut),  vivant 
sur  le  sol.  Réceptacle  tantôt  daviforme  et  plein,  tantôt 
en  forme  de  trompette Craterellus . 

Champignons  Tivanl  sur  le  bois  ou  sur  les  écorces 4 

Champignons  vivant  sur  le  sol,  en  forme  de  croûtes  par- 
cheminées, souvent  rétrécies  à  la  base  ou  pédiculées. . .     ThelepAorn, 

Hyméniam  séparé  de  la  substance  du  champignon  par  une 
couche  intermédiaire  filamenteuse.  Réceptacle  dressé 
verticalement,  parcheminé  ou  ligneux Stereum . 

Hyménium  non  séparé  de  la  substance  du  champignon 
par  une  couche  particulière Corticiutn, 


r 
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CBATEBELLUS  Fr.  —  R6ceplacle  fructifère  claiiroroie  et 
plein  ou  en  forme  de  trompette,  ea,oa  pied  distinct,  alteigaant 
jueqa'à  1  et  S  centim.  de  hauteur.  HjmfDium  à  cfitca  uu 
plisBè.  Sur  le  boI. 


rmig«ïlr«  violiii 


r*.  diiir  bUnohB.  Hy- 
pled  dwïieui  tronoi'.''come.lLbl8.. . 
Héooptael*  en  forme  de  IrompelU,  btbui  jusqu'* 
U  bue,  colora  an  brun  noirtt»  k  bord  rspliè- 
ondulé.  Hvm*Biinnë'»bordlLM«,pulirid*-pl«é,  ■  .j     n 

gril  mndrï.  Chair  bru Bitre C,  lorniuMpiotrfB  Ptm. 

CYPHEIXA  Fh.  —  Réceptacle  en  forme  de  calice  plus  ou 
inoins  creui,  «tipité  ou  presque  tessile,  pendant  ou  penché, 
n'ayant  pu  plus  de  i  centim.  de  haut.  Hyménium  revÉtant  la 
face  interne  du  calice. 

Sur  de«  bf«oehe«  d'«rb«  on  de  «ieui  boi«.  En  tonne  de 

Sur  lu  mouneg.  D'sbnrd  en  forme  de  «liée  penohi.  pui« 
dimidi*.  an  (once  de  ««qua,  liiH,  bUoohU»,  à  bordi  ,    .    „ 

anLien.  Hïmftmum  brun  rouge C.  galmliTit. 

THELEPHOBA  Eh«b.  —  Réceptacle  parcheminé,  en  forme 
do  chapeau  ou  de  croûte  pidiculée  ou  rétrècie  i  la  ba»e.  Sur 
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BéoantMlo  éUlé,  en  finuM  do  oroAie.  recouTrant 

des  mousses,  des  feuillet,  des  branches  tombées 

et  prenant  des  aspects  très  Taries.  Un  peu  coriace, 

brun  pAle,  terminé  par  des  rameaux  dressée  aveo 

des  extrémités  frangées.  Hyménium  sur  la  faee 

supérieure,  verruqueux 3r.  cnstala  Fr. 

Réceptacle  en  forme  de  chapeau  un  peu  pareheminé, 

brun,    déprimé   ou   irrégulièrement    infundibuli- 

forme,  filamenteux-lacéré.  Sur  la  tarte  gaxonnée.     T.  taryophyllea  Pers. 

CORTICffUM  Fb.  —  Réceptacle  renyersé,  en  forme  d*écueUe, 
de  croûte  ou  de  pellicule,  à  bords  Ubree  ou  adhérents.  Hymé- 
nium cireux-charnu,  ordinairement  creyassé,  lisse  ou  verru- 
queux.  Sur  du  bois  ou  des  écorces. 


.•>~ 


1. 


2.^ 


3.^ 


4, 


Réceptacle  en  forme  de  croûte  fixée  par  tonte 
sa  surface,  au  moins  au  début 8 

Réceptacle  d*abord  en  forme  de  calice  fixé  seu- 
lement par  le  centre,  puis  étalé,  rond,  large 
de  2-6  millim.,  d'abord  mou,  ensuite  floconneux. 
Hyménium  rose  chair  foncé C,  sareoldes  Fr. 

Réceptacle  nn  à  la  circonférence 3 

Réceptacle  filandreux-floconneux  à  la  circonfé- 
rence, qui  est  blanche.  A  l'état  humide,  cireux, 
boursouflé  et  transparent  ;  à  Tétat  sec,  carti- 
lagineux, papy  racé,  blanc  de  lait,  muni  à  la 
circonférence  de  longs  poils  radiés.  Hyménium 
lisse,  non  crevassé.  Sur  les  vieux  troncs  de 
pin» C,  gigantevm  Fb. 

Hyménium  poussiéreux,  garni  de  petites  verrues.    4 

Hyménium  non  poussiéreux,  rose  ehair.  Ré- 
ceptacle membraneux,  cartilagineux,  d'abcwd 
fixé,  puis  libre  aux  bords  qui  se  roolent  en 
dedans,  noirAtre  en  dessous.  Sur  le  boit  et 
les  écorces  des  chênes C  qjureinvm  Psrs. 

Réceptacle  grumeleux-cartilagineux,  dur,eoloré 
en  rose  chair  foncé.  Hyménium  rouge,  très 
poussiéreux.  Sur  les  éoorces  de  peuplier C.  polygomum  Pers. 

Réceptacle  cireux,  un  peu  tacheté  au  bord .  H v- 
ménium  rouge  ou  orangé.  Sur  les  écorces  et  le 
bois.. C,   incamatumFK. 


STEREUM  Pbss.  —  Réceptacle  dressé  Yertlcalement,  parche- 
miné  ou  ligneux.  Hyménium  séparé  de  la  substance  fonda- 
mentale du  réceptacle  par  une  couche  Intermédiaire  filamen- 
teuse. ' 

Iléoeptaole  brun  pÀIe,  jaunâtre  au  bord^  un  peu  zone, 
muni  de  poils  droits  et  durs.  Hyménium  lisse,  jau- 
nâtre, ne  changeant  pas  de  couleur  quand  on  le  tou- 
che     S,  hirsutum  Fr. 

Réceptacle  p&Ie  ou  blanohAtre,  relu,  tomeoteux,  par- 
cheminé, mou.  Hyménium  lilaa  ou  brun  rouge 5.  jmrpureum  Fa. 


J 


Famille  CXXXIV.  —  CLAVARUCÉS. 

C«iaotèr«a  oonaUnti.  —  Mycéliam  flluneotenx,  croissaut 
d'ordinftire  daoa  le  roï  bnmîde,  plas  rarement  sur  du  bois  ou 
des  écorces,  des  branches  vertes  oa  mortes,  dea  feuilles  pourrie- 
santés.  Réccplacle  fruclirtre  claviforme,  ft  pédicule  plus  ou 
moins  distîncl  de  la  tète,  vertical,  souvent  ramîBè,  &  surface 
lisse,  recouverte  par  i'byméaiooi. 

RfecpUcto  rnclitpn  flUrorni*.  jamdB  mnillé.  Bor  doi  Ugeii 
.__._    .._,_.: Typhula. 


ctitère  pliu  grand,  mutcdI  ramiaé.  chsrni 
>ndi>,  dichotaDM»  du  corilloida 


CLAVARIA  L.   —  Ré- 

cuplacle  fructifâre  clavi- 
forme, simple  ou  ramifié, 
ctaarou,   assez   grand    et 

dis,  charnus,  dichotomea 
ou  coraLloIdes. 


I    Î4un«.  1  i>  a 
'    Ua  pclonaa. . . 


I  SporM  Uua«  d'ocrs  Da  brPDit... 

I  Spor»  kiDchs. 

(  EilrémiUa  du  runsmi  pointu». 
I  BiIréniitiadwnmMuiDlituHi.. 


C.  fuiiformlM 


CaAHPIGNO.VSt 

(ceptacle  mince,  lluqua,  haut  de  t-5  Mot, 
lUDB  d-ocn.  Soucbe  minu,  trèi.  «arts, 
iHa  :  nmeiui  liua»,  icègaui,  ruonrbiÉ  m 

ladana. C.  flaceida  Fb. 

éoeptucle  rude,  henl  de  5-7  iWDlim.,  jaune 
l'oore  FoDO^.  Souohe  lomeateuse  blanche, 
krodue  tuberculeuH  \  rameaux  raidet,  dres- 
sa. Saienr  amire C.  abietina  Pik!'. 

luehe  *paiM*,  élastique,  blanehdlre.e'élen- 
laDl  Muvent  de  tO  t  30  ceotim.  Dana  le 
ol.    Kameani  dreas^i,  ellonjés,   tréa   ra- 

laTcur  lEréable.  Coineililils C.  formata  PcR'. 

lUche    pile,  ipaiue,  «le^iifue.    Rameani 


lampiguans  blancUtrea,  gril  ou  brunAtres.    10 

rfci  ramlBée,  haul«  à  peina  de  ^  eeniiin. 
Limeaui  conHe,  coudis,  étalé>i  ramiii- 

ïtreu .'' C,  failigiala  L. 

(Miptaole  h  ramesui  btanchktrea,  i  ramtis- 

<^itr£inil|^  •'■lloDgrant  el  devenant  blau- 


luidité.  Hameaux  gouDéa,  inégaui.  plua 


C.  Bolryi  Pcns. 
imeaui  el  remuicule»  Tiolala  ou  Ulai..  puis 

e  haut,  allongea,  cylindnquet,  li»ei.  Co- 

lealible C.    aauriiiliatt  Blll. 

leeplacle  ereui ,  sanei  h'iigila .  d'abord 
Ibdc.  puii  gria,  haut  de  5-10  cenlim.  fiou- 

iMplaele  plein Il 

ïceptuïe  sri<  cendré,  (ngïle,  IrÂs  ramiflé, 
aul  de  5  centioitlFer.  Souche  épain», 
gurle.  Hameaux  el  remuiculee  épais,  de 

'HIILA  Fr.  —  Réceptacle  fractitère  non  ramiOé,  clavi~ 
supporté  par  un  pédicule  filiforme  ordintUremeat  bal- 

lacorrUsa  Fr.  —  Pied  brUDètre,  haut  de  5-8  cealim., 
lar  un  petit  thalle  bulbeux.  Sur  les  feuilles  mortes. 


néMBLUNÊB  G(K) 

Famille  CXXXV.  —  TRÉMELUNÉS. 

Garaotàres  oonstanta.  —  Mycélium  filandreux,  se  développant 
d'habitude  dans  le  bois  mort,  plus  rarement  dans  le  sol.  Ré- 
ceptacles fructifères  de  petite  ou  de  moyenne  taille,  affectant  les 
formes  les  plus  diverses,  celle  de  coussinet,  de  disque,  de  ca- 
lice, de  membranes  étalées  ou  plissées,  ou  contournées,  celle 
de  massue  ou  même  de  parapluie,  ordinairement  mous  et  géla- 
tineux, devenant  ensuite  parfois  cartilagineux.  Hyménium  re- 
couvrant la  plus  grande  partie  de  la  surface  libre  du  récepta- 
cle ;  quand  ce  dernier  a  la  forme  d'un  calice  ou  d'une  écuelle, 
sa  face  supérieure  seule  est  revêtue  par  Thyménium.  Basides 
portant  d'ordinaire  quatre  cellules. 

!  Réceptacle  fruoliftre  dreasé   veiiicalement ,  pédicule, 
eUvi/orme,  simple  oa  ramiflé,  corné Calœera . 
Héceptncle   fruotifère  plissé,  coDtoumé,   en   forme  de 
coquille,  d^écuelle  ou  de  parapluie 2 

!  Réceptacle  cartilagineux  ou  parcheminé,  an  peu  ^ia- 
tioeux  seulement  à  l'étal  humide,  poilu. iuricularia . 
Réceptacle  gélatineux-tremblotant,  non  poilu 3 

(  Réceptacle  en  forme  de  parapluie  nettement  pédicule, 
couvert  sur  la  face  inférieure  do  piquants,  tapissé  par 

«  ,    Thyménium 'fremellodon. 

Réceptacle  non  pédicule  ou  à  peine  pédicule,  en  forme 
de  coquille  ou  do  lames  aplaties   ou  contournées-plis- 

sées 4 

Réceptacle  aplati  ou  ereusé  en  coquille,  acaule  ou  cour- 
tement   pédicule.    Hyménium    recouvrant    une    por- 
,  }    tion  du  réceptacle  qui  est  verruqueuse  (sporocarpe) . . .     Exidia, 
^^  Réceptacle  aplati  ou  plissé-contourné,  ou  cérébriiorme. 
Hyménium  recouvrant  toute  la  face  supérieure,  qui  est 
lisse Tremella, 

CALOCERA  Fb.  —  Réceptacle  fructifère  dressé  verticale- 
ment, pédicule,  simple  ou  ramifié,  souvent  claviforme,  plus  ou 
moins  corné  ou  mou,  entièrement  recouvert  par  Phyménium. 
Spores  allongées  et  courbées. 

Réceptacle  simple,  atteignant  1  cenlim.  de  hauteur,  pois- 
seux, lisse,  orangé,  radiciforme  à  la  base,  termine  par 
une  petite  maasue C,  eomea  Fr. 

Réceptacle  ramifié  comme  un  bois  do  cerf,  haut  de  2-5 
centim.,  raide,  coriace,  lisse,  devenant  poisseux  dans  les 
temps  humides C.  viseosaFR. 

AURICVLARIA  Fa.  —  Réceptacle  en  forme  d'assiette  ou 
plissé,  poilu,  cartilagineux  ou  parcheminé,  devenant  un  peu 
gélatineux  sous  Tinflucnce  de  rhumidité.  Basides  filiformes, 
cloisonnées  en  une  rangée  de  cellules  dont  chacune  émet  à  son 
extrémité  supérieure  une  pointe  (stérigmate)  portant  une  spore. 


1 


610  CHAKPIGNOMS 

Réceptacle  ooncave,  contourné,  en  forme  de  sou- 
coupe ou  de  eoqoiUe,  Teiné- plissé  sur  les  deux 
faces,  coloré  en  ornn  rouge&lre  ou  brun  foncé, 
puis  noirâtre,  k  face  inférieure  colorée  en  gris  ver- 
dàtre  et  tùmenteux,  large  de  3-10  centim.  Spores 
jaunAtres,  allongées,  souvent  recourbées.  Odenr 
faible.  En  gazons  sur  les  vieux  troncs,  particuliè- 
rement de  sureau A,  SMwAueina  Mart. 

Réceptacle  fixé  latéralement,  large  de  5-7  centim., 
ooncave,  d'abord  renversé,  pais  replié,  brun  gri- 
sâtre ou  jaunâtre  ou  vert  jaunâtre,  tomenleux,  à 
bords  entiers,  munis  de  zones  velues.  Hyménium 
brun  violacé,  à  nervures  saillantes  et  divergentes. 
Spores  globuleuses  sur  les  vieux  troncs A,  tMêetUenea  Fa. 

EXIBIA  Fr.  —  Réceptacle  aplati  ou  creusé  eu  coquille, 
acaule  ou  courlement  pédicule,  gélatineux,  tremblotant,  non 
poilu.  Hyménium  étendu  sur  la  face  supérieure  d'une  portion 
verruqueuse  (sporocarpe)  du  réceptacle.  Basides  sphériqae», 
divisées  par  des  cloisons  perpendiculaires  en  4  cellules  dont 
chacune  se  prolonge  en  stérigmate  et  porte  une  spore. 

Réceptacle  aplati  et  élnlé,  ondulé, large  de  5-0  cent., 

couvert   de   petites  papilles,  noirâtre    ou    noir   en 

dessus,  gris  cendré  en  dessous,  un  peu  lomenteux. 

Sur  les  vieilles  souches,  surtout  d'aunes ,.     E,  glandulosa  Fr. 

Réceptacle  creusé  en  forme  do   coc^uille,  mou,  large 

de  l-2cenlim.,  muni  d'un  pied  oblique,  excentrique, 

coloré   en  brun  ambré,  couvert   de  nervures  et  do 

vernies.  £n  colonies,  sur  le  bois  pourri,  surtout  de 

saule  et  de  peuplier E,  reei»a  Fa. 


Fi  g.  664.  —  Tremella  msaenlerica. 

THEME LL A.  Dn,L.  —  Réceptacle  aplati  ou  plissé  ou  en 
masse  cérébriforme,  à  face  supérieure  lisse,  non  verruqueuse, 
entièrement  recouverte  par  l'hyménium.  Basides  sphériques,  di- 
visées par  des  cloisons  perpendiculaires  pn  4  ceÙules  prolon- 
gées chacune  en  stérigmate. 

Réceptacle  aplati,  étalé,  ondulé,  un  peu  pois- 
seux, d'abord  blanchâtre,  puis  hyalin.  Sur 
1 .  ^      le  bois  humide T.  viscota  Berk. 

Réceptacle  en  masses  ondulées,  plissées  on 
cérébriformes , t 
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Réceptacle  oharnu-gélatineux,  ondu1é«pIis«é, 
contourné,  jaune  orangé,   saupoudré   d'une 

Î>oufnière  blanche  formée  par  les  spores.  Sur 
es  branches  mortes  et  humides T.    metetUeriea  Retz. 

2.{  Réceptacle  eartilagineaz- gélatineux  «  foliacé, 
lobé,  flasque,  nu,  en  gazons,  plissé  à  la  base» 
lisse,  jaune,  p&lissant,  à  lobes  contournés- 
plissés,  presque  frisés,  atteignant  9-lS  cent, 
de  large.  Sur  les  vieux  troncs  de  chêne T.  firondoaa  Fr. 

TRE3IEIXODOK  Pbrs.  —  Réceptacle  eu  forme  de  para- 
pluie, à  chapeau   dimidié,  gris,  blanchâtre,  hyalia,   presque 
transparetit,  puis  brun  pâle,  gélatiaeux- tremblotant,  rétréci  en 
-pied  à  la  base,  couvert  sur  la  face  inférieure  de   piquants 
tapissés  par  Thyménium. 

T.  gelafinosaBi  Pbrs.  —  Chapeau  atteignant  2-7  centlni.  de 
large.  Sur  les  troncs  pourris  d'arbres  résineux. 

Ordre  II.  ~  OASTÉROMYCÈTSS. 

Mycélium  filamenteux,  se  développant  d'ordinaire  dans  le 
sol.  Réceptacles  fructifères  plus  ou  moins  globuleux,  formés 
d'une  couche  externe  (le  péridium)  elle-même  subdivisée  en 
deux  couches  superposées  {péridium  externe  ei  péridium  interne) 
et  d'une  substance  interne,  charnue  au  début,  désignée  sous 
le  nom  de  gléùa,  divisée  en  un  grand  nombre  de  compartiments 
tapissés  par  *  Thyménium.  Basides  portant  ordinairement  2, 
d'autres  fois  8  spores  ou  un  nombre  variable  de  4  à  9. 

Deux  familles  de  ce  groupe  seulement  figureront  ici  : 

Réceptacle  fructifère  formé  d'un  péridium  ^m  so  déchire 
à  la  maturité  et  d'une  gléba  qui  se  dissocie  alors  en  une 
poussière  db  spores  et  en  une  masse  d'hyphas  entre- 
croisés.     Lyeoperdticés. 

Réceptacle  fractSfère  formé  d'un  péridium  qui  se  déchire  à 
la  maturité  et  d'une  gléba  qui  s'allonge  alors  en  un  cham- 
pignon en  forme  de  phallus  portant  les  spores  à  son  ex- 
trémité dans  des  cavités  réticulées Pkallaeét . 


Famille  CXXXVI.  —  LYCOPERD AGEES. 

Caractères  oonstants.  —  Réceptacle  fructifère  sphérique, 
ordinairement  acaule,  parfois  rétréci  en  un  pied,  rarement  al- 
longé, ordinairement  court  et  gros,  se  développant  à  la  surface 
du  sol.  Péridium  simple  ou  double,  se  déchirant  à  la  maturité. 
Gléba  d'abord  charnue,  se  résolvant  ensuite  en  une  poussière 
noirâtre  de  spores  et  en  une  masse  d'hyphas  entrecroisés  très 
irrégulièrement  (capillitium). 


*  /       •       •  • 
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I  I  Réceptacle  porlé  par  an  piefl  allongé  et  g^le......^..  'Tuiaitontm^ 

'  \  Réceptacle  sessile  ou  rétréci  en  un  pied  court  et  gros. .    t 
Péridium   extérieur  SA  déehirvit  ev  cinq  à  six  lobes 
profonds,  étoiles,  ^  «'étaient  d'abord,  pais  se  replient 
2.^    en  dessous.  Pénduim  interne  s'ouyrant  par  un  orifice 

îrrégulier Geasier, 

Péridium  se  déchirant  irrégulièrement 3 

Péridium  membraneux.  Gléba  charnne,  molle. 4 

3.{  Péridium  épais,   dur,   presqiSe  subéreux.  Oléba  ferme, 

dure Sclerodenma . . 

Réceptacle  rétréci  dans  le  bas  en  an  pied  conrt  et  gro^, 
distmot,   à  moelle   du  pied  ne  se  dissociant  pas    en 

4.^    spores  et  hyphas $gfioperd(n*. 

Réceptacle  toujours   nettement  acaule,  à  moelle  se  ré« 
solvant  tout  entière  en  spores  et  hyphas Bomsta . . 

TUI4>ST01IA  Pers.  —  Réceptacle  fructifère  formé  d*ane 
tête  arrondie,  portée  par  un  pied  grêle  et  allongé.  Péridium 
s'ouvrant  au  sommet  de  la  tête  par  un  orifice  arrondi^  à  bords 
entiers. 

T.  nainiiioftaai  Fr.  —  Tête  du  réceptacle  de  la  groseur  d'un 
pois  ou  d'une  noisette,  blanchâtre.  Pied  haut  de  2-3  centim., 
squamuleux. 


Fig.  665.  —  Ceasler  hygrometricus. 


GEASTBR  MiCH.  ^  Réceptacle  fructifère  sphérique,  sans 
pied.  Péridium  double,  Texterne  coriace,  épais,  se  déchirant  à 
la  maturité  en  lobes  profonds,  étoiles,  qui  se  replient  eu  des- 
sous. Péridium  interne  plus  mince,  s'ouvrant  au  sommet  après 
la  séparation  de  Texterne,  parfois  muni  d'un  pédicule  qui  le 
sépare,  à  la  base,  du  péridium  externe. 


r 
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Pérldiuan  iaierno  sons  pé^cûle 2 

P6ildiuiii  interne  ponf^  olin  pédicule,  s'ouvrant 
pafun  oriGce  allongé,  conclue,  strie  au  Jbord. 
Lobes  du  péridium  externe  4-5,  «e  retournant 
de  façon  à  soulever  1«  péridium  interne...^.     G.  fomieatu»  Pr. 

Péridium  exierae  s'ouvrant  en  7-SO  lobes  étoiles, 
bruns.  Péridium    interne  brun  rouge&tre,  ré- 
L  \     ticulé,  uiince,  s'ouvrant  par  un  orifice  irrég-u- 

2  I     lier,  non  cilié  ni   frangé.   Spores  granuleuses, 

*•  *     brun  rouge ».  » G,  hyffrometrieus  Peu». 

Péridium  externe  souple,  s'ouvrant  en  7-12  lobe», 
^  brun  loncé .  Péridium  interne  s'ouvrant  par  un 
oriflie  cilié  ou  frangé.  Spores  lisses,  brun  pâle.    G,  fimbriatus  Fr. 

SCLBRODERHA  Pers.  —  Réceptacle  ft-uctifëre  ordinaire- 
ment a(^ule,  formé  d*une  gléba  ferme,  peu  succulente  et  d'un 
péridium  simple,  épais,  dur,  presque  subéreux,  se  déchirant 
irrégulièrement. 

H,  aavavtlacut  Bull.  —  Réceptacle  sphérique,  parfois  un 
peu  plus  large  que  haut,  jaune  citron  à  la  base,  et  jaune  pâle 
ou  blanchâtre  au  sommet,  ou  brunâtre,  ou  jaune  rougeâtre, 
offrant  par  places  des  papilles.  Gléba  dure,  blanchâtre,  puis 
noir- blanchâtre.  Péridium  d'abord  charnu-subéreux,  puis  co- 
riace. SpOTes  brun  de  suie.  Vénéneux. 

BOVISTA  Pr.  —  Réceptacle  frtièlifère  toujours  sessile,  & 
péridium  double,  l'extérieur  lisse,  à  gléba  entièrement  charnue- 
molle  el  se  résolvant  tout  entier  en  spores  et  hyphas. 

^  ^ambea  Pims.  —  Réceptacle  sphérique,  ayant  2  centim. 
de  diamètre.  Péridium  externe  blanc,  caduc.  Péridium  interne 
papyracê,  d'abord  blanc,  puis  gris  de  plomb,  s'ouvrant  par  un 
oriBce  élrqit.  Comestible  à  Tétat  jeune. 

LYCOPERDOm  T.  —  Réceptacle  fructifère  atténué  à  la  base 
en  dD  pied  court.  Gléba  charnue-molle,  à  portion  inférieure, 
qui  répond  au  pied,  ne  se  résolvant  pas  comme  l'autre  en 
spores  et  en  capillitium.  Péridium  double,  l'extérieur  ordi- 
nairement papilleux. 

Partie  stérile  de  la  gléba  séparée  de  la  partie 
fertile  par  une  ligne  de  démarcation  disUncte. 
Réceptacle  obové  ou  turbiniformo,  un  peu  aplati 
dans  le  baut,  largo  de  5-12 centim.,  d'abord  blanc, 
A  I  pois  ^ris  jaune  et  enfin  bruu  oliv&tro.  Péridium 
extérieur  divisé  par  des  rides  profondes  en  squa- 
mes plates,  irréguli»;rcment  polygonales.  Spores 
lisses,  noirâtres.  Capillitium  l&che,  olivÀtre....     L,  calatum  Bvlu, 

Partie  stérile  de  la  gléba  non  séparée  do  la  partie 
fertile  par  une  ligne  de  démarcation  distincte. . .    2 

FLORE  DE   PARIS.  35 
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a  J  c«pt«cl«  kjWQprèi  ^UnqB«|MiaTertd'uii  çrinil 
j  nombre  de  piqauit»  Jod^h  ftMBt  ipvB,  dirsr- 
/  ^nU,  ordinainmaid  bninllnê.  Cijiillllïani  tt 
\     iporei  (ialtU i 

SRicsplula  eomerl  da  paplllM  coniqne»,  «phéri- 
qu«,  iMrioi  diDs  la  b»  an  un  pied  CTlindro-cn- 
niqiia, hiat  de3  àT  eaaliia,,  d'&bord  blano,  puia 


FIg.  666.  —  Lgctptnh*  gtmmiUiim 
RècepUole  couvarL  da  patita  teiillu  miacM,  o«- 
duquea.  piFiforma,  muni  *  l>  ba»  da  Obrea  »-<• 
disKlei  blsncbllrat,  auai  dnr  el  Dariaoe,  blano 
d'abord,  put*  jaunllrs.  bruotlre  ou  btuo  grii. 
Sporea  tetl-jaaaUre.  ordinal  ramant   an  ga»» 


Fahcllb  CXXXVII.  —  PHALLAGÉS.         r 

0>r>ot*r«*  oonstanU.  —  Réceptacle  rractîHre  ov<ft3e  ou 
ephèrlque,  pourvu  ft  la  basa  de  nbrea  radicantes,  ramifléM.  Pé- 
ridium  double.  Péridium  externe  Tormé  de  deux  lames  couceo- 
triquea  :  l'une  eitérieurc,  coriace,  blaachfttre,  l'autre  intârieare,  ' 
moUe,  gélatineuse.  Dans  hs  Phaltua,  qui  seuls  représentent  la 
famille  dans  Dotre  Clore,  ft  la  maturité,  les  deux  péridiuma  se 
déchirent  au  sommet  et  Is  glëbn  s'allonge  sous  U  forme  d'un  . 
pied  cylindrique,  creux,  renflé  au  sommet  en  une  sorte  de 
gland  dont  la  surface  est  couverte  d'une  couche  épaisse,  moll^ 
de  spores  vertes. 

PHALLUS  L.  —  Caractères  de  la  tamille.  • 


AeCOXTCETIS  61S 

—  Réceptacle  ovoïde  et  de  la  groMeur 
d'un  œuf  de  poale  avant  la  maturité.  Gléba  développée  hante 
àe  10-lS  centim.,  exhalant  une  odeur  cadavéreuse  tris  forte. 


du  pied;  c,  ippireil  proLirèrË,  gl^ba; 

if,  *,  nieinbnna  ioIcnF  du  péridium  ;      Fig.  «68.  —  P/iallta  imptaUa». 

,    Claue  U.  —  ASCOHTCËTES. 

Champignons  Tormée  d'nn  mycélium  nlamentetiT,  toujours 
pourvu  de  cloisons  Iransveriales  et  d'un  réceptacle  fructifère 
très  variable,  portant  des  cellules  claviformes  (usques)  dann 
lesquelles  se  développent  un  nombre  variable  de  spores. 

Noua  ne  parlerons  ici  que  de  deux  familles  de  ce  grand 
groupe. 


.  >• -i>%7?- 
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Réceptacle  fraciifère  membraneux-cartilagiDeux,  capnliforino 
ou  arcéolé.  à  face  concave  tapissée  par  rhyméniom Pésisaèés. 

Uéceptacle  fructifère  charnu  ou  pins  rarement  gélatineux, 
toujours  pédicule,  à  chapeau  claviforine,  ou  eampanulé,  oa 
i^upuliforme.  Hyménium  recouvrant  la  surface  au  chapeau 
ou  la  partie  supérieure  claviforme  ou  ronde  du  réceptacle.    Hehdlaeés. 

Famille  CXXXVIII.  —  IlELVELLACÉS. 

Caractères  oonstants.  ~  Réceplacle  fructifère  de  taiUe  assez 
grande,  toujours  pédicule,  urdinairemenl  charnu,  plus  rare- 
ment gélatineux,  tantôt  claviforme,  à  portion  supérieure  lisse, 
portant  seule  les  asques,  tantôt  formé  d'un  pied  et  d*un  cha- 
peau campanule,  ou  cupuliforme,  ou  convexe.  Hyménium 
recouvrant  la  surface,  souvent  irrcgulière  et  creusée  de  fosset- 
tes^ du  chapeau. 

Réceptacle  fructifère  formé  d'un  pied  et  d^un  chapeau 
conique  ou  ovoide,  ou  campanule  ou  cupuliforme,  por- 

A    I    tant  les  asquos 2 

^^  Réceptacle  fructifère  claviforme,  à  extrémité  supérieure 

f>ortanl  les  spores  et  se  confondant  plus  ou  moins  avec 
e  pied 4 

2  1  Chapeau  convexe,  à  bord  enroulé  on  dedans, -gélatineux.    Lef^ia. 

\  Chapeau  campanule,  cupuliforme  ou  conique 3 

i  (Chapeau  campanule  ou  cupuliforme,  plus  ou  moins  ra- 

»  \    battu  et  irrégulièrement  lobé Heloella . 

\  Chapeau  conique  ou  ovoïde,  creusé  de  fossettes  profon< 

'    des,  irrégulièrement  polygonales MoreheHa. 

Portion  de  la  massue  qui  porte   les  asques  se  confon- 

,   I    dant  tout  à  fait  avec  le  pied Geoglo$sum. 

^^  Portion  de  la  massue  qui  porte  les  asques  ovoide,  bour- 
souflée, lisse Mitrula. 

LEOTIA  HiLL.  —  Réceptacle  fructifère  foriîié  d'un  pédicule 
cylindrique,  allongé,  et  d'un  chapeau  convexe,  de  forme  va- 
riable, non  creusé  de  fossettes,  lisse  ou  à  peine  scrobiculé,  por- 
tant les  asques. 

L.  labrica  Psrs.  —  Pied  haut  de  2-3  centim.,  jaune,  Cr^ux. 
Chapeau  gluant,  vert-jaunàtre,  large  de  2  centim.,  creux»  lisse, 
plus  ou  moins  déformé. 

HELVELLA  L.  —  Réceptacle  fructifère  formé  d'un  pieii 
cjrllndrique  et  d'un  chapeau  membraneux-cartilagineux,  irré- 
gulièrement cupuliforme,  ondulé,  souvent  plissé,  renversé. 

Chapeau  brun,  brun-noirâtre  ou  noir&tre S 

Chapeau  gris  clair  on  dessus,  blanchâtre  en  des- 
sous, parfois  gris-ooirâtre,  large  de  2-8  centim., 
I  9  membraneux-cireux,  élastique,  bi  ou  trilobé,  à 
'^  lobes  rabattus  on  enroulés,  saupoudrés.  Pied  haut 
de  3-6  centim.,  épais  de  2-3  CQntim.,  arrondi  ou 
plus  ou  moins  anguleux,  creux,  gris  clair.  Co- 
mestible     H.  laeuntita  Afz. 


HELVELLàCÈS 

ut  de  t-5  eentlm.. 


\  Pied   non   Bsluleui-creui .   haut  de  4-S  ce 
J    Cbipeiunbattu,  enf(tnnedeMlle,àE-lp< 


Fig.  eee.  —  itmMla  «nlnfa. 

fc  Diu^  —  Réceptacle  formé  d'an  pied  cj'liûdrï- 
que,  creux,  à  paroi  celluleusc,  et  d'un  chapeaa  conique  od 
uvolde,  creosé  de  roeselles  profondes,  irrégulièrement  polygo- 
nales, «ëparéee  par  des  cloisons  très  saillantes. 

M.  e«ealeBt«  Peib.  —  Pied  blanc  ou  blsnchAlre.  Qiapenu 
ovoïde,  gris-jauoAtre  ou  bru n-jauQ Aire.  Odeur  et  saveur  agréa:- 
blea.  Comestible. 

Deux  variËlés  : 
a.  FoHellei  à  conlaun  arrondii,  sàparéei  par  des  ^ 

p.  Fosrelle»  qmdriUlète» ,  «épurée»  p»r  des  eloi- 


MITBVLjli  Fb.  —  néceptacte  ft^ctiFËre  baut  de  3.iî  cenlim., 
claviConne-allougé,  à  extrémilé  supérieure  en  tète  ovoïde  con- 
tinuant le  pied,  mais  s'en  distinguant  par  son  rennemeot  et  sa 
coloration. 
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palHd*s«  Ph.  —  Réceptacle  haut  de  3-S  eentim.  Pied 
hftlre,  UîdU  de  rose.  Tête  oToTde,  colorée  en  Jaane  vit. 
les  matais,  sur  les  feuiltes  pourrissantes. 

OfiLOSSUB  PttRS.  —  Réceptacle  clavjforme,  à  Ute  »  cod- 


(IkhrMM  Pois.  —  Réceptacle  ea  rorme  de  massue  tron- 
ou  terminée  en  pointe,  coloré  en  brun  nolrdtre,  glabre, 
e  pied  subsquameux,  blanchâtre  à  la  base,  plein.  En  gron- 
Uns  les  gazons  humides  des  lieux  montagneux. 

Famille  CXXXDt.  —  PÉZIZACÉS. 

aottrsB  oonatanta.  —  Réceptacle  fTuctifïre  cupulifonoe 
rcâoté,  seasile  ou  pédicule,  cbamu,  ou  cireux,  on  gélati- 
.  ou  eoriacB.  Hyménium  tapissant  la  face  concare  du  re- 
ste. Champignons  Tivant  sur  le  bois  ou  les  écorces,  ou  sur 
l,  pins  rarement  sur  les  feuilles,  parfois  plus  ou  moins 
ces  dans  le  subslratum. 

is  ferons  figurer  ici  trois  genres  : 

LminpignaDi  titmI  >nr  Is  boit,  lei  écorc«s,  1m  tigei  ver- 
»,  lu  (aaillM.  lUcspUcls  gilitlneui  ou  pmqoe  gflati- 

cu Bulgari*. 

lampignoni  tïiuI  aar  la  lOl  on  lur  lu  fuiaier.  HtespLvils 

ininium  diliqnïwsul.  Sporu  TîalsltiH  aa  bran-Tiotst..  Ataoiolia, 
■ménium  non  diliqnBKSiil.  Sporti  inoolorM Priiia. 

L€>jUtIA  Fn.  —  Réceptacle  fructifère  gélatineux  ou  pres- 
éiatinenx,  i  peine  pédicule,  d'abord  obové  et  fermé,  puis 
t,  étalé,  presque  plan.  Sur  le  bois  mort. 

lBq«lB«BS  Fh.  —  Réceptacle  large  de  1-3  eentim.,  brun 
re,  à  disque  noir.  En  gaion,  inr  le  bois  mort  de  ebène  et 


COaoLUS  Put.  —  Réceptade  sessile,  d'abord  a^riqn*^ 
[>resque  plan,  glabre,  cireux.  Hyménium  déli$v*<^t* 
3  violettes  ou  brun-violet.  *   » 


EIZA.  DiLL.  —  Itéceplacle  fructitère  sessile  ou  pédieulé. 


cupulitorme  ou  presque  plan,  cbarnu  ou  charna-cireui,  uns 

flbref  radicantet.  Hyn 
Sur  le  »o\  ou  sur  le  ri 

\    ho^, ".!".?,'.... 

l.<  EUcspUcls  noD  Tell 

f    Ut  nu  si   glihK, 

/  Réceptiols  i  faoe  m 


pa»   iplil 

li   M   ait 

prew*.  Su 

ir  iM  IDC 

HéupdFlB 

d'ibonj 

J»^  da  5 

■S  millim 

Ig  di-qiu>. 

plu.  p»l 

Fï^  070.  —  Faim  aurmtla. 

,  t  Elée«pUcls  HHils  ou 
i  RiocpUclB  natlemcD 

!Di*qua  rouge,  rougel 
Oiiqut  bluoUlr»,  g 


■n 
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Récept&ole  n'ayant  pas  plaa  de  5  millim., 

d'abord  plan,  à  bord  laûnié,  pois  voûlé.    P,  eonvexula  Pers. 
Réceptacle  ayant  4  6  centim.,  d'abord  très 
6.  {    concave,  promue  sphériqae,  puis  étalé  et 

plus   ou    moins  déformé,  cireux,  à  bord 

entier,  rouge  orangé  rit  en  dedans,  plas 

p&le  en  dehors P.  aurantia  OEder. 

Disqne  blanch&tre,  gris  ou  jaun&tre 8 

Disque  brun,  brun&tre-  ou  violet 10 

Réceptacle     à    bord    granuleux-dentelé , 

d'abord   presque    sphérique,   puis  hémi- 
sphérique ou  campanule,  parfois  déformé, 
8.^    jaune  pâle  ou  blanc  sale  en  dehors,  aveo 

le  disque  plus  foncé,  large  de  1-0  centim. 

Sur  le  sol  riche  en  engrais P.  vexiculota  Bull. 

Réceptacle  à  bord  intact 9 

Réceptacle   allongé  d'un   côté  en  forme 

d'oreille,  jaune  d  ocre  ou  jaune  rouge&tre 

rouille,  large   de  1-3  centim.,  muni  d'un 

0.  l    pied  ordinairement  très  court P.  onotiea  Perb.  1. 

Réceptacle  concave,  puis  plan,   flexuenx, 

d'abord  sessile,  puis  soulevé  par  un  pied 

papilliforme,  charnu,  cireux,  Diane P.  imberbia  Bull. 

Réceptacle  laineux  blanchâtre  vers  la  base, 
,rx   I    furfuracé,  large  de  3-5  centim.,  brun  can- 

)    nelle,  courlement  pédicule,  à  bord  intact.     P.  abieiina  Pkrs. 

Réceptacle  non  laineux  à  la  base 11. 

Réceptacle  bran,  à  disque  cannelle,  con- 
tourné irrégulier,  parfois  lacinié,  conrte- 

ment  stipilé,  à  bord  enroulé,  large  de  2-9 

11.^    centim P.  cockîeata  Huns. 

Réceptacle   brun-chàtain,  sessile,  d'abord 

presque  sphérique  et  à  bord  enroulé,  puis 

étalé,  déformé,  large  de  2-6  centim  ....    P.  badia  Pkrs. 
Réceptacle  longuement  pédicule,  en  forme 

de  coupe,  coriace,  d'abord   gris    fumée, 

f»uis  blanchâtre,  légèrement   saupoudré, 
arge  de  2-3  centim.  Pied  dur,  cannelé, 

haut  de  2  centim P.  sulcata  Pers. 

Réceptacle  en  forme  de  calebasse,  brun 

f>AIe  en  dehors,  brun  châtain  en  dedaus, 
argo  de  3-5  eentîm.  Pied  blanc,  cannelé 
\    et  sotelé.  Comestible P.  aeetabulum  L. 


1.  Le  P.  leporina  Batsgh  n*est  qu'une  variété  de  cette  espèce,  à  spores 
plus  grandes. 


XJCHBNS 

Les  LicbenB  sont  des  végétaux  symbiotiques,  c'esl-à-dire 
formas  par  l'associatton  de  deui  sortes  de  plantes  :  une  algue 
inférieure  et  uo  ctiampignon  ascomycËle.  L'algue  est  repré- 
sentée par  des  cellules  vertes  auxquelles  on  donne  le  nom  de 
gonidies;  le  champignon,  par  des  hyplias  entremêlés  et  par  les 


or^tanes  de  reproduction  propres  aui  Ascomycètes.  L'assem- 
blage de  ces  deux  etrea  forme  ordinairement  un  thatle  de 
forme  trËs  Tariable,  portant  des  organes  repoducUurs  aseinés 
et  sexués.  Les  organes  reproducteurs  les  plus  apparents  ont 
nçM  le  nom  il'apothéciet.  Ce  sont,  d'ordinaire,  de  petites  plaques 
OU  des  corpuscules  ayant  presque  toujours  um  couleur  disliucLc 


■'1 


FIg.  Bli.  —  Conp«  d'uD  Iballa  di  CtIUma  mierBpAglitim.  a,  Irrchogyar 
dont  lu  bua  ptlolonni*  Mt  legmcnlia  en  nombreiiHa  cellulei,  qui  for- 
ment U   urpogone;  il,  bypbtg   cDlrameiéi  de   cbipelela  da  goDfdïo. 


fig,  <m.  —  a,  tporei  de  J'Aytcia  paritltiu,  gsrmajit  nii  le  iVoMcsoeu 
Biridït.  —  b,  aUmenI  d»  £|nuliiia  MympiioTta  apUliiunt  ua  runeaai 
•or  d»  «Uolei  d<  Clascapio.  —  c,  nmuaculei  da  Cladoniil  iiiraila  sur 
ODB  osltule  de  Protoa^coa,  —  d,  bypfaaa  de  srtmmi 
de*  chtpalati  ds  aalluLu  de  Scytnmu.  (D'aprèi  BoKHrr.); 
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de  celle  du  thalle.  Le  thalle  est  formé  d'un  conceptacU  ou  cupule 
foroiée  par  rendieyétrement  des  hyphas  contenant  un  kyménUtm 
ou  couche  formée  d^asques  enlremôlées  de  paraphysea  stériles. 
Les  asques  contiennent  un  plus  ou  moins  grand  nombre  de  spores, 
de  forme  et  de  structure  yarlables.  On  trouve  encore  dans  les 
Lichens  les  spermogonies  des  Ascomycètes  et  leurs  pycnides.  On 
y  trouve  encore  des  sorédies  ou  con>uBCules  formés  par  Tunion 
de  quelques  cellules  vertes  et  de  quelques  hyphaa.  Ces  corpus- 
cules devenus  libres  reproduisent  le  lichen.  Les  diverses  formes 
d'apothécies  utilisées  pour  la  classification  ont  reçu  lès  noms 
suivants  lA.peltées,  elles  sont  larges,  sans  rebord  distinct  formé 
par  le  thalle;  i4.  lécanorines  ou  scuieÛes,  elles  sont  orbicuïaires, 
entourées  d*un  rebord  formé  par  le  thalle;  A.  lécidéines  on  pa* 
telliformes,  entourées  d*un  rebord  formé  non  par  le  thalle,  mais 
par  le  pourtour  du  conceptacle;  A,  lirelUîieSy  elles  ont  la  même 
structure  que  les  précédentes,  mais  avec  des  formes  variables. 


1.1 

2. 


Thalle  bysMcé Byssaeét. 

Thalle  non  bysaacé 2 

Thalle  gélatineux CoUémaeéi. 

Thalle  non  gélatiaeox Liehénaeéê. 

Famille  GXL.  —  BYSSA€É$. 


Thalle  bissoîde,  c'est-à-dire  formé  de  filaments  très  fins, 
plus  ou  moins  ramifiés  ^. 

EPHEBE  Fr.  —  Thalle  filiforme,  ramifié,  fruticnleux.  Gra- 
nules  gonimiques  volumineux,  disposés  transversalement  en 
petits  tas  de  2  ou  4  ou  davantage.  Apothécies  endocarpoldes, 
disposées  sur  des  portions  épaissies  du  thalle.  Asques  conte- 
nant 8  spores  incolores.  Spermaties  droites  cylindriques. 

E«  pnbeseeiiB  Fr.  —  Thalle  cespiteux,  ramifié,  grêle,  un 
peu  rugueux,  coloré  en  brun  noirâtre,  croissant  sur  les  ro- 
chers. 

Famille  CXLL  —  GOLLÉBIAGÉS. 

Thalle  de  forme  très  variable,  constitué  par  une  substance 
gélatineuse  dans  laquelle  sont  dispersés  des  granules  goni- 
miques réunis  en  chapelets  ou  épars.  Coloration  du  thalle 
ordinairement  noire,  brune,  olivâtre,  rarement  cendrée  ou 
glaucescente.  Apothécies  ordinairement  rougefttres  en  dehors, 

1.  Les  Uohénoloflroes  placent  dane  cette  petite  famille  le  genre  Siroriphon, 
ome  Kûlxing  considère  comme  appartenant  au  groupe  des  Algues,  et  le  genre 
Gonionema  de  M.  Nylander.  Ce  dernier  liohénologae  y  place  aussi  le  genre 
Bphebe^  le  sent  qrn'il  ail  indiqué  dans  les  environs  de  Paris.  D'autres  liohé- 
nologae» placent  le  genre  Ephebe  dans  la  famille  des  Gollémaoées. 
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rarement  noires,  blanchâtres  en  dedans,  rarement  endocarpol- 
des,  ordinairement  scutelliformes  et  lécanorines. 

Deux  genres  : 

Thalle  sans  coaohe  oorticide  distioote Coîlema. 

Thalle  pourvu  d*uDe  couche  corticale  distincte,  celluleuae..     Lepiagiwai, 

GOIXEMA  AcH.  —  Thalle  de  forme  très  variable,  sans  cou- 
che corticale  distincte.  Granules  gonimiques  disposés  en  cha- 
pelets. Apothécies  rougeâtres,  lécanorines.  Asques  contenant 
8  spores  à  3  divisions  (dans  nos  espèces). 

Thalle  foliacé,  décombant 2 

Thalle  en  buisson,  rameux,  petit,  sub-orbiou- 

laire,  vert  noir,   coloré   en  rouge  sang  par 

riodo,  à  lobules  ordinairement  réunis  en  petites 

masses  subpôdicellées,  dilatées  à  roxtrémité. 

Apothécies  agrégées, -ua  peu  convexes,  à  bord 

mince,  oadulé.  Spores  fusiformes C.  eonglomeraiwn  L. 

Thalle  orbiculaire,   vert  noir  on  brun   olive, 

lobé,  à  lobes  sub-imbriqués,  souvent  plissés. 

Apothécies  planes,  à  bord  formé  par  le  thalle, 

entier.  Spores  ovoïdes,   souvent  pourvues  de 

2.  (    cloisons  longitudinales C.  pulposum  Achar . 

Thalle  lobé  ou  à  lobes  petits,  Crénelés,  olive 

foncé,  ou  noir  brun&tre.  Apothécies  planes,  à 

bord   formé  par  le  thalle  granuleux.  Spores 

oblongues-elhpsoldes C.  cheileum  Aca .  i 

LEPTOfilUX  AcH.  —  Thalle  de  forme  très  variable,  mince, 
pourvu  d'une  couche  corticale  distincte,  celluleuse.  Granules 
gonimiqueB  en  chapelets.  Apothécies  scutelliformes^  lécano-  J 

rines. 

Thalle  foliMé 2 

Thalle  en  buisson,  rameux,  arrondi,  olive 
foncé  ou  vert  brunâtre  foncé,  épais,  petits, 
.  imbriqués,  ramassés.  Apothécies  roage-pàle, 
l.(  petites,  agrégées,  conoaves-urcéolées,  abord 
formé  par  le  thalle,  presque  incolore,  en- 
tier. Spores  8,  ovoides,  ellipsoïdes,  à  trois 
divisions.  Hyménium  gélatineux,  coloré  en 
bleu  par  l'iode ,.     L,  mierophyllum  Ach. 

Thalle  vert  foncé  noir,  à  laoiniures  diverse- 
ment découpées^  très  étroites,  allongées,  lo- 
bées, imbriquées.  Apothécies  rouge  p&le, 
petites,  concaves,  d'apparence  cireuse,  à  bord 
mince,  entier.  Spores  8,  incolores,  ovoides, 
à  3-5  divisions  transversales  avec  des  divi- 

2  ;    siona  longitudinales L,  subtile  Schiiad. 

'\  Thalle  orbiculaire,  membraneux,  lobé,  réti- 
culé, rugueux,  à  lobes  pressés,  arrondis,  im- 
bri<;^ués,  avec  le  bord  entier  ou  créaelé.  Apo- 
thécies brunes,  éparses,  petites,  sessiles,  con- 
caves, à  bord  élevé,  entier,  lisse.  Spores 
oblongues,  atténuées  au  sommet,  à  plusieurs 
divisions  murales,  irrégulières X.  sinuatvm  Hoos, 
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Famille  GXLII.  —  LIGHÉNAGÉS. 

Thalle  de  forme  et  de  coloration  très  variables,  filamenteux,  j 

foliacé,  squameux,    crustacé,  pulvéruleiit   ou   fugace^    blanc,  ^ 

blanchâtre,  cendré,  jaune,  rouge,  brun,  très  rarement  noi- 
râtre. Couche  gonidiale  formée  dans  la  plupart  des  espèces  par 
des  gonidies  véritables,  dans  quelques-unes  seulement  par  des 
granules  gonimiques.  Âpothécies  stipitées,  ou  lécanorineB»  ou 
peltées^  ou  patelliformes,  ou  pyrénocarpées. 

Cinq  tribus  : 

M  t  Apolbécies  pyrénocarpées Pyrénoearpét , 

' }  Apothécies  non  pyrénocarpées 2 

SApotiiécies  préseotant  à  laar  larfaoe  ane  masae  de 
spores  nues  (sporidies) Epiconiodés. 
Apothéeies  ne  présentant  pas  à  lear  surface   nne 
masse  de  spondies  nues. . . . , 3 

»  {  Thalle  foliacé,  déprimé,  lobé  on  lacinié Phyîlodés. 

^'\  Thalle  non  foliacé 4 

Thalle  couvert  de  petites  écailles  semblables  à  des 
.  \    léoilles,  affectant  d'ailleurs  des  formes  et  nne  con- 

'    slstance  très  diverses Cladodés. 

Thalle  non  couvert  de  petites  écailles  semblables  h 
des  feuille» 5 

t  Thalle  frutionlenx  ou  filamenteux JRamahdés. 
Thalle  cmstaeé,  squameux,  radié,  granuleux,  pulvé- 
rulent ou  fugace -.    Placodés. 

Tribu  I.  —  EPICONIODÉS. 

Apothécies  présentant  à  leur  surface  une  masse  de  sporidies 
nues.  Asques  contenant  8  spores. 

Quatre  genres  : 

!  Thalle  ioi:gours  nul.  Apothéeies  parasites  snr  les  Per- 
tuaaria,  globuleases-torbinéas Sphinetrina, 
Thalle  développé 2 

a  (  Apothéeies  noires 3 

)  Apothécies  jaunes  ou  p&les ,  jamais  noires Conioeyb^, 

i^Kithéeies  pédionlées  on  sobsessiles Caiicium, 

Apothécies  tout  à  fait  sessiles,  cnpnliformes,  ouvertes 
»  1    (thalle  parfois  absent,  les  apothécies  vivant  alors  en 
^    parasitM  sor  le  thalle  d'antres  espèces,  mais  se  distin- 
guant de  celles  des  Spkinetrina^  parée  qu'elles  sont 
cnpuliformes) Traehylia» 

flVHSWCrrHIIVA  Fh.  —  Pas  de  thalle.  Apothécies  parasites 
«ur  des  Pertusaria  globuleuses-turbinées,  noires,  sessiles  ou 
brièvement  pédiculées.  Spores  noirâtres,  simples. 
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S.  iiiler«eep1iahi  Nyl.  —  Âpothécies  sessiles,  brunâtres. 
Spores  noirâtres,  fusiformes-éUipsoldes,  grandes,  simples. 

CAUdUM  AcH.  —  Thalle  granuleux  on  pulyémlent,  parfois 
fugace.  Apothécies  noires,  stipitées  ou  subsessiles.  Disque  on 
capitule  (portion  qui  termine  le  pédicule  et  Tapothécie)  glo- 
buleux, turbiné  ou  cupuliforme.  Spores  brunes  ou  noirâtres. 
Spermaties  courtes,  oblongues. 

M  (  Spores  simples 2 

*|  Spores  l-cloisonnées 5 

i  Thalle    blanchâtre,   grannleax.    Apothécies 
m  1    noires ,    portées  par    on    pédicule    noir. 

*  1    Spores  branàtree C.  melanophmum  Ach  . 

(  Thalle  jaane  OQ  jaunâtre  cendré 3 

i  Thalle  jaune  citrin  ou  jaune-vert,  granuleux, 
▼erruquenx,  oongloméré  on  fugace.  Apo- 
thécies noires,  courtement  stipitées  ou  al- 
longées. Spores  brunes C.  ehryioeephalum  Ach.  '. 
Thalle  jaunâtre  cendré  ou  cendré 4                                               ^ 

Thalle  cendré  pâle  on  cendré  jannâtre  foncé, 
finement  granuleux .  Apothécies  suppor- 
tée» par  un  pédicule  grdle,  noir  on  brun. 
Capitules  luroinés-lenticnlaires ,  jaune-ver- 

M  1    dâtre,  pruineux.  Spores  brunâtres C.  phmûc^phahun. 

*^  Thallo  jaunâtre  cendré  on   cendré  glauces-  I 

cent,  finement  granuleax-squamuleux.  Apo-  J 

théoies  noires,  portées  par  un  pédicule  g^râe.  i 

Capitules   noirs,    globuleux  -  lenticulaires ,  1 

cendrés C.  triehiaU  AcR. 

Thalle  membraneux,  mince,  blanc  grisâtre. 
Apothécies   petites,   portées  par  un  pédi- 
K  I    cule  court,  grêle.  Capitules  petits,  subglt^ 
*^    buleux    ou    turbines-lenticulaires.    Spores 

oblongues  ou  ellipsoïdes,  brunâtres C.   subtile  Pcrs. 

Thalle  granuleux 6 

Thalle  cendré,  mince,  granuleux  ou  fugace. 
Apothécies  noires.  Capitule  turbine-globu- 
leux, brunâtre  en  dessous.  Spores  noirâtres, 

g  1    grandes,  ellipsoïdes  ou  oblongue;* C.  traeheUnum  Ach. 

'^  Thalle  blanc  grisâtre,  granuleux  ou  léprosé 
on  fugace.  Apothécies  noires.  Capitule  tur- 
biné-lenticnlairo^  cendré-pruineux  en  des- 
sous. Spores  noirâtres,  petites,  ellipsoïdes.    C,  qvêreinmn  Pers. 

GOMOCTBE  Ach.  —  Thalle  léprosé  ou  pulvérulent,  diffus 
ou  fugace.  Apothécies  jaunes  ou  pâles,  jamais  noires,  stipitées, 
à  disque  très  ouvert.  Spores  sphérlques,  incolores  ou  jeu* 
nâtres,  formant  un  capitule  globuleux  pulvérulent. 

C.  tarturmtem  Ach.  —  Thalle  jaune  soufre  ou  verdâtre  soufiré. 
Apothécies  saupoudrées  de  poussière  jaune  souflre,  ou  munies 
de  pédicules  allongés,  nus,  jaune- verdâtre.  Masses  sporidl- 
ques  jaunes  ou  teintées  d*onibre  pâle. 
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TKACHTUA  Fa.  —  Thalle  mince,  graoïileai,  ou  sublé- 
prasé,  ou  représenté  pir  une  antre  espèce  sur  le  tballe  de 
laquelle  les  apothécies  du  Trachylia  se  développent  en  para- 
sites. Apothëcies  noires,  sessiles,  cupulirormes,  ouvertes.  Haese 
sporidique  noire.  Spores  noirâtres  ou  noir-brunâtre,  k  une 
OD  plusieurs  cloisons.  Spermaties  oblongues  ou  ellipsoïdes. 

T.  slly^Mella  Fb.  —  Esptce  parasite  sur  des  Perlusaria. 
Apotbicies  peu  proéminentes,  noires,  planes.  Spores  ellipsoïdes, 
bnm-Doirâlre,  l-cloisonoées. 

Tribn  II.  —  OLADOI«ÉS. 

Thalle  ordinairement  dressé,  couvert  d'ëcaJIles  simDlant  des 
feuilles.  Apothécies  terminales,  scutellî formes,  ordineiremenl 
portées  par  des  portions  dressées  du  Ihalle  désignées  sous  le 
nom  de  podélies.  Spores  S,  incolores,  ordinairement  oblongncs 
et  simples,  rarement  allongées  et  cloisonnées.  Paraphjrses  dis- 
Deux  genres  : 


Fig,  676.  -  fl« 

BiCOHTCES  Pns.  —  Thalle  cnistacé,  pulvérulent,  granu- 
leux ou  squamuleux.  Apothécies  scutelliformes,  lisses,  sans 
bordure,  sessiles  ou  stipilées.  Stérigmatea  articulés.  Spermaties 
cylindriques,  droites. 

.  blucbltre  gl»oc«»«enl. ..,.....'  ■   ..- S.  mfiu  DC. 
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CIADOnriA  HoFFM.  —  Thalle  tubnleux,  oq  lubulenï-lwi- 
nié,  ordinairemeot  couvert  de  aquamules  &  lu  base,  parfoi»  kb- 
lemenl  granuleuï-croslscé.  Podétis»  ordinairement  dilitèe»  »u 
sommet  en  cornet  oo  en  coupe.  Apothécie»  jamiiw  nouw. 
Spores  petites,  oblongues. 


/  Tball*  iqumuloui.  vert  i^andré,  Podéiiueii^ 

I     UltgiueuHB,  mrliqiiêe.,  .Birgqueuws  an  grs- 

1    nuloniM.  Cupnlu  plu.  sa  moma  prolifè™. .     C.   mcrdota    F», 

}  Th«lle  Twf-MOdri.  pAla  au  brua-livida,  muni 

lit!  buB  ds  rorialen  touvEOt  [luiaeea.   Pod«- 

f    lin  ■lIoDiçt».  filifomiïM.  subuléa»,  capalirina 

V     ouproliftrOT.  gUhro-.  Arnlhécw.  Iirune...,.     C.   fruiffl  Hoftu. 


Fig.  870.  —  Cladmia  ÇTacUit.  Pîg.aSO.   —  Oodonin  pyiidata, 

I  Tballe  atioamiilaui.  vert  jaunlln  pUs.  crenel« 
oa  rir«nslé-in<:i>é.   Pudéliaa  granuleuaea,  T«r- 

1    ailsa  ou  pMicalléii C.   cviucopiolda  Fk. 

O.i  Tfaille  (nTiacl  I  la  bâta,  muni  de  ralioln  pe- 
1  litea,  lob«ea-crinaltea,  Tert-ptla  an  denua. 
/    bluicblirM  en  d»>oui.  Podétiaa  racanirertM 

pulai  «troilBi,  digtl^ea,  dau'iea  lur  las  bord*, 
l     on  dUiI«s>  at  proliiar» C.  iiBiliUa  noprM. 

Triba  ni.  —  RAHALODÉS. 

Tballe  rruticuleax  ou  lilamenteni,  dr«Mé  ou  peadant,  cytîn- 
ilriqae  ou  comprimé-anguleux,  saus  squames,  ni  granulée  ai 
rroùtes  basilairea,  avec  une  moelle  creuse  on  solide.  Apolhi- 
cics  ecnUllirormes. 


icinié 


blanchâtre,  très  laclnii,  BobcsnallcolË  et  plus  pAIe  en  dessous, 
lacuDeai-rugueiu,  i  bords  ordinaJremfnt  concerte  de  sorédies 
blanches.  Apothécies  brun-roage  foocé,  k  réceptacle  rugueux. 
Spores  ellipsoïdes.  Commun  sur  les  arbres. 


Flg.  6SS.  —  AoTMlma  ealicarii.      Fig.  683.  —  RamaUpa  faitigialB. 

■AMALIMA  AcB.  —  Thalle  comprimé,  un  peu  rigide,  dressÉ 
ou  couché,  rBmeui'IacÎDié,  i  laciniures  libres,  dressËes,  sem- 
blable sar  les  deux  faces,  blanchdtre  ou  pâle.  Apbothècies 
épanes  ou  marginales,  de  la  mtme  couleur  que  le  thalle. 
Spores  oblongues,  courbes,  l-cloisonnées, 

(  Luiniom  rin  thills  cogrlsg  el  dilitéea,   «naie!> 


/  Thdls  en  baiaaoD.  unlLuiptoi,  blBnchatre,  on 
1     blinnhàtn-gUDCsuaal.  cbvgé  de  Tcrraei  >op^ 

l    diilea  puIvAultute* «.  pottinani  Acn. 

I  Thalls  jiDDtlra  plie,  petit,  ceapilaui.  denu,  à 
]  lacinium  dilaléei  «i  enflé»  luDéHennineDl. 
I  ApolhislM  bluc.inoirDkl,  Kubp«lu«,  portAn 
I  pur  du  partiona  divuriquéea  dan  eitrémilée  dea 
\    («cininro» iî.  faïUgiala   AcK, 

iThilla  blsnoliUra  ou  gliDCeisent.  Luininrea  on- 
dulAaa- atténuera  an  sommet,  planea  et  poliea, 
renduen  aanulicnléea  par  la  condueniui  daa  aeré- 
diea  bUnotaes  qiu  porlaDl  !m  borda it.  farinacta  L. 
Tballe  giit-gluique,  ou  fliceusnl  blanchltre  . 
Laciniuna  att«Doée>,  non  onduliea  an  loniinet. 
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Sous-triba  II.  —  CÉTRARIÉS. 

Thalle  eom primé,  fruticuleuz,  membraneux,  lobé,  à  écorce 
supérieure  souvent  brillante,  à  moelle  blanche,  cotonneuse. 
Apothécies  scutelliformes,  marginales.  Asques  à  8  spores  inco- 
lores, simples.  Paraphyses  non  distinctes.  Spermogonies  mar- 
ginales, sur  des  mamelons  apiculés  ou  sur  des  papilles 
noires. 

Thalle  cespiteux-fraticnleux,  cylindrique-comprimé,  brun  clair 

brillant Cctraria. 

Thalle  membraneaz-lacinié Platysma. 

CETRARIA  ÂCH.  —  Thalle  rigide,  dressé  ou  ascendant,  lacî- 
nié,  brun  clair  brillant  ou  brun  pdle.  Apothécies  noirâtres  ou 
brun  brillant. 

C.  aealeata  Pr.  —  Thalle  brun  clair  brillant,  ceepitenz^  fru- 
ticuleux,  ramifié,  à  branches  divariquées,  fistuleuz,  cylindrique, 
ou  comprimé,  ou  anguleux,  rigide,  dressé,  plus  ou  moins  cou- 
vert de  petites  épines  noires. 

PLA.TY9MA.  Hoffm.  —  Thalle  membraneux^dilaté,  lacinié 
ou  lacinié-Iobé.  Apothécies  marginales  ou  sub-marginales. 
Spermogonies  finement  papilleuses  ou  tuberculeuses. 

P.  i^lancnm  L.  —  Thalle  blanc-ivoire  ou  glaucescent, 
lisse  ou  légèrement  lacuneux-rugueux,  à  bords  Binués-crénelés, 
lacérés  ou  finement  flmbriés,  en  dessous  rugueux,  brun-noirAtre 
ou  pâle  ou  entièrement  blanc.  Apothécies  rouge-brun  brillant. 

Tribu  IV.  —  PHYLLODÉS. 

Thalle  foliacé,  aplati,  lobé,  lacinié  ou  radié,  à  moelle  coton- 
neuse. Apothécies  lécanorines,  lécidéines  ou  peltées.  Sper- 
niaties  droites,  plus  étroites  au  milieu. 

Trois  sous-tribus  : 

Apothécies  peltées PeHigérêa . 

Apothécies  lécanorines Parntéiiés . 

A  pothécies  lécidéines,  ooneentriquement GyropMorêt. 

Sous-tribu  I.  —  PELTIGÉRÉS. 

Thalle  frondacé,  dilaté,  dépourvu  de  couche  corticale  sur  la 
face  inférieure.  Apothécies  peltées,  arrondies,  réniformes  ou 
oblongues,  tantôt  marginales,  adnées  soit  à  la  face  supérieure 
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OU  à  la  face  inférieure,  tantôt  éparses  sur  la  face  supérieure  du 
thalle.  Spores  8,  incolores  et  fusiformcs,  dans  les  'apothécios 
marginales,  brunes,  ellipsoïdes  et  biloculaires  daps  les  apothè- 
cies  éparses.  Paraphyses  épaisses,  articulées. 

.   (  Apothécies  marginale» 2 

\  Apothécies  non  marginales,  eafoncées  dans  le  thalle...     Sohn'na 

l  Apalhécies  marginales,  adnéos  à  la  face  supérieure  du 

al    thalle .     PeUigera. 

1  Apothécies  marginales,  adnées  à  la  face  inférieure  du 

\    thalle Nephromium . 

PELTIGERA.  Hoffm.  —  Thalle  membraneux,  lobé,  fragile, 
à  couche  corticale  non  continue  sur  la  face  inférieure,  qui  est 
généralement  nerviée  et  munie  de  rhizoldes.  Couche  goni- 
diale  formée  seulement  de  granules  gonimiques  et  non  de 
véritables  gonidies.  Apothécies  marginales,  sur  la  face  supé- 
rieure du  thalle.  Spores  8,  incolores  ou  légèrement  rouge-bru- 
ndtre,  fusiformee,  S^-7-cloisonnées. 


ÎV\#' 


Fig.  084.  —  Peltigera  eanina^  portion  du  thalle. 


Apothécies  dressées 2 

Apothécies  horizontales.  Tballe  glauque-roux, 
arrondi,  lobé,  glabre,  lisse  ou  légèrement  im- 
primé, brillant,  à  bords  sinueux-crénelés  et 
un  peu  ondulés;  apothécies  brunes  ou  brun 
noirâtre,  arrondies  on  elliptiques,  planes,  ho- 
rizontales, à  bords  irrégulièrement  crénelés. . .    P,  horisontalis 


il«priiDé«,  colaréu  ta  brna  pUa, 
■.u\oH  en  varL  IWIde,  largeoiaDi 
LK,  corÏAJïe,  Lï»e.  Apolh^ciea  nn- 
londl»,  adiitei   à  on  loba  èUflit, 


P,  opAMoH 

>  cÉplulodi» 3 


hteiei  1  bord  créneM 1 

le  t  iDbu  digitii,  gliucaMaat,  k  Iob«a  u- 


,.  Apull 


P.rotfdttlglt  HOFTW. 


/>.    r./« 


HBOMIUM  Ntl.  —  Tlialte  membraneux,  fragite,  glaueesi 
brundtre,  ft  Tace  inférieure  sans  nerTure*  et  couverte 
»>uche  corticale  eonliuiie.  Apothéciee  adnjes  à  k  face 
ire  du  bord  du  thalle.  Spores  S,  incolores  ou  brunStc«s, 
nntes.  Granules  gonimiques  m  oui  M  formée,  coloris  en 
luâlre  foncé. 

btIcbCbmé  Aca.  —  Thalle  brunfttre-Uvidc,  orbiculaire,  1 
■rondie,  k  borda  sinuâ»H:rénelés,  un  peu  brillant  en  déf- 
ie, glabre,  lisse  en  deasua.  Apotbécies  rouge-bru Ddtrc. 

URINA  Ac:h.  —  Thalle  membraneux,  fragile,  à  face 
ire  n'offrant  pat  une  couclie  corlicalo  continue,  plus  ou 
nerviée.  Apothécies  arrondies  on  oblongues,  brun-clair 
;re  ou  noir-brun  Aire,  iparses  sur  la  face  supérieure  du 
cimèes.  Spores  brunes,  t -cl  oison  née».  Couche  gooi- 
jlorée  en  vert  brillant,  formée  de  granules  gonimiques 
de  véritables  gonidîea. 

teeata  L.  —  Thalle  membraneui-papyracé,  brun-p4ie, 
lir  quand  il  est  humide,  orbiculaire,  k  lobes  arrondii, 
1  largement  crénelés,  couTerl  en  dessus  d'une  sorte  de 
granuleuse  blanche;  plus  pâle,  spongieux,  lomente^u  cl 
ifSre  en  dessous.  Apothécies  brunes  ou  brun-noiràlre, 
es.  Spores  4,  brun-rougettre. 
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SonB-tribn  II.  —  PABUÉLIJËS. 

Thalle  frondacè-dilaté,  ou  lobé,  ou  lobé-laciDii,  on  radiMad- 
niè,  raremenl  un  peu  cjlindrolde  et  frvticDJeiiz- imbriqué. 
Apothéciea  lécanorinea.  Stérigmales  plariarlicnlA. 

ISporea  ûmplog.  Purapbyiei  non  ditUocUa.  Thilla  laeiilé, 

lob* ; P-nottia. 

Spora  l.t-3.<il(ii»oiiniei.  Puaplij'aai  diaUiKtM E 

ÎThills  radii  arbiculiira.  Sporu  bilaculair» Phj/Kia  . 
Thilla  œenibrueji.  lobi.  lojntntsui  «I  matt  d«  paliUa 

eupulu.  SpoTB  t.3-ckii>oiintoi Stirtiait. 

PAHMEUA.  AcH.  —  Tttollc  IsciniË  Ou  lobé-lecinii,  étalé, 
un  peu  brillant,  à  moelle  cotonneuse,  Apothécie*  éparee».  Para- 
physes  non  distinctes.  Spores  S,  petites,  ellipeoIdeB,  simples. 
Spermogonies  innée». 


i  Moelle  du  thilla  ns  prtwnlini  lueun  chmge- 
meol  it  ca\antioa  oi  loui  rinflncnca  da  Lby- 
drate  da  potUM,  ni  aoai  calla  àt  l'hypochlorile 
daabaux I 
Mo«lla  du  tballe  présODliDI  un  changtcncnt  da 
colaHlioD  toat  l'influanca  deiriwiib  ci-daanu 
diqué. * 

!AnoUi*»iM  à  bord  «otior S 
AHlhklei  k  bord  cpéndè-polrtrulent.  Tballe 
jinDlitre  on  j.uae  pailla,  dilali.  lobi,  inciai. 
mgneui,  ddii  en  daasDi,  plua  plie  lui  borda, 
k  rtaiioldai  nnin.  Apolbècisa  lougetiiei,  k 
boti  crtwlé,  pulvérulent  J 


/  Thalle  boin-oliiUrï.  orbieoUire  on  wil«.rb4cu- 
(  lun.  Inehiié-lob*.  i  Lobe»  ntftiniit.  h  f»ee  in- 
l  ttriaun  de  métat  «nLenr  qu<  1.  ^Mlpi™Q^e. 
l    A|«tfaéeiH  k  boni  enliar.  bmiif»  oo  bmo-reu- 

'■S  ^llf  blmeliifcii,  .ubildl*.  I»einie.  à  Ucuiiiirw 
^    mnllifid»,  plan».  gl«bfoi.  ]iiM«,^inibnqwM«, 

....     />.  plifto^a  !.. 


1 


Fig.  S8d.  —  Parmiiâ  omplaieda. 

\»  du  thalls  eolOFi»  «o  jiunc  pu  lliyilrale 
KiUiM,  («M  rftclion  iiee  1  typocUonlo  de    ^ 

ledn  lb»ÏÏsc'oiorf*siij»uqe,  pnisBB  rouge 

L  sïoBHe  îu  tbmila  Hn«  ré.oiion  ««Jj'  i-'hVd™ie  ie 
poluna.  culorée  »ii  rDuxo  par  l'hypocWorite  do 

l'bypo'clil.  de  ch.  nul).  Tbille  b1uiebàlr«-Elia- 


I  Hoalls 


.jb-iuibriquéte,  Burlace  iDfirieure  couierle  de 

ritiioldra  doira.  Anaibioiea  brnnïires P.  Irvigala  Su- 

Moelle  du  Uudie  bluche.  colorAe  «a  muge  pu 

Spochlorits  de  cbiui  huI.  Tballe  brun-clair 
>r<,  orbicuUire.  luinii-lobt,  k  lobes  appri- 
léf,  pllBO,  criiwlé*.  rullginaui-furturacéa  ou 
>uT«rli  d'eppendica»  coralLÏjia ,  ApotfaéciBs 
rune*,  à  bord  ipaii,  crenoK P.  falifittaM  Dit- 


1*  tballe  su  i*K  olive  [once,  lacmié,  k  laeinii 


ari^l^  pr^tia^a  tÀ .  pnUxa  Ai 
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Thalle  blano,  glaoeesoent,  dilaté,  lobé,   à  lobe» 

arroodis,   sub-imbriqués,   à  sarface   inférieare 

noire   ou  noir-brunÂlre,  pÀle   vers   les  borda. 

Apothécies  brun  rougeAtre,  à  bord  ealier  l  . . .     P.  pet^lata  L. 
Thalle    blaachAtre,    orbiculaire,    plaD-apprimé. 

glabre,    à   divisions  étroiles,   multifides,    fine- 
ment perforées,  dilatées  à  roztrémité;  surface 

inférieure  notre  et  ragiieuse.  Apothécies  rouges 

brunâtres,  à  bord  entier p.  pertuâota  Schr. 


Fig.  687.  —  ParmeUa  Ittvigata. 


Thalle  orbionlaire ,_ 7 

Thalle    divariqué-lobé ,~  jaun&lre  ,    k    divisions 
Q  1    étroites,  sinuées-pinnatifides,  à  sinus  circulai- 
'^    res,  dilatées  à  l'extrémité,  à  surface  inférieure 
couverte   de  fibrilles  noires.  Apothécies  bru- 
nes, à  bord  entier P,  tinuosa  Sm. 

Thalle  réticulé-rugueux,  couvert  d*excroissanoes 
corollines,  cendré  ou  blanchâtre  cendré,  mem- 
braneux, étalé,  orbiculaire,  laoinié,  à  laciniures 
sinuées-multifides  ou  siuuées- incisées,  ou  lo- 
7.<  bées,  à  face  inférieure  noire  et  ûstuleuse.  Apo- 
thécies brun  clair  ou  roux,  à  bord  entier  ou 
crénelé  > P,  taxatilis  L. 

Thalle  non  réticulé-rugueux,  dépourvu  d'excrois- 
sances corollines 8 


1.  Dans  la  variété  ciliata  (P.  eiliata  DC),  les  bords  du  thalle  sont  mu- 
nis de  oils  noirs. 

2.  Dans  la  variété  stUcata  (P.  $uleata  Tayl.),  le  thalle  n'est  pas  muni 
d'excroissances  corollines  ;  il  est  réticulé  par  des  sorédies  blanches  et  can- 
nelé. Sa  coloration  générale  est  blanoh&tre.  Dans  la  variété  omphalodes 
(P.  omphalodet  L.),  le  thalle  est  brun  on  noirâtre,  brillant,  lisae,  rétioulé- 
rogueux. 
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giiSs  ou   imbriqo**». 


fi_  —  Thalle  membraneux-lobe,  l  Suce  iaSc- 
î  et  courerte  de  cupule»  ou  cjphelles  urcéo- 
)pËce«).  Coucbe  gonidislc  Formée  de  granales 
bleu  foncé.  ApolhèdeB  i  paraphjwï  distinc- 
irmes,  1-3  ou  rarement  pluri-cloisonnies. 

Ué«.  Thille  roui  ou  bruD  MD- 
TODdl-labi.  couvert  d'une  cIQo- 
cun  trgn  pâte,  to- 


—  Ttialle  laciaié,  ordiDatremenl  orWcuîairc- 
1  lécanorines,  oranges,  jaunes  ou  noiràirM' 


Parapiiyses  diatinctes.  Spores  incolores  ou  bruDfltreg,  biloculai- 
res  ou  1-cIo Etonnées.  Stérigmates  pluri-articulés.  Spermaties 
obloDgues-cylindriques,  épaissies  aux  deux  eitrémités. 


KalJa  JiuDllr«,  taii 
Irile  de  pair — 


I  Tbiills  m»  cendré,  non  co 
\    p«p  l'fiVdr»!»  de  poUM». 


Fig.  090.  —  PAyicia  (UltaHt. 
>lor4  en  pourpre  par  l'hjr- 
lendré,  non  coloré  en  poorpro 


Tufon/M,  diviriqut»,  Inultiade^ 

I    bltachilres  en  dnnul.   Apolhicies  oran- 

I    giea,  d  6ortl  orjinairemml  filirilliux-eilié.    P.  chryiophlhalina  L . 

<  ThïlLB  jeune,    nib-orbiculeire.  décQupâ  aa 

I  pnin^,  plBDH  ou  suboonuTes,  li»es,  à 
'  bords  orénoléi,  Apaiuieel  relevéaf  à  face  id- 
"  '  ore  plus  pile  oi  blnnotiàtre .   Apotbé- 

iranR*e»,  d  bord  etUtr P.  parialina  L. 

<  et  de  llïypocblorite  de  ohanx. ..,..'.     4 

B  colorée  en  jauno  par  Thydrate  de 

I    poUaae,  aaiu  changamoat  ullérieur  de  eo- 

I    loralion    atao    l'hypochlorile    de    ohaoï. 

ThaQe  blanc  on  blanD  glauceecent,  orbien- 

"  '         Slroit,    apprimt.  à    diTiiiona  multi- 

.    ontigoèa,  tube  de  blauc  u-deaMiu 

do  récoree;  lace  inférieure  blanchtlre  aieo 

',  iltllaril  L. 

j  A^thioiû  pïdic«iié«^ri. 

I     neniea.  ou  rarement  nues,  à  bord  prcat^i 


Apolbécioa  nou  ]>édioel]ée9.. . 


OD  eanilrè  brunttm,  lacinlé,  i  laeiniares 
I  linéaires,  lub-ucendanlei,  malUadea,  im- 
briqoéee-Jnlriquéei,  lomenlenH»,  canalisu- 
lé«^  k  borda  ObriliaDi  dlléa,  h  face  iati- 
riaaro  bUnchàlro P-  ^Harit  L. 


-^^ 


>/ 


y' 


■*■■ 

I' 


>.. 
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Thallo  cendré  pâle,  ou  cendré  branàire,  ou 
fauve  oUvàlre  pAIe,  mat,  sub-orbioulaire, 
étoile,  apprimé,  ferme,  à  divisions  multifi- 
des,  pianos,  oonvertes  à  l'extrémité  d*un« 
pruine  granuleuse,  blanchitre;  surface  in- 
férieure à  fibrilles  noirâtres.  Apothécies  bru- 
nes, pruineuseSf  à  bord  entier,  renflé,  prui- 
3A    neux  1 P.  puivarulêrUa  Scviiza 

Thallo  brunétre  ou  verdétre  olivacé,  sub- 
orbiculaire,  étoile,  apprimé,  à  divisions 
étroites,,  incisées-lobéea ,  planes,  lisses,  à 
surface  inférieure  couverte  de  fibrilles  noi- 
râtres. Apothécies  brun  noirâtre,  h  bord 
entier.  Pas  de  pruine  granuleuse  à  la  sur- 
face du  thalle P.  obscwra  Ehrh. 

Sons-triba  III.  —  GYROPHORÉS. 

Thalle  membraneux,  monophylle,  Gxé  par  un  ombilic.  Apo- 
thécies lécidèines.  Paraphyses  distinctes.  Slérigmates  articu- 
lés. Spermaties  minces,  courtes,  cylindriques,  obtuses  aux  deux 
extrémités. 

IJMBILI€AB1A  Hoffm.  —  Caractères  de  la  sous-tribu. 

Thalle  mince,  cendré  verdâtre  ou  vert 
olive  pâle,  couvert  de  pustules  noires, 
fibreuHos;  face  inférieure  bruoâtre, 
fovéolée.  Apothécies  rares,  petites, 
planes U,  pustuiata  Hoffm. 

Toane  petit,  gris  souris,  à  face  infé- 
rieure chagrinée.  Apothécies  petites, 
contournées  en  spirale U.  grUea  Sw. 

Tribu  V.  —  PI.A00DÉ8. 

Thalle  cruslacé,  squameux,  radié,  granuleux,  pulvérulent  ou 
fugace.  Apothécies  lécanorinesi  lécidèines,  biatorines,  ou  lirel- 
lines. 

Trois  sous-tribus  : 

Apothécies  lécanorincs Zéeanorés. 

Apothécies  lirellines GraffUdés, 

Apothécies  biatorines,  ou  lécidèines,  ou  gyalectinos Léctdémfy. 

Sou8-tribu  I.  —  LÉOANORËS. 

Apothécies  lécanorines.  Thalle  variable. 

Î  Apothécies  endocarpoîdes,  enfermées  dans  des  verrues  dn 
tnalle  avec  ou  sans  épithécium  ouvert 2 
Apothécies  scuteliifurmes «.    5 

1.  Nous  avons  surtout  la  Tariété  pityrca  [P.  pityrea  Acr.),  à  divisions 
courtes,  couvertes  de  sorédies  sur  les  bords;  à  apothécies  à  bord  erénelé. 


!Apatkéisi«  «ndoatrpold»*.  enrerméei 
Ihille,  ITCD  uo  épilhâcium  ouiert. 
Apothccl«g  eodiHarpiiïdes,  «nrensée: 
thsLiB,  Bini  épithéclum  anvBrt 

!  î??H!!t™  "Tsi!?:'"" 


^  j  8por«>  «mplts Ptrtiaaritt . 


Urceolùrim, 
Ptrliaarla 
PUycHt. 
uiucne  goniduie  loriose  ae  gomaiet  leriiuiui 0 

que» Ptnneria. 

TtuMa  putTénitem Àmphilima, 

ITIiilla  arniUcé  gnnulaiu lieeatiora. 

Non B 

ITbuKs  ni'ié  au  ndid'lacinié.  Bpoms  biloeabiru Placodium. 
Tballa    ndié-laciûié  au  cirUlagineui-iquiinicui.  Spor» 

loujoum  BimplM Sjaautarffl, 

PAni:WABIA  Del.  —  Thalle  laciniè-radEé,  squameux  on  gra- 
nulcui.  Couche  gonidiale  rormée  de  granulée  gonimiqaes. 
Apothécies  lécanorines  ou  biatariaes.  Spores  S,  iacolores,  elli- 
psoïdes, simples  ou  .1 -cloison nées.  Stérigmates  pluri-articuléa. 

Thslle  bran  cenriré,  iquiiiiieai,  orbioaliirs  ou  irr^ 
gulter,  iiquune»  msmbrueuui,  liciniést-lobiea, 
créD9léo>  ;  face  inférieiirB  bleu  npifllrs.  Apolhéeiai 
brun»  nu  brun  roagetln.  k  bord  pila P.  Iriplophglla  Aca. 

vsiei  «(  Donrannési  par  la  thalle P.  nebvlMa  Harm. 


AMPmLOHA  Nil.  —  Tlialle  monoptijUe,  lobé,  sub-mem- 
braneox,  non  pulvérulenU  Couche  gonidiale  Tormée  de  granules 
gonimiquea.  Apothéciea  scutcUiforroeE,  marginées  par  le  thalle. 
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A.  l«BegiB«s«ai  Agh«  —  Thalle  blanchâtre  ou  brunfttre 
blanchâtre,  adné,  lobé,  à  lobes  sub-imbriqués,  à  bords  crénelés, 
granuleux-pulvérulent;  face  inférieure  tomenteuse,  bleu-noi- 
râtre. Apothécies  inconnues. 

SftUAHARIA  DC.  —  Thalle  radié-lacinié  ou  cartilagineux- 
squameux.  Apothécies  lécanorines.  Spores  incolores,  ellipsoï- 
des, simples.  Paraphyses  distinctes.  Spermaties  allongées, 
cylindriques. 

S.  erassa  Huds,'  —  Thalle  jaune-pâle  ou  vert-blanchâtre, 
squameux,  à  écailles  cartilagineuses,  imbriquées,  lobées-créne- 
lées, à  surface  inférieure  brune.  Apothécies  rougeâtres,  planes, 
à  bord  entier. 

PLACXIDIVH  DC.  —Thalle  radié  ou  lacinié-radié.  Apothécies 
lécanorines.  Asques  â  8  spores  incolores,  ellipsoïdes,  bilocu- 
lalres  (dans  nos  espèces).  Paraphyses  distinctes.  Stérigmates 
articulés.  Spermaties  grêles,  courtes,  cylindriques. 

Thalle  jaane  clair 2 

Thalle  oendré-glaocescent,  ou  cendré  blanchâtre* 
M  ^    Usée  ou    pulvérulent,    orbiculaire-sqnameux, 
adné,  sobaréolé  et  plan  au  centre,  radié,  plié, 
lobé  à  la   périphérie.  Apothécies  apprimées, 

noir  brunâtre,  marginées  par  le  thalle P-  candtean*  Dicks. 

Thalle  non  cmstaoé 3 

.  Thalle    cmstacé,  janne.    diffhs,    i^ranuleux-lé- 
2.1    prose,    fendillé ,     aréoié.    Apothécies    orange 
jaunâtre  ,  planes ,  à  bord  presque  entier,  pul- 
vérulent      P.  eitrinum  Ach. 

Thalle  Janne  clair,  orbioalaire*radié,  adné,  aréo- 
lé-fendillé,  ou  squameux-fendillé  et  blanchâtre 
an  centre,  plié-laoinié  à  la  circonférence,  à  la- 
oiniures  étroites.  Apothécies  orange  foncé,  â 

2  J    bord  entier,  à  disque  finement  ç^analeux P»  murorum  Hornc. 

'  ^  Thalle  jaune  clair,  orbionlaire-radié,  adné,  aréolé- 
fandîllé  et  blanchâtre  au  centre,  lobé-lacinié  â 
la  circonférence,  â  lobée  larges.  Apothéoiee 
orange  clair,  â  diaqne  Urae,  à  bord  jaune  clair, 
épais,  flexneox  on  sobcrénelé P.  eaUopûmum  Aca. 

USCA^ORA  Ach.  -—  Thalle  crustacé,  granuleux,  Usse  ou 
léprosé.  Apothécies  lécanorines.  Paraphyses  distinctes.  Spores 
ordinairement  simples,  rarement  cloisonnées,  habituellement 
incolores,  rarement  brunes. 


ij 


Asques  contenant  huit  spores 8 

Asques  contenant  plus  de  huit  spores.  Thalle 

jaune  verdâtre  pâle,  granuleux,  diffus.  A]^ 

thécies  jaune  fauve,  à  bord  tnallin,  entier 

oucrénelé L.  vUêlUna'AcB. 


I 
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S  Thalls coloré  «njiunaptrllirilritade  potusa.    4 
Thalle  ne  obuigeuit  de  aolonlion   ni  »iu 
l'influen»  da  rbïdrmte  de   potuee  ni  Boun 
ealle  ds  rhypoohloriw  de  «oudo 8 

iThallB  colore  en  jaune  par  l'hydnte  ds  po- 
TbellacDloFAeQjiniia  pu- l'hydrale  dapoteua, 
De  ohHDgeimt  [tu  da  oonlanrBODA  rinOuenoe 
da  l'hypocblorite  da  aûuda,  aa  biati  d'abord 
flotord  en  jeune   par  l'hjdrmle  da  polass«, 


rhyposhtc 


torite  de  loude... 


'-  —  ijeaKora  xib/utct.  tp,   aporea  germaol  dana  i 
da  t^MKvcoii  iamieeta.  <D'*préa  Tntua.) 
I   Naque  devenant  st  reaiinl  janne  aomma  [e 
I     thalle  aprta  l'action  do  l'hydrate  de  potarae 
I    et  de  l'bypootalorile  do  êonde S 

I    riolluenoe  de  lliydralo  de  poluse,niai>  paa- 

riiTpôolilorile  do  ohaui,  tandis  qoe  le  thalle 
I  reate  Janne.  Tlialla  blancbltra  on  cendri 
I  Manehltre  ,  grannlaui-rn gueux  ou  ven-a- 
qneui.  Apothéciea  nombreaHa,  preaaéaB.  à 
uxina  plan,  aonvent  Tacruqnaui,  4  bord 
ipda,  (oniBiit  radii-«r«neli L,  panlU 


«■.1 


<4^ 


:»•■ 
t»,.' 


S'î- 
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6. 


8j 


9. 


10. 
H 


'I 
•1 


18. 


13. 


UCHBNS 

Thalle  jaune  verdàlre,  «anuleux,  mince. 
Apothécies  de  même  coixlear  ou  jaune  pâle 
ou  verdàire  lipide,  à  bord  thallin,  entier  ou  ^ 

presque  entier ;  •  •    ^'  »«^«  Ehrh. 

Thalle  eendré  ou  blano  cendré,   orbiculaire, 
▼erruqueuxaréolé  au  centre,  radié-lacinié  & 
la  circonférence,  à  laciniures  étroites.  Apo- 
thécies innées,  suburcéolées  ou  planes,  noir     ...  _^ 
brunâtre,  à  bord  enUer U  ttrosMia  Pehs. 

Thalle  coloré  en  jaune  par  Thydrale  de  po- 
tasse et  restant  jaune • ? 

Thalle  coloré  en  jaune  par  Thydrate  de  potasee, 
devenant  ensuite  rouge  orangé,  naturellement 
blanc  jaun&tre,  granulé-aréoié-crevassé,  sob- 
radié  à  la  circonférence.  Apothécies  couleur 
chair,  fréquemment  oonglomérées^éformées, 
à  bord  épais,  ondulé L'  «uftcamea  Ach  . 

Thalle  cendré  ou  blanch&tre.  Thalle  mince, 
lisse,  crevassé,  granuleux,  rugueux  ou  dif- 
fraoté  ;  hypothalle  blano.  Apothécies  brunes 
ou  brun  p&le  ou  presque  noires,  souvent 
pruineuses,  plan-convexes,  à  bord  entier  ou 
crénelé L,  mhfwea.  "L. 

Thalle  blanchAtre  ou  blano  glauque,  crevassé- 
aréole.  Apothécies  livides  ou  noir&tres  livi- 
des, innées  ou  subsessiles,  pruineuses,  à  bord 
thallin  entier,  flexueux L.  gtaueoma  Hoffis  . 

Thalle  blanch&tre,  apprimé,  un  peu  rugueux, 
subpulvérulent,  lobé  crénelé  à  la  périphérie. 
Apothécies  pressées  vers  le  centre,  brunâtre- 
livide,  plus  ou  moins  couvertes  de  pruine 
blanche,  à  bord  élevé L.  gaUuitina  Acu. 

Thalle  brun  oliv&tre,ou  brun  foncé,  ou  cendré 
brunâtre,  luisant,  granuleux  aréole.  Apo- 
thécies apprimées,  souvent  pressées,  bran 
foncé  ou  noir  brunâtre L.  badia  Ach. 

Spores  1-3  ou  pluri-cloisonnées 11 

Spores  polari-bilocolaires ....'. 1  i 

Spores  l-cloisonnées 1^ 

Spores  3  ou  pluri-cloisonnées 13 

Thalle  gris  ou  cendré  b^unàtre,  granuleux  ou 
granuleux  aréole,  mince  ;  hypothalle  noirâ- 
tre. Apothécies  noir- brunâtre  ,  planes  , 
petites,  souvent  pres?ées  et  anguleuses,  à 
bord  entier f"  sophodes  ach  . 

Thalle  oendi^  noirâtre,  granuleux  ou  verrn- 
queux-aréolé,  lisse,  à  hypothalle  noir.  Apo- 
thécies d'sJ>ord  innées,  puis  sessiles,  planes, 
noires,  â  bord  sub-ehtier /-    atrocinerea  Dicm. 

Spores  S-cloisonnées.  Thalle  blanc  ou  blano 
glauque,  mince,  diffus.  Apothécies  roses  ou 
rouge-chair,  sub-pruineuses,  concaves,  nom- 
breuses, à  bord  rugueux-crénelé L,  rubra  Hopfm. 

Spores  multi-oloisonnées.  Thalle  jaune  sou- 
fre, ou  jaune  blanchâtre,  pulvérulent,  fari- 
neux, diffas.  Apothécies  écarlates,  innées  ou 
subsessiles,  à  bord  épids. . ...••,.> ••    ^>  AjfnuUoMma  Bhrïi 
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Apothécies  biatorines 15 

Apolhécies  lécanorines.  Thalle  cendré,  mince, 
14. {  inégal  ou  granuleux,  à  hypothalie  blea&tre 
noir&tre.  Apothécies  jaune  oire  pâle,  pla* 
née,  à  bord  thallin,  distinct,  mince,  entier..     L,  eerina  Ehrh. 

Apothécies  jaune  orangé  on  rouge  orangé. . .     Id 

Apothécies  rouge  ferrugineax,  planes,  à  bord 
15.^  propre  flexueux  ou  ondulé,  plus  pâle.  Thalle 
olanchAtre  cendré  ou  cendré  plombé,  ou 
bleuâtre  mince L,  ferruginea  Hros. 

Apothécies  rouge  orangé,  petites,  marginées, 
devenant  convexes.  Thalle  blanchétre,  plus 
ou  moins  fugace L.  pyraeea  Acn. 

Apolhécies  jaune  orange,  cireuses,  un  peu 
convexes.  Thalle  jaune  citron,  diffus,  |<ra- 
nuleux,  globuleux,  léprosé L,  phlogina. 


i&. 


</•! 


^ 


Fig.  d03.  —  Peltigera  canina.  Coupe  d*une  apothécic. 

PERTUSAJUA  DC.  —  Thalle  crustacé,  continu,  verruqueux 
ou  lisse.  Apothécies  enfermées  dans  des  verrues  du  thalle,  endo- 
carpoïdes  ou  lécanoroldes  ou  variolarioïdes.  Asques  contenant 
1,  2,  3,  4,  5,  6-8  spores  incolores,  ellipsoïdes,  simples,  larges. 
Spermaties  aciculaires. 

Thalle  coloré  en  jaune  par  l'hydrate  de  pelasse, 

passant  ensuite  au  rouge  orangé 2 

Thalle  coloré  en  jaune  par  l'hydrate  de  potasse  et 
par  Iliypochlorite  de  soude,  restant  jaune.  Thalle 
cendré  olanchAtre,  membraneux-cartilagineux, 
lisse  ou  rugueux,  verruijueux-aréolé,  à  verrues 
snb-globuleuses.  Apothécies  1  ou  davantage,  A  os- 
ttole  petit,  punetiforme,  déprimé,  noirAtre.  Spores 

1./    2,  rarement  1-3 P,  eommunii  DC, 

Thalle  coloré  en  jaune  par  lliydrate  de  potasse,  de- 
venant ensuite  orangé  rougeAtre  par  Thypochlorite 
de  chaux,  blanc  jaunAtre  naturellement,  ou  cen- 
dré jaunAtre,  cartilagineux-membraneux,  lisse, 
plissé-rugueux  ;  verrues  apolhécifères  agrégées , 

déformées,  h  ostiole  noir  brnnAlre P.  failax  Pxrb. 

Thalle  ne  changeant  de  coloration  ni  par  l'hydrate 

de  potasse,  ni  par  l'hypochlorite  de  chaux 3 

Thalle  cendré,  verruqueux -rugueux,  mince,  A 
bord  fibrenx.  Apothécies  1-S,  dans  des  verrues 
hémisphériques,  A  ostioles  rendus  blancs  par 
sorédies.  Spores  1,  rarement  2 P.  multipunetata  DC 

2.{  Thalle   blanohAtre    ou    cendré   blanchAtre,  cre- 
vassé. Apolhécies  dans  des  verrues  globuleuses, 
pulvérulentes,  éparses  ou   agrégées,  A  ostioles 
subdisco!de8,  brun  pAle;  bord  tnallin  irréguliè- 
rement lacéré.  Spores  2 P»  dealbata  Ach  . 
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Verrnes  apothédfères  hémisphériques A 

Verraes  apoihécifëres  globaleuMf.  Thalle  grisa* 
3X    ^i^*  cartilagineux-membraneax,  ragueux,  coa- 

Tcrt  de  soredic»  blanehàtres,  sosé  et  brun  à  la 

oirconférence P.  plobuii/era  Tcr». 

Thalle  gris  oa  grisâtre  olive,  lisse,  mince,  oon- 

tina  on  erevassé.  Verraes   apothecilères  épar- 

ses,  hémisphériques,  petites,  à  Mttole  ponoti- 

forme,   brun    foncé,   contenant  plusieurs  apo* 

.  f     théeies ' P.  puttulata  Ach. 

*\  Thalle  blanc  glauque,  ou  brun  iaunitre   pàle, 

membraneux,  lisse.  Verrues  apoUiécifères  epar- 

ses,   déprimes-hémisphériques ,   grandes,    ne 

contenant  que  1  apoloéeie.  Ostioies  ponctifor- 

mes,  noir-brun P,  leioplaea  Ach. 

PHLTCTIS  Wallr.  —  Thalle  légèrement  cnistacé,  contîDu  ou 
pulvérulent.  Apothécies  irrégulièrement  arrondies,  sortant  à 
travers  la  couche  cortieale,  k  bord  thallin  indistinct.  Spores 
1-2,  incolores,  cloisonnées  en  mur,  grandes.  Spermaties  courtes, 
grêles,  droites. 

P.  Aipebea  Ach.  — Thalle  blanchâtre,  mince,  plus  ou  moins 
rugueux  ou  léprosé,  délimité  ou  diffus.  Apolhécies  éparses  ou 
pressées,  noiritres.  Spores  2,  mucronées. 

THEI^METRA  AcB.  —  Thalle  légèrement  crustacé,  continu. 
Apothécies  verruciformes,  d'abord  closes,  ensuite  ouvertes; 
ostiole  arrondi,  muni  de  deux  lèvres.  Tune  thalline  externe, 
mince,  Tautre  interne  ou  propre,  lacérée;  disque  urcéolé.  Spo- 
res 8,  incolores,  fusiformes,  cloisonnées  en  mur. 

T.  lepmdiaiini  Ach.  —  Thalle  blanchâtre  ou  jaune  crème, 
Bub-dilTus,  lisse  ou  légèrement  mgueux.  Apothécies  hémi- 
sphériques, éparses. 

URCEOLARIA  AcH.  —  Thalle  crustacé.  Apothécies  urcèo- 
lées,  semblables  à  celles  du  genre  précédent.  Spores  8,  brunes, 
cloisonnées  en  mur.  Spermaties  cylindriques. 

U.  sempoMi  L.  —Thalle  cendré-blanchâtre,  verruqueux  ou 
granuleux.  Apothécies  immergées,  noires,  plus  ou  moins  prui- 
nenses-cendrées. 

Soua-triba  II.  —  LÉCIDÉINÉS. 

Apothécies  ordinairement  léddéines,  plus  rarement  biato» 
rines  ou  gyalectines* 

LECIDEA  AcH.  —  Thalle  crustacé»  squameux,  granuleux, 
aréole,  poussiéreux  ou  fugace.  Apothécies  tantôt  lécidéines  et 
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noires,  tantôt  décolorées  et  biatorines,  avec  un  bord  propre, 
tantôt  urcéolées  et  gyalectines.  Spermaties  aciculaires,  droites 
ou  crénelées,  ou  courtes  et  cylindriques. 


1. 


2.. 


Espèce  parasite  sar  un  antre  lichen;  pas  de 
thalle  propre.  Apothécies  parasites  sar  le 
thalle  ne  Pertmaria  eommunis  et  de  Leca- 
nora  parella^  noires,  éparses  ou  agrégées, 
sessiles,  à  bord  mince,  élevé,  entier,  poli,  à 
hypothécium  brun  ronge&tro  foncé.  Spores  8, 
brunes,  ^-cloisonnées 

Espèces  non  parasites,  ayant  un  thalle  pro- 
pre  

Spores  vermiformes,  contoornées  en  spirale. 
Thalle  noir&lre  ou  noir  verdAtre, granuleux, 
léprosé,  mince,  diffus,  souvent  fugace.  Apo- 
thécies noires,  petites,  à  hypoth&ium  inco- 
lore  

Spores  non  Yermiformes  ni  contournées  en 
spirale 


L.  parasUiea  Flk. 
t 


Zr.  umbrina  Ach. 

3 

4 

15 


»  I  Spores  simples 

\  Spores  oloisonnées , 

f  Thalle  habituellement  non  fugace 5 

1  Thalle  toujours  fugace,  blanc  grisâtre  ou  blanc, 
4 .  <    diffus .  Apothécies  petites,  éparses,  caloivores 
f    (s'enfoncant  dans  la  pierre),  noires,  à  bord 
V     mince,  fugace,  à  hypothécium  brunâtre....    L,  eaicivora  Ehrh, 

Thalle  sqoamuleaz  ou  verruqueuz  squamu- 

D.i    louz 

Thalle  granuleux  ou  aréole 


6 
é 


a. 


/  Thalle  jaune  brun&tre,  squameux-imbriqué, 
k  squamnles  rigides,  sub-orbiculaires,  lisses, 
sinuée<-lobées  ;  face  inférieure  blanche.  Apo- 
thécies brun  noir,  adnées,  à  bord  mince, 
flexueuz*  à  hypothécium  épais,  brun  noir&tre.  £.  Ittrida  Swartz. 
Thalle  cendre  orun&tre,  ou  brun&lre  fauve, 
sub-squameux  rerruqueux,  aréolé-diffracté. 
Apothécies  noires ,  nombreuses,  pressées, 
petites,  innées-apprimées  ,  planes,  à  bord 
mince,  proéminent,  flexueux,  h  hypoUiécium 
brun  noir , 


,  (  Thalle  granuleux. 


incolore  ou  de  couleur  claire., 
noir , 


Thalle  aréole 

g  i  Hypothécium  i 
)  Hypothécium  e 

Hypothécium  brun  jaunâtre  p&le  ou  jaune 
paie 

Hypothécium  incolore.  Thalle    verdàlre    ou 

9.1    cendré   verd&tro,  diffus,  mince,    granuleux 

(K  jaune   on   C   rouge).   Apothécies  noires, 

planes,  épurses,  sessiies«  à  bord  mince,  fle- 

xuenx,  à  hypoUiéoium  incolore 


L,   irUumeicens  Flot. 

8 
12 

9 
11 

10 


L,  flexuoia  Fr. 


1< 


•     I 


«^ 


(*">• 


-r- 
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10. 


11 


18. 


i3. 


li.l 


15.' 


16.1 


Thalle  blanch&tre*  très  miace,  diffus, finement 
granuleux,  ou  léprosé-pulvérulenl ,  souvent 
fugace.  Apothécîes  brun  noirâtre,  on  rouge 
brunâtre,  légèrement  pruineuse«,  petites,  ini- 
marginées,Rolitairefl  ou  agrégée»,  sub-innées> 
nessiles,  à  hypolh^ium  brun  jaunâtre  pâle.  L,  turgidula  Fa. 
Thalle  jaunâtre  on  jaunâtre  brun  pâle,  fine- 
ment granuleux-piuvérulent,  diffus,  mince, 
(Kjaune,C  rouge  orangé).  Apoihéeies  brune» 
on  rouge  brun,  éparses,  sub- immergées,  îm- 

marginées,  â  bypothécium  jaune  pâle L,  quemea  Dicks. 

Thalle  cendré  ou  cendré  verdâtre,  mioce  ou 
sub-continu.  Apothécîes  rouge  noir  sang,  ou 
noir  brun,  ou  rouge  brun,  convexes,  immârgi- 
nées,  noir    brunâtre    en    dedans,    à   hymé- 

nium  pAle,âbypolhécium  épais  brun  foncé. . .     £.  gangumoatra  Acu . 
Thalle  blanchâtre,  cendré  ou  jaune  grisâtre, 
souvent  limité  par  une  ligne  noire,  mince  (K 
jaune,  C  orangé  rougeâtre).  Apothécics  noi- 
res, petites,  à  bord  mince,  à  bypothécium 

brunâtre L,  pat^esma  Ach. 

Thalle  aréole,  à  aréoles  convexes  on  granu- 
leuses      13 

Thalle  aréole,  gris  souris  ou  cendré  brunâtre 
pâle,   aréole  diffracté,  â    aréoles   planes.  H'   - 
mit^s  par  une  ligne  noire  (K  —  C).  Apo- 
tbécies  noir  brun,  sessiles,  à  bord  mince, 

pâle,  flcxueux,  à  bypothécium  pâle L.  riculosa  Ach. 

HypoUiécium  pâle  ou  incolore.  Thalle  blan- 
châtre ou  cendré,  mince,  aréole  granuleux 
(K  jaune  clair  ou  C  rouge.  Apoihéeies 
brunes,  rouge-brunâtre  ou  noirâtres,  peti- 
tes, éparscs,  à  hypothécium  incolore Z.   eoaretata  Su. 

Hypothécium  noir  brun li 

Thalle  cendré  ou  cendré  brun.,  diffus,  crevassé- 
aréole,  à  aréoles  souvent  verruciformcs  ou 
tuberculiformes  :  hvpothalle  noir.  ApoUiécies 
apprimées  ou  adnees,  planes,  à  bord  mince, 
proéminent,  â  hypothécium  brun  noir......    L,  fusco-cinereû  Nyl. 

Thalle  rouge  ferrugineux  clair,  aréole,  à  aréo- 
les Terruqueuscs-granuleuscs  (K  —  C). 
Apothécies  bleuâtre  foncé  ou  noir  violet, 
nombreuses,  éparses  ou  agrégées,  étroite- 
ment adnées  sur  ou  entre  les  aréoles,  à  bord 
entier  ou  flexueux,  à  hypothécium  noir  bru- 
nâtre  ^ L.  silacea  Xcn. 

Spores  1-3-mulli-cloisonnées,  non  muralj-Io- 

culaires 16 

Spores  mural!  loculaires 17 

Thalle  jaune  citron  ou  jaune  clair,  continu, 
aréolé-fendillé,  limité  par  une  ligne  noire. 
Apoihéeies  noires,  planes,  petites,  innées 
entre  ou  sur  les  aréoles, â  hypothécium  noir.  L,  geographiea  L. 
Thalle  gris  pâle  ou  brunâtre  cendré,  ou  cen- 
dré blanchâtre,  aréole  ou  granuleux  aréole, 
à  aréoles  contigués  ou  éparscs,  h  hypothalle 
noir  (K  brunâtre.  C  fauve  pâle).  Apoihéeies 
noires,  petites,  innées,  sessiies,  planes,  mar- 
ginées,  à  hypothécium  noir  brun Z.  petrra  Wulf . 
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LICUÉNACÉS 

Spores  l'Cloisonnées 1S 

Spores  3  ou  malti-doisonnées 33 

Spores  1 -cloisonnées,  brunes 19 

Spores  1 -cloisonnées,  incolores 21 

Thalle  non  coloré  par  l'hydrate  do  potasse..     20 

Thalle  coloré  en  jaune  par  l'hydrate  de  po- 
tasse, naturellement  blanc  jaun&tre  pâle, 
très  mince,  lisse,  continu  ou  inégal  on  fen- 
dillé aréole,  limité.  Apothécies  nombreuses, 
éparses,  planes,  marginées,  noires,  à  hypo- 
tnécium  noir L,  disdformit  Fr . 

Thalle  cendré,  mince,  inégal  ou   sub-granu- 

leux,  diffus  ou   fugace.  Apothécies  petites, 

noire.<(,    marginées ,    à    hypothéoium    brun 

noir L.  myriocarpa  DC. 

Thallo    cendré,    finement  granuleux,  mince, 

indéterminé    ou  fugace.  Apothécies  petites, 

noires,  à  bord  mince,  à  hypothéoium  brun 

ou  brun&trc L.  nigritula  lin,, 

Hypothéeium  noir  ou  bran  noir 22 

Hypolhécium    incolore.  Thalle   verdàtre,  lé- 

prosé,  très  mince  ou  fugace  (K  —  C — ),  AfSo- 

Ihécies  jaune  rougeétre  pAle,  on  carnées  blan- 

cb&tres,petites,nombreu8es,épAr8es,oonoayes, 

presque  urcéolées,  à  bord  pÀle,  lisse,  épais..    L.  dilula  Pbrs. 

Thalle  brun&tro  cendré  ou  noir  plombé, 
finement  craquelé  (K  —  C  — ).  Apothécies 
petites,  superficielles,  éparses,  noires,  planes, 
à  bord  entier,  légèrement  éleré,  à  hypothé- 
cium  brun  noir Z.  chalybeia  Borr. 

Thalle  cendré  ou  cendré  verd&tre,  ou  blano 
cendré,  mince,  continu  ou  fendillé,  indéter- 
miné (K  —  G  —).  Apothécies  larges,  •  épar- 

'  ses,  sessiles,  planes,  noires,  à  bord  entier 
épais,  à  disque  finement  papilleux,  h  hypo- 
théeium noir •    L,  grossa  Pkrs. 

Spores  multi-cloisonnées 2i 

Spores  3-cloisonnéep,  brnnes.  Thalle  blanc 
ou  blanchâtre,  inégal,  sub-farineux ,  diffus, 
parfois  presque  fugace  (K  —  C  — ).  Apo- 
thécies noires,  saupoudrées  de  blanc  ou  nues, 
petites,  adnéea,  à  iiypothécium  brun X.  alboatra  Hoppm. 

Apothécies  rouges  ou  rougeAtres lô 

Apothécies  noires,  planes,  à  bord  mince,  fle- 

xueux,  à  hypolhécium  noir/rhalle  cendré  ou 

cendré  verd&tro,  très  mince,  diffus  (K  —C  — ).    L.  premnea  AcB . 

Thallo  blanchâtre,  fugace.  Apothécies  rouges 
ou  rouge  chair,  petites,  adnées,  un  peu  con- 
caves ou  sub-ureéolées,  à  bord  épais,  éloTé, 
pAle,  h  hypolhécium  pAle L.  cameola  Aca. 

Thalle  jaunâtre  ou  vert  grisAtro,  mince,  dif- 
fus, finement  granuleux-squamuleux,  Apo- 
thécies rouge  jaunâtre  ou  rouge  chair,  nom- 
breuses, éparses  ou  agrégées,  sessiles,  planes 
ou  convexes,  à  bord  mince,  obtus,  lisse,  à 
hypolhécium  jaune  pAle  ..' X.  rubella  Ebrh. 
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Sous-tribu  III.  —  GRAPHIDÉS. 


Thalle  mince,  peu   visible  ou  étale  sous  Técorce  des  arbres. 

M  J  Parnphyses  dislincles.  Apolhécies  linéaires frraphis. 

'  I  Paraphy^es  nulles  ou  indislinctes 2 

m  I  Apolhécies  innccs-ses«ilcs Artkonia, 

'  \  Apolhécies  superficielles (^>egrapka. 

GRAPHIS  AcH,  —  Thalle  mince,  situé  au-dessus  ou  au- 
dessous  de  l'ocorce  des  arbres.  Apolhécies  lirellines,  noires, 
linéaires,  innées  ou  immergées  seulement  par  la  base.  Péri- 
thécium  noir,  latéral  ou  entier.  Spores  incolores  ou  brunes, 
pluri-Ioculaires,  colorées  en  bleu  par  l'iode.  Hyménium  gélati- 
neux, non  coloré  par  l'iode.  Paraphyses  distinctes,  grêles. 

Thalle  jaune  crème  pAle  ou  blanc-gri?Alre,  mince,  mem- 
braneux, granuleux  ou  rugueux.  Apolhécies  lirellines, 
proéminentes  à  la  surface  d-u  Ihalle  quelles  déchirent 
pour  sortir,  sessiles,  oblongues  ou  linéaires  allongées, 
simple:*,  munies  d'un  bortf  propre  épais,  proéminent....     G,  elegans  Su. 

Thalle  jaune  crème  ou  blanc-grisàtre  Apothécies  lirelli- 
nes, immergées,  à  bord  propre  étroit,  élevé,  crispé....     G.scripta  Ach. 

OPEORAPHxV  Acn.  —  Thalle  très  mince  ou  à  peine  distinct. 
Apothécies  lirellines,  noires,  superficielles,  linéaires-lancéo- 
lées ou  stib-arrondies,  allougocs  ou  flexueuses,  ou  ramifiées, 
munies  d'un  bord  propre.  Périthécium  entier.  Epithécium  plan 
ou  canaliculé.  Spores  8,  incolores  ou  hrunâtres,  1  multi-cloi- 
sonnées. 


•I 


0,  herpetiea  A  eu 


Spores  3-cloisonnée8 2 

Spores  5  ou  T-cloisunaées 3 

Thalle  olive  foncé,  mince,  plus  ou  moins  craquelé 

ou  rugueux,  limité  par  une   ligne  brune  (K  roa- 

peAlre).  Apolhécies  lirellines,  petites,  arrondies, 

ovales    ou    linéaires   oblongues,    simples    ou    ra- 

2  y     miflées,    &    disque    canaliculé  ,    à    bord    propre 

^  ^     épai«» 

Thalle  jaune  pAIe  ou  blanchAlre  tacheté,  très  mince, 
lisse.  Anothecies  lirellines,  très  pressées  vers  le 
centre  de  la  dépression  Ihalline,  sessiles,  dépri- 
mées, linéaires,  flexueuses O.  atra  Fers. 

Spores  5  cloisonnées.  Thalleblanc  pulvérulent.  Apo- 
lhécies lirellines,  ]iroéminenles,  sessiles,  arrondies 
ou  oblongues,  elliptiques,  atténuées  aux  deux 
extrémités,  à  epithécium  canaliculé  ou  dilaté  au 
milieu  ou  bien  plan  ou  convexe,  à  bord  propre 
3.^    proéminent,  infléchi O.  varia  Pkrs, 

Spores  7-cloisonnées.  Thalle  blanc,  pulvérulent. 
Apolhécies  lirellines,  noires,  immergées,  oblon- 
gues ou  linéaircs-oblongues,  arrondies  à  chaque 
extrémité,  simples,  courbes,  à  epithécium  plan, 
dilaté,  pruinoux,  à  bord  i)ropre  élevé O,  lyncea  S&a . 
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ARTHO^'IA.  AcH.  —Thalle  mince  ou  situé  sous  Técorce  des 
arbres  et  fufçace.  Apothécies  arrondies  ou  déformées,  planes 
ou  renflées,  innées-sessiles,  immarginées.  Thalamium  sub-gé- 
latineux,  sans  paraphyses.  Spores  4-8,  incolores  ou,  rare- 
ment, brunes,  cloisonnées,  à  cellule  supérieure  plus  large. 

'  spores  l-cloiM)nnées.  Tlmlle  brua  rouge  pâle, 

\  lisse,  luisant,  indéterminé.  Apothécies  noir- 
iJ    brunMro  foncé,  aplaties  ou   renflées,  lisses, 

/    aesailes A.  *pa<ficett  Leight. 

V.  Spores  3-  ou  4-cloîsonnée8 «. . . .     8 

(  Spores  3-cloisonnées.  Thalle  cuivré  l,  mince, 

\  membraneux,  lisse,  brillant,  indéterminé. 
2,<    Apolhécies  ardellines,  brun  foncé,  planes  ou  -#       •     * 

)    un  pou  (îonvcxos,  aub-innées,  éparses A.  puneUforrMS  Ach. 

\  Spores  i-cloisonnées 3 

Thalle  grisâtre,  mince,  déterminé,  apothécies 
ardellines,  pruineuses,  ou  saujmudrées  de  ver- 
millon clair,  sessilos,  déprimées A.^nnabarina  Wai.lb. 

3.^  Thalle  blanchâtre  ou  jaune  pâle,  mince,  cra- 
quelé et  un  peu  pulvérulent,  indéterminé. 
ApoUiécies  ardellines,  brunâtres,  saupoudrées 
de  blanc,  immergées A.  pruinosa  Ach. 

Tribu  VI.  —  PYBÉNOCARPÉS. 

Fructifications  enfermées  dans  des  réceptales  clos. 

Thalle  muqueux-gélatineux  ou  continu  et  lisse,  ou  aréolé-dif' 

•    fraclé  ou  pulvérulent,  parfois  fugace Verrucana. 

Thalle  squameux  ou  squamulcux,  à  squamules  minces  et  ar- 
rondies     Normandina. 

Thalle  pelle  ou  squamiforme Endocarpon, 

YERRLCARIA  Pebs.  —  Thalle  muqueux-gélatineux,  tantôt 
continu  et  lisse,  tantôt  aréolé-diffracté,  ou  pulvérulent  ou 
fugace.  Apothécies  pyrénodines,  à  pcrithécium  noir,  rarement 
pdle  ou  coloré.  Spores  2-4-8  on  nombreuses,  simples  ou  diver- 
sement cloisonnées. 

^   j  Spores  simples •     | 

}  Spores  cloisonnées •  •     « 

Thallo  fendillé-aréolé,  brun  foncé  ou  presque  noir, 
assez  épais,  crustacé,  sub-détorminé.  Apothécies 
noir  foncé,  grandes. plus  ou  moins  nombreuses  et 

,  1    agrégées,  hémisphériques V.  nigrescens  Pers  . 

'\  Thalie  aréolé-diffracté,  olivâtre,  épais,  crustacé,  à 
aréoles  grandes,  un  peu  rugueuses.  Apothécies  noi- 
rrs  a«sez  larges,  une  ou  plusieurs  immergées  dans 

chaque  aréole V.  macrosloma  Dur. 

^  I  Spores  l-cloisonnées 4 

j  Spores  3  5  multi-cloisonnées 6 

1.  Dans  la  variété  galactina  (A.  gaîactina  Ach.},  lo  thalle  est  jauno  pâle 
ou  crème. 
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6. 


V.  biformia   Borr. 


V.  gemmata  Ach. 


V.  epidermidis  Ach, 
7 


V.  GarovagUi  M  m  t. 


.1 


Périthécium  diinidié 

Périlhécium  entier.  Thalle  blanchâtre  ou  cendré 
blanchâtre,  mince,  continu  ou  fendillé,  légère- 
ment rugueux  ou  lisse,  un  peu  pulvérulent,  in- 
déterminé. Apothécies  noires  ou  brun-noir,  petites, 
nombreuses,  à  demi  immergées,  proéminentes  ; 
ostiole  hémisphérique 

Thalle  blanc  ou  blanch&tre,  mince,  continu,  pres- 
que lisse,  parfois  fendillé.  Apothécies  noires,  lar- 
ges, un  peu  immergées  à  la  base,  très  proémi- 
nentes,  hémisphériques 

Thalle  jaune  pâle,  très  mince,  lisse  et  luisant. 
A}x>thecie8  noires,  petites,  sub-innées,  sessilcs, 
conoîdes 

Spores  3-  ou  5-cIoisonnées 

Spores  murali-loculaires,  brunes.  Périthécium 
entier.  Thalle  brunâtre,  crustacé,  squamulenx. 
Apothécies  petites,  immergées,  à  ostiole  proémi- 
nent noir 

Spores  toujours  3-cloi8onnées,  incolores.  Périthé- 
cium dimidié.  Thalle  brunâtre  oliv&tre  ou  cen- - 
dré,  mince,  continu,  lisse,  un  peu  vernis  ou  mu- 
queux-  gélatineux.    Apothécies    noires,    petites, 
sesailes,  sub-hémisphériques,  convexes,  lisses...     V.  ehlorotica  Aca . 

Spores  toujours3  cloisonnées,  brunes.  Périthécium 
entier.  Thalle  jaune  p&le  ou  olive,  ou  brun  Oli- 
vâtre, continu,  lisse,  plus  ou  moins  poli,  couvert 
de  petites  protubérances  blanches.  Apothécies 
noires,  larges,  immergées,  à  ostiole  noir <«     V.  nilida  Wcta. 

Spores 3-5- cloisonnées.  Périthécium  dimidié.  Thalle 
très  mince,   jaune    crèm^,  membraneux,  diffus, 
\     lisse.  Apothécies. noires,  elliptiques,   sessîlos....     V.    albmima  A.cu. 

NORMAIVDIKA  Nvl.  -«  Thalle  squameux  ou  squamuleux, 
à  squamules  minces,  arrondies.  Apothécies  noires,  immergées. 

Thalle  vert  gai,  squamuleux,  membraneux, 
à  !*quamulesorbiculaires,8inuéesou  arron- 
dies-lobées,  imbriquées,  adnées.  Apothé- 
cies inconnues V.  txtevirmt  Turn.  et  Dorr. 

Thalle  gris  verdAlre  ou  glauque,  membra- 
neux, squamuleux,  à  squamules  orbicu- 
laires,  concaves,  à  bord  entier,  adnées. ...     V.  pulchtUa  Borr. 

e:VD0CARP03î  Hkdw.  —  Thalle  peU('>,  ou  squamiforme,  ou 
aréole.  Pas  de  paraphyses.  Spores  8,  incolores,  simples. 

E.  hepatlcmn  Acii.  —  Thalle  rouge-brunâtre  ou  brim,  squa- 
meux, à  écailles  rondes  ou  anguleuses,  plus  ou  moins  éparses, 
adnées,  planes,  à  bord  entier,  élevé  et  noirâtre. 
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TABLEAU 

DE  TOUTES  LES  ESPÈCES  DE  PLANTES  QUI  FIGURENT  DANS  LA 
FLORE  DE  PARIS  AVEC  L'iNDICATION  DES  NOMS  VULGAIRES 
ET  DES  SYNONYMES  LATINS,  DE  l'ÉPOQUE  DE  LA  FLORAISON 
ET  DE  LA  FRUCTIFICATION,    DES    LOCALITÉS,    ETC. 
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